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OBJETS  OÉNËRAUX. 


ORGANISATION  POLITIQUE  ET  ADMINISTRATIVE. 


fg^A  FraiM^e  du  XVIII^  siècle  était  une  vaste  agglomé- 
ration de  provinces  (on  en  comptait  trente-deux),  qui 
coBSIttuaient  autant  de  nationalités  distinctes  possédant 
chacune  un  gouvernement  particulier ,  dont  Tinsuffisance 
du  contrôle  exercé  par  les  Ministres  d*Êtat  rendait  Taction* 
>  presque  arbitraire.  Cette  organisation  n^était  cependant  pas 

^  aussi  défectueuse  qu'on  Ta  souvent  prétendu,  carie  dé- 

^         fout  d'une  législation  uniforme  exigeait  une  décentralisa- 
^  tien  du  pouvoir  très  prononcée  ;  elle  le  serait  devenue  si 

^         elle  eût  survécu  aux  coutumes  particulières.   Mais   les 
O^^    mêmes  intelfigenoes  qui  avaient  vu  dans  le  principe  de 
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runité  absente  la  base  qécessaire  des  progrès  du  pays , 
comprirent  aussi  que  cette  unité  nécessitait  la  substitution 
à  Tanoienne  division  provinciale  d*un  nouveau  système 
d'administration.  Désormais,  en  effet,  la  France  devait 
constituer  un  seul  corps  fractionné  pour  la  satisfaction  des 
besoins  communs.  Alors  naquirent  les  départements,  formés 
moins  d*uqe  colleotioa  d'individus  rapprochés  par  les  mœurs, 
le  caractère  ou  le  langage ,  que  d'une  portion  de  territoire 
ayant   des   intérêts   matériels  qu  moraux  identiques, 

Lfa  nature  avait  en  partie  tracé  la  ligne  de  démarcation 
des  Basses-Pyrénées;  aqssi  la  circonscription  de  ce  dé-^ 
partement  fut-elle  d'une  heureuse  et  facile  détermination. 
Quelques  défectuosités  existent  toutefois ,  que  le  temps 
verra  sans  doute  disparaître  ;  les  deux  principales  sont  ; 

l""  Au  Nord,  un  angle  rentrant  formé  par  le  départe-^ 
ment  des  Landes  ; 

2*  A  l'Est,  un  autre  angle  rentrant  formé  par  le  pro^ 
longement  des  Hautes-Pyrénées. 

La  première  rend  nécessaire  le  passage  sur  le  dépar-^ 
tement  des  Landes  pour  aller  de  Pau  à  Bayonne.  La  se-^ 
conde  oblige  plusieurs  communes  des  Basses  Pyrénées  à 
traverser  le  territoire  des  Hautes-Pyrénées  sur  une  CQr^ 
taine  étendue  pour  se  rendre  au  chef-lieu  de  leur  dé- 
partement. 

Ce  titre  de  chef-lieu  qu  Oloron  posséda  un  instant  ei^ 
vertu  d'un  décret  de  la  Convention,  Bayonne  et  Pau  l'am-» 
bitionnèrent  tous  deux, 

Bayonne  invoquait  à  l'appui  de  ses  prétentions  sa  po^* 
sition  sur  l'Océan ,  son  beau  port ,  l'importance  et  l'activité 
de  ses  relations  commerciales,  le  chiffre  de  sa  p(4>uIation.  La 
ville  de  Pau,  de  son  côté,  exhumait  d'abord  un  vieux  passé, 
consécration  morale  et  puissante  de  ses  droits^  Capitale 
du  Béarn  durant  plusieurs  siècles  et ,  comme  telle ,  centre 
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politique ,  administratif  et  judiciaire ,  pouvait-elle  se  ré- 
soudre à  n  occuper  qu'un  rang  secondaire  dans  sa  prin- 
cipauté transformée  ;  le  pouvait^^lle  surtout  sans  que  de 
son  abdication  résultassent  de  graves  incoiOTinients  pour 
les  intérêts  généraux  de  la  circonscription  territoriale  dont 
jusqu'à  ce  jour  elle  avait  été  Tâme?  Non,  car  cette  cir- 
conscription, qui  formait  à  elle  seule  une  portion  considé^ 
rable  du  département,  plus  de  la  moitié^  lui  était  rattachée 
d'une  manière  bien  autrement  immédiate  qu'à  Bayonne. 
Pau  l'emporta  et  les  Basses-Pyrénées  furent  divisées  en 
cinq  arrondissements  dont  voici  le  tableau  avec  leur  sub- 
division cantonale  et  communale  : 


ARRONDISSEMENTS. 

CANTONS. 

COMMUNES. 

PAU 

11 

8 
8 
6 

7 

185 

53 

81 

108 

135 

RAYONNE 

OLORON 

MAULÉON 

ORTUEZ 

40 

562 

Malgîé  le  rang  que  semblaient  devoir  assigner  au  dé- 
partement rétendue  de  son  territoire ,  le  chiffre  élevé  de 
sa  population ,  les  avantages  de  sa  situation  topographique 
sur  les  bords  de  l'Océan  et  aux  con6ns  de  l'Espagne ,  sa 
Préfecture  ne  fut  classée  que  dans  la  3"*  classe  et  c'est 
en  1854  seulement  qu'eut  lieu  son  élévation  à  la  2"**. 

La  Sous-préftcture  de  Rayonne  appartient  à  la  1  '•  classe  ; 
les  autres  rentrent  dans  la  3"*.  Le  Conseil  général  a  plusieurs 
fois  exprimé  le  désir  de  voir  celle  d'OIoron  admise  dans  la 
seconde. 
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Tableao  des  Communes  du  Déparlemcnl 

PAR  ARRONDISSEMENT  ET  PAR  CANTON 

Avec  les   distances   au    chef-lieu  judiciaire. 

(population   d'après    le   RBCENSBHBlfT   DB   4856.) 


COMMUNES. 


DISTANCES   AU   CHEF- LIEU 


de  caaton.ld'arroailist 


ARRONDISSEMENT  DE  PAU, 


mjrr      kil  |  inyi.     kil. 

—  127,771  hab. 


de  d«^part 
I  mjr.    kil. 


13,387  h 

Angaîs 

Baudreix 

Bénéjac 

Beuste 

Beziog 

Boeil 

Bordères 

Bordes  près  Nay. 

Clarac 

Coarraze 

Igon 

Lagos 

Lestelle^M;  (1). 

Mirepeix... 

MoQtaut 


—  Canton  de  Clarac.  (45  Communes.) 


8,434  h. 
Aoboos  •  •  ..«••.. 

Aydie 

Balirac-MaumussoD 
Boueilh-  Boueilho- 

Lasque 

Burosse-MeDdoasse 

Caste!  pugon 

CoDcbez 

Diusse 

Garlin  *9fl 

Mascaras-îîaroo .  . 

Monda 

Mont 

Moabous 

Porlcl 

Pouliacq 

Ribarrouy 

SaÎDt-Jeao-Poadge 
Tadousse-Ussau . . . 
Taron  -  Sadirac  - 

Viellenave 

Vialcr 


853 
338 

1694 
712 
157 
693 
503 
906 
333 

2505 
924 
4i8 

1165 
845 

1311 


Nay 


Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 


'0    8 

1    2 

0    4 

1     4 

0    3 

1    8 

0    6 

1    S 

0    6 

1     1 

0    S 

1    2 

0    1 

1    7 

0    7 

1     0 

0    0 

1     8 

0    3 

1     9 

0    3 

3    0 

0    5 

1     6 

0    7 

2    4 

0    2 

1    6 

0    7 

2    5 

Cantm  de  Garlin.  (  20  Communes.  ) 


247 
514 
368 

800 
305 
445 
390 
322 
1380 
391 
300 
271 
201 
563 
111 
131 
305 
263 

658 
466 


CoTicbez    .     . 

1 

0 

4 

7 

idem. 

1 

5 

4 

9 

Garlin  .     •     . 

0 

3 

3 

5 

Idem. 

0 

3 

3 

3 

Concbez     .     . 

0 

7 

4 

2 

Garlin  .     .     . 

0 

4 

4 

1 

t^ 

0 

9 

4 

5 

Concbez     .     . 

0 

8 

4 

5 

K 

0 

0 

3 

7 

Garlin  .     .     . 

0 

5 

4 

2 

Idem. 

0 

5 

4 

2 

Concbez     .     . 

1 

0 

4 

7 

Garlin  .     •     . 

0 

9 

3 

0 

Concbez     .     . 

0 

7 

4 

4 

Garlin.     . 

0 

6 

4 

0 

Idem. 

0 

4 

3 

5 

Concbez     .     . 

0 

8 

4 

2 

idem. 

0 

7 

4 

4 

Garlin .     . 

0. 

6 

3 

3 

Concbez     .     . 

1 

1 

3 

8 

3 
4 
4 
4 
4 
3 
4 
4 
4 
3 
4 
4 
3 
4 
4 


4  7 
4  9 
3  5 


3  3 

3  8 


(i)  Les  commuDci  ajaot  ud  bureau  de  poi!c  tout  suivies  de  ^^7  et  les  relais  de  ^SCfi- 


Digitized  by 


Google 


-  5  — 


COMXCIIES* 


But.  de  postes 


DISTAIfCBS   AU   CUBP-LIEU 

d?  cJntoQ.  |(i*arrondist.]  ^^  dëoart* 


mjr.    kil   |  mjr.    kil.  |  uyr.    kil 


43,709  h, 

Aooye •^•. 

Arricaa 

Arrosés 

AurioDS-Idernes.  • 
BassilloD-VauEé... 

Bordes 

CadilloD 

Castilloo 

Cerbères  -  Abère  - 

Domengeux.  .. 
CosledàaLabfBoast 

Crooseilles 

Escurés 

Giyon 

Gerderest 

LaloDgue 

Laonecaobe  Meillac 

Lasserre 

Lembbte 

Lespielle  -  Gcrroe- 

Daud-Laonegrasse 

Luc-Armaa.  ..... 

Locarré 

Lossagiiet-Lassoo . 
IfaspieLalonquère- 

Juillacq 

Momy 

Monastot-Aadiracq 

Moocaup 

Moopeial-Belrac. . 
Peyreloogoe-Abos. 
Saœsoos-LioD.  ... 
Séméac-  BlachoD . . 
Simacoarbe.  •«.•. 

9,376  h. 

Arbos 

Artigoeleafe 

Aossevielle 

Beyrie 

Billèrc 

Boogarber 

Caobios-Loos 

Deoguio 

L«E9CAK  .  .  •««  •..«•• 
LODS 


—  Canton  de  Lembeye^  (  31  Communes.  ) 


500 
232 
597 
406 
233 
133 
467 
218 

32t 
774 
491 
251 
246 
338 
583 
471 
221 
1336 

378 
361 
228 
359 

573 
413 
463 
764 
439 
461 
307 
588 
557 


Lembeye 

Idem. 
CoDchez 

Idem. 
Lembeye 

Idem. 
CoDcbez 

Ide». 

ldem>i 
Auriac . 
Lembeye 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

idem. 
S 

Idem. 

Idem, 
idem. 
Idem. 

Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem, 
idem. 
Idem. 


0    7 

2    2 

0    7 

3     3 

1     0 

4    0 

1     2 

4     9 

0    3 

3    3 

1     6 

3    5 

1     0 

4     0 

0    4 

3    0 

0    4 

3    4 

1     i 

2    5 

0    9 

4    0 

0    2 

3    0 

0    7 

3    0 

0    8 

2    0 

0    8 

2    5 

1     0 

2    8 

0    8 

3    8 

0    0 

3    0 

0    & 

a    0 

0    5 

3    0 

0    5 

3    0 

0    a 

2    5 

0    5 

2    5i 

0    G 

2    5 

0    8 

2    .0 

0     6 

3     6 

0    7 

3     7 

0    3 

2    8 

0    3 

3     0 

0    G 

3     5 

0    G 

2    5 

—  Canton  de  Lescar, 


823 
603 

^72 
127 
680 
375 
381 
620 

1877 
962 


Pau.     . 

Idem. 
Lescar .     . 

Idem. 
Pau     •     . 
Lescar.     . 

Idem. 

Idem. 

Pau .    . 


(  Vô  Communes.  ) 

0    6 

1     5 

0     5 

1     0 

0    5 

1     2 

0     5 

1     2 

0     5 

0    2 

0    8 

1     5 

1     2 

1     5 

0    8 

1     5 

0     0 

0     7 

0     3 

0     5 

2 

2 

3 

3 

4 

0 

4 

9 

3 

3 

3 

5 

4 

0 

3 

0 

3 

4 

2 

5 

4 

0 

3 

0 

3 

0 

2 

0 

2 

5 

2 

8 

3 

8 

3 

0 

3 

0 

3 

0 

3 

0 

2 

5 

2 

5 

2 

5 

2 

0 

3 

6 

3 

7 

2 

8 

3 

0 

3 

5 

2 

5 

1 

5 

1 

0 

1 

2 

1 

2 

0 

2 

1 

5 

1 

5 

1 

5 

0 

7 

0 

5 
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GOMMUNBS. 


Momas.  ... 
Pocy.  .  .., 
SauvagooD. 
Siros.  ...• 
Uzein 


671 
418 
783 
218 
666 


Bar.  de  postes. 


Lesear  . 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 


DlSTAlfCBS  AU  CHBF-LIBU 


de  cantOQ. 


Dijr.    kU. 


i 

0 
0 
0 
0 


d'arrondias. 


mjr. 


kil. 


1  7 

1  1 

1  4 

i  1 

1  4 


de  départ. 


mjr.  ktl. 

1  7 

1  1 

1  4 

1  1 

1  4 


5,837  h.  —  Canton  de  Montaner,  (  45  Communes.  ) 


Aasl 

Baleix 

Bedeille 

Bentayou-Serée.  • . 
Casteide-Doat.  ... 
Castera-Loubix... 
Labatat-Figuère.. 

LamayoQ ,. 

Maure 

MoDsegur 

MONTANBR........ 

PoDSon-DebatPouts 
PonsoD-Dessus.  .. 
PoDtlacq-ViellepiD 
Sedze-'Maubec... 


220 
432 
349 
450 
289 
218 
419 
472 
248 
341 
893 
258 
402 
349 
497 


Soomonloo.    . 

1    0 

2    4 

Viellepiate.    , 

1    2 

2    3 

Idem. 

0    9 

2    6 

Idem. 

0    9 

3    0 

Idem. 

0    4 

3    4 

Idem. 

0    9 

3    3 

Idem. 

1     0 

3    4 

Idem. 

0    6 

3    2 

Idem. 

0    7 

2    8 

Idem. 

1     2 

3    6 

Idem. 

0    0 

3    6 

Idem. 

0    4 

3    3 

Idem. 

0    6 

3    2 

S 

0    5 

3    0 

Idem. 

1     0 

2    4 

12,741  h.  —  Canton  de  Morlàas,  (  29  Communes.  ) 


Abère 

AndoÎDS.  »••.•«.. 

Aoos 

Arien. ,.. 

Barinque 

Bernadets.  ••.... 

Baros.  .• 

Escoabés 

Eslourenties  Daban 
Espeebède.  •••••. 

Gabaston 

Higuères-Souye... 
Leapourcy .  ...... 

Lombia .... 

Maucor.  ..«••••.• 

MoDtardon 

MORLAAS.  ••.•... 

Ouillon ,. .. . 

Rinpeyrous 

Saint-Armou  •  •  •  •  • 

Saint^Castin 

Saint- Jamraes. ... 
S-LaurentBretagne 


261 
550 
86 
272 
617 
199 
615 
405 
271 
378 
725 
417 
313 
334 
254 
378 
1721 
406 
295 
673 
362 
296 
565 


Morlàas.    . 

Idem. 

Idem. 
Soumoulou. 
Morlàas.    . 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
Soumoulou. 

Idem. 
Morlàai    , 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 


1    0 

2    0 

0    6 

1    3 

0    7 

1    7 

1     0 

2    0 

0    7 

1    7 

0    6 

1    4 

0    5 

0    8 

0    9 

1     9 

1    4 

2    0 

0    8 

1    6 

0    S 

1    S 

0    S 

1    2 

1     0 

2    0 

1     2 

2    0 

0    2 

1     0 

0    8 

0    7 

0    0 

1     0 

0    4 

1     3 

0    8 

1     8 

0    9 

1     7 

0    6 

1     2 

0    2 

1     2 

0    7 

1     7 

2 

4 

2 

3 

2 

6 

3 

0 

3 

4 

3 

3 

3 

4 

3 

2 

2 

8 

3 

6 

3 

6 

3 

3 

3 

2 

3 

0 

2 

4 

2 

0 

1 

3 

1 

7 

2 

0 

1 

7 

1 

4 

0 

8 

1 

9 

2 

0 

1 

6 

1 

5 

1 

2 

2 

0 

2 

e 

1 

0 

0 

7 

1 

0 

1 

3 

1 

8 

1 

7 

1 

2 

1 

2 

1 

7 
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COmiDTfKS 

Popu- 
lation . 

Bur.  de  postes. 

DISTANCES  AU  GHEP-LIBU 

de  caatuD. 

d^arrondiss. 

de   départ- 

Saobole • . . 

120 
526 
563 
736 
303 
100 

Soamoaloa.    . 
Morlàas     .     . 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

«JT.    kil 

1     3 
0    8 

0  6 

1  0 

0  2 

1  0 

mjr.    kil. 

2    3 
1     8 

0  9 

1  2 

1  0 

2  0 

myr.    kil. 

2    3 

Sedzère 

1     8 

SeodeU 

0    9 

Serres-Castet.  ... 
Serrej-Morlàts.  . . 
Urost 

1    2 

1  0 

2  0 

41,444  h.  —  Canton  de  Nay,  (  40  Communes.  ) 


Arros 

Artbez-d' AssoD . 
Asson.  ..   ^.... 

Baliros 

Boordêttes 

Brages 

Capbis 

Nay 

Pardies 

Saiot-Abit. 


1124 

1275 

2661 

318 

294 

1557 

211 

3082 

574 

348 


Nay. 


Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
I 

Idem. 
Idem. 


0    3 

1     4 

1     0 

2    7 

0    S 

2    2 

0    5 

1     0 

0    2 

1     4 

0    7 

2    4 

1     0 

2    7 

0    0 

1     7 

0    5 

1    2 

0    4 

1    3 

24,276  h.  —  Canton  de  Pau  [  Est  ]   (  40  Communes.  ) 


Aressy 
Arligueloutan .  .. 

Assat , 

Bizanos 

IdroQ 

Lée 

MeilloD    ...•••• 

Noasty , 

Oasse 

Pau  (Est  et  Ouest) 


334 
717 
861 
1054 
502 
234 
596 
788 
519 
18671 


Pau. 
Idem 
Idem 
Idem 
Idem 
Idem 
Idem 
Me  m 
Idem 


0    4 

0    4 

1     0 

1     0 

.0    8 

0    8 

0    2 

0    2 

0    4 

*  0    4 

0    6 

0    6 

0    6 

0    6 

1     S 

1     5 

0    9 

0    9 

0    0 

0    0 

44,439  h. 

Bosdarros  •  • 

Gao.     .     .  . 

Gelos    .     .  • 

JoraDçoQ    .  . 

Laroin  .     •  . 
Ifazères-LezoDS 

Narcastet   .  • 

RoDtignoD  •  . 

Saint-Paast.  • 

Uzos.    .     .  • 


—  Canton  de  Pau  [  Ouest  ].  (  40  Communes.  ) 


1940 

3051 

1100 

2591 

513 

402 

278 

501 

792 

271 


Gan. 


Pau 


Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 


1     0 

1     0 

0    8 

0    8 

0    2 

0    3 

0    2 

0    2 

0    6 

0    6 

0    4 

0    4 

0    8 

0    8 

0    6 

0    C 

0    8 

0    8 

0    5 

0    5 

9,620  h.  —  Canton  de  Pontacq,  (  42  Communes.  ) 


Barzon.      •     .     . 
Eslooreoties  d'Arré 


691 

288 


PoDiacq    . 
Soumouloa. 


0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 


2 
1 


4 

7 
2 
0 
4 
4 
7 
7 
2 
3 


0  4 

1  0 
0  8 
0  2 
0  4 
0  6 

0  6 

1  5 
0  9 
0  0 


1  0 
0  8 
0     2 


Digitized  by 


Google 
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COMMUNES. 


Espoey . 
Ger.  • 
Gomer  • 
Hoors  . 
Labatmale 
LîmendooK 
Livron  • 
Locgarrier 

POFfTACQ. 

Soumooloa  ^ft- 

7,BH  h 

Argelos. 
Astis.  . 
Aubio  • 
Aoga  . 
Aariac  _ 

BOUFDOS 

Garrère. 
Glaraoq. 
Doumy. 
GarlèJe-MoDdebal 
Lalonquelle.    . 
Lasclaveries     • 
Lème    •     •     . 
Miossens-Laousse 
Navailles-ADgos. 
Sevignac    •     . 
TUÈZB  •      •      . 

Viven  .  .  . 


i031 
1844 
329 
481 
324 
401 
400 
446 
2939 
446 


307 
220 
351 
327 
339 
354 
357 
460 
305 
367 
328 
337 
384 
440 
881 
973 
543 
238 


DISTANCES  AU  CHE] 

Dur.  de  postes. 

■  _  ^^  _  ^ 

de  cautOD. 

d*arruadiss. 

mjrr. 

kii. 

mjr.     kil. 

SoamoQlon .   . 

0 

8 

2    0 

Idem, 

1 

0 

2    9 

Idem. 

1 

0 

1    8 

Pootacq    .     . 

0 

7 

2    0 

Idem, 

0 

3 

2    5 

Soomoulou.    . 

1 

2 

1     6 

PoDtacq     .     . 

0 

5 

2    2 

Sonmoulou.    . 

0 

8 

1     9 

S 

0 

0 

2    8 

s 

A 

1 

1    5 

de  diSpart. 


mjr. 

2 
2 


kil. 


ARRONDISSEMENT  D'OLORON.  -  73,675  hab. 

14,600  h.  —  Canton  (TAccous.  (  13  Communes.  ) 

Bedous. 
Idem. 


Accous.      .     .     . 

1591 

Aydius.     .     .     . 

855 

Bedous  ^'^gfi    •     • 

1.309 

Borce    .     .     «     . 

723 

Celle-Eygun   •     . 

461 

Escot    .     .     .     . 

750 

Elsaut  .     .     .     . 

426 

Léés-Atbas.     .     . 

857 

Lesean .     .     .     . 

1377 

Lourdios-Icbère. 

639 

Osse 

877 

Sarrance    .     .     . 

1171 

Urdos   .     .     .     . 

564- 

Idem 
Idem. 

Oloron  . 

Bedous . 
Idem, 
Idem. 
Idem. 
Idem. 


0     0 

2    6 

0     7 

2    7 

0    3 

2    3 

0     9 

3    5 

0     6 

3    2 

1     3 

1     3 

1     0 

3    6 

0    2 

2    6 

0    6 

3    0 

1     4 

2     1 

0    3 

2    3 

1     0 

1     6 

1     4 

4    0 

0 
9 

1  8 

2  0 


2 
1 


2  2 

1  9 

2  8 
1  5 


on  de  Thèse, 

(18 

Communes.  ) 

Auriac  .     .     . 

0 

3 

2 

0 

2    0 

Idem. 

0 

5 

1 

8 

1     8 

Lescar  .     .     . 

0 

7 

1 

8 

1     8 

Auriac .     .    . 

0 

2 

2 

2 

2    2 

S 

0 

2 

2 

1 

2     1 

Idem. 

0 

6 

1 

7 

1     7 

Idem. 

0 

6 

2 

4 

2    4 

Idem. 

0 

6 

2 

7 

2    7 

Idem. 

0 

7 

1 

8 

1     8 

Idem. 

0 

3 

2 

5 

2    5 

Idem, 

0 

3 

2 

4 

2    4 

Idem. 

0 

6 

% 

0 

2    0 

Idem. 

0 

3 

2 

5 

2    5 

Idem. 

0 

5 

2 

3 

2    3 

Idem. 

0 

8 

1 

5 

1     5 

Idem. 

0 

8 

2 

3 

2    3 

Idem. 

0 

0 

2 

2 

2    2 

Idem. 

0 

2 

2 

0 

2    0 

5 
5 
5 
6 


6  4 

4  5 
6  8 

5  S 
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DiSTAIfCBS   AU   CDEF-UBU 

de  canton.  |d*urroadit8-  1  de  drparl 
kil.|   mjr.    kil.|  tnyt 


kil. 


Aoce     .  • 

Aramits  • 

AreUe  .  . 

Féas.     .  „ 
Issor     . 

40,326  h 
Abudt  •  •  . 
Bescat  .  .  ,  , 
Buxy  .... 
Caslet  .  •  «  . 
Izeste  .... 
Loavte-JazoD«2^. 

Lys 

Mifaget.  •  .  • 
Rébeoac.  .  .  . 
Sainle-Colome.  • 
Sevignac    .     •     . 

5,914  h 

Aas  ^ft  .  .  • 
Assouste.   .     • 

Aste-Béon  •  •  • 
Béost    .... 

Bielle    .     •     •  . 

Bi  Ibères  •  .  . 
Gère-BelesteD. 

LABr?ÎS-GBTBI?«2|^ 

Louîie-SoobiroD 


6,556  h.  —  Canton  (T Aramits.  (  6  Communes.  ) 
Aramits, 


441 

1209 

2069 

620 

856 

1361  1 

Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem* 

—  Canton  d'AruUy, 
1878 


0  4 

1  1 

0  0 

1  5 

0  3 

1  8 

0  6 

1  0 

1  0 

1  7 

0  4 

1  8 

515 
1402 

410 

483 
1681 

219 
1027 

1789(2) 
922 


Arudy    . 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
Nay.     . 
Arudy. 

Idem. 

Idem. 


(  10  Communes.  ) 

0  0 

1  8 

0  4 

1  7 

0  4 

1  6 

0  5 

2  3 

0  2 

2  0 

0  3 

2  1 

1  2 

^3  0 

1  0 

2  8 

0  8 

1  8 

0  4 

2  0 

0  2 

2  0 

—  Canton  de  Larwiê.  (  9  Communes.  ) 


404 
104 
604 
384 
891 
451 
437 
2239 
400 


Larans    . 

Idem. 

Idem. 
Arudy  . 

Idem. 
Laruos • 
S 
Laruos  • 


0  4 

3  3 

0  3 

3  2 

0  4 

3  0 

0  2 

2  9 

0  6 

2  4 

0  8 

2  5 

0  4 

2  9 

0  0 

2  9 

0  2 

2  9 

, 

1002 

. 

360 

* 

302 

, 

2702 

^ 

d. 

510 

4,876  h.  —  Canton  de  Lasseube.  (  5  Communes.  ) 

Aubertio    . 
EsUalescq  . 
Lacomm&Dde 
Lasseubb    . 
Lasseubetat. 

40,054  h.  —  Canton  de  Monein,  (  8  Communes.  ) 

Abcs  ....  507 
CoqueroD  ...  314 
Lahourcade.  .  •  638 
Lueq  de  Béarn.  .  2347 
MoNE».     .     .     .1  4936 


Lasseube 
Oloron  . 
Lasseube 
S 
Lasseube 


Monein. 
liem. 
Idem. 


0  9 
0  6 

1  4 

0  6 

0  9 

1  2 

0  vO 

1  4 
1  4 

0 
0 
0 
0 

0 


4 

3 

4 

7 

5 

0 

4 

2 

4 

9 

5 

0 

2 

4 

2 

0 

2 

3 

2 

6 

2 

3 

2 

4 

3 

1 

2 

6 

1 

5 

2 

3 

2 

1 

4 

1 

4 

0 

3 

5 

3 

7 

2 

9 

2 

8 

3 

5 

3 

7 

3 

5 

1 

4 

2 

3 

1 

4 

1 

6 

1 

8 

2 

3 

2 

4 

3 

0 

3 

3 

2 

5 

(i — a)  La  coromane  da   Lys  esl   de  création    loale  récente.    Elle   nVlait  jusqu'à  ces 
—  '         *  '  ■•         •  ..      »     «^    nte-Colomnic,    el  le  chiffre  de  »«   pO|iuU- 

esl  compris  daos  celui  de  la  pupuLlion  dç 


derniers   temps   riii*nni;  section   de  celle  d«*  Sainte-Colomnic,   el  le  chiffre  de  sa   popuU 
tioii,  encore  indéterminé  d'une  manière  exacte. 


cette  dernière  localité. 
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Popu- 
lation. 

DISTANCES   AU   CHBF-LIBO 

CAMMUNKfl 

Bur.  de  postes. 

■■1 

WflifllUX^A9* 

dî    CJOtOO. 

d'«rrondi»a. 

de  départ. 
1  o.yr.    kil. 

mjr.    \i\. 

mjr.    kil. 

Parbayse    .     .     . 

309 

MoDeÎD.     .     . 

0    4 

2    2         2     1 

Pardies.     •     .     . 

758 

idem. 

0    6 

2    6         2     5 

Tarsacq.     .     .     . 

255 

Idem. 

0    7 

2    7         18 

44,564  h.  —  Canton  d'Olorm, 

(  17  Communes.  ) 

Bidos    .... 

145 

Oloron .     .    . 

0    2 

0    2 

3    4 

Buziet  .... 

673 

Arudy  .     .     . 

1     5 

1     5 

2    2 

Gardesse     .     .     . 

529 

Locq     .    .    . 

0    9 

0    9 

2    M 

Escou  .... 

478 

OloroD .     .     . 

0    7 

0    7 

2    5 

ElCOQt  .... 

504 

Idem. 

0    6 

0    6 

2    6 

Estoi    .... 

180 

Idem. 

0    2 

0    2 

3    4 

Eysos  .... 

822 

Idem. 

0    8 

0    8 

4    0 

Goés     .... 

420 

Idem. 

0    2 

0    2 

3    2 

Herrèrc.    .     .     . 

461 

Idem. 

0    7 

0    7 

2    5 

Ledeuix.     .     .     . 

679 

Idem. 

0    3 

0    3 

3    5 

Lurbe  .... 

609 

Idem. 

1     0 

1     0 

4    2 

Ogeu     .... 

1605 

Arudy  .     .     . 

1    0 

1     0 

2    4 

Oloron  ^tfi   .     . 

5986 

S 

0    0 

0    0 

3    2 

Pocy     .... 

306 

OloroQ .     .     . 

0    9 

0    9 

4    1 

PrécilloQ    .     .     . 

417 

Idem. 

0    4 

0    4 

3    0 

Saocède.    .     .     . 

402 

Lucq     .     .     . 

1     1 

1     1 

3    6 

Verdcls.     .     .     . 

345 

OioroD .     .     . 

0    8 

0    8 

3    6 

9,788  h.  - 

•  Canton  de  Sainte-Mai 

ne,  (  42  Communes.  ) 

Agoos  .... 

431 

Oloron .     .     . 

0    4 

0    4 

3    6 

Areo     .... 

378 

Idem. 

1     1 

1     1 

4    0 

Arros    .     .     •     . 

176 

Idem. 

0    7 

0    7 

3    9 

Asasp  .... 

642 

Idem. 

0    9 

0    9 

4     1 

Esquiole    .     .     . 

1281 

Idem; 

0    9 

0    9 

4    1 

Gérooce     •     .     . 

801 

Idem. 

0    8 

0    8 

4    0 

Geus     .... 

313 

Idem. 

1     0 

1     0 

4    2 

GurmeoçoD.     .     . 

395 

Idem. 

0    6 

0    6 

3    8 

Moumoar  .     •     . 

779 

Idem. 

0    6 

0    6 

3    8 

Oriû     .... 

341 

Idem. 

0    7 

0    7 

3    9 

Saiot-Goio.     .     . 

338 

Idem. 

0    9 

0    9 

4    1 

S^Marib-Lbgcgnon 

3913 

Idem. 

0    0 

0    0 

3    2 

ARRONDISSEB^PNl'  DE  MAULl 

ÈON.  — 

69,071  hab. 

8,567  h.  -^  Canton  (Tlholdy. 

(  44  Comn 

Qunes.  ) 

Arbansas   .     .     . 

163 

Larceveao .     . 

1    8 

1     2 

7    2 

Armeodarits    .     . 

812 

Iholdy .     .     . 

0    3 

1     4 

8    2 

BUDUS  .... 

290 

Larceveao  .    . 

1     6 

1     7 

7    2 

Helette.     .     .     . 

1193 

Iboldy   .     .    . 

0    9 

2    0 

9    0  > 

Hosta   .     •     «     . 

290 

Larceveao. 

2    2 

2    2 

7    8 

Ibarrolle    .     .     . 

286 

Idem. 

2     1 

2    0 

7    5 

Iboldt  .... 

885 

S 

0    0 

1     6 

8    4 

Irissarry     .     .     . 

1210 

Iboldy    .    .    . 

0    6 

2    2 

9    0 

Juxae  .... 

411 

Larceveaa .    . 

1    6 

1    2 

7    2 

Digitized  by 


Google 
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coiufimKS. 


LanUbai  .  •  , 
Larceveau  -  Arros- 
CibiU.  •  •  . 
OsUbat-Asme .  . 
S^ÎDt-Just-lbarre, 
Sobetcon    •     .     . 


Popu- 
lation. 


Bur.  de  postes. 


757 


695  a 

518  Lareeveau . 
704  Idem. 

453  IbelJy 

42,383  h,  ^  Canton  de  Mauléon 


Larceveaa 


DISTANCES  AU   CHBF-LIEU 


de  caoton. 


d'arroodisa. 


mjr. 

kil. 

0 

8 

1 

3 

1 

3 

r    1 

8 

0 

8 

mjrr. 


kil, 


1     4 

1  4 

1  3 

1  9 

î  4 

(  49  Communes.  ) 


de  di'part. 


mjr. 


kil. 


7      8 


7 

7 
7 
9 


Ainbarp.  .  .  . 
Arrast-Larrebiea  . 
Aassurucq  •  •  • 
BarcQS .  •  •  • 
Berrogain-LaruDs . 
Cbarritte  de  Bas  . 
Cbéraote  •  .  . 
Espès-Undorein  • 
Garindeio  •  .  • 
GoteiD-Libarreox  . 
Idaox-Mendy  .  . 
L'Hôpital-St-Blaise 
Maulêon-Licbarbe 
Mendilte  .  .  • 
Moncayollê*Larro- 

ry-Mendibieu.  • 
Ifosculdy  .  .  • 
Ordiarp.  .  •  . 
Boquiagoe .  .  . 
Viodos-Abense-de- 

Bas  .     •     •     . 


381 
261 
662 

2119 
183 
376 

1226 
543 
339 
479 
425 
164 

1475 
443 

761 

541 

1008 

340 

617 


Mauléon 

Idem. 

Idem. 
S 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem« 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 

Idem. 


0    6 

1     4     1 

0    8 

1     8 

0    9 

2    4 

1     3 

3    4 

0    4 

2    5 

0    7 

1     4 

0    1 

2    2 

0    4 

1     7 

0    2 

2    5 

0    4 

2    S 

0    5 

2    6 

1     0 

2    7 

0    0 

2    4 

0    7 

2    7 

0    7 

2    0 

0    7 

2    0 

0    6 

2    0 

0    6 

3    0 

0    2 

2    0 

5 

8 

4 

8 

6 

6 

4 

8 

5 

0 

5 

2 

5 

4 

5 

1 

5 

6 

5 

8 

6 

0 

4 

5 

5 

4 

6 

3 

5 

0 

6 

2 

6 

0 

5 

6 

5    4 


44,906  b.  —  Canton  de  Saint^Etienne-^U-Baïgorry.  (9 Communes.) 


Aldudes.  •  .  . 
Anbaox.  •  •  • 
Ascarat.  •  •  . 
Bidarray  .  .  . 
Fonderie  (  la  ).  . 
Irouléguy  •  .  . 
liasse  .... 
Ossès  •  •  . 
St-Et-de-Baïgorry 


2760 

642 

340 

1241 

1064 

403 

678 

2018 

2760 


Baïgorry    .     . 

1    7 

5    7 

S.J.-P-de-P. 

0    S 

3    8 

Idem. 

0    8 

3    2 

Baïgorry    .    . 

i    3 

4    5 

Idem. 

0    8 

4    S 

S.-J.-P.^e-P. 

0    5 

3    S 

Idem. 

0    8 

3    3 

BaTgorry    ,    . 

1     0 

3    7 

m 

0    0 

4    0 

44,46î  b.  —  Canton  de  Saint^Jean-Pied^-^Port*   (49  Communes.) 


Abaxe  -  Aleîette  - 
BasoasMB     .     . 

Aincille.  .  .  . 
Ainbice-llongelof. 
Aroéfoy.   .     .     . 


830 
336 
430 
907 


J.-P.-de-P. 

0    6 

2    8 

Idem. 

0    5 

2    7 

Idem. 

0    9 

2    0 

Idem* 

0    8 

3    8 

12 

5 

10 

0 

9 

3 

10 

3 

10 

3 

10 

1 

10 

0 

10 

0 

10 

3 

lune 

s.) 

9 

4 

9 

2 

8 

3 

10 

3 
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Popu- 
lation . 

DISTANCES    AU   CHEF- UEO 

COMMUNES. 

Bur.  de  postes. 

^^^, 



_^    - 

de  cautuD. 

d'iirrondiss. 

dr   départ. 

mjrr. 

kil. 

mjrr.     kil. 

lujr.    kil. 

Béborléguy.     .     . 

256 

S.-J  -P.-de-P. 

1 

2 

3    0 

9    3 

BussuDarils-Sarras- 

quette.   •     •     . 

466 

Idem. 

0 

6 

2    2 

9    0 

Bustince-lribery   . 

255 

Idem. 

0 

5 

2    4 

9    0 

Çaro 

253 

Idem* 

0 

2 

3    0 

9    2 

Estérençuby    .     . 

862 

Idem. 

0 

8 

0    8 

10    7 

Gamarthe  .     •     . 

260 

Idem. 

1 

0 

2    0 

8    3 

Ispoore.      .     .     . 

541 

Idem. 

0 

1 

3    0 

9    2 

Jaxu     •     .     •     . 

451 

Idem. 

0 

6 

2    2 

9    0 

Laearre.     .     •     . 

274 

Idem. 

0 

6 

2    0 

9    2 

Lecumberry     .     • 

602 

Idem. 

0 

8 

2    8 

9    5 

Mendive     •     .     • 

684 

Idem. 

0 

9 

3    0 

9    4 

St-Jean-lc-Vieax. 

1137 

Idem. 

0 

4 

2    3 

9    0 

S-J-PlBD-Dl-PORT 

1752 

S 

0 

0 

3    0 

9    2 

Saint-Micbel   .     . 

565 

Idem. 

0 

3 

3    0 

9    5 

Uharl-Cize.     .     . 

601 

Idem. 

0 

1 

3    0 

9    2 

U,576  h,  - 

-  Canto 

n  de  Saint'Pali 

lis,  ( 

29  i 

[>)mmuDes 

.) 

AYcirils  .... 

252 

Sl-PalaÎ8  .     . 

0 

2 

0    2 

6     5 

AmeDdeuix-ODeix . 

389 

Idem. 

0 

3 

0    3 

6    7 

Amorols-Succos    . 

402 

Idem. 

f 

0 

1     0 

7     5 

Arberals-Sillègae. 

308 

Idem. 

0 

4 

0    4 

6    3 

Arbouet-Sussaute . 

479 

Idem. 

0 

6 

0    6 

6    3 

Aroue  .     .     .     . 

506 

Idem. 

1 

1 

1     1 

6     0 

Arraule-Cbarritte. 

686 

Idem. 

1 

2 

1     2 

7    5 

Béguios.     .     .     . 

595 

Idem. 

0 

6 

0     6 

7    0 

Béhasqae-Lapiste. 

328 

Idem. 

0 

2 

0    2 

6    3 

Beyrie  .... 

826 

Idem. 

0 

6 

0    6 

7    0 

Camou-MixeSobast 

310 

Idem. 

0 

5 

0    5 

6     3 

Domezaio-Berraute 

1005 

Idem. 

0 

7 

0    7 

6    0 

Etcbarry     .     .     . 

414 

Idem. 

1 

0 

1     0 

5    9 

Gabat  .... 

365 

Idem. 

0 

6 

0    6 

6    5 

Garris  •     •     ,     . 

390 

Id^m. 

0 

4 

0    4 

7    0 

Geslas  .... 

197 

Saoveterre.     . 

1 

5 

1     5 

5    0 

Ilbarre.      .     .     . 

364 

St-Palaî8  ,     . 

1 

0 

1     0 

6    3 

Ilhorosl-Olbaïby  . 

263 

Idem. 

0 

8 

0    8 

6    3 

Labets-Biscay .     . 

453 

Idem. 

0 

7 

0    7 

6    8 

LarribarSorbapuru 

385 

Idem, 

0 

5 

0    5 

6    5 

Lobitzan-Oybercq. 

531 

Idem. 

1 

0 

1     5 

6    0 

Luxe-Sumberraute 

363 

Idem. 

0 

5 

0    5 

7    0 

Masparraute    .     . 

587 

idem. 

1 

0 

1     0 

7    0 

Orègue.     .     .     . 

1001 

Idem. 

1 

4 

1     4 

T    8 

OrsaDCO.     .     .     . 

242 

idem. 

0 

5 

0    5 

7    0 

Osserain-Rivarcyle 

456 

Saaveterre.     . 

1 

0 

1     0 

6    0 

PagoUe.     .     .     . 

454 

Larceveao  ,    . 

1 

5 

1     5 

6    7 

Saint-Palais  ^gC . 

1645 

S 

0 

0 

0    0 

6    6 

Uhart-Mixe.    .     . 

380 

St-Palai»  .     . 

0 

6 

0    6 

6    7 

Digitized  by 


Google 


J3  — 


COMMU^ÏES. 


Dur.  de  postes. 


DISTANCVS   AU   CHEP-LIBU 


d<>  caatuo.  {J'arroadiss. 


10,177  h. 
AbeDSf-de-IIaul  . 
AIçay-AIçabébéty- 

SuDbarette  .  . 
Alos-Sibas.  •  • 
Camou-Cibigue  . 
Eiebebar  .  .  • 
Uaux  .  .  •  . 
Laearry  -  Arbao- 

CbarriUêdellaul 
Laguinge-Resloue 
Larrau .     . 
Liebaos-SuDbar 
Licq-Alberey  • 
Mootory     .     . 
Ossas-Sabare.. 
Sainte-Eograce 
Saugois-St-  EtieoDe 
Sorbolos     •     •     . 

TltDETS       •       .       . 

Troil-Villes     .     . 


iiijrr.    kil.|  uiyr.    kil. 

—  Canton  de  Tardets.  (  48  Communes.  ) 
339 


710 
307 
345 
272 
320 

636 
340 

1307 
250 
834 

1i60 
344 

1229 
425 
589 
443 
327 


rrïïT 


Tardels.     .    . 

0 

1 

3    5 

Idem. 

0 

5 

3    5 

Idem. 

0 

1 

3    2 

Idem. 

0 

5 

3    0 

Idem. 

0- 

5 

3    5 

Idem. 

0 

6 

3    8 

Idem. 

0 

7 

3    5 

Idem. 

0 

4 

3    4 

Licq-Aiherey 

1 

6 

5    0 

Tardets.     .     . 

0 

4 

3    4 

S 

0 

7 

3    7 

Tardels.     .    . 

0 

5 

3    9 

Idem* 

0 

5 

2    9 

Licq-Atberey. 

i 

7 

5     i 

Tardels.     .    . 

0 

5 

2     9 

Idem. 

0 

i 

3    4 

a 

0 

0 

3    4 

Id«m. 

0 

2 

3    2 

uijr 


6    0 


6 

5 

6 

1 

6 

4 

6 

5 

5 

6 

6 

5 

6 

3 

7 

0 

6 

3 

6 

7 

5 

3 

6 

5 

6 

8 

6 

5 

6 

0 

6 

0 

6 

2 

ARRONDlSSEMEiNT  DE  BAYON^E.— 95,218  hab. 

Î0,423  h.  —  Canton  de  Bayonue  [  N.-E.  ]  (  6  Communes.  ) 


Baton:<b  (N-E.  et 

N-0.  )  afi  ■ 
Boucaa .     .     . 
LaboDce 
Mouguerre . 
Sl-Pierre-d'lrube 
Urcuil  .     .     . 


m 

26i87 
1183 

556 
1355 

856 
1014 


Bayonne 
Idem. 
Idem. 
Idem. 

BriscoQS 


0    0 

0    0 

0    5 

0    5 

0    8 

0    8 

0    8 

0    8 

0    2 

0    2 

1     0 

1     0 

10  5 

11  0 
10    3 


10 
10 
10 


Anglet  .  . 
Arcangues . 
Bassussarry 
Biarrils.     . 


3350 

1083 

456 

2410 


BayoDoe    . 
Biarrils. 
Idem. 


0    4 

0    4 

0    7 

0    7 

0    5 

0    5 

0    7 

0    7 

Arancou 
Bardoi . 
Bergouey 

BiDACUB 

Came  • 
Guicbe. 
Sames  . 
Viellenave 


9,9 i9  h.  —  Canton  de  Bidache,  (  8  Communes.  ) 


331 
2586 

363 
2625 
1667 
1357 

839 

181 


Lab.-Villefran 

1     0 

4    2 

H 

0    6 

2    5 

l.ab.-Villefran 

1     2 

4    4 

S 

0     0 

3    2 

Idem. 

0     5 

3    7 

Bardos.      .     . 

0    9 

2    5 

Peyrehorade   . 

0    6 

3    0 

Lab.-ViUefran 

1     2 

4    4    1 

7 
9 
7 
8 
8 
9 
8 
7 


48,027  h.  —  Canton  de  Bayonne  [  N.-O.  ]  (  4  Communes.  ) 


10  9 

11  2 
11  0 
11  2 


(i)  Depuis  la  r<'unioD  de  S^-Esprit  ;   sa  population  nV'tait  ant^riearcmcol,    d'jprcs  h 
'Otciucat  d«   i856;    que  de  19*148  kabitaaU. 


Digitized  by 


Google 


—  u  — 


GOMlfUlfBS. 


DISTANCES   AU  CHBF-LIEC 
decaoloD.  |d'arroiidiM.|  a«  àépnt. 


mjT.    kil.|  mjr.    kU.|  mjrr.    kil. 

8,687  h.  —  Canton  (TEspeUlU.  (  7  Communes.  ) 

11    2 

10    0 


Ainboae     .     •     .1 

754 

Cambo. 

Cambo.      .     •     • 

1626 

S 

ESPELETTK.        .       . 

1532 

S      • 

Itsatsoa.     .     .     . 

1463 

Idem. 

Loubossoa  •     .     . 

530 

Idem. 

Sare 

2147 

S 

Souraïde     .     •     • 

635 

Cambo. 

0    6 

i    4 

0    4 

1     8 

0    0 

<     8 

0    4 

3    1 

1     0 

2    8 

1     3 

2    4 

0    2 

1     8 

9,501  h.  —  Canton  de  Haspafren,  (  7  Gommones.  ) 

Hasparren. 
S 

Idem. 
Iboidy.     . 
Hasparren . 

Idem. 

Idem. 


Bonloc .... 

310 

Haspabrbn<2^   . 

5068 

Macaye.      .      .     • 

845 

Mébarin     .     .     . 

608 

Mendionde.     •     . 

1424 

Sainl-Esteben.      . 

678 

Saiot-Marlin    .     . 

568 

0    4 

2    S 

0    0 

2     1 

0    8 

2    5 

1     5 

3    6 

0    6 

2    5 

1     0 

3    i 

1    8 

3    3 

10 
10 
9 
11 
10 


9 
9 
9 
8 
9 
8 
8 


Ayberre.  .  ,  . 
Briscous  ^tft  •  • 
Islurits. 

Labastidb-Claib^*. 
un.  .  .  .  . 


1619 
1728 
679 
1695 
1659 


Lab.-Clairence 

0    5 

2    8 

S 

0    8 

i     5 

Lab.-Clairence 

0    9 

3    0 

a 

0    0 

2    3 

Briscous    .    . 

1     0 

1    7 

44,834  h.  —  Canton  de  Saint-Jean-de-Luz.  (  8  Communes.  ] 


Ascain  . 
Bidart  ^atfl 
Birialou.  . 
Ciboure.  . 
Guelary.  , 
Heodaye  . 
S-Jean-de  Luz^gâ^ 
Urrugoe 


9,417  h 


Abelze. 

Arbonne 

HalsoQ. 

Jatxou  . 

Larressore 

SaÎDt-Pée 

USTABITZ 

Yillefraoque 


7,380  h.  —  Canton  de  Labastide-Clairence,  (  5  Communes.  ) 


9  0 

10  1 

8  5 

9  1 
9  6 


1113  S'-J.-de  Luz.      0    6  2    7  13    2 

1307  BiarriU.     ..09  12  11     7 

435  Béhobie     ..10  31  13    6 

1700  S*-J.-de-Laz.      0    1  2    1  12 

606  Idem.             0    6  1     5  12 

427  Bebobie     ..11  32  13 

2668  S                       0    0  2    1  12 

3578  K                        0    5  2    6  13 

—  Commune  d'Ustaritz.  (  8  Communes.  ) 

620  S».J..de-Lu2.      12  15  11     5 

685  Biarrits.     ..10  10  11     0 

300  Ustarilz    ..05  15  10    0 

414  Idem               0    3  15  10    2 

869  Idem.             0    4  1     5  10    5 

2701  S                        1     0  2    0  11     5 

2424  L^                       0    0  1     3  10    5 

1404  Bayonne    ..06  08  10    5 


Digitized  by 


Google 


-  15  -^ 


COMIIUNBS. 


But.  déposiez 

I  mjr.    kil.|  mjr.    kil 

ARRONDISSEMENT  D'ORTHEZ.  —  78,929  hab. 


distaucbs  au  chbp-libu 


de  canton.  [(FjrmadUt  |  de  départ. 


9j!^i  h.  —  Cort/on  (TÀrthez.  (  SI  Gommanes.  ) 


ArgagnoD  liarcerio 
Aroos  • 

AlTBBZ. 

Aptix«29 
Aodejos 
Boomoort 
Caiteide-CâBii.  . 
Citteidc->C«Ad«a  . 
CastîlloD  .  .  . 
Ccicaii  •  •  •  • 
Doasoo.  •  .  • 
Hagel-Aobia  .  . 
Labastide-Céiérscq 
Labastidelfoorejao 
Labeyria  .  •  . 
Lacadée  •  .  • 
Hespléde  •  •  • 
gaiot-Médart  .  • 
Serrei-SU-llarie  . 
Urdès  .... 
YlelleotTC .    «     . 


515 
225 
1500 
712 
285 
161 
286 
a95 
407 
504 
373 
879 
627 
289 
222 
235 
581 
610 
402 
275 
227 


Qr«be».     .     . 

0    9 

9    8 

Aribcx.      .     . 

•    7 

a  0 

S 

0   a 

1    4 

èà 

0    9 

3    9 

Artix     .    .    . 

0    4 

1    5 

Idem. 

1    Q 

8    3 

Idem. 

1    a 

i   4 

Arthez  .    .    . 

0    7 

3    9 

Idem. 

0    4 

1    8 

Arlix    ,    .    , 

1    S 

3    6 

Ar(bcx .     .     . 

0    & 

3    9 

Saolt  dc^Naf.. 

0    7 

1    4 

Artix    .     .    . 

i    % 

3    3 

Idem. 

i  a 

%    4 

Saalt-de-N«T. 

1     Q 

1    5 

Idem. 

0    9 

1    t 

Arihex.     .     . 

9    4 

t    i 

Idem. 

0    8 

1  a 

Artix    .    .     . 

9    8 

s  a 

Arthex  .    .    . 

9    3 

i    6 

Arlix    .    .     . 

1    3 

3    i 

41,315  h.  —  Canton  d'AtZ(uq 


Arget   •     •     •     • 

282 

Arzaeq. 

AbZACQ  AnAZMOBT 

1319 

S 

Bottillon     •     .     • 

308 

Uzao    . 

Cabidos.     .     •     « 

369 

Arxacq. 

Coublocq    .     .     . 

381 

Ideoi. 

Fichons- Riumayoa 

416 

Idem. 

Garros  •     •     •     ^ 

676 

Idem. 

Geos    .... 

250 

Uyan     . 

Larreula    .     •     . 

478 

Idem. 

LOQÇOQ.      .      .       . 

315 

Arzaeq . 

LoQvigoy  •     .     . 

407 

Idem, 

Malaossaone    .     . 

990 

Idem, 

Ifayéroles .     < 

697 

Usao.    . 

Iféracq.     .     «     • 

499 

Arsacq  . 

Ilialos  .... 

364 

Idem, 

MoDtagttl    .    .     . 

342 

Idem. 

Ilorlaooe  .     •     . 

1000 

Idem. 

PieU  -  Plasence- 

Moaslroo.    .    . 

444 

Idem, 

Ponps.     »     .     . 

430 

Utan.    . 

(  sa  Communes.  ) 

1    3 

3    5 

9    9 

3    5 

<    9 

S    4 

9    5 

3    9 

9    4 

3    9 

9    8 

3    \ 

9    7 

3    9 

i    3 

3    4 

1    1 

3    7 

9    8 

3    3 

9    6 

3    9 

9    6 

3    9 

1    4 

3    7 

9    4 

3    7 

9    S 

3    3 

1    9 

3    6 

1    3 

3    3 

f    9 

3    6 

1    8 

3    3 

3 

3 

3 

7 

3 

3 

3 

9 

3 

S 

3 

4 

3 

1 

3 

3 

a 

i 

3 

9 

3 

8 

3 

7 

1 

7 

1 

8 

3 

9 

3 

9 

3 

6 

3 

6 

3 

3 

i 

» 

1 

9 

3 

« 

3 

a 

3 

9 

3 

8 

3 

3 

3 

7 

3 

1 

2 

8 

3 

7 

3 

5 

3 

8 

4 

9 

3 

3 

3 

t 

3 

9 

3 

8 

3 

3 

3 

« 

3 

3 

Digitized  by 


Google 


^  16  - 


Poursiogoes  -  Bou- 

coue .  •  • 
Séby.  .  .  . 
Uzao  .  •  'v 
Vignes  .     .     . 


403 
•278 
3S9 
438 


ArEAcq. 

Idem. 
S 
Arzacq. 


0 

0 

i 
0 


3 

3 

3 


3 

2 
2 


40,0î9  h.  —  Canton  de  Lagor.  { t\  Communes.  ) 


Abidos .  • 
Ar«oc«  .  • 
Béf  iogrâod . 
Biroo  .  . 
Castetner  . 
Gouze  .  . 
Làa-MoDdrsDS 
Lacq .  .  . 
Laqob  •  • 
Lendresse  . 
Loabieog  . 
M  aalaeq .  . 
MoDt.  .  . 
Mootefttrocq 
Mooreiii.  . 
Noguères  . 
0»-Mar8ÎlloD 
OzeDx  •  . 
Sarpottrenx. 
Sauvelade.  . 
Yiellesegure. 


237 
420 
102 
369 
306 
358 
351 
684 

1356 
240 

1093 
916 
470 
496 
369 
174 
350 
333 
298 
279 
828 


Lagor    . 
Artix    . 
Lagor.     . 
Onbex 

Iden. 

Idem. 

Idem. 
Artix    . 
S 

Arlix    . 
Orlbec 

Idem. 
Artix    . 
Ortbec 
Lagor    . 

Iden. 

Idem. 
Ortbez. 

Idem. 
Lagor    . 

Idem. 


0    3 

<     8 

0    3 

1    5 

0    7 

2    4 

<     3 

0    S 

1     0 

0    6 

0-7 

<    0 

1     4 

0    3 

0    4 

i    5 

.0    0 

1    7 

0    3 

<     4 

1    4 

0    8 

0    7 

0    9 

0    6 

<     2 

1    6 

0    7 

0    4 

1     9 

0    6 

2    S 

0    3 

1     9 

1    S 

0    6 

<     0 

0    6 

0    S 

1     5 

0    5 

2    1 

40,848  h.  ^  Canton  de  Na^arrenx.  (  23  Gommonefi.  ) 


Aogoua .  »  . 
AraujuzoD  .  . 
Araux  .  .  . 
Aaddux  .  .  . 
Bailaoés.  .  . 
Bugoein.  .  . 
Casteloau  CambloDg 
Cbarre  .  .  . 
DogDen  .  .  . 
Gurs .... 
Jasaes.  .  .  . 
Lay-LamidoQ  . 
Licboa  .  .  . 
Méritein.  .  . 
Nabas     .     .     . 

NAVABBBNX-BftRt 


BENX 


351 
549 
287 
457 
271 
601 
692 
530 
510 
723 
353 
293 
166 
397 
299 

1551 


Navafrenx. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 


0    6 

2    6 

0    8 

1    6 

0    6 

1    7 

0    5 

1    4 

0    3 

1     8 

0    4 

i    7 

0    3 

2    0 

i     0 

2    7 

0   s 

2    6 

0    6 

2    6 

0    2 

2    2 

0    6 

2    6 

1     0 

2    7 

0    1 

1     9 

1     2 

2    2 

0    0 

2    0 

S 

7 

2 

7 

2 

0 

3 

8 

8 

7 

3 

• 

4 

3 

2 

8 

S 

7 

2 

7 

8 

7 

8 

3 

2 

8 

4 

3 

2 

S 

2 

2 

2 

6 

4 

2 

S 

4 

3 

2 

3 

2 

4 

6 

4 

8 

4 

6 

4 

5 

4 

3 

4 

4 

4 

3 

5 

0 

4 

2 

4 

1 

3 

8 

3 

9 

5 

0 

4 

2 

5 

2 

4    0 


Digitized  by 


Google 


-  n  — 


comfmttts 

Popu- 
lation. 

Bur.  de  postes. 

DISTANCBS   AU   CHEF-LIEU 

«le  eaotoa. 

d'jrroadiu. 

de  départ. 

Ogenoe-Camptort. 
Préchacq  Josbaig . 
Précb.-Nafarreox. 
Rivebaute    .    •    . 
Sus^gft     .     .     . 
SasiDiou.     .     .     . 
VielleDaTe  .     .    . 

531 
482 
109 
365 
493 
192 
316 

idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem* 
Idem. 

m/r.    kil. 

0    5 
0    8 

0  9 

1  2 
0    2 
0    1 
0    5 

ip;r.    kil. 

2    8 
a    9 
2  a 

2    2 
2    1 
1    7 

mjr.    kil. 

3    6 
3    8 

3  8 
S    2 

4  2 
4    1 
4    6 

45,436  b.  —  Canton  à'Orthez.  (  M  Communes.  ) 


BaigU  . 
BalaDSQO 
Boonut  . 
Casletis  . 
Laoneplàa 

OtTHBX 

Puy6o. 

RamoQS.     •    •  • 

Stinl-Boés  .     .  • 

SaÎBle*SazaDiie 

Stiol-Giroos    .  • 

Sallespisse  .     .  . 

Saoli-de-Navailles. 


1010 
374 

1124 
540 
430 

6694 
672 
559 
534 
691 
267 
833 

1408 


Poy6o   .    .     . 
Oribez.     .      . 

Idem. 

idem 

Idem. 
S 

s 

Puy6o.    .   • 
Oribez  .    . 

Idem. 

Idem. 
SaoU-de-Nav 


0    7 

0    7 

0    6 

0    6 

0    8 

0    8 

0    6 

0    S 

0    6 

0    6 

0    0 

0    0 

1    3 

1     3 

1     0 

1     0 

0    7 

0    7 

0    3 

0    3 

t     0 

1     0 

0    7 

0    7 

1    4 

1    4 

42,993  b.  •—  Canton  de  Salies.  (  44  Communes.  ) 


Aoterrive.  •  . 
Belloeq  .  .  . 
Bérenx  .  .  • 
Carresse.  .  . 
Cassaber.  .  . 
Castagn^de .  . 
Escos.  .  .  . 
Labastide-ViUefran 
LaboDtan  •  •  . 
Léren  .... 
Saint-Dos  .  •  . 
Saint-Pé-de-Léren 
Salies  .  .  .  • 
Salles-liongiscar  . 


320 

1017 

810 

608 

342 

454 

540 

797 

1130 

446 

284 

438 

5503 

304 


Ub.-Villefran 

0    7 

2    2 

Salies.    .   .    . 

0    6 

1    4 

Idem. 

0    7 

0    8 

S 

0    7 

2    2 

Carresse    .     . 

0    8 

2    3 

Idem. 

0    7 

2    2 

Lab.-VUlefran 

0    9 

2    4 

S 

0    9 

2    4 

Salies.     .      . 

1     0 

1    8 

Ub.-Villefran 

1    3 

2    5 

Idem. 

0    9 

2    4 

Idem. 

1    0 

2    5 

H 

0    0 

i    5 

Salies    .    .  ■. 

0    9 

0    9 

8,667  h.  —  Canton  de  Sauveterre.  (  20  Communes.  ) 


Abitain  ... 
Amlrein.     .     .     , 
AtboB-Aspis 
AaleTÎelle- Saint ' 
Martin-Bidereo . 
Barraute-Camn 


290 

Saovelerre.    . 

0    6 

327 

Idem. 

0    4 

390 

Idem. 

0    4 

386 

Idem. 

0    3 

371 

Idem. 

0    5 

2 
2 
2 

2 
2 


4 

0 
5 

4 
0 


4 

7 

3 

6 

4 

8 

3 

5 

4 

6 

4 

0 

S 

3 

5 

0 

4 

7 

4 

3 

5 

0 

4 

7 

4 

6 

6 

2 

S 

4 

4 

8 

6 

2 

6 

3 

6 

2 

6 

4 

6 

4 

5 

8 

6 

6 

6 

4 

6 

6 

5 

5 

4 

8 

6 

6 

5 

6 

6 

4 

6 

3 

5 

S 
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COMMUIIES. 


Popu- 
lation. 


Bur.  de  postes. 


BargaroDDe.  •  . 
Castetboo  •  .  • 
Espiute  .... 
Guinarthe-Paren- 

ties  ^gft  ,    .     . 

Uas 

L'HôpHal-d^OrioD. 
MoDifort    .     •     • 

Narp 

Oraas     •     •     .     . 

Orion 

Orriule  .  •  .  • 
OsSfDX  .  •  .  • 
S.l-Gladie-Arrive- 

Manein         .     . 
SauvbterreOreîte 

sunabthb 
Tabaille-UsquAin 


22G 
620 
260 

290 
595 
505 
411 
254 
539 
436 
400 
220 

413 

1606 
134 


Saaveterre 
Navarrenx  . 
SauTeterre. 

Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Navarrenx. 

Idem. 


Idem. 


DISTANCES  AU  CHEF-LIEU 


lie  cai 

iton. 

d  arro 

Adisa. 

de  départ. 

mjrr. 

kil. 

myr. 

"iu" 

n.,r.    W. 

0 

3 

1 

8 

S    8 

1 

5 

1 

S 

6    0 

0 

7 

2 

3 

5    7 

0 

3 

2 

3 

6    1 

0 

7 

1 

4 

6    1 

0 

8 

0 

9 

4    9 

0 

9 

1 

9 

5    < 

1 

0 

1 

6 

S    0 

0 

8 

2 

2 

6    2 

0 

6 

1 

3 

5    3 

0 

5 

1 

3 

5    3 

1 

2 

1 

7 

4    9 

0 

4 

2 

4 

8    9 

0 

0 

2 

1 

6    0 

0 

7 

2 

5 

5    7 

Tableau  de  rorganisalion  Politique  et  AdmiDistrative. 


3  députés. 


CORPS  LÉGISLATIF. 
CONSEIL  GÉNÉRAL. 


W)  membres. 

CONSEILS   D'ARRONDISSEMENT. 
40  membres. 

PRÉFECTURE  {Siège  à  Pau.) 
Un  Préfet. 
Un  secrétaire-général  (Création  du  4  janvier  1855.) 

Bureaux.  —  Organisation. 

CABINET  DU  PRÉFET. 

Ouverture  des  dépêches;  Distribution  de  la  correspondance; 
Sous-préfets;  Conseillers  de  Préfecture;  Conseillers  généraux 
et  d'arrondissement;  Maires  et  Adjoints;  Commissaires  depo- 
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lice  ;  Personnel  du  clergé  ;  Demandes  d'audiences  et  de  congés  ; 
Légion*d'Honneur  et  décorations  étrangères;  Affaires  confiden- 
tielles et  non  classées  ;  Rapports  internationaux  avec  TEspagne  ; 
Personnel  de  tous  les  services  et  de  toutes  les  administrations  ; 
Prestation  de  serment  des  fonctionnaires;  Honneurs  et  préséances; 
Fêtes  publiques;  Beaux-Arts;  Bureaux  de  tabac  ;  Médailles  et  ré- 
compenses pour  belles  actions  ;  Secours  aux  anciens  militaires  ; 
Théâtres;  Recueil  des  Actes  Administratifs;  Siu*veillance  des 
Journaux;  Annonces  judiciaires. 

CABINET    DU    SECRÉTAIRE-GÉNÉRAL.        ^ 

Surveillance  des  bureaux,  des  archives  et  de  la  transcription 
des  arrêtés  du  Préfet;  Affaires  et  signatures  déléguées;  Déli- 
vrance et  signature  des  expéditions  et  des  ampHations. 

l'«  DIVISION. 

Administration  générale. 
Chrconscriptions  territoriales ,  délimitation  des  frontières  ;  Dé- 
nombrement et  mouvement  de  la  population  ;  Exécution  des  lois 
pour  les  élections  du  Conseil  général ,  des  Conseils  d'arrondis- 
sement et  des  Conseils  municipaux;  Commissions  syndicales; 
Etat  civil  ;  Naturalisations  ;  Service  du  Jury  ;  Postes  ;  Loteries  ; 
Tenue  du  répertoire  ;  Timbres  et  cachets  des  autorités  dépar- 
tementales et  communales  ;  Cours  d'accouchement;  Service  sa- 
nitaire ;  Conseil  d'hygiène  et  de  salubrité  ;  Inspection  des  phar- 
macies ;  Erection  de  Succursales,  Vicariats  et  Chapelles  ;  Subven- 
tions et  secours  pour  Eglises  et  Presbytères  ;  Legs  et  donations 
aux  établissements  religieux;  Circonscriptions  paroissiales  ;  Con- 
grégations. 

Administralion  communale  et  hospitalière. 

Budgets  communaux;  Acquisitions,  aliénations,  échanges, 
partages ,  cantonnements  de  biens  communaux  ;  Pâturages  , 
modes  de  jouissance;  Droits  de  placage  et  de  voirie;  Abat- 
toirs, cimetières,  octrois,  contentieux  des  communes;  Coti- 
sations municipales,  sol  forestier,  affouages  ;  Taxes  sur  les  chiens  ; 
Impositions  extraordmaires  et  emprunts  communaux  ;  Travaux 
conununaux  ;  Frais  de  casernement;  Dons  et  legs  aux  communes; 
Secours  pour  bfttiments  affectés  à  l'instruction  publique. 
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Hospices  et  hôpitaux ,  bureaux  de  bienfaisance  ;  Aliénés  ;  En- 
fants trouvés,  abandonnés  et  orphelins;  Sourds-muets;  Aveugles; 
Sociétés  de  secours  mutuels  ;  Legs  et  donations  aux  établisse- 
ments charitables  ;  Budgets  des  mêmes  établissements  ;  Vaccine 
et  médecine  gratuite. 

2*  DivisipN. 

Travaux  publics. 

Chemins  de  fer  ;  Grande  et  petite  voirie  ;  Voirie  urbaine  ;  Po- 
lice du  roulage  ;  Phares  et  fanaux  ;  Ports  maritimes  ;  Ghemms 
de  hallage  ;#Gours  d*eau;  Irrigations,  endiguements  ;  Ponts, 
bacs ,  bateaux  ;  Travaux  de  TEtat  et  du  département  ;  Mo- 
numents historiques. 

Industrie.  —  Commerce. 

Mines;  Garrières;  Forges;  Salines;  Moulins;  Usines;  Eta- 
blissements thermaux;  Etablissements  dangereux,  incommodes 
ou  insalubres  ;  Exécution  des  lois  relatives  au  travail  dans  les 
manufactures  ;  Exposition  des  produits  agricoles  et  industriels  ; 
Brevets  d'invention;  Ecoles  centrales  d'arts  et  manufactures  ; 
Ecoles  d'arts  et  métiers. 

Agriculture. 

Sociétés  d'agriculture  et  comices  agricoles;  Ferme-école;  Drai- 
nage; Défrichemens  et  desséchemens;  Grédits  foncier  et  agricole  ; 
Récoltes  ;  Mercuriales  ;  Subsistances  ;  Police  de  la  boulangerie  et 
de  la  boucherie  ;  Primes  et  encouragemens  ;  Haras  ;  Gourses  de 
chevaux;  Remontes  militaires;  Médecins;  Ecoles  vétérinaires; 
Statistiques  agricoles;  Epizooties. 

Importations  et  exportations;  Mouvement  général  du  commerce; 
Douanes;  Foires  et  marchés  ;  Courtiers  de  commerce  ;  Elections 
des  membres  des  tribunaux  consulaires,  des  chambres  de  com- 
merce et  des  chambres  consultatives  des  arts  et  manufactures; 
Sociétés  d'assurances;  Poids  et  mesures. 

3«   DIVISION. 

Affaires  militaires. 

Recrutement  de  l'armée  ;  Mouvement  des  troupes  ;  Logement 
militaire;  Déserteurs;  Gasemement  de  la  gendarmerie. 
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Police  générale* 

Réfugiés  ;  RéunioDS  et  associations;  Condamnés  libérés;  Passer 
ports;  Permis  de  chasse;  Louveterie;  Emigration  et  colonisa- 
tion; Recherches  dans  l'intérêt  des  familles;  Etat  civil  des  mir 
litaires;  Légalisation  des  signatures;  Imprimerie  et  librairie; 
Débits  de  boissons, 

Comptahititi^ 

Assiette  et  recouvrement  des  contributions  directes  ;  Ordon- 
nancement des  dépenses  à  la  charge  de  l'Etat  ;  Fonds  de  non- 
valeurs  ;  Mouvement  des  fonds  publics  ;  Vérification  et  règlement 
des  frais  de  justice  ;  Rentes  sur  TEtat  ;  Epaves  ;  Pêche  fluviale  ; 
Caisse  de  retraite  pour  la  vieillesse;  Caisses  d'épargnes;  Cau- 
tionnements; Contentieux  des  contributions  directes  et  indirectes, 
de  Tenregistrement  et  des  domaines. 

Budget  du  département;  Ordonnancement  des  dépenses;  Opé- 
rations cadastrales;  Loyers  des  bâtiments  afiectés  à  des  services 
publics  départementaux  ;  Mobiliers  de  la  Préfecture ,  des  sous- 
préfectures  ,  des  cours ,  des  tribunaux  et  de  Tacadémie  ;  Secours 
pour  pertes;  Répartitions  des  amendes  de  police;  Caisse  de 
retraite  des  employés  de  la  Préfecture. 

Instruction  publique. 

Instruction  primaire  ;  Ecole  normale  ;  Lycées  et  écoles  d'ins- 
truction secondaire;  Ecoles  spéciales  militaires. 

CONSEIL  BB   PRÉFECTGR&. 

3  Conseillers. 

Le  Conseil  de  Préfecture  prononce  sur  les  demandes  des  par- 
ticuliers tendant  à  obtenir  la  décharge  ou  rédliction ,  la  muta- 
tion ou  division  de  cote  des  contributions  directes  ;  sur  les  taxes 
de  parcours;  sur  les  rétributions  des  poids  et  mesures;  sur 
les  prestations  en  nature  pour  l'entretien  et  la  réparation  des 
chemins  vickiaux;  sur  les  fixais  des  bourses  des  Chambres  de 
Commerce;  sur  les  frais  du  culte  catholique;  sur  les  rétribu- 
tions universitaires;  sur  le  rappel  à  l'égalité  proportionnelle; 
sur  le  contentieux  qui  s'élève  entre  lé  contribuable  et  le  per- 
cepteur ;  sur  la  comptabilité  de  ce  dernier ,  sur  les  contestations 
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relatives  au  recouvrement  des  rôles  de  répartition  des  sommes 
nécessaires  au  curage  des  canaux  et  rivières  non  navigables,  et 
à  Tentretien'  des  digues  et  ouvrages  d'art  qui  y  correspondent  • 
sur  les  redevances  des  mines;  sur  les  difficultés  qui  peuvent 
s'élever  entre  les  entrepreneurs  des  travaux  publics  et  Tadmi- 
nistration,  concernant  le  sens  ou  l'exécution  des  clauses  de 
leurs  marchés  ;  sur  les  réclamations  des  particuliers  qui  se  plain- 
dront des  torts  et  dommages  procédant  du  fait  personnel  des  en- 
trepreneurs et  non  du  fait  de  Tadministration;  sur  les  demandes 
et  contestations  concernant  les  indemnités  dues  aux  particuliers 
à  raison  des  terrains  pris  ou  fouillés  poui  la  confection  des 
chemins,  canaux  et  autres  ouvrages  publics;  sur  les  difficultés 
qui  pourront  s'élever  en  matière  de  grande  voirie  et  police  du 
roulage  ;  sur  les  demandes  qui  seront  présentées  par  les  conseils 
municipaux ,  maires ,  ainsi  que  par  les  présidons  des  bureaux 
de  bienfaisance,  pour  être  autorisés  à  plaider;  sur  les  désiste- 
mens  des  autorisations  de  plaider  ;  sur  le  contentieux  des  do- 
maines nationaux  ;  sur  toutes  les  contestations  qui  pourront 
s'élever  relativement  à  la  perception  des  droits  de  navigation 
intérieure  ;  sur  les  réclamations  concernant  le  classement  cadastral 
des  propriétés;  sur  la  validité  des  opérations  des  assemblées  des 
électeurs  communaux;  sur  l'opposition  à  la  formation  de  tout 
établissement  incommode  ou  insalubre,  etc.,  etc.,  etc. 

Donne  son  avis  sur  les  établissements  des  manufactures  de 
première  classe;  sur  les  expertises  des  opérations  cadastrales; 
sur  la  formation  des  matrices  particulières  pour  les  biens  acquis 
sur  l'Etat  ;  sur  les  demandes  en  retranchement  d'allivrement  ; 
sur  le  pacage  des  communaux  ;  sur  les  aliénations  par  transaction 
des  biens  communaux  ;  sur  le  droit  d'usage  dans  les  forêts  de 
l'Etat,  etc.,  etc, 

ARCmVESt 

Un  archiviste. 

Une  commission  de  surveillance  composée  d'hommes  éminents 
et  remplissant  des  fonctions  élevées  dans  l'administration  ou  la 
magistrature. 

Les  archives  départementales  sont  régies  par  un  règlement 
général,  arrêté  le  6  mars  1843  par  le  mmistre  de  rintérieur. 
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Les  demandes  de  recherches  de  communication  et  d'expédi- 
tions de  pièces  doivent  être  faites  par  écrit  et  motivées. 

Les  pièces  d^un  intérêt  privé  sont  commnniquées  seulement 
aux  personnes  qui  justifient  qu'elles  ont  qualité  pour  en  prendre 
connaissance. 

Les  communications  de  pièces  oni  lieu  sans  frais  et  sans  dé- 
placement,  en  présence  de  Tarchiviste  ou  d'un  employé.  D  n'est 
perçu  aucun  droit  pour  la  recherche  des  pièces. 

Les  copies  de  pièces  sont  visées  pour  collation  par  l'Archiviste 
et  marquées  du  timbre  de  la  Préfecture.  Les  frais  et  droits  de 
délivrance,  fixés  conformément  à  la  loi,  sont  relatés  en  marge. 

Ancieniies  Archives  de  Bêarn  et  de  Navarre. 

Ces  Archives  renferment  des  documents  historiques  relatifs 
aux  provinces  de  Béarn,  Navarre^  Bigorre^  Armagnac-,  Pé- 
rigord,  Foix  et  Castelbon,  Lautrec  et  VUlemur,  Marsan,  Tursan 
et  Gavardan ,  et  tout  ce  qui  concerne  le  domaine  d'Albret  et 
de  Bourbon  des  11%  12%  13%  14%  15»  et  lô»  siècles.  Elles 
contiennent  aussi  des  titres  relatifs  à  la  Chambre  des  Comptes, 
aux  Sénéchaussées  de  Pau ,  Oloron ,  Orthez  ^  Morlàas  et  Sau- 
veterre  des  16* ,  17*  et  18«  siècles.  Enfin  on  y  trouve  des  do- 
cuments précieux ,  concernant  le  chapitre  de  Bayonne  et  diffé- 
rentes corporations  religieuses  des  10*,  11*,  12*,  13%  14*,  15«, 
16*,  17*  et  18*  siècles. 

.    Archives  modernes  ^  postérieures  à  4789. 

Ces  Archives  renferment  les  papiers  relatifs  à  la  révolution 
de  1789  ;  les  actes  de  vente  de  domaines  nationaux  ;  les  arrêtés 
du  directoire  de  divers  districts  de  1789  à  1799,  les  arrêtés 
de  la  Préfecture  depuis  1800  jusqu'à  ce  jour,  et  les  dossiers 
qui ,  conformément  aux  règlemens ,  doivent  être  classés  dans  les 
Archives  après  un  temps  déterminé. 

CLERGÉ. 

(  Voir  au  chapitre  Cultes.  ) 

CONSERVATION  DES  HYPOTHÈQUES. 

Pau,  Bayonne,  Oloron,  Orthez,  S»-Palais  (pour  l'arrondis- 
sement de  Mauléon.) 
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CONTRIBUTIONS  DIRECTES  ET  CADASTRE. 

Direction  et  Inspection  à  Pau. 

Bweaux  de  contrôle  :  Pau,  Rayonne ,  Mauléon  ,  Oloron , 
Orthez,  S'-Palais. 

COURS  ET  TRIBUNAUX. 

COUR  IMPÉRIALE. 

La  Cour  Impériale  de  Pau  comprend  dans  sa  juridiction  les 
Hautes  et  les  Basses-Pyrénées  et  les  Landes.  Elle  se  compose  : 
D'un  premier  Président  ; 
De  trois  Présidents  de  Chambre; 
De  vingt  Conseillers. 

PARQUET. 

Un  Procureur-général; 

Un  premier  avocat-général; 

Un  avocat-général  ; 

Deux  substituts  ; 

Un  greffier  en  chef. 

Sont  attachés  à  la  Cour  dix  avoués,  sept  huissiers-audienciers. 

TRIBUNAUX  d'arrondissement. 
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NOTAIRES. 


Ê  au  chef-lieu  •  • 
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Notaires  résidant 

dans  rarrondissement... 

DOUANES  ET  CONTRIBUTIONS  INDIRECTES. 
Direction  séant  à  Pau. 

(  Le  siège  de  la  direction  des  Douanes  était  à  Rayonne  avant 
la  réunion  y  récemment  prononcée,  de  cette  administratTon  à 
celle  des  contributions  indirectes,) 

DOUANES. 

Service  sédentaire. 

Inspections  :  Rayonne»  Oloron,  S'-Jean-Pied-de-Port,  Ustarits. 

SouS' Inspections  :  Rayonne,  Redous,  Réhobie,  Oloron. 

Bureatéx  :  Ainhoa,  Aldudes,  Arette,  Arnéguy,  Raïgorry  , 
Redous,  Réhobie,  Ridarray,  Rriscous,  Cambo,  Ëspelette,  Helette, 
Uendaye,  Gabas,  Itsatsou,  Lacarre,  Larrau,  Lecumberry,  Lescun, 
Licq,  S^Engràce,  S»- Jean-de-Luz ,  S'-Jean-Pied-de-Port ,  S«- 
Michel,  S'-Pée,  Sare,  Urcuit,  Urdos,  Ustarits,  Yillefranque. 

Service  actif. 

Bureaux  :  Ainhoa ,  Améguy ,  RaTgorry ,  Rayonne ,  Redous , 
Réhobie,  Ridarray,  Rriscous,  Espelette,  Belette,  Larressore, 
Laruns,  Lasseube,  Lescun,  Licq,  Louhossoa,  Macaye,  Mon- 
tory,  S^Jean-de-Luz ,  S»-Jeaa-le- Vieux ,  S»- Jean-Pied-de-Port , 
S^Michel,  Sare,  Ustarits. 

CONTRIBUTIONS    INDIRECTES* 

Inspections  :  Pau,  Rayonne. 

Sous-Inspections  :  Oloron  (pour  les  arrondissements  d'Oloron 
et  de  Mauléon) ,  Orthez. 
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Recettes  principales  :  Paii/Bayonne,  Oloron,  Hauléon,  Orthez. 

Bureaux  ordinaires  :  Arudy,  Arthez,  Arzacq,  Bayonne»  Be- 
dous,  Bidache,  Hasparren,  Garlin,  Jurançon,  Lembeye,  Monein, 
Moriàas,  Navarrenx,  Nay,  Pontacq,  S*-Jean-de-Luz ,  S*-Jean- 
Pied-de-Port,  S»«-Marie,  S'-Ptilais,  Sauvetenre,  Tardais, 

DroU  de  garantie  :  Bureaux  à  Pau  et  à  Bayonne. 

EAUX  ET  FORÊTS. 

La  ^  Conservation  forestière,  dont  le  siège  est  à  Pau ,  em- 
brasse les  Hautes  et  les  Basses-Pyrénées  et  le  Gers. 

Inspections  :  Pau  (pour  les  arrondissements  de  Pau  et  d^Oloron); 
S'-Palais  (pour  les  arrondissements  de  Mauléon,  Bayonne  et 
Orthez.  ) 

ENREGISTREMENT  ET  DOMAINES. 

Direction  et  Inspection  à  Pau. 

Bureaux  de  receWe  ;  Pau,  Arthez,  Arudy,  Arzacq,  Bayonne, 
Bedous,  Bidache,  Garlin,  Hasparren,  Labastide-Clairence,  Lagor, 
Lembeye,  Mauléon,  Monein,  Morlàas,  Navarrenx,  Nay,  Oloron, 
Orthez,  Pontacq,  S^-Jean-de-Luz,  S^Jean-Pîed-de-Port,  S'-Palais, 
Salies,  Sauvetenre,  Ustarits. 

FINxiNCES. 

Recette  générale  à  Pau. 

Recettes  particulières  à  Bayonne ,  Oloron ,  Maîdéon  et  Orthez. 

PERCEPTIONS. 

Arrondissement  de  Pau. 

Pau  (1). 

Bizanos.  —  Aressy,  Artigucloutan,  Assat,  Idron,  Lée,  Meillon, 
Nousty,  Ousse, 

Clarac.  —  Angaïs,  Baudreix,  Bénéjacq,  Beuste,  Bezing, 
Boeilh,  Bordères,  Bordes,  Coarraze,  Igon,  Lagos,  Lestelle, 
Mîrepeix ,    Montant. 

Concliez.  —  Aubous,  Aurions-Idernes,  Aydie,  Burosse-Men- 


(1)  Les  noms  en  italique  indiqueDt  le  chef-lieu  de  la  perception. 
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dousse ,  Diusse ,  Mont ,  Portet ,  St-Jean-Poudge  ,  Tadousse- 
Ussauy  Yialer. 

Gan.  —  Bosdarros. 

Garlin.  —  Baliracq-Maumusson ,  Boueilh  -  Boeilho  -  Lasque , 
Ribarrouy ,  Taron-Sadiracq-Viellenave. 

Jurançon.  —  Arbus,  Artiguelouve,  Gelos,  Laroin,  Mazères- 
Lezons,  Marcaslet,  Rontignon,  St-Faust,  Uzos. 

Lembeye.  —  Bassillon-Yauzé ,  Cdstiilon ,  Corbères-Abère-Do- 
mengeux,  Luc-Armau,  Monpezat-Bétracq ,  Arricau,  Arrozés, 
Bordes,  Cadillon,  Couseilhes,  Lasserre,  Moncaup,  Séméacq- 
Blachon. 

Lescar.  —  Aubin ,  Aussevielle ,  Beyrie ,  Billère ,  Bougarber , 
Caubios-Lôos,  Denguin,  Lons,  Momas,  Poey,  Siros,  Uzein. 

Morlàas.  —  Andoiûs,  Barinque,  Escoubès,  Espéchède,  Ga- 
baston,  Hîguères-Souye,  Lespourcy,  Lombia,  Maucor,  Ouilion, 
Riupeyrous ,  St-Jamines-Lahagède,  St-Laurent-Bretagne,  Sedze- 
Maubec,  Sedzère,  Sendets,  Serres-Morlàas ,  Urost. 

Nay.  —  Asson ,  Arros ,  Arthez-d'Asson ,  Baliros ,  Bourdettes, 
Bruges,  Capbis,  Pardies,  St-Abit. 

Peyrelongue-Abos.  —  Anoye,  Gerderest,  Lucanré,  Maspie- 
Lalonquère-Juiilacq,  Monassut-Audiracq,  Momy,  Samsons-Lion, 
Simacourbe,  Cosledàa-Lube-Boast,  Gayon,  Lalongue,  Lanne- 
caube-Meiliac ,  Lussagnet-Lusson ,  Escurès,  Lespielle. 

Pontacq.  —  Barzun,  Geiv,  Labatmate. 

SerreS'Caslet.  —  Anos,  Bernadets ,  Buros ,  Montardon,  Na- 
yailIes-Angos ,  St-Armou,  St-Castin,  Sauvagnon. 

Soumoulou.  —  Arrien ,  Eslourenties  -  Daban ,  Eslourenties- 
Darré,  Espoey,  Gomer,  Hours,  Lîmendoux,  Livron,  Luc- 
garrier,  Saubole. 

Thèze.  —  Argelos,  Astis,  Auga,  Auriac,  Boumos,  Claracq, 
Doumy,  Garlède-Mondebat ,  Lalonquette,  Lasclaveries ,  Lème, 
Miossens-Lanusse ,  Viven,  Carrère,  Sévignacq. 

Panliacq-Viellepinte.  —  Aast,  Baleii,  Bedeille,  Bentayou- 
Serée,  Casteïde-Doat,  Castera-Loubix,  Lamayou,  Maure,  Mon- 
taner,  Ponsou-Debat-Pouts,  Ponson-Dessus ,  Labatut,  Mooségur, 

Arrondissement  (TOloron. 
Aramils.  —  Auce ,  Arette ,  Féas ,  Issor  ,  Lanne. 
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Artidy.  —  Bescat,  Buzy,  Castet,  Louvle-Juzon,  Lys,  Mifaget, 
Rébénacq»  Sainte-Goiomme ,  Sévignacq. 

Bedous.  —  Accous,  Aydius,  Bedous»  Borce,  Cette-Eygun , 
Etsaut ,  Lées-Athas ,  Lescun ,  Lourdios-Icbère ,  Osse ,  Sarrance , 
Urdo». 

Estos.  —  Buziet ,  Cardesse ,  Escou ,  Escout ,  Goés,  Herrère, 
Ledeuii,  Ogeu,  Poey,  Précillon,  Verdets,  Saucède* 

Laruns.  —  Aas,  Assouste,  Aste-Béon,  Béost,  Bielle,  Bilhères, 
Gère-Belesten ,  Louvie-Soubiron  • 

Lasseube.  —  Aubertin,  EsUalescq,  Lacommande,  Lasdeubetat. 

Monein.  —  Abos ,  Guqueron ,  Parbayse ,  Pardies ,  Tarsacq  , 
Lucq,  Lahourcade. 

Oloron.  —  Bidos,  Escot,  Eysus,  Lurbe. 

S^^'Marie-Legugnon.  —  Agnos,  Aren,  Arros,  Asasp,  Esqniule, 
Géronce,  Geus,  Gurmençon,  Houmour,  Orin,  St-Goin. 

Arrondissement  de  Mauléon^ 

Garris.  —  Amorots-Succos,  Arraute-Charrîtte-Mixe,  Beguios , 
Labets-Biscay,  Tiharre,  Luxe-Somberraute,  Masparraute,  Orègue, 
Amendeuix,  Beyrie,  Camou-Mixe-Suhast,  Gabat. 

Iholdy.  —  Belette,  Amendants,  Irissarry,  Lantabat,  Suhesctm. 

LarceveaU'Cibits^Arros.  —  Arhansus,  Bunus,  Hosta,  Ibar- 
rolle,  Juxue,  Ostabat-Asme ,  Pagolle,  St-Just-lbarre. 

Mauléon-Licharre.  ~  Arrast-Larrebieu ,  Barcus,  Berrogaîn- 
Lariins,  Cheraute-Goteîn-Libarrenx,  L*H6pital-Saint-Blaise,  Mon- 
cayoUe-Larrory-Mendibieu ,  Roquiague. 

St^Eiienne-de-Baïgorry.  —  Aidudes,  Anhaux,  Bidarray,  Irou- 
leguy,  Fonderie,  Ossés. 

St-Jean-le-Vieux.  —  Ahaxe-Alciette-Bascassan ,  Ainhice-Mon- 
gelos,  Behorleguy,  Bussunarits-Sarrasquette ,  Gamarthe,  La- 
carre,  Lecumberry,  Mendive. 

St'Jean- Pied-de-Port. -^  Xincille,  Ameguy,  Ascarat,  Bustince- 
Iriberry,  Çaro,  Ispoure,  Jaxu,  Lasse,  St-Hichel,  Uhart-Cize, 
Esterençuby. 

Sl-Palais.  —  Aïcirits,  Behasque-Laplste,  Larribar-Sorhapum, 
Lohitzun-Oyhercq,  Oneix,  Orsanco,  Uhart-M ixe ,  Arberats- 
Sillègue,  Arbouet-Sussaute,  Aroue,  Domezain-Berraute,  Etcharry, 
Gestas,  Ithprots-Olhalby ,  Osserain-Rivareyte* 
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Tardels.  —  AbeAse-de^Haut ,  Alcay-Alçabehety-Sunharette  , 
Alos-Sibas,  LIcq-Atherey ,  Camoa- Soûle -Cihigue,  Etchebar  , 
Haax,  Lacarry-Arhan-ChaiTitte-de-Haut,  Laguinge-Restoue , 
Larrau,  Lichans-Sunhar,  Montory ,  Ossas-Suhare ,  ^•-Engrace, 
Sauguis-St-Etieime-Soule>  Sorholus,  Trois-Villes. 

Viodos-Abense-de-Bas.  —  Ainharp,  Aussurucq,  Charritte-de- 
Bas,  Espès-UndureîD ,  Gariiideîn,ldaux-HeDdy,  Menditte,  Mus- 
culdy,  Ordiarp. 

Arrondissement  de  Bayonne. 

Bayonne.  —  Boucau. 

Biarrits.  —  Anglet,  Arcangues,  Bassussarry,  Lahonce,  Mou- 
guerre,  St-Pierre-dlrube ,  Urcuît. 

Bidache.  —  Arancou,  Bardos,  Bergouey,  Game,  Guiche  , 
Sames,  Yiellenave. 

Espelelle.  —  Aiahoue,  Cambo,  Itsatsou,  Louhossoa,  Souralde. 

Hiuparren.  —  Bonloc,  Macaye,  Méharin,  Mendionde,  St- 
Esteven,  St-Martin. 

Labaslide-Clairence.  —  Ayherre,  Brîscous,  Tsturits,  Urt. 

Sl-Jean-de-Luz .  — Ascain,  Biriatou,  Ciboure,  Hendaye  , 
Sare,  Urrugue,  Bidart,  Guethary* 

Uslaritz.  —  Ahetze,  Arbonne,  Hal^ou,  Jatxou,  Larressore, 
St-Pée,  Villefranque. 

Arrondissement  d'Orthez. 

Arthez.  —  Argagnon-Marcerin,  Araos,  Casteîde-Candau,  Cas- 
tilloD ,  Doazon ,  Hagetaubin ,  Labeyrie ,  Lacadée ,  Mesplède , 
Saint-Médard. 

Artix.  —  Audejos,  Boumourt,  Casteïde-Caray,  Cescau,  La- 
bastide-Cézéracq ,  Labastide-  Monrejeau ,  Serres  -Sainte  -  Marie , 
Urdez,  Yiellenave. 

Arzacq-Arraziguet.  —  Gabidos,  Coublucq,  Lonçon,  Louvigny, 
Malanssanne ,  Méracq,  Mîalos,  Poursiugues-Boucoue,  Seby, 
Vignes. 

Morlanne.  — Arget,  Bouillon,  Fichous-Riumayou,  Garos, 
Geus,  Larreule,  Mazerolles,  Montagut,  Piets-Plasence-Moustrou, 
Pomps,  Uzan. 

Lagor.  —  Abidos,  Arance,  Besingrand,  Lacq,  Lendresse, 
Mourenx,  Noguères,  Os-Marsillon,  Sauvelade,  Viellesegure. 
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Maslacq.  —  Biron,  Castetner,  Gouze,  Làa-Mondrans  >  Lou- 
bieng,  Mont,  Montestrucq,   Osenx,  Sarpourenx. 

Namrrenx.  —  Bastanés,  Castetnau-Camblong,  Dognen,  Gurs, 
Jasses,  Lay-Lamidou ,  Méritein,  Ogenne-Camptort ,  Précbacq- 
Josbaig,  Préchacq-Navanrenx ,  Sus,  Susmiou. 

Rivehaule.  —  Angous,  Araujuzon,  Araux,  Audaux,  Bugnen, 
Chaire,  Lichos,  Nabas,  Viellenave. 

Orthez.  —  Castetis,  Sault-de-NavailIes ,  BalensuD. 

Baigls.  —  Bonnut,  Lanneplàa,  Puyèo,  Ramous,  Saint-Boés, 
Saint-Girons,  Sainte-Suzanne,  Sallespisse. 

Salies.  —  Bellocq,  Berenx,  Salies-Mongiscar. 

Carresse.  —  Auterrive,  Cassaber,  Castagnède,  Escos,  La- 
bastide-Villefranche,  Lahontan,  Leren,  St-Dos,  St-Pée. 

Sauvelare.  —  Abitain,  Andrein,  Athos-Aspis,  Auteviefle- 
St-Martin-Bideren,  Barraute-Camu,  Burgaronne,  Oràas,  Orriule, 
Parenties-Guinarthe ,  St-Gladie-Muneîn-Arrive. 

Làas.  —  Castetbon,  Espiute ,  L'Hôpital-d'Oriou ,  Hontfort, 
Narp,  Orion,  Ossenx,  Tabaille-Usquain. 

INSTRUCTION  PUBUQUE. 

CVoir  au  chapitre  spécial  à  ce  service.  J 

MARINE. 
Un  sous-commissaire  de  Finscription  maritime  à  Rayonne. 

ORGANISATION  MILITAIRE. 

INTENDANCE. 

Un  Intendant  à  Rayonne. 

Deux  Sous-intendants  à  Pau  et  à  Bayonne. 

ARTILLERIE. 

Un  colonel  directeur  à  Bayonne. 
Un  capitaine  détaché  à  Navarrenx. 

GÉNIE. 

Un  colonel  directeur  des  fortifications  à  Bayonne. 
Commandants  à  Pau  et  à  S*-Jean-Pied-de-Port. 

GENDARMERIE. 

Le  siège  de  la  lO^"  légion  dont  relève  le  d^artement ,  est  à 
Bordeaux. 
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Un  chef  d*escaâron  commandant  la  gendarmerie  des  Basses- 
Pyrénées  en  résidence  à  Pau. 
Deux  capitaines  à  Pau  et  à  Bayonne. 
Quatre  lieutenants  à  Pau,  Oloron,  Mauléon  et  Orthez. 

BRIGADES. 

Ainhoue,  Aldudes,  Aramits^  Artix,  Arzaeq,  Arudy  ,  Astis, 
Baleix,  Bayonne,  Bedous,  Béhobie,  Bidache,  Briscous,  Coar- 
raze,  Garlin,  Espelette,  Hasparren,  Labastide-Clairence ,  Lagor, 
Laruns,  Larceveau,  Lasseube,  Lembeye,  Lescar,  Mauléon, 
Monein,  Morlàas,  Navarrenx,  Nay,  Oloron,  Orthez,  Ossès  , 
Pau,  Puyôo,  Salies,  Saint-Esprit,  S^-Etienne-de-Baïgorry ,  S*- 
Jean-de-Luz,  S*-Jean-Pied-de-Port,  Sainte-Marie,  S*-Palais,  Sar- 
rance,  Sare,  Sauveterre ,  Soumoulou,  Tardets,  Urdos,  Ustarits. 

POIDS  ET  MESURES. 

5  vérificateurs  aux  chefs-lieux  d'arrondissement. 

POLICE. 

1  commissaire  central  à  Pau. 
1  commissaire  central  à  Bayonne. 
34  commissahres  de  police. 

POOTS  ET  CHAUSSÉES. 

Service  des  roules  et  de  la  navigation  intérieure  et  maritime. 

Un  ingénieur  en  chef  à  Pau. 

Service  ordinaire.  (Routes  et  navigation  intérieure.  J 

Ingénieurs  ordinaires  à  Pau,  Bayonne,  Orthez. 

Service  des  ports  maritimes. 

Un  ingénieur  ordinaire  à  Bayonne. 
Un  .capitaine  de  port  à  Bayonne. 

Service  Hydraulique. 

La  direction  du  service  hydraulique ,  antérieurement  confiée 
à* un  ingénieur  en  chef  à  la  résidence  de  Tarbes ,  a  été  annexée 
à  celle  du  service  ordinaire  du  département  par  décision  mi- 
nistérielle de  1855. 
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Les  ingénieurs  ordinaires  chargés  de  ce  dernier  ont  aussi  à 
s'occuper  du  premier  dans  leurs  arrondissements  respectifs. 


Les  Ingénieurs  dont  précède  Ténumération  ont  sous  leurs 
ordres  un  personnel  de  19  conducteurs  embrigadés  ^  13  con- 
ducteurs auxiliaires  y  et  20  agents  secondaires. 

Service  des  Mines. 

Llngénieur  en  chef  de  ce  service  réside  à  Bordeaux. 
L'Ingénieur  ordinaire  chargé  de  l'arrondissement  minéralogi- 
que  dont  le  département  fait  partie ,  réside  à  Mont-de-Marsan. 

POSTES. 

Inspection  à  Pau. 

Directions  principales.  —  Pau ,  Bayonne ,  Oloron. 

Directions  simples.  —  Aramits ,  Arudy ,  Arzacq ,  Baïgorry , 
Bedous,  Béhobie,  Biarrits,  Cambo,  Eaux-Bonnes  (les],  Garlin, 
Hasparren,  Iholdy ,  Laruns,  Lembeye ,  Mauléon,  Monein ,  Mor- 
làas,  Navarrenx,  Nay,  Orthez,  Pontacq,  Salies,  Sauveterre, 
S»-Jean-de-Luz,  S*-Jean-Pied-de-Port,  S'-Palais,  Tardets,  Ustarits. 

Distributions.  —  Arthez ,  Artîx  ,  Auriac ,  Barcus ,  Bardos , 
Bastide-Clairence  (la),  Bastide- Villefranche  (la),  Bidache,  Bris- 
cous,  Carresse,  Couchez,  Eaux-Chaudes  (les) ,  Espelette,  Gan, 
Lagor ,  Larceveau ,  Lasseube ,  Lescar ,  Licq- Atherey ,  Lucq  , 
Puyôo,  Sare,  Sarrance,  Sault-de-Navailles,.  Soumoulou,  S^Pée 
sur  Nivelle,  Urdos,  Uzan,  Viellepinte. 

SERVICE  MÉDICAL. 

Le  Jury  médical  des  Basses-Pyrénées  se  réunit  à  Pau  lorsque 
les  besoins  du  service  l'exigent ,  sous  la  présidence  d'un  pro- 
fesseur de  l'école  de  Montpellier. 
Le  corps  médical  comprend  :  ' 

144  docteurs  en  médecine  ; 
3  docteurs  eu  chirurgie; 
109  officiers  de  santé; 
149  sages-fenunes  ; 
72  pharmaciens. 
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TÉLÉGRAPHES. 

hispeclion  à  Pau. 

Directions  à  Pau  et  à  Bayonne. 

VOIRIE  VICINALE. 

1  agent-voyer  en  chef  à  Pau. 

5  ageuts-voyers  d'arrondissement  à  Pau ,  Bayonne ,  Oloron , 
Mauléon,  Orthez. 

28  agents-voyers  de  circonscription. 


^^•- 
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POPULATION. 


FRANCE. 

363  arrondissements. 
2,850  cantons. 
36326  communes. 


Population  d'après  le  recensement  de  1856.     36,039,364» 
Idem      d'après  le  recensement  de  1801.    27,349,003 

Augmentation 8,690,361'* 

Mouvement  de-  la  population  de  l'Empire 
de   1801   à  1856   (1) : 
Recensement  de  1801...     27,349,003  habitants. 
1806...     29,107,425 
1821...     30,461,875 
1826...     31,858,937 
1831...     32,509,223 
1836...     33,540,910 
1841...     34,217,719 
1846...     35,400,486 
1851...     35,783,170 
1856...     36,039,364 
Ces  chiffres  établissent  une  progression  constante,  mais 
dont  le  ralentissement  est  sensible  depuis  1846. 


(I)  Le  recensement  de  la  population  de  l'Empire  s'opère  tous  les  cinq 
ans,  en  vertu  d'une  loi  du  23  juillet  I70t,  et  ses  chiffres  peuvent  être 
contrôlés  par  ceux  des  tableaux  du  mouvement  de  cette  même  population 
dressés  annuellement.  Ce  n'est  guère  que  depuis  1836 ,  époque  à  laquelle 
des  perfectionnements  furent  introduits  dans  le  mode  de  rédaction  des 
états,  que  ce  recensement  offre,  sinon  toutes  garanties  d'exactitude,  du 
moins  celles  qu'il  est  possible  d'exiger  d'un  semblable  travail. 


Digitized  by 


Google 


—  35  — 

La  population  spécifique  (i)  de  FËmpire  est  de  68,901 
habitants^  soit  approximativement  69  habitants; 

La  proportion  des  naissances  à  la  population  est  de  1 
à  36  habitants  ; 

Celle  des  décès  à  la  population  est  de  1  à    42  habitants  ; 

Celle  des  mariages  à  la  population  de  4  à  125  habitants, 

BASSES-PTRÉNÉES. 

5  arrondissements. 
40  cantons. 
560  communes   (2). 

I. 

Recensement  de    1856. 

Tableau  de  la  Poptdation* 

Le  recensement  de  1836  porte  le  chiffre  de  la  popu- 
lation des  Basses-Pyrénées  à  436,442  habitants,  dont  voici 
la  répartition  par'  état  civil  entre  les  cinq  arrondissements 
et  les  quarante  cantons  du  département  : 


(i)  La  population  spécifique  d'pn  pays  représente  le  nombre  de  ses  ha- 
bitants par  kilomètre  carré  (  100  hectares  superficiels  )  ;  on  rappelle  aussi 
intensité  de  population.  —  La  superficie  de  la  France  de  530,403  kilomè- 
tres carrés  d*après  Tannuaire  du  bureau  des  longitudes ,  n^est  que  de 
533,057  kilomètres  carrés  d'après  la  statistique  générale  de  TEmpire.  Nous 
avons  adopté  cette  dernière  indication  comme  base  d'opérations  dans  tout 
le  cours  de  ce  travail. 

(2)  Le  nombre  des  communes  du  département,  de  569  aujourd'hui  par 
suite  de  la  réunion  de  la  commune  du  Boucau  et  de  la  création  de  celle 
du  Lys,  n'était  que  de  560  à  Tépoque  du  recensement  de  i856.  Ce  der- 
nier n'embrassait  pas  non  plus  la  population  de  S^-Esprit ,  alors  dépendant 
du  département  des  Landes,  maintenant  annexé  à  Bayonne. 
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NOMS 
des 

CAlfTOlfS. 

9 


iBayoDDe  (N.^E.)* 
Bayoone  (N.-O  ) 
Bidache 
Espelette.   .... 
Hasparren 
Labast.-Claireoce 
St-Jean-de-Luz.. 
Ustarils 


Totaux 

(Iholdy 

[Mauléon 

Js»-Et-de  Baïgorry 
jS*J..P.-de  Port.. 

[saint- Palais 

VTardets 

TOTAWX 

/Accous  

[Arninits 

lArudy 

iLaruns. 

\Lasseube.. ..... 

ixionein... 

lOloron 

\Ste-Marie 

•  TOTAOX 

iArthez 
Arzacq 
Lagor 
Navarrenx 
Orthez 
Salies «... 
Sauveterre 


Totaux 

/Clarac 

iGarliQ 

iLembeye 

ILescar 

jMontaner 

(Morlàas 

JNay 

iPau   (Est) 

[Pau  (Ouest).... 

iPontacq 

iThèze* •... 


Totaux . 


POPULATION  PAR  CANTON. 


SEXE   lASCULIll. 


3 


Batonrc. 
MauUoii. 
Oloiion.« 

OaTHEZ.. 

Pao 


Totaux. 


4,695 
5,001 
3,000 
2.654 
2,623 
2,047 
3,.»Î3I 
2.863 


26,409 


2,414 
3,534 
3,437 
3,263 
4,U0 
2,888 


19,646 


3,022 
1,975 
2,896 
1,731 
1.420 
2,894 
3,929 
2,778 


20,645 


2,861 
3,119 
2,825 
3,059 
4,242 
3,439 
2,560 


22,105 


3,914 
2,386 
3,945 
2.683 
1,735 
3,799 
3.197 
4,649 
6,775 
2,718 
2,256 


6:2 

4 


1,667 
2,659 
1.593 
1,315 
1,486 
1.176 
1,587 
1,353 


12,838 


1,356 
1,891 
1,864 
1.812 
2,445 
1,625 


10,993 


2,116 
1,024 
1,692 
995 
784 
1,708 
2,266 
1,565 


12J50 


1.684 
2,026 
1,773 
1,850 
2,571 
2,330 
1.487 

13,72"l 


2,150 
1,480 
2,333 
1.602 
1,013 
2.072 
1,739 
2,786 
3,014 
1,588 
1,215 


v£5 


271 
411 
318 
239 

284 
222 
342 
255 


2342 


255 
358 
323 
334 
391 
320 


1981 

325 
179 
310 
185 
146 
283 
433 
286 

2147 

256 

26 

295 

304 

448 

491 

267 

2328 


441 
237 
4(K) 
288 
141 
308 
411 
330 
401 
266 
188 


S 
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6.631 
8,071 
4,913 
4,205 
4,393 
3,445 
5,460 
4,471 


41,589 


4,025 
5,783 
5,624 
5,409 
6,946 
4,833 


32,620 


5,463 
3,178 
4,898 
2,911 
2,350 
4,885 
6,628 
4,629 


31,942 


4,801 
5.412 
4,893 
5,213 
7,261 
6.960 
4,314 


38.154 


6,505 
4.103 
6.678 
4,573 
2.889 
6.179 
5,347 
7,765 
9,190 
4.572 
3.659 
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3,224 
6,348 
2,944 
2,740 
3,104 
2,398 
3,993 
3,178 


27,929 


•13,196 


2,751 
3,987 
3.876 
3,643 
4,427 
3,136 


21,820 


3.43 

2,0^6 

3,186 

1,720 

1,501 

2,896 

4,747 

3,084 


22,591 


2,938 
3.250 
2^,786 
3,160 
4,477 
3,590 
2,423 


22,624 


4,169 
2.405 
4.006 
2.679 
1,638 
3.826 
3,766 
5,253 
5,786 
3.072 
2,248 


6^ 
8 


1,712 
2.721 
1,607 
1,355 
1,622 
1,200 
1,708 
1.371 


1,372 
1,924 
1,894 
1,749 
2,485 
1,661 


11.085 


2.124 
1,019 
1,698 
1,004 
791 
1.714 
2.342 
1,584 


12,276 


1,686 
2,053 
1,782 
1,872 
2,587 
2,350 
1,500 


13,810 


2.137 
1,477 
2,325 
1.595 
1,036 
2.074 
1,751 
2,820 
3,039 
1,599 
1,221 


9 


634 
887 
485 
387 
482 
337 
673 
397 


4282 

419 

689 
512 
661 
718 
547 


3546 


582 
333 
544 
279 
234 
559 
844 
491 


3866 

546 
620 
568 
573 
811 
793 
430 


4341 


576 
446 
700 
529 
274 
662 
580 
889 
973 
577 
383 


10 
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5.570 
9,956 
5.036 
4,482 
5,108 
3,035 
6,374 
4,946 


45,407 


4,542 
6,600 
6,i82 
6,053 
7,630 
5,344 


36,451 


6.137 
3,378 
5,428 
3,003 
2,526 
5,169 
7,933 
M  59 

^733 

5,170 
5,903 
5,136 
5.605 
7,875 
6,733 
4,353 


40,775 


6,882 
4,328 
7,031 
4,803 
2,948 
6,562 
6,097 
8,962 
9,798 
5.048 
3,852 


12,201 
18,027 
9,949 
8.687 
9,501 
7,380 
11,834 
9.417 


86.996 


8,567 
12,383 
11,906 
11,462 
14,576 
10,177 


69.071 


11,600 
6,556 

10,326 
5,914 
4,876 

10,054 

14,561 
9,788 


73.675 


9,971 
11,315 
10.029 
10,818 
15,136 
12,993 

8,667 

78^ 


13.387 

8,431 

13,709 

9,376 

5  837 

12,741 

11,444 

16,727 

18,988 

9,620 

7,511 


37,057  20,992  3411  61.460  38,848  21,074  6389  66,311   la;,;?! 
RÉCAPITULATION   PAR   ARKONDISSEMENTS. 
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11,817 
17,737 
10,421 
8,950 
9,742 
7,764 
12,548 
9,206 


88,185 


9,170 
13,425 
12,957 
12,270 
15,691 
10  667 


74.180 


11,669 
6  838 

10,529 
5.622 
5,132 

10.419 

15,417 
9,849 

7M75 


10.120 
11,540 
10,310 
11,295 
15,751 
14,614 
8,949 

82,579 


13.118 

8,656 

14.034 

9.358 

5,934 

12,864 

11,82 

15,002 

18,324 

9.949 

7.538 


MFFtlBia 


13 


384 
290 


211 

885 


29â 


292 


269 


38 


1725 
664 


o 

a 

e 
14 


472 
263 

341 
384 
714 

>  1 


2074 

603 
1042 
1051 

808 
1115 

490 


5109 

69 
282 
203 

»l 
256 
365 
856 

61 


2092 

149 
225 
281 
477 
615 
1621 
282 

365Ô 

•  I 
225 
325 

»  I 

97 

123 

577 

»  i 

329 

27 


26,409 
19.646 
20.645 
22,105 
37.057 


12,838 
10,993 
12,150 
13.721 
20,992 


2342 
1981 
2147 
2328 
3411 


41,589 
32,620 
34,942 
38,154 
61,460 


27,929 
21,820 
22,591 
22,624 
38,848 


125  86i  70,694  laaog  io8,;e5  i33,8ia  71,44l|aj4a4  «7,677 
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i3.l96 
11.085 
12,276 
13,810 
21,074 


4282 
3546 
3866 
4341 
6389 


45,407 
36,451 
38,733 
40,775 
66.311 


86,996 
69.071 
73,675 
78,929 
127,771 


116,578  2696  1503 

i 


88,185 
74,180 
75,475 
82,579 
i2«,5;8 


1189 
5109 
1800, 
3650 


1193  II 748 
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S  2. 
Classification  des  communes  par  population  : 

Au-dessous  de  100  habitants..  1 

De  iM  à  200 .' 23 

De  20i  à  300 77 

De  aoi  à  400 <M 

De  401  à  500 89 

Communes         |  De  B01  à  1»000 156 

,  De  1,001   à   1.500 51 

^^*"*              ^  De  1,50t  à  2,000 21 

une  population:    |  De  2,001  à  3,000 19 

De  3,001  à  4,000 5 

De  4,001   à  5,000 2 

De  5,001  à  10,000 3 

De  10,00i  à  20,000 2 

De  20^000  et  au-dessus » 

MottTement  de  !•  population  depni»  le  commencement 
da  «iècle. 

Tableau  du  Mouvement. 

Recensement  de   1801 355,573  habitaats. 

1811 383,502 

1821 399,474 

1831 428,401 

1836 446,398 

1841 451,683 

1846 457,732 

1851 446,997 

1856.: 436,442 

La  population  spécifique  du  département  est ,  d'après  les 
chiffres  du  dernier  recensement ,  de  56,94. 
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La  proportion  des  naissances-  à  la  population  est  de  i 
à  40  habitants; 

Celle  des  décès   de  1  à  51    habitants  ; 
Celle  des  mariages  de  1  à  158  habitants. 

§  2. 

Bapprochement  comparatif  cl  par  arrondissements  entre  la 

population  de  1851  et  cette  de  1856. 


ARRONDISSEMENTS. 


PAU 

OLORON.., 
MAULÉON. 
BAYONNE. 
ORTHEZ... 


Totaux. 


1831. 


126,578 
75,475 
74,180 

88,185 
82,579 


446,997 


1856. 


127,771 
73,675 
69,071 
86,996 
78,929 

436,442 


DIFFÉRENCE 
POUR  1856 


CQ  plas. 


1,193 


en  moins. 


1,800 
5,109 
1,189 
3,650 


1,193       11,748 
10,555 


§  3. 

Lois  du  mouvement. 

10  De    1801    à    1856. 

De  1801  à  1856  ,  la  population  du  département  a  aug- 
menté de  80,869  individus  ;  néanmoins  la  progression  n'a 
pas  été  constante  pendant  cette  période ,  qu'il  est  néces- 
saire de  décomposer  pour  étudier  dans  ses  phases  diverses 
le  mouvement  qui  s'est  opéré. 

De  1801  à  1846  d'abord,  il  y  a  eu  progression ,  mais 
elle  n'a  pas  été  uniforme  ;    ainsi  : 

De  1 801  à  1 821 ,  l'augmentation  a  été  de  43,901  individus. 

De  1821  à  1841 51,209 

De  1841   à   1846 6,049 

De  1846  à  1856  il  y  a  eu  diminution. 
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.  En  somme  j,  do  1801  à  1841  it  y  a  eu  augmeDtatioa 
progressive;  de  1841  à  I8&6ilyaeu  :  en  premier  Heu,  teu- 
dance  à  la  décroissanceit  ea second  lieu,  décroissance  réelle. 

En  effet  ^ 

De  1821  à  1841,  période  do  vingt  années,  l'augmen- 
tation est  plus  considérable  quelle  ne  Tavait  été  de  1801 
à  1821,  autre  période  de  vingt  années. 

De  1841  à  1846^  période  de  cinq  années,  laugmen- 
tation  est,  relativement,  inférieure  à  celle  des  périodes 
précédentes^  puisque  le  chiffre  auquet  eUe  atteint  (6,049) 
n'aurait  proportionnellement  donné  en  vingt  ans  que  24,196 
au  lieu  de  43,901  produit  de  l'augmentation  de  1801  à  1821, 
et  de  51,209  produit  de  l'augmentation  de  1821  à  1841. 

La  tendance  à  l'augmentation  s'est  donc  arrêtée  en  1841. 
Il  y  a  bien  eu  augmentation  réelle  jusqu'en  1846,  mais 
pendant  ces  cinq  dernières  années  le  mouvement  de  progrès 
n'était  plus  aussi  marqué;  son  ralentissement  préludait  à  la 
variation  de  son  courant.  En  1846,  ce  progrès  s'arrête 
entièrement;  en  1856,  il  n'est  plus  qu'un  souvenir» 
car  la  population  a  déjà  décru  de  21 ,290  individus,  savoir  : 

De  1846  à  1851 10,735 

De  1851  à  1856 10,555 

11  semblerait  résulter  de  cette  dernière  décomposition 
que  le  décroissement  tend  à  se  ralentir  pendant  la  seconde 
des  périodes  qu'elle  embrasse.  Mais  on  n'est  pas  en  droit 
d'attendre  des  recensements  une  exactitude  assez  rigou- 
reuse pour  considérer  ce  fait  comme  acquis  en  présence 
du  peu  de  consistance  des  données  qui  lui  serviraient 
de  base. 

2o  De  183e  à  185e. 

Le  recensement  de  1846  donnait  une  population  de 
457,732  habitants.  Rapprochant  ce  chiffre  do  ceux  des 
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recensements  de  1836  et  de  1856^  on  trouve  qu'il  est 
supérieur  au  premier  de  H  ,334  et  pu  second  de  21 ,290  ; 
c'estrà-dire  qu'après  avoir  accru  de  11,334  individus  en 
dix  ans ,  la  population  a  décru  dans  les  dix  années  sui- 
vantes de  près  du   double. 

Le  mouvement  d'augmentation  s'explique  d'une  manière 
naturelle ,  car  il  est  nne  conséquence  des  lois  de  la  re- 
production des  êtres  animés  ;  il  n'en  est  pas  de  même 
de  celui  du  décroissement  pour  la  saine  interprétation  du- 
quel il  est  nécessaire  d'opérer  d'abord  un  rapprochement 
entre  les  tableaux  du  mouvement  annuel  de  l'Etat  civil 
et  ceux  du  recensement  quinquennal.  Nous  limiterons  nos 
recherches  à  une  période  de  vingt  ans,  de  1836  à  1856 , 
divisée  en  deux  périodes  décennales  dont  chacune,  on 
l'a  déjà  vu,  embrasse  une  progression  inverse. 

De  1837  à  1846  l'excédant  des  naissances  sur  les  décès 
est  de 22,256 

De  1847  à  1866,  cet  excédant  est  de..  5,311 

Soit  pour  la  période  des  vingt  années..        -27,667 
Or,  en  1836,  le  chiffre  de  la  population 
était  de 446,398 

Il  devrait  donc  être  en   1866  de 473,965 

Tandis  qu'il  n'est  que  de 436,442 

Soit  en  moins.... 37,623 

De  cet  exposé,  il  résulte  : 

1^  Que  de  1837  à  1866  il  y  a  eu  constamment  excédant 
des  naissances  sur  les  décès  ; 

2^  Que  cet  excédant  a  été ,  relativement ,  moins  con- 
sidérable pour  la  seconde  période  décennale  que  pour  la 
première  ; 

3°  Que  la  population  du  département  est  inférieure  de 
37,523  individus  au  chiffre  qu'elle  devrait  atteindre,   en 
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augmentant  celui  du  recensement  de  1836  de  Teiccédant 
des  naissances  sur  les  décès  depuis  cette  époque. 

s  *. 

Causes  du  décroissement. 

La  dernière  proposition  du  paragraphe  précédent  signale 
un  décroissement  réel  et  énorme  de  37,523  individus  sur 
une  population  de  450,000  âmes  environ,  c*estrà-dire  de 
près  du  IS'"^  de  son  chiffre.  En  présence  de  cette  triste 
constatation ,  Tesprit  est  naturellement  porté  à  rechercher 
les  causes  d'un  mal  aussi  consiclérabie  et  elle  trouve  leur 
indication  dans  Tétude  des  chiffres  plus  haut  énoncés. 

Le  décroissement  de  la  population  des  Basses-Pyrénées 
tient  tout  à  la  fois , 

A  la  diminution  relative  de  l'excès  des  naissances  sur 
les  décès. 

A  la  disparition  de  37,523  individus,  nés^  non  décédés 
et  qui  ne  se  retrouvent  pas  compris  sur  les  tableaux 
de  recensement. 

Dimmatiaii  de  l'excès  dee  naUeancee  eur  lee  décès. 

Uexcédant  des  naissances  sur  les  décès 

de  1836  à  1846  était  de 22,256 

Tandis  que  de  1 847  à  1 856  il  n'a  été  que  de  5,311 


Soit  en  moins 16^945 

Si  cet  excédant  eut  été  uniforme  de  1836 
à  1856,  le  chiffre  de  la  différence  signalée 
devrait  être  ajouté  à  celui  de  la  population 
actuelle 436,442 


Et  celle-ci  serait  alors  de 453,387 
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Il  est  donc  vrai  de  dire  que  la  dimiaution  relative  de 
l'excès  des  naissances  sur  les  décès  a  influé  sur  le  dé- 
croissement  de  la  population. 

Voyons  maintenant  d'où  provient  cette  diminution. 

Uexcédant  des  naissances  sur  les  décès  a  continué  jus- 
qu'en 1854.  A  cette  époque,  il  s'est  arrêté.  En  1855,  les 
décès  ont  eu  sur  les  naissances  un  excédant  de      5,942 

En  1856^  ce  môme  excédant  a  été  de 603 

Soit  ensemble 6,545 

En  ajoutant  à  ce  chifl*re  celui  de  la  moyenne 
de  ^  l'excédant  des  naissances  sur  les  décès 
pendant  les  deux  années  antérieures ,  soit 
1,493,  X   2  pour  1855  et  1856  =r 2,986 

On  aurait..... 9,531 

Nombre  qui  représente  approximativement 
le  contingent  de  la  participation  d'une  mortalité 
exceptionnelle  au  décroissementde  la  population, 
et  qui ,  additionné  avec  celui  de  l'excédant  des 
naissances  sur  les  décès  de  1847  à  1856  (réel- 
lement de  1847  à  1854)  ,  soit 5,311 

Donnerait 14,842 

Do  1837  à  1846,  l'excédant  des  naissances 
sur  les  décès  était  de 22.266 


D'où  résulte  pour  la  période  1847  à  1856 
un  déficit  de 7,414 
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Ce  déficit  n'étant  pas  occasionné  par  un  excédant  de 
mortalité,  ne  peut  provenir  que  d*une  diminution  relative 
du  nombre  des  naissances. 

I.es  faits  déjà  constatés  peuvent  pour  plus  de  clarté  être 
aiosi  résumés  : 

n  y  a  eu  de  1847  à  1856  une  diminution  considérable 
de  Texcès  des  naissances  sur  les  décès  relativement  à  celui 
de  la  période  4837  à    1846. 

Cette  diminution  égale  à 16,945   individus 

a  été  occasionnée  ,  savoir  : 

Par  une  intensité  exceptionnelle  de 
mortalité  ,   pour 9,531 

Par  une  diminution  relative  dans  le 
nombre  des  naissances,   pour 7,414 

L'intensité  exceptionnelle  de  mortalité  signalée  s'applique, 
ainsi  que  nous  l'avons  déjà  vu ,  aux  années  1855  et  1856^ 
époques  auxquelles  sévirent  le  choléra  et  plusieurs  ma- 
ladies graves,  coïncidant  avec  une  crise  alimentaire. 

Quant  à  la  diminution  du  nombre  des  naissances,  il  faut 
rechercher  ses  causes  ailleurs  et  examiner  d'abord  si  elle 
ne  serait  pas  occasionnée  par  la  diminution  du  nombre  des 
mariages. 

Or,  de  1837  à  1846,  la  moyenne  du  nombre  des  ma- 
riages a  été  de 2,746 

et  de  1847  à  1856,  de 2,684 


Soit  en  moins  pour  la  dernière  période  62  mariages, 

qui ,  multipliés  par  les  dix  années  de  cette  période,  équi- 
valent à  620.  Une  diminution  de  620  mariages  peut-elle 
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avoir  occasionné  seule  et  dans  une  période  de  dix  années 
une  diminution  de  7,414  naissances?  Évidemment  non; 
elle  le  pourrait  d'autant  moins  que  son  chiffre  se  trouve 
réparti  par  fractions  sur  Tensemble  de  la  période  et  elle 
n'a  par  conséquent  que  faiblement  contribué  à  produire  ce 
résultat. 

La  diminution  du  nombre  des  naissances  ne  tient  donc 
pas  seulement  à  celle  du  nombre  des  mariages  ;  sou  prin- 
cipe repose  surtout  dans  le  ralentissement  d*activité  de  la 
reproduction. 

Emigration. 

La  seconde  cause  du  décroissement  de  notre  population , 
qui  serait  la  première  à  ne  tenir  compte  que  de  ses  ré  - 
sultats,  est  la  disparition  constatée  de  37,523  individus, 
nés,  non  décédés  et  que  le  pays  cherche  en  vain  dans 
son  sein. 

Ici  et  en  présence  de  la  précision  des  faits,  tout  com- 
mentaire est  inutile,  une  seule  interprétation  reste  pf)ssible, 
rémigration.  Elle  s'opère  tout  à  la  fois  vers  l'intérieur  et 
vers  l'étranger,  et  la  malheureuse  importance  qui  lui  est 
propre  nous  obligera  à  lui  consacrer  plus  loin  un  chapitre 
particulier.  Déplorons  seulement  dors  et  déjà  sa  fatale  in- 
fluence au  point  de  vue  spécial  qui  nous  occupe. 

m. 

Population  d'après  l'Age  et  l'état  ciTÎl. 

D'intéressantes  recherches  faites  par  le  savant  M.  Legoyt^ 
au  sujet  de  la  population  par  âge  et  par  état  civil,  ont  donné 
les  résultats  suivants^  d'après  des  calculs  établis  sur  un 
chiffre  de  10,000  habitants  :    • 
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Population  par  âge. 

<c  Le  nombre  d'individus  de  moins  de  15  ans  varie  entre 
360,46  en  Angleterre,  et  273,07  en  France. 

Cèst  encore  en  Angleterre  que  Ton  trouve  le  plus  d'in- 
dividus âgés  de  16  à  20  ans  (99,62)  et  en  France  que 
Ton  en  rencontre  le  moins  (88,08). 

11  en  est  de  même  pour  les  adultes  de  20  à  30  ans  ; 
l'Angleterre  en  a  172,80  et  la  France  163,46. 

La  France  occupe  la  première  place  et  l'Angleterre  la 
dernière  dans  la  série  des  Etats  qui  ont  lé  plus  d'habitants 
de  l'âge  de  30  à  40  ans;  soit  147,63  en  France  et  121,82 
en  Angleterre.  ^ 

La  France  conserve  le  premier  rang  et  l'Angleterre  le 
dernier  pour  les  individus  de  40  à  60  ans  ;  le  premier  de 
ces  Etats  en  compte  124,66  et  l'Angleterre  seulement 
96,29. 

Le  même  ordre  se  maintient  pour  les  individus  de  60 
à  60  ans;  la  France  en  compte  101,70  et  l'Angleterre 
64,26.      . 

C'est  encore  en  France  que  l'on  trouve  le  plus  grand 
nombre  de  vieillards  de  60  ans  et  au-dessus,  101,49 
et  en  Angleterre  qu'il  y  en  a  le  moins,  71,23. 

Population  par  état  civil. 

«  On  compte  en  moyenne  en  Europe  sur  1 0,000  habitants  : 
3,062  enfants  ou  célibataires  du  sexe  masculin. 
2,918  enfants  ou  célibataires  du  sexe   féminin. 
1,726  hommes  mariés. 
1,722  femmes  mariées. 

182  veufs. 

436  veuves. 


Digitized  by 


Google 


—  46  — 

En  France,   d'après  le  recenseraent  de  4851  : 
2,849  enfants  ou  célibataires  du  sexe  masculin. 
2,674  enfants  ou  célibataires  du  sexe  féminin. 
4,996  hommes  mariés. 
4,985  femmes  mariées. 

239  veufs. 

482  veuves. 

Voici  quel  est  dans  le  département  des  Basses-Pyrénées, 
d'après  le  recensement  de  4856,  le  tableau  de  la  popu- 
lation par  âge  et  par  état  civil  : 


SEXE  MASCULIN. 

SEXE  PÉMIMN.     1 

§• 

«2 

S 

< 

S 

É 

si 

i 

• 
.a 

î 

ë 

âs 

> 

H 

■^ 

£1 

s 

H 

de  0  ë  13  mois 

1   accomplis. 

4708 

» 

» 

4708 

4844 

1 

)» 

4844 

>   1  h   10  ans. 

37878 

» 

» 

37878 

35958 

» 

1 

55958 

;  I0Î120.... 

43631 

7 

» 

43638 

39888 

401 

4 

40395 

30  à  50... 

3<«63 

6383 

136 

36671 

34940 

11333 

737 

37010 

!  30  à  40.... 

9333 

16990 

733 

36936 

11346 

18638 

1384 

31358 

1  40  à  SO.... 

4931 

18458 

1350 

34639 

7845 

16993 

5537 

38374, 

i  50  à  60..  . 

3183 

16999 

3134 

33315 

4839 

14539 

5370 

34638 

1  60  à  65.... 

1310 

4134 

1638 

7062 

1596 

4354 

5598 

9448 

T  65  à  70.... 

938 

3551 

4464 

5933 

1353 

3755 

3063 

707  il 

70  ë  75  ... 

435 

3638 

1738 

4779 

767 

1814 

3173 

4753 

!  75  à  80.... 

183 

1138 

1343 

3554 

378 

530 

1461 

3369, 

!  80  à  85.... 

99 

448 

638 

1185 

174 

160 

813 

1146 

85  à  90.. . 

89 

80 

196 

365 

71 

38 

393 

591 

90  à  95  . . . 

3 

15 

66 

84 

17 

6 

68 

91 

95  à  100... 

3 

3 

11 

16 

4 

1 

88 

37 

100  ans  ol 

.     au-delà . 
1;    Tofâux.. 

» 

» 

3 

3 

3 

» 

4 

6 

135863 

70694 

13309 

308765 

133813 

71441 

33434 

33:677 
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IV. 

PopiliUon  classée  d'après  la  praressioi. 

I.    AGRICULTURE. 


j  Propriétaires  habitant/  enx-mèmefl 

leurs  terres  et  faisant!  par  un  régisseur  ou 

valoir  . .  • (    un  maître  valet. . 

j  Régisseurs  et  roattres  valets  faisant  valoir 

pour  le  compte  d*un  propriétaire 

Fermiers •  • .  • 

Colons  et  métayers 

Journaliers  et  ouvriers  agricoles  de  toute 
nature ,  soit  employés  à  la  journée,  soit 
attachés  h  un  domame  (laboureurs,  bou- 
viers, bergers,  vignerons,  jardiniers).» 

Bûcherons  et  charbonniers 

Autres  professions  agricoles 


roasculii 

64831 

I656S 

703 

Î876 

1391' 


24021 
461 

21 


IL  INDUSTRIE. 


1 .  Vtsftoft  (industrie  iexlUe,) 

Laine  (non  compris  les  tapis,  qui  sont 
classés  à  Vindustrie  de  l'ameuble- 
menty  n*  10) • 

Lio  et  chanvre • 

%•  aine»  et  carrière»  (industrie 
extractive.  ) 


Exploitation  des 
Mines  et  minières. .. 
Salines  de  sel 
Carrières. . 
Tourbières. 


gemme . 


9.  Fabrication  des  mééaas  (in- 
dustrie métallurgique.  ) 

Fabrication  de  la  fonte,  du  fer,  de  racier. . 


NOMBRE  ^ 

établissements 
exploitations. 

1  = 

430 

919 

11 

3 

23 

41 

33 

638 
1224 


137 

467 

1168 

370 


138 


1467 
1979 

9105 
3203 

93 

353 

1201 

413 

230 

920 

2369 

792 

196 

354 
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4.  Fabrlcallon  d*oli|et«  en 
métal. 

Machines  de  toute  espèce  :  moteurs  à  ya 
peur  fixes  et  mobiles  ;  rails,  coussinets; 
ter  forgé  et  ouvré  pour  construction; 
tuyaux  pour  conduite  d*eau  et  de  gaz  : 
appareils  ë  %bi  ;  essieux ,  bandes  de 
roues;  appareils  de  chaufiage  et  de  ven- 
tilation; ustensiles  aratoires;  pièces  d*ar 
chitecture en  fonte  ,  fer,  zinc;  clous, 
vis,  limes,  épingles  et  aiguilles.. t. 

Fondeurs,  fourbisaeurs,  taillandiers,  chau- 
dronniers, forgerons,  potiers  d'étain, 
tourneurs  sur  métaux ,  couteliers. . . , 

Objets  de  quincaillerie  et  lampisterie. 

S.  Indaslrle  da  e«lr. 

Tanneurs,  corroyenrs,  hongroyeurs,  mé< 
sissiers ,  chamoiseurs  ,  parcheminiers , 
maroquinenrs ,  portefeufllistes , 

e.  indaftlrle  da  bola. 


Tourneurs  sur  bois 

Boisseliers,  tonneliers,  tamisiers,  vanniers, 
layetiers  et  coflfretiers 


V.  Indoalrle  eéramlaoe. 

Potiers,  briquetiers,  tuiliers,  fabricants 
de  tuyaux  à  drain,  fontainiers...  • 


9.  Pradnlla  dilmlqoca  propre< 
meni  dlia  et  prodolla  ana- 
loguea. 


Fondeurs  de  suif 

Fabriques  de  gaz  à  brûler 

Idem      d^huile  à  brû'er,  de  chandelles 
et  bougies 

Idem      de  savons 

Toiles  cirées . .  • 

Kaffîneriesde  bitume,  d*asphalte,  de  soufre, 

de  résine ,  de  goudron. .  • » 


H.  Industrie  dn  nuilmenl. 


Entrepreneurs  de  bâtiments 

Fours  à  xhaux 

Tailleurs  de  pierres  ,  maçons ,  couvreurs, 


SEXE 


B 

.9 

a 

S 

1 

s 

54 


393 
5 


47 

i50 
23 


10 


20 


4266 


2158 
105 


487 

427 
1453 

170 


153 
44 

122 

92 
106 

253 


116 

4 


1198  2464 


2248 
127 


575 

472 
1436 

204 


176 

67 

136 
115 
110 

260 


134 

29 


4406 
232 


1062 


2889 


374 


329 
101 

258 
217 
216 
I 
513 


?50 
50 
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k 

scieurs  de  bois,  menuisiers. charpentiers, 
rampistes,  serruriers,  p^ntres  vitriers, 
décorateurs,   ornementistes ,   doreurs, 
vemisseurs,  badigeonneurs ,  plâtriers, 
plombiers,  plafonneurs,   parqueteurs, 
ïuraistes,  poéliers,  ramoûeurs,  marbriers. 

lO.  industrie  de  rameable- 
Bient. 

Ebénistes,  fabricants  de  meubles  et  chaises, 
marqueteurs* ,.., 

NOMBRE 
des  établissements 
ou  exploitations. 

SE 

A 

'a 

i 

S 

XE 

1 

325 

96 
83 

98 
559 

161 

104 

27 

110 

605 
29 

9 

409 

7 

24 
425 
304 

1632 

27 
34 

861 1 

1967 
711 

1126 
5813 

524 

707 

92 

239 

2449 
527 

67 

1003 

29 

259 
1517 
1309 

8989 
457 
198 

319 

8004 

2041 
819 

1181 
5917 

57G 

885 
111 
231 

2485 
563 

91 

1076 

46 

266 
1419 
1410 

10670 
428 
154 

123 

16615 

4008 
1530 

9307 
11730 

1100 

1592 

203 

470 

1 

4934 

1090 

158 

2079 

75 

i 

525 

2936 

2725 

19659 
865; 
352 

442 

Tapissiers 

11.  iBdoftirle  de  rueblllemem 
et  de  le  (elleiie. 

Chapeliers  et  bonnetiers 

Tailleurs,  couturières,  costumiers 

Modes,  lingerie,  chemiserie,  broderie  or- 
dinaire ,  broderie  en  or  et  argent  ;  cha- 
sobliers  et  fabricants  d'étoles;  guôtriers. 

Blanchisseurs,  apprôteurs,  calcndreurs, 
décatisseurs  d*étofies. 

Pelletiers ,  fourreurs 

Culotliers,  gantiers,  bandagistes 

Cordonniers  ,  bottiers ,  sabotiers,  chaus- 
sonniers ••••.••.•.  • 

Fabricants  de   cannes  et  parapluies 

idem       de  peignes,  brosses,  nécessaires 
de  toilette 

Barbiers,  coiffeurs  et  perruquiers 

Fabricants  de  parfumerie • 

tm.  IndaefrlederellineiKeiEoii 

Distillateurs . .   , 

Boulangers  et  pâtissiers 

Bouchers,  charcutiers,  tripiers 

Restaurateurs  et  tables  d'hôte,  cuisiniers, 
aubergistes,  cabaretiers,  hôtels  garnis 
donnante  manger,  cafetiers,  rôtisseurs, 
con6seurs,  glaciers,  chocolatiers ,  cré- 
miers  , 

Brasseurs,  vinaigriers,  moutardiers,  huiliers 
Fabriques  de  bouchons  de  liéce 

IS.  Indaeirle  dee  (ranftporle. 

Marins  du  commerce  (embarqués  et  non 
embarqués  ) 
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Constraclion  de  navires  et  bateaux  pour 
la  marine  marchande,  le  cabotage  et 
la  navigation  fluviale.... ^  •  •  • 

Carrossiers,  charrons,  selliers,  bourreliers, 
maréchaux  ferrants • 

Maîtres  de  poste. • . 

Agents  préposés  à  la  surveillance  de  la 
navigation  et  à  la  perception  des  droits 
sur  les  rivières  et  sur  les  canaux  ex* 

Eloités  par  TEtat.  (Le  personnel  des 
ureaux    est   classé    aux    frofessions 
libérales.  ) • • 

Agents  et  ouvriers  employés  à  la  construc 
tion  et  à  Pentretien  des  routes  iropériale& 
et  départementales  et  des  chemins  vici- 
naux. (Le  personnel  des  bureaux  est 
classé  aux  ftro fessions  libérales) 

Individus  occupés  au  halage ,  au  remor- 
quage sur  les  cours  d*eau  ,  et  au  char- 
gement ou  déchargement  des  bateaux 
sur  les  ports •..•..,.•.. 

Mariniers •  •  •  • 

Individus  employés  à  rétablissement  et  è 
Tentretien  des  rues  (paveurs,  balayeurs 
et  enleveurs  dMmmondices,  cureurs  d*é- 
^uts , 

Agents  et  ouvriers  employés ,  d^une  ma- 
nière permanente ,  à  l'entretien  et  h  la 
conduite  des  voitures  de  l'administration 
des  postes 

Agents  et  ouvriers  employés  à  la  coos 
truction,  Tentretien  et  Texploitation  des 
lignes  télégraphiques  (moins  le  person- 
nel des   bureaux,    qui  est  classé  aux 
professions  libérales  )....- 

Agents  et  ouvriers  employés  à  rétablisse- 
ment, entretien  et  exploitation  des  voi- 
tures publiques  (  diligences ,  omnibus , 
fiacres),  moins  le  personnel  des  bu- 
reaux, qui  est  classé  aux  professions 
libérales 

i  roulage  (même  observation) 
déménagement  (  même  ob- 
servation)  

14.  Indaslrle*  relatives  «as 
•clence»»  leilre»  et  mwim. 

Fabriques  de  papier ...« 

Imprimeries,  lilhographies ,  gravures  en 
taille-douce,  daguerréotypie,  clichage. 


w  . 
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.S 
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O 

1 

a 
1 

H 

iO 

210 

223 

433 

iO\ 

1389 

1236 

2625 

36 

26 

17 

43 

» 

B 

9 

14 

1 

S85 

533 

1116 

1 

319 

328 

647 

» 

27 

56 

63 

» 

289 

223 

505 

9 

146 

153 

299 

» 

52 

64 

116 

» 

433 

479 

912 

19 

2t9 

226 

445 

1 

2 

10 

6 

1 
16 

7 

80 

95 

175 

1 

U 

334 

389 

1 
7Î3 
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Reli 
Eot 


Orf( 

é 

d 

U.--., , 

sur  mélaux 

Fabriques  d^éaaipements  et  d*U8teDsiles  de 

chasse  et  de  pèche 

Jardiniers  fleuristes  et  treillageurs 


M.  Indoillrle  fanéralre. 

Entrepreneurs  de  tombes  et  sépultures 
ornées  et  fabricants  d*attributs  et  em- 
blèmes funéraires 

Agents  des  pompes  funèbres 

Agents  divers  attachés  aux  cimetières 
(conservateurs,  gardiens,  indicateurs, 
fossoyeurs) • 


m.  COMMERCE. 
BAIlmenl. 


30 

180 

197 

377 

2 

36 

60 
47 

71 
54 

131 
101 

6 

46 
62 

84 
87 

100 
149 

• 

45 

18 

63 

Marchands  de  : 

Bois  de  construction 

Papiers  peints 

Poêles  et  calorifères 

Marbrerie 

Objets  de  serrurerie  tout  faits. 


%•  AmeaMeiiienl. 

Marchands  de  : 
Meubles,  chaises,  tapis,  rideaux  ,  objets 
de  literie  et  lits  en  fer 


m.  HaMIIement  et  lollelle. 

Marchands  de  : 
Tissus  de  laine..». »• 


21 
8 
5 
8 
9 


17 


405 


425 
116 

98 
117 

48 


326 


810 


439 
113 
103 
111 
55 


317 


864 
229 

201 
228 
103 


643 


1019   1829 
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Soieries  et  rubans...... 

Toiles  et  cotoonades. • 

Tissus  de  poils,  de  crins,  de  sparte. 
Tissus  mélangés,  passementerie,  mercerie 

Dentelles ,  tulles  et  blondes 

Vêtements  tout  faits  d*bommes  et  de  femmes 
Chaussures  toutes  faites  d'hommes  et  de 

femmes •• 

Marchands  h  la  toilette ,  revendeurs,  fri 

piers ,  cbifTonniers 

Chapeliers • •  • 

Marchands  de  peignes,  brosses,  nécessaires 

de  toilette ,  parfumeries 

Etablissements  de  bains •  • . 


A.  Alimentation. 


Epiciers • • 

Marchands  de  beurre,  d*œufs,  de  lait, 
de  fromages,  de  poissons,  de  volailles, 

fruits  et  légumes  verts 

Marchands  de  vins  en  gros  et  en  détail 

Idem       de  crains  et  graines 

d'animaux  de  boucherie. . . . 
d'ustensiles  de  ménage  de  tonte 

nature 

de  porcelaine,  faïence,  pote- 
ries, et  cristaux,  bouteilles 
et  bouchons 


Idem 
idem 

Idem 


S.  cliaoniKe  etéelalrage. 

Marchands  de  bois,  bouille,  coke,  char 

bons  de  bois  et  combustibles  divers. 

Lampistes 

0.  Transports. 

Affréteurs  et  armateurs  de  navires»... 
Marchands  de  chevaux,  mulets,  ânes. 
Portefaix  et  commissionnaires 

K.  Commerce  d*obJeie  relallHi 
ans  sciences,  lettres  et  arts. 

Marchands  de  : 
Papiers 


Livres,  musiques,  cartes  géographiques 


909 

S»H 

153 

«74 

5 

19 

610 

1759 

32 

227 

Î5 

467 

91 

404 

146 

576 

37 

489 

119 

413 

36 

88 

4472 

1 
89 

.   33 
62 


46 
13 


20 

27 


2189 


2359 

1177 

337 

57 

467 


482 


352 

58 


47 
14 

779 


123 
157 


317 
709 
16 
1834 
298 
415 

496 

581 
472 

477 
105 


2204 

6712 

1075 

363 

33 

422 
467 


336 
65 


56 

6 

94 


605 

1383 

53 

3593 

525 

882. 

900 

1157, 
961 

I 
890 
193 


4393 


9071 

2252 

700 

91 

I 

889 


949 


688 
123 


103 

20 

873 


133 
171 


258 
328 
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OhjeU  de  physiçiae  et  chimie  ;  iDstroment» 
de  mathématiqae ,  de  cbirargie,  de  ido< 
sique , 


S.  OkJeUi  de  laze  oo  4e  plaisir. 

Orfèvres,  bijoutiers,  joailliers,  horlogers , 
marcbaDdsd^objetsen  bronze,  de  métaux 
précieux ,  de  pierres  précieuses  .   .    . 

Arauebusiers  et  mf^rchauds  d'équipements 
de  chasse  et  de  pèche;  débitants  de 
plombs  et  poudre  de  chasse  .... 

Marchands  dejouetsd*enfants  (bimbeloterie) 

Débitants  de  tabac 


»lijet 


Quincailliers 


ie.2 

a  «Q  .— 


♦3 


28 


8 

96 

483 


99 


SEXE 


63 


143 


41 
156 


a 

a 


81 


132 


44 
137 
281 


247   207   434 


< 


144 


277 


83 
260 
437 


IV.  PROFESSIONS  DIVERSES  INTÉRESSANT  L'AGRICUL- 
TURE ,  L'INDUSTRIE  ET  LE  COMMERCE. 

Directeurs,  employés,  agents,  gagistes  et 

salariés  des  établissements  de  crédit  en 

société  anonyme  (Banque  de  France  et 

succursales,  comptoir  aescompte,  crédit 

mobilier,  crédit  foncier,  crédit  maritime , 

etc.,  etc.) 

Directeurs,  employés,  agents  salariés  des 

compagnies  diverses  d'assurance  (  sur  la 

y\e ,  contre  Vincendie ,  les  sinistres  agri- 
coles, les  épizootiea,  les  risques  mariti- 
mes ,  les  risques  divers  ) 

Banquiers  et  changeurs 

Agents  de  change,  courtiers  de  commerce , 

commissaires-priseurs,  commissionnaires 

en  marchandises ,  facteurs  aux  halles  et 

marchés,   interprètes,   conducteurs  de 

navires,  essayeurs 


6 

ioe 

87 

24 

219 

424 

43 

48 

18 

• 

245 

209 

187 


343 
66 


454 


[ 
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V.  PROFESSIONS  LIBÉRALES. 


A.   Professions  Jodlelalros. 

Magistrats  (  membres  des  tribunaux  de  tons 
les  degrés  ) 

Avocats 

Officiers  ministériels  (notaires,  ayoués , 
huissiers) 

Agents  d*afiaires 

B,  Profession  médicale. 

Médecins  et  chirurgiens.    ,    .     •    •     . 

Dentistes.    ,    • •    .    • 

Sages-femmes »    •    • 

Pharmaciens  et  herboristes 

Directeurs  et  employés  des  établissements 
d'eaux  thermales.  (  Les  directeurs  et  le 
personnel  administratif  de  ceux  de  ces 
établissements  qui  sont  exploités  par 
TEtat  doivent  être  classés  aux  professions 
libérales) ,    •    •    •    • 

€.  Profession  de  l'Enseigne- 
ment. 

des  établissements  entre- 
tenus aux  frais  de  TEtat, 

Directeurs,  pro-l  rm^elTcTolL^^^^^^^ 
Ss.  maltrtsi  °^^*»'®^'  ^y^^^"'  ^*^°^'^^^' 
et  économes  i  des  ^UbhKnîsVwé^ 

iid.  moins  les  facultés) 
omicile.    •  ,    ,   .   . 

D*  Mclences»  lettres  et  arts. 

Peintres,  statuaires»  graveurs,  architectes, 
musiciens  (compositeurs,  instrumentistes 
et  chanteurs) 

B.  Armée. 

Armée  de  terre  en  France 

F.  Cioa^ernement  et  admlnls 
tratlon  publique  et  privée. 

Administrations  publiques^  [  dignitaires  , 


157 
198 


84 


956 
40 

» 
84 


13 


896 
Î3 


1»7 


3701 


193 

76 

227 
44 


160 
32 

170 
74 


22 


516 
9 


17 


137 


280 
i74 

515 
128 


416 

72 

170 

138 


36 


1412 
32 


iU 


3839 
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SEXE. 

-, -- 

TOTAL. 

masculin. 

féminin. 

fonctionnaires ,  employés  ,  agents,  huis- 
siers ,  garçons  de  bureau ,  nommes  d& 

1 

. 

peine  et  autres  gagistes  ou  salariés 

^  -     1 

l'Etat 

510 

371 

881      ! 

..a*.:k»Ao  no..     ïû  ï»s^«  civile 

rétribués  par     ,^g  départements 

52 
118 

23 
101 

75 
219 

les  communes}.  .    •    •     . 

534 

«0 

534 

Administrations  privées  (employés  de  tou& 

rangs  et  grades  des  administrations  pri- 

vées autres  que  celles  des  chemins  de 

fer,  de  canaux  exploités  par  des  com- 

pagnies, des  voitures  publiques,  des  éta- 
blissements de  crédit  et  des  compagnies 
d*assurances  qui  figurent  dans  aauties 

classifications) 

1047 

922 

1969 

VI.  CLERGÉ  (DE  TOUS  LES  CULTES.) 

1 
1 

Clergé  régulier  (  religieux  et  religieuses 

1 
1 

appartenant  à  des  congrégations  ou  ordres 
religieux  ) 

1 

438 

474 

9^12     ; 

Clergé  séculier  (prêtres  autres  que  les  pré- 
cédents, archevêques,  évêques,  chanoi- 

1 

nes,  curés,   vicaires  desservants,  mi- 

nistres, pasteurs,   rabbins) 

639 

20 

659 

vn.  iNDivrous  sans  f 

^ROFESÎ 

510N. 

Rentiers,  propriétaires  (vivant du  produit 

de  la  location  de  leurs  immeubles   ur- 

bains ou  ruraux  )  ;  individus  pensionnés 

par  l'Etat ,  par  les  communes ,  par  des 

caisses  ou  des  établissements  particuliers, 

par  de  simples  particuliers 

Réfugiés  à  la  solde  de  FEtat  vivant  ex- 

3139 

4667 

7796 

clusivement  de  cette  solde ^    .... 

15 

» 

15 

Infirmes  vivant  dans  les  hospices.    .  .  . 

158 

106 

264 

Malades  trouvés  dans  les  hôpitaux  .  .  . 

174 

162 

316 

Détenus  à  un  titre  quelconque  trouvés  dans 

tous  les  établissements  pénitentiaires  de 

TEtat ^    .    .    .    . 

247 
656 

98 

783 

3i5 
1439 

Mendiants ,  bohémiens  et  vagabonds^    . 

Filles  publiques .     .. 

» 

183 

183 

Individus  ayant  déclaré  être  sans  profes- 

sion ou  dont  la  profession  n*a  pu  être 

constatée 

1^7* 

5366- 

5238 
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TERRITOIRE. 


Aperça  général  et  cUvision  de  la  superficie. 

Propriétés  imposables  et  non  imposables. 

Considérations  et  rapports. 


FRANCE. 


SuperficiQ.  —  Rerenn  imposable. 

Les  opérations  du  cadastre,  commencées  en  1808  et 
terminées  en  1847  dans  toute  la  France,  excepté  dans 
la  Corse  où  elles  se  continuent  encore,  donnent  pour 
résultats  : 

Superficie  totale  du  territoire..  62,305,744»^  32» 

Revenu  total  imposable  d'après 
la  matrice  cadastrale 1,053,907,1 13'  60* 

Nombre!  ^®  propriétaires.  •...  11,053,702 

j  de  parcelles 126,210,194 

Le  chiffre  du  revenu  total  imposable  indique  non  pas  le 
revenu  net  réel,  mais  seulement  le  revenu  cadastral^  c'est" 
àrdire  un  revenu  très  arbitrairement  estimé  par  les  clas-^ 
sificateurs  et  notablement  inférieur  au  revenu  net  réeU 
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n. 

Propriété*  ■ 


SI- 

Distinction  et  contenances. 

i  Terres  labourables.  85,581,658*  70* 

Prés 5,159,226  26 

Vignes 2,090.533  58 

Bois 7,702,435  16 

Î  Vergers,  pépinières, 

j"'^'"^ 628,235  35 
Oseraies ,  auhiaies , 

saussaies 64,716  51 

Carrières  et  mines 4,175  74 

Mares,  canaux  d'irrigation.*.  •  •   •••  17,400  94 

Canaux  de  navigation 12,272  98 

Landes^  pâlis,  bruyères,  marais,  mon- 
tagnes incultes,  terrains  vagues,  etc.  7,171 ,203  16 

Etangs 178,723  28 

Olivets,  amandiers,   mûriers,  etc..  110,724  60 

Châtaigniers 563,986  26 


Contenance  des  propriétés  non  bâties 
imposables 49,285,292»»  52' 

Contenance  des  propriétés  bâties  im- 
posables   245,043    45 


49,530,335»»  97* 
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S  2. 

Nature  des  propriétés  bâties  imposables. 

Les  propriétés  bâties  imposables,  qui  occupent  une  su- 
perficie de  245,043  heot.  45  ares^  comprenent  6^915,899 
constructions,  savoir  : 

Maisons ,    magasins   et   autres 

bâtiments 6,77i  ,899 

f  Moulins  à  eau  et  à  vent 88,322 

CoisiraetioDs   1  Forges  et  fourneaux.    .    5,676 

iodisirifllM.   j  Fabriques,  manufactures,  usines         23,881 
f  Autres  constructions  industrielles         26 ,  m 

Nombre  total  des  propriétés 
bâties 6,915,899 


S  3. 
Nombre  des  côtes. 

La  superficie  de  49,530,335  hectares  97  ares  occupée 
par  les  propriétës  imposables  bâties  et  non  bâties,  se  di- 
vise en  126,210,49*  parcelles  appartenant  à  1 1 ,053,702 
propriétaires  :  elle  fournit  un  nombre  de  côtes  égal  à 
1 1 ,51 1 ,841 ,  classées  comme  il  suit  : 

Au-dessous  de  5  francs 5,440,580 

De  5  à  10  fr 1,818,474 

De  10  à  20  fr 1,614,897 

De  20  à  30  fr :  791,711 

De  30  à  50  fr 744,911 

De  50  à  100  fr 607,956 

De  100   à  300  fr^ 375,860 

De  300  à  500  fr 64,244 

De  500  à  1,000  fr 36,862 

De  1,000  et  au-dessus 16.346 

Total  égal 11,511,841 


Digitized  by 


Google 


—  so- 
in. 

Propriétés  non  iiiqN>tables. 

Routes ,   chemins ,  rues ,   places  et 

promenades  publiques 1J 02,745*»  47* 

Rivières,  lacs,  ruisseaux 441, i70  13 

Forêts  et  domaines  non  productifs. . .  \  ,067,1 64  09 

Cimetières,    presbytères,   bâtiments 

d'utilité  publique 14,771*  06 

Autres  objets  non  imposables......  169,557  60 


2,775,408^  35 


:a 


BASSES-PYRÉNÉES. 


Les  tableaux  qui  suivent  expriment  les  résultats  des 
travaux  du  cadastre  en  ce  qui  concerne  le  département  : 
ils  font  aussi  connaître  le  rang  qu  il  occupe  relativement 
aux  86  départements  de  TEmpire  (  la  Corse  exceptée  ) , 
sous  le  rapport  de  la  superficie  totale,  des  contenances 
spéciales  et  du  revenu  imposable. 

Il  ne  sera  peut-être  pas  inutile  d'observer  ici  que  les 
travaux  du  cadastre,  commencés,  on  l'a  déjà  vu,  en  1802 
et  terminés  en  1847,  répondent  à  l'année  moyenne  1827. 
Ils  ne  sauraient  donc ,  en  raison  des  modifications  survenues 
depuis  cette  époque,  être  considérés  comme  l'expression 
parfaitement  exacte  des  faits  actuels.  Nous  aurons  soin 
d'établir  les  chiffres  du  jour,  aux  chapitres  de  l'Agri- 
culture et  de  l'Industrie. 
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(Ta 
SUPERFICIE  TOTALE.  —  PRO 


M     0 

CONTENANCE  ET  DISTINCTION 

CULTCBES  PlIlTIClPALCf. 

TER 

*^        — -^^ 

«>  a 

fc2 

S.S 

.1 

.2 

• 

9^ 

1 

•S 

3 

1 

i 

> 

• 

1L 

J 

9 

CO 

t* 

a> 

2 

^ 

H 

2 

ë 

1 

2 

3 

A 

3 

« 

7 

h     a 

it     a 

h     a 

h     a 

h     a 

Il    t 

Il      a 

Basses-Pjréiées. 
Rang  da  dé- 

762,205 89 

U7,218  92 

74,302  96 

24,419  75 

«39,î0i  30 

6,691  80 

i,907  29 

9 

77 

23 

32 

il 

87 

13 

partement 
relativem.^ 

aux  86  dé- 

partemeati 

î 

(  la    Corse 

exceptée  ). 
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UUD  1.) 

PBIÉTÉS  mPOSABIiES. 


^ 


DES  PROPRIÉTÉS    IMPOSABLES. 


lins  MTBIS. 


ssseï^ 


o 

M 

9 

CD 
B 

3 


10 


2:2 

-2     « 


•  2   2P 

©    eo    ^ 

'S?  S   ® 


^  „-•§ 


•  .S 
*5 


.a  5  *^ 

=  S 

2  § 


» 


317,726  13 


19 


186  6i      t 


13 


U 


-s 


6i 


3,218  66 


17 


15 


734,986  03 


16 


«      - 
^     Ë 

ë  s 


17 


3,087  23 


37 


738,073  28 
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(Tableau  2.) 

I^ropriétéfl  bâties  imposables.  —  Décomposition  du  total 


'    de 

la  colonne    16  du  tableau 

précédent. 

NOMBRE  DES  PROPRIÉTÉS  BATIES  IMPOSABLES.      l| 

— — —                -Il 

CO:iSTBOCT10IfS  IRDnSTRIBLLKS.          1 

Maisons»   magasins, 

-^    -  ■ 

"^ 

*^^^- 

—  ' 

A 

boutiques 

H 

9 

0» 

il 

et  autres  bâtiments 

S 

briques , 

ufacluret 

usines. 

s* 

o^l 

consacrés 

à   Hiabitation» 

au  commerce 

1 

9 

Autres 

structio 

striel 

TOTAL 

nombr 
priétés  1 

et  à  Tindustrie. 

1 

£| 

a  9 
a 

'1. 

s 

1 

Basses-PjrénJM. 
Rang  du  dé- 

75,643 

1869 

20 

224 

»8. 

77813 

partement.  |                20 

6 

59 

40 

73 

36 



1 

I 

(Tableau  4.) 
Revenu  total  imposable. 


Propriétaires.  —  Parcelles» 


.Basses-Pyr^ées 

Rang  du  dé- 
partement. 


REVENU  TOTAL 

IMPOSABLE 

diaprés  la  matrice 
cadastrale. 


8,655,743'  86« 


59 


NOMBRE 


de 

PRUPRlé- 
TAIRBI. 


95,374 


63 


de 

PAB- 
CBLLCS. 


932,927 


69 


DATE 

de 

racbèvement 

du  cadastre 

(  commencé 

en  1808.) 


1842 
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(Tableau  4.) 

Propriétés  non  imposables. 


CONTENANCE  DES  OBJETS  NON  IMPOSi 

^BLE9. 

é 

s 

i  . 

1  .-s 

chemin 
,  places 
des  publi 

■g 
s 

co^s 

presbyt 
iments 

des  égli 

o  8 

i 

ssi 

.s 

•es, 
bât 
ité 
cie 

lâ 

S 

'> 

metièi 

d^util 
uperfi 

^i 

ce 

.- 

h     a 

h     a 

h      • 

h     a 

h     a 

h     a 

1 

lassfs-PjrMes. 
Rang  da  dé- 

14.57032 

8,954  83 

1,036  96 

121  47 

209  45 

1 
24,192  5f 

50 

U 

67 

56 

28 

54 

partement  . 

l 

II. 

La  snperficie  imposable   du  Département  fournit   99,562  cotes, 
dout  voici  la  classification  : 


Cotes   imposables. 


fjrfVes. 


Baog  do  dé- 
partement. 


9 


49.489 


55 


NOMBRE  DE   COTES 


8| 


an© 

6.900 
61 

15.625 

13,459 

6,684 

60 

S9 

60 

* 

5,211 


60 


1,940 


76 


lis 

si 

■S- 

190 

56 

79 

80 

t»    9 


12 


76 


TOTAL 

des 

COTBS. 


99,562 


58 
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CONTRIBUTIONS. 


Impôt  direct. 

Sous  la  désignation  d*impôt  direct ,  il  faut  entendre  les 
contributions  foncière ,  personnelle  et  mobilière ,  des  portes 
et  fenêtres  et  des  patentes.  Les  deux  premières  existaient 
déjà  en  principe  avant  \  789,  et  portaient  Tune  le  nom  d*imp6t 
territorial  ou  de  vingtième ,  Tautre  celui  de  taille  et  de 
capitation  ;  quant  aux  deux  dernières ,  celle  des  portes 
et  fenêtres  fut  établie  par  la  loi  du  24  novembre  1798 
et  celle  des  patentes ,  dont  l'organisation  régulière  tf eut 
lieu  que  vers  la  même  époque ,  avait  été  substituée  dès 
les  premiers  jours  de  la  révolution  aux  maîtrises  et  aux 
jurandes  à  qui  TEtat  garantissait ,  moyennant  le  paiement 
de  certains  droits ,  le  maintien  de  leurs  privilèges. 

L'impôt  direct  payé  par  le  département  s'élève  actuel- 
lement, en  principal  et  centimes  additionnels  (1),  à  la 
somme  de  2,980,363  fr.  83  c. ,   savoir  : 

Montant  do  rôle  principal 
Principal.  etcentinitès  additionnels. 

Foncière 907,958'  1,522,237'  96« 

Personnelle  et  mobilière...       306,242  566,468    15 

Portes  et  fenêtres 274,837  423,930    61 

Patentes 321,790  467,727    11 


1,810,827'  2,980,363'  83« 
Le  montant  de  l'impôt  direct  du  département  se  répartit 
ainsi  qu'il  suit  : 

Pour  les  dépenses  de  l'Etat 1,914,593'  53*^ 

—  du  Département ......  641 ,420  98 

—  des  Communes 356,475  60 

Non-valeurs 67,853  72 

Total 2,980,363'  83« 


(1)  On  entend  par  centimes  addiiiofineU  les  centimes  votés  par  une  lot 
pour  subvenir  au  paiement  des  dépenses  de  TEtat,  des  départements  ou 
des  communes,  en  addition  au  principal  des  contributions,  c'est-à-dire  au 
chiffre  de  Timpôt  en  principal. 

Antérieurement  à  la  révolution  française ,  les  impositions  étaient  consenties 
en  Béarn  par  les  Etats  de  la  province  ;  elles  s'élevaient  en  i788  au  chiffi^ 
de  703,741  livres. 
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Gbrilre  ie  b  CilMnle.  ) 


CULTES. 


Coite  Gatholiqne. 

Bayoïme  est  le  siège  de  TÉvêché;  le  haut  clergé  du 
diocèse  se  compose  d*un  Évéque  et  de  deux  Vicaires- 
généraux  agréés  par  le  Gouvernement. 

Neuf  chanoines  titulaires. 
Quinze  chanoines  honoraires. 
L'officialité  comprend  un  officiai  «  un  vice-official  et  un 
promoteur  pris  parmi  les  chanoines  titulaires. 

Dépendent  du  diocèse  : 

41  cures. 

415  succursales. 

1  chapelle  vicariale  indépendante. 

103  annexes. 

Les  succursales  diffèrent  des  cures  en  ce  que  les  ti- 
tulaires de  cellesK^i ,  institués  à  perpétuité ,  sont  nommés 
de  concert  par  le  gouvernement  et  Tautorité  religieuse  i 
tandis  que  le  droit  de  nomination  comme  de  révocation 
des  titulaires  des  premières  (amovibles  à  volonté)  appar-* 
tient  exclusivement  à  l'Évéque. 

Les  annexes  sont  les  communes  desservies  par  les  prêtres 
d*une  succursale  voisine. 

Toutes  les  communes  du  département  reçoivent  satis- 
faction sous  le  rapport  du  Culte»  Le  nombre  peu  consi- 
dérable des  annexes  diminue  chaque  année  et  le  service 
divin  y  est  dors  et  déjà  régulièrement  célébré  tous  les 
jours  fériés. 

5 
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Le  département  vote  annuellement  à  titre  d^indemnité  en 
faveur  du  haut  clergé  ,  une  somme  de  5,000  fr.  environ^ 
subvention  dont  la  modicité ,  peu  en  rapport  avec  les  be- 
soins nombreux  qu'elle  est  appelée  à  satisfaire  ,  a  plus 
d'une  fois  déjà  provoqué  des  regrets  au  sein  môme  du 
Conseil  général. 

Les  frais  de  Culte  à  la  charge  de  l'Etat  pour  le  traite- 
ment du  clergé  catholique  ,  s'élèvent  (non  compris  le  traite- 
ment de  M«^  l'Evêque  fixé  à  15,000  fr.) ,  à  la  somme  de 
465,200  fr.  ,  savoir  : 

2  Vicaires-généraux 


Q   rv.       •  (        17,000  fr. 

8  Chanomes.  ' 

41  Curés 63,700 

445  Desservants 368,500 

86  Vicaires ; 26,000 

465,200  fr. 

Culte  Protestant. 

Eglise  consistoriale  à  Orlhez. 

Pasteurs  à  Bayonne,  Bellocq,  Orlhez,  Osse,  Pau,  Salies, 
Sauveterre. 

Les  frais  de  ce  Culte  à  la  charge  de  l'Etat  (traitement 
des  Pasteurs) ,  s'élèvent  à  la  somme  de  1  i  ,700  fr.  ' 

Culte  breftlite. 

Consistoire  à  Bayonne. 

Frais  de  Culte  à  la  charge  de  l'Etat  (traitement  d'un 
grand  rabbin  et  d'un  ministre  officiant),  4,200  fr. 
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INSTRUCTION  PDBLIOCE. 


L'instruction  fut  vulgarisée  en  Béarn  par  deux  corpo- 
rations religieuses,  les  Jésuites  et  les  Bamabites.  Henri  IV 
appela  les  premiers  dans  la  capitale  de  cette  province  et 
son  successeur  les  dota  des  magnifiques  bâtiments  occupés 
aujourd'hui  par  le  Lycée  Impérial.  Les  seconds  fondèrent 
peu  d'années  après ,  dans  la  ville  de  Lescar ,  sur  un  em- 
placement concédé  par  la  cité ,  un  établissement  non  moins 
remarquable  dans  lequel  l'Ecole  Normale  du  département 
est  actuellement  installée. 

La  théologie  et  l'enseignement  secondaire  furent  d'abord 
les  seules  bases  de  l'instruction  dans  ces  deux  villes.  Orthez, 
siège  de  l'Université ,  l'était  en  même  temps  de  l'enseigne- 
ment supérieur  et  possédait  deux  facultés^  l'une  de  droit, 
Fautre  des  lettres,  oh  tous  les  grades  étaient  conférés 
jusqu'au  doctorat  inclusivement.  Cette  université  et  ces 
facultés  furent  transférées  à  Pau  par  lettres  patentes  de 
4734  et  subsistèrent  jusqu'à  l'époque  de  dissolution  ré- 
volutionnaire. • 

A  ce  moment  le  pays  comptait  sept  collèges ,  dont  un 
dans  chacune  des  villes  de  Pau  (où  une  institution  laïque 
et  plus  tard  les  Bénédictins  avaient  succédé  aux  Jésuites) , 
Larressore,  Lescar,  Mauléon,  S^-Marie  et  deux  à  Bayonne. 

La  réorganisation  de  l'instruction  publique  fut  suivie  de 
la  création  d'une  école  centrale  au  chef-lieu.  L'enseigne- 
ment qui  y  était  donné  paraît  avoir  été  insuflSsant ,   car 
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le  Préfet  Serviez  réclamait  avec  instance  dès  1803  le  rem* 
placement  de  cette  école  par  un  Lycée. 

Cette  substitution  »  opérée  bientôt  après,  entraîna  la  ville 
de  Pau  dans  une  dépense  de  ISO, 000  fr.  pour  frais  tant 
d'appropriation  du  local  que  d'installation  du  personnel.  Il  est 
vrai  d'ajouter  que  ce  sacrifice  a  porté  ses  fruits.  Le  Lycée 
de  Pau ,  héritier  des  bonnes  traditions  des  ordres  religieux 
ses  prédécesseurs ,  n'a  pas  cessé  de  prodiguer  une  ins- 
truction solide  et  variée.  Le  nombre  croissant  des  illus- 
trations qu'il  fi  formées,  le  mérite  souvent  constaté  des 
professeurs  distingués  qui  occupent  ses  chaires  scientifi- 
ques ou  littéraires ,  la  direction  morale  imprimée  aux  études 
par  une  sage  administration,  lui  assignent  un  rang  élevé 
parmi  les  établissements  du  même  genre. 

Après  avoir  joui  long-temps  d'une  académie  particulière 
et  s'être  ensuite  trouvé  successivement  placé  sous  la  ju- 
ridiction de  celles  de  Bordeaux  et  de  Toulouse,  le  dé- 
partement relève  aujourd'hui  de  la  première.  Un  inspec- 
teur d'Académie  réside  à  Pau,  oîi  tient  ses  séances  le 
Conseil  départemental  de  l'Instruction  publique. 

Cette  instruction  comprend  de  nos  jours  dans  les 
Basses-Pyrénées  l'enseignement  secondaire  et  l'enseigne- 
ment primaire. 


Enteignement  •econdaire. 

Les  établissements  dans  lesquels  cet  enseignement  est 
donné,  sont  : 

Un  établissement  public  :  Le  Lycée  Impérial  de  Pau. 
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Douze  établissemenU  libres»  ainsi  répartis  dans  les  divers 
arrondissements  : 

Pau 3 

Oloron 3 

Mauléon 2 

Bayonne 2 

Orthez 2 

Ces  derniers  peuvent  être  divisés  en  deux  groupes  et 
classés  dans  Tordre  suivant  d'après  leur  importance  relative  : 

l*r  Oroupe. 

Institution  SM^éon,  à  Bayonne. 
Moncade»  à  Orthez. 
S**-Marie ,  à  S^-Marie. 
Diharce,  à  S*-Palais, 

S«  Groupe» 

Institution  de  Lestelte^ 

Mazel»   à  Bayonne. 

Mouthes»  à  Pontacq. 

Dalmais»  à  Oloron. 

&*-François,  à  Mauléon. 

Périsse,  à  Oloron. 

Dussau^  à  Arzacq. 

Canton,,  à  Pauc 
4 ,060  élèves  en  moyenne  reçoivent  Tinstruction  secon- 
daire. Leur  nombre  se  répartit  ainsi  entre  les  divers  éta«- 
bUssements  : 

Le  Lycée  Impérial  de  Pau 3/10^ 

Les  autres  institutions •••....»    7/10 

n  résulte  d'une  statistique  de  Tinstruction  publique  dressée 
par  les  soins  de  Tadministration  en  1856  que  les  différentes* 
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branches  de  renseignement  secondaire  se  partagent  les  élè- 
ves dans  les  proportions  suivantes  : 


Lycée  de  Pau 

Autres  institutions. 


Éladet 

Préparation 

classique*. 

commerciale* 

8/9 

V9 

B/9 

4/9 

Le  Lycée  de  Pau  comple  20  'professeurs  :  tous  sont 
gradés  dans  l'Université  et  plusieurs  licenciés  ou  agrégés. 
Les  divers  établissements  libres  réunis  comptent  62  m^iitres 
dont  quelques-uns  seulement  sont  pourvus  du  diplôme  do 
bachelier. 

Enseignement  primaire. 

Cet  enseignement  est  sous  la  surveillance, immédiate  de 
cinq  Inspecteurs  d'arrondissement.  L'Inspecteur  de  l'Aca- 
démie remplit  ces  fonctions  pour  l'arrondissement  chef-lieu. 
Les  écoles  primaires  sont  au  nombre  de  931 ,  savoir  : 

Ecoles  communales 706 

libres 225 

Yoici  leur  classification  par  arrondissement  et  par  nature  : 


M0W1SSEIENT8. 


PAU 

OLORON., 
MAULEON 
ORTHEZ.. 
RAYONNE, 


de 

GARÇONS. 


a 


ÉCOLES 

de 

FILLES. 


87 
69 
20 
58 
47 


26 

28 

• 

15 
15 


.S" 

S. 


50 
21 
7 
25 
10 


des  deux 
seXM. 


3 

9 
fi. 


57 
52 
22 
2i 
50 


106 
26 
97 
19 
95 


TOTAL 
par 

ARRONDlSSIMEIfT 


254   80  IM  145  541    »   706   225  |  951 


V  9 

^*'  9 


245 

109 

124 

80 

150 


o  b 

«5 


65 
60 
22 
57 
45 


-« 


o 


6^ 


500 
169 
146 
117 
195 


I 


Ces  écoles   (catholiques  à  l'exception  dé  six  dont  cinq 
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protestantes  et  une  Israélite),  soDt  dirigées  par  des  ins- 
tituteurs ou  des  institutrices  laïques  et  par  des  membres 
de  congrégations  religieuses  appartenant  notamment  aux 
ordres  des  Frères  des  Écoles  chrétiennes ,  des  Sœurs  de  la 
Croix  et  des  servantes  de  Marie  (1)  :  elles  sont  fréquentées 
par  44,436  élèves ,  soit  un  dixième  environ  de  la  population 
totale  du  département^  savoir  : 

Garçons 23,462 

Filles ,....     20,974 

Ce  nombre  se  répartit  de  la  manière  suivante  : 


GARÇONS. 

FILLES.                               1 

iSCOLES 

communales. 

1 

ÉC0LV8 

libres» 

ÉCOLES  COMMUNALES    06 

LIBRBS 

Mixtes. 

Laïques. 

Religieuses. 

5/6 

V* 

f/7 

«/7 

*/7 

(t)  Les  principales  institutions  religieosesdu  dépaftement  sont  les  suivantes: 

Institut  dis  FrArms  des  Écoles  CbrAtieniies.  —  Rayonne  »  chef-lieu  de 
district  pour  les  trois  départements  des  Basses- Pyrénées,  des  Hautes-Pyré- 
nées et  des  Landes;  écoles communaks,  primaire,  d^adultes  et  d^apprentis* 
—  Ecoles  è  Pau  ,  Oloroo,  Hasparren,  SaTies,  Baudreix,  Uëtaritz. 

Coûtent  de  Sainte-Ursule  ,  à  Pau  »  rue  du  Lycée.  —  Pensienoat  placé 
sous  la  direction  des  D^mes  Vrsulin$$  Tenues  de  Lyon.  —  Un  externat , 
une  école  gratuite  pour  les  filles  pauvres ,  un  orphelinat  situé  à  Sainte- 
Ursule  de  la  Croix  (routo  de  Trespoey),  sont  annexés  à  rétablissement. 

SoBORfl  DE  Netbrs.  —  Pensionnât  et  externat  h  Saiote-Masie-d^Oloroa , 
Mauléoo  et  Lembeye. 

Religieuses  du  Saint  Enfant- Jésus  ou  Dahbs  ds  Saint-Maun,  pensionnat 
et  externat  à  Orthez. 

SoEUBs  DE  LA  Croix.  —  Deux  maisons  de  noviciat ,  Tune  à  Igon ,  Tautre 
à  Ustarits;  soixante  écoles  dans  le  département;  sœur  Zébinet  directrice 
de  Técole  et  oûvroir  de  Pau.  —  Deux  écoles  à  Oloron  et  une  à  St-Jean^ 
Pied -de-Port. 

Sbrtantbs  db  Mabie.  —  Maison  mère  et  noviciat  à  Ânglet.  (N.-D.  du 
Refuge) ,  sous  la  direction  de  M.  Fabbé  Cestac.  —  Maison  des  Orphelinbs 
à  Rayonne.  Vingt-neuf  écoles  dans  le  diocèse. 

Couvert  Saintb-ângèle  et  Pensionnat  Sainte-Martbb  ,   à  Oloron, 

Saint-Andbé  de  la  Croix  et  les  Lorettbs,  k  Rayonne. 

Soeurs  db  Saint-Vincent-db-Paul  »  école  gratuite  à  Orthez. 
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Sur  les  44,436  enfants  suivant  tes  écoles  primaires» 
S12,448  (ou  plus  de  la  moitié)  reçoivent  l'instruction  gratuite* 
Il  existe  entre  le  nombre  de  ceux-ci  et  celui  des  élèves 
payants,  une  disproportion  sensible  chez  les  filles  dont  7,403 
seulement  (sur  20,974) ,  doivent  être  rangées  dans  cette  der- 
nière catégorie  ;  elle  s'explique  par  la  gratuité  de  l'enseigne- 
ment dans  la  plupart  des  écoles  dirigées  par  des  religieuses* 

Salles  4' Asile. —  ClMses  d'Adnltas.  ~  Ouvroirs. 

Le  département  compte  23  Salles  d'Asile,  53  classes 
d^Adultes  et  18  Ouvroirs,  savoir  : 


1U0!ID1SSEIBRT8. 

SALLES 

D^ASItV. 

CLASSES 

D^ADVLTSS. 

OUVROIRS. 

PAU 

4 

» 

2 

4» 
8 

» 

4 
1 

OLORON..... 

MAULÉON. .  • 

BAYONNE 

ORTHEZ .... 

95 

55 

#8 

Les  chiffres  de  ce  tableau  constatent  une  déplorable 
infériorité  des  arrondissements  de  Mauléon  et  d'Ortbe^» 
notamment  du  premier  d'entr'eux* 

Néanmoins  et  en  résumé  le  service  de  l'instruetton  pu^ 
blique  présente  un  aspect  moral  satisfaisant.  Tandis  que 
le  nombre  des  écoles  mixtes  diminue»  celui  des  écoles 
spéciales  et  communales  augmente  chaque  année.  Leur 
personnel  enseignant  se  recrute  dans  l'école  normale  de 
Lescar  et  l'école  préparatoire  des  institutrices  de  Pau^ 
qui,  toutes  deux,  contribuent  puissamment  au  progrès 
de  l'instruction  en  fournissant  un  contingent  satisfaisant  de 
sujets  rendus  par  une  longue  et  solide  préparation  aptes 
à  remplir  la  position  qu'ils  doivent  occuper. 
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Âii  contraire  de  sa  situation  morale ,  la  situation  ma- 
térielle du  service  laisse  beaucoup  à  désirer.  Ainsi  que 
Fexpose  le  cadre  suivant,  le  nombre  est  peu  élevé  des 
communes  qui  possèdent  un  établissement  comprenant  une 
salle  de  classe  et  le  logement  de  Tinstituteur  et  dans  la 
moitié  des  localités  les  écoles  sont  dépourvues  tant  d'un 
mobilier  convenable  que  de  la  plupart  des  livres  et  ta- 
bleaux nécessaires  à  renseignement  : 


iUMUSSUBITS. 

NOMBRE  DE 

POSSiDAIiy  UN  AtaILISSBXIIIT 
COHPSIlUIfT 

COMMUNES 

LOUi 

mT 

la  saUe 

d'école 

seolement. 

[asalled*école 

et 
le  logement 

rinstîtoteor. 

la    salle 

d^école 

seolement. 

U  salle  d*école 

et 
le  logement 

rinstîtoteor. 

PAU 

69 
i9 
30 
U 
50 

01 
51 
»t 
IS 
60 

9 
il 
15 
10 
14 

30 
7 

12 
5 

17 

OLORON 

MAULÉON.... 

RAYONNE 

ORTHEZ 

Totaux... 

à 

194 

271 

50 

71 

Bndgeit  da  «enrice. 

Les  dépenses  de  l'instruction  primaire  s'élèvent  en 
moyenne  à  400,000  fr.  Le  traitement  des  instituteurs  est 
compris  dans  ce  chiffre  pour  350,000  fr.  environ  et  l'en- 
tretien de  l'école  normale  de  Lescar  pour  24,000  fr. 

Cette  dernière  (sur  ses  ressources  personnelles) ,  le  dé- 
partement, les  communes  et  l'Etat,  concourent  à  main- 
tenir l'équilibre  entre  les  recettes  et  les  dépenses  du 
budget. 
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REGRD 

Le  recrutement  est  un  appel  adressé  par  le  pays  à  ses  forces 
de  sa  sécurité. 

Les  tableaux  qui  suivent  remplacent  tous  les  développements 
opérations  du  recrutement  durant  une  période  de  trois  années  suf 
terons  après  leur  exposition  les  principales  observations  auxquelles 


JEUNES 

M 

s  tableaux 
ement 
lu  tirage. 

S 

soft    LBSQtlILS 

LR     CONSBIL     ▲    STATOé 

H 

5  i 
ï  i 

ués 

1  de  revis 
fication 
les. 

i 

>our  f 

orme 

r  le  contingent  et  qui 

1      g 

'S    . 

^ 
U 

il 

-2  S^ 

ëëS 

nvo<] 
:>nsei 
recti 
s  lis 

a 

1 

fa 

.5      o 

a       ® 

iil 

ta 

^    a 

S  "^ 

nscrits  s 

dere 

au  mom 

a 

II 

Absen 

e  se  sont 

représe 

1 

mm 

S 

o      -g 

a 
504 

i853 

4164 

4164 

2664 

40 

45 

5253 

i854 

446,997 

4845 

4235 

2621 

168 

43 

559 

5391 

1855 
MoTEimc*  •••••• 

4213 

4079 

2585 

159 

45 

475 

3164 

4207 

4159 

2623 

123 

44 

UZ 

3302 

JBUl 

l«S  CRUS  IPPILfts  A    FaRMEl 

l    LE  COIfTIHGKHT 

*«>   . 

as 

-< 

si 
II 

il 

u 

«S 

H 

H 

Si 

Où    V 

• 

3-2 

es  « 
es 

o 

.s^ 

le 

Ib 

la 

ia 

la 

la 

t. 

aa 

la 

la 

le 

1b 

li 

o  ^ 

CD 

s  2 

07 

o 

o 

a> 

3> 

o 

©  "^ 

o 

O 

0; 

o 

© 

©  ^ 

OC8 

-o^ 

73^ 

^^ 

TS^ 

-o^ 

-o^ 

-o^ 

.T3^ 

-a^ 

■Oxtf 

-o^ 

TS^ 

-Ois 

§x 

1855 

39 

19Î 

282 

319 

197 

207 

14 

i 

» 

» 

-1 

1951 

121 

67 

23 

466 

1854 

1955 

50 

13Î 

231 

328 

197 

188 

143 

83 

18 

5 

3 

» 

» 

557 

1855 

1790 

46 

159 

252 

225 

162 

198 

104 

56 

10 

11 

5 

» 

» 

558 

__ 

(*)  Contiogeol  réduit    à   i»())8   hommes  par  le  défaut   d*appcléft. 
{*)  nédait  k  1,780  par  le  mime  motif. 
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TEMENT. 

vives  pour  la  défense  de  ses  droits ,  de  son  honneur  et  le  maintien 


qui  pourraient  être  donnés  sur  cette  matière •  Ils  résument  les 
fisante  à  rétablissement  d'une  moyenne  d'actualité.  Nous  présen- 
les  hiis  qu'ils  consignent  peuvent  donner  lieu  de  se  produire  : 


GENS 


ïïumntM  pooR 


£0*0 


813 
908 
908 


87S 


• 

s 

. 

s 

i 

§ 

S 

w 

9 

-< 

— 

512 

1525 

528 

1436 

563 

1469 

554 

14iO 

DIDOITS. 


il 

î4 

il 

"1 

M 

fil 

3 

137 

» 

164 

13 

159 

5 

lft3 

le 


1791 
1770 
1613 


1724 


-g 


•«  o 

^1 


1931 
1935 
1893 


1919 


DIGIli    D^IIISTRUCTIOFI 

des  jeunes  gens  ioscrits 
sur  les  listes  du  coDtipgent. 


o   u 


590 
660 
694 


648 


a 
eo  o 

•g  "3 
2 


93 
90 
85 


2 


eo  4» 
O  «^ 

«5 


796 

1120 

958 


901 


519 
65 
43 


209 
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DÉDUCnœiS  DES  TABLEAUX  PRÉOÉDEHTH. 


fiapport  du  nombre  det  jeunes,  gens  inscrits  sur  les.  Usles  du 
ccMlingent,  au  chiffre  de  la  population  du  départements 

Classe  de  1853  là  107  b.  3i 

de  1854  là  105  h.  54 

de  1855  là  109  b.  58 

Rapport  du  nombre  des  exemptions  à  celui 
des  jeunes  gens  examinés. 

Statué  sur     Exemptions.        Rapport. 

Classe  de  1853  3,253  1,325  1  à  2.45 

de  1854  3,391  1,438  1  à  2.29 

de  1855  3,264  1,469  1  à  2.22 

Rapport  du  nombre  de*  jeunes  gens  absents  ou  qui  ne  se  sont 
pas  fait  représenter  au  chiffre  de  eeiut  sur  lesquels  il  a 
été  statué. 

statué  sur      Absents  Rapport 

Classe  de  1853  3,25â  504  là  6.45 

de  1854  3,391  559  là  6.06 

de  1855  3,264  475  1  à  6.8Z 

Rapport  du  nombre  des  jeunes  gens  ayant  quelque  instruction 
*  au  chiffre  du  contingent. 

Contingent       Ayant  quelque  Rapport 

instruction 

Classe  de  1853  1,928  819  1  à  2.3S 

de  1854  1,935  1,210  1  à  1.5» 

de  1855  1,780  1,043  1  à  1,7a 

Moyenne  de  la  taille.. 

Classe  de  1853.............       l-»  6SQ 

de  1854 1-655 

de  1855 1-  651 

Moyenne  des  trois  années. . .       1-  652 
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BXSlfPTIONS  FOUR  CAUSE  D'iNPIRMITÉS.  -*  AFFECTIONS  DES  OnOANBS 
DE  LA  POITRINE. 

Maladies  organîqueB  Affections 

do  cœur  et            Phtisies.  des  organes         Total* 

des  gros  vaisseaux.  respiratoires. 

aassed6^1853            1                 2  »                 3 

de  1854           12                 1  »                13 

de  1855           13                  2  >                 15 


Totaux.  ..  26  5  >  31 

Rapport  de  ces  affections  au  nombre  des  individus 
sur  lesquels  il  a  été  statué. 


CLASSES  DE 
■  I  ■  Les  tro» 

CLASSES 

1853.  1854.  1855.  réunies. 


Maladies  orga- 
niques du  cœur 
et  des  gros  vais- 
seaux      1  à  3,253    1  à     282     1  à     251    1  à     381 

Phtisies là  1,626    1  à  3,391     1  à  1,632    1  à  1,908 

Affections  des 
organes  respi* 
ratoires »  >  >  > 

De  rétude  des  déductions  qui  viennent  d^étre  exposées , 
découlent  les  considérations  suivantes': 

Tendance  marquée  à  une  décroissance  des  exemptions 
par  rapport  au  nombre  des  individus  sur  lesquels  il  est 
statué. 

Tendance  marquée  à  un  accroissement  du  rapport  des 
jeunes  gens  déclarés  propres  au  service  à  celui  des  indi- 
vidus sur  lesquels  il  est  statué  (conséquence  naturelle  de 
la  proposition  précédente.  ) 
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Elévation  extraordinaire  dans  le  rapport  des  absences 
an  nombre  des  individus  snr  lesquels  il  est  statué. 

Accroissement  dans  le  rapport  du  nombre  des  jeunes 
gens  ayant  quelque  instruction  au  chiffre  du  contingent. 
Une  constatation  opposée  a  été  faite  dans  plusieurs  dé- 
partements ,  notamment  dans  le  Pas-de-Calais. 

Accroissement  dans  la  moyenne  de  la  taille  pendant 
l'ensemble  de  la  période  des  trois  années  1853  à  1855. 

Proportion  excessivement  faible  du  rapport  des  exemp- 
tions pour  cause  d'affection  des  organes  de  la  poitrine  au 
nombre  des  individus  sur  lesquels  il  est  statué.  Cette 
constatation  est  une  preuve  irrécusable  de  Tinfluence 
réelle  du  climat  des  Basses-Pyrénées  sur  les  maladies  de 
ces  organes ,  maladies  dont  il  prévient  ou  arrête  le  dé- 
veloppement. 
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ÉMIGRATION. 

«  Notre  déparlement  a  sur  ceux  qui  renlourent  le  tridie 
privilège  de  subir  un  double  mouvement  d'émigration.  » 
TeUe  est  la  constatation ,  malheureusement  trop  exacte , 
faite  par  M.  P,  O'Quin  dans  un  récent  et  remarquable 
travail  sur  le  décroissement  de  la  population  des  Basses- 
Pyrénées.  Le  mal  que  signale  l'honorable  député  avec 
cette  profondeur  de  vues  et  cette  précision  de  circons- 
tances que  l'on  retrouve  dans  tous  ses  écrits,  porte  en 
lui  les  caractères  d'une  haute  gravité.  Depuis  longues 
années ,  il  se  révélait  par  le  nombre  excessif  des  insoun^s 
au  service  militaire;  tout  récemment,  il  s'est  trahi  par 
une  funeste  influence  sur  les  forces  de  la  population^  et^ 
si  dans  ces  deux  cas  des  études  statistiques  peuvent  seules 
le  démontrer,  ailleurs  il  frappe  les  regards  en  leur  pré- 
sentant des  terrains  immenses  laissés  sans  culture ,  capi- 
taux improductifs  au  détriment  du  pays. 

L'émigration  à  l'étranger  et  l'émigration  à  Tintérieur  cons- 
tituent le  double  mouvement  dont  il  s'agit. 

L'émigration  à  l'étranger  date  de  la  fin  du  dernier  siècle  : 
mais,  à  cette  époque,  elle  ise  trouvait  circonscrite  dans 
d'étroites  limites  et  l'on  ne  voyait  guère  s'expatrier  qu'un 
petit  nombre  de  cadets  de  famille  qui  allaient  tenter  fortune 
dans  les  colonies  Espagnoles.  Les  choses  demeurèrent  en 
cet  état  ou  du  moms  ne  se  modifièrent  que  d'une  manière 
insensible  jusqu'en  1832.  Quelques  esprits  observateurs 
crurent  remarquer  alors  que  la  situation  s'aggravait;  elle 
ne  paraissait  pas  néanmoins  encore  de  nature  à  motiver 
de  sérieuses  alarmes.  En  1840  seulement,  il  fut  pour  la 
première  fois  ofiiciellement  déclaré  qu'un  courant  déterminé 


Digitized  by 


Google 


—  80-- 
d'émigration  entraînait  vers  Montevideo  la  jeunesse  virile  du 
pays  Basque. 

Dès  ce  jour ,  le  mal  fit  des  progrès  immenses.  Effrayée 
de  la  rapidité  de  sa  marche ,  Fadministration  départemen- 
tale dévoilait  Tannée  suivante  toutes  ses  inquiétudes  au 
Conseil  général.  Le  chiffre  des  passeports  délivrés  pour 
les  rives  de  la  Plata,  de  1,575  en  1840,  s'était  élevé 
à  2,817  en  1841 ,  et  M.  le  Préfet  Âzevédo  constatait  que 
lexpatriation  amenait  dans  les  arrondissements  de  Mauléon 
et  de  Bayonne  <c  un  vide  aussi  important  que  déplorable.  x> 
Il  exprimait  son  intention  de  rechercher  le  sort  qui  at- 
tendait nos  compatriotes  au-delà  des  mers ,  de  porter  le 
résultat  de  ses  investigations  à  la  connaissance  des  popu- 
lations Basques  afin  de.  combattre  les  suggestions  trom* 
penses  des  agents  recruteurs  de  l'émigration,  d'examiner 
enfin  si  la  législation  en  vigueur  ne  permettrait  pas  de 
s'opposer  d'une  manière  efiicace  à  son  développement. 

Les  efforts  tentés  ,  aidés  de  quelques  circonstances  favo* 
râbles,  parurent  d'abord  en  voie  de  succès.  Le  nombre  des 
passeports  délivrés  pour  l'étranger  subit  une  telle  décrois- 
sance de  1842  à  1844  qu'à  ce  dernier  instant  l'émigration 
semblait  toucher  à  son  déclin. 

11  n'en  était  rien  toutefois ,  et  suspendue  un  moment , 
elle  reprit  bientôt  une  nouvelle  intensité.  Son  courant  parut, 
il  est  vrai,  se  modifier  d'abord  ;  elle  se  dirigeait  sur  l'Al- 
gérie, terre  Française  du  moins  et  colonie  naissante  qui 
réclamait  des  bras.  En  1845,  1,720  individus  partirent 
pour  l'Afrique.  Mais  ce  progrès  n'eut  qu'une  faible  durée; 
Montevideo  redevint  point  d'irrésistible  attraction  et  il  s'ad- 
joignit Buenos-Ayres.  Dès  1849,  sur  un  chiffre  total  de 
2,820  émigrants,  1,447  avaient  Tune  de  ces  deux  villes 
pour  destination. 


Digitized  by 


Google 


—  81  — 
Celle  proportion  s'est  conslamment  accrue  jusqu'à  nos 
jours;  le  tableau  suivant  présente  la  moyenne   actuelle 
et  annuelle  de  l'émigration  du  département. 

TABLEAU  MES  ÉMIGMTIONS  AVEC  PASSEPORTS. 


Moyenne  des  deux  dernières   amiéee. 


DESTINATION. 


Cootioent    Eu- 
ropéen. •  .. 

Colonies  Prao 
çaises 

Montevideo   et 
Buaoos-Ayres 

Aulres  parties 

des  Amériques 

Totaux.. 


SOUBE  DES  ÉllliBmS.  ^  AEIORDISSEIENT  DE 


Pu. 


17 
Ai 

2« 


86 

10 

fis 

61 
i78 


lailéN. 


9 

5 

M 

55 

715 


3 
339 


Bijme. 


335  305 


43 
394 


11 

1 

93 

18 

125 


Orthei. 


S9 

3 

74 

41 

140 


2 
3 

38 
3 

46 


T«UI. 


231 

45 

1201 

272 
1749 


41 
26 

483 
34 

584 


272. 

71 

1684 

306 


2333 


Les  chiffres  qui  précèdent  établissent  : 

i^  Que  rémigration  vers  Montevideo  et  Buenos-Ayres  est 
à  rémigration  totale  dans  la  proportion  de  1  à  1^38 ,  soit 
72  p.  0/0. 

2^  Que  le  sexe  féminin  est  au  sexe  masculin  dans  la 
proportion  de  1  à  2,99  soit  33  p.  0/0. 

L'émigration  n'affecte  pas  d'une  manière  égale  l'ensemble 
du  département;  elle  se  répartit  entre  ses  arrondissements 
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dans  les  proportions  suivantes  calculées  sur  le  chiffre  total 
des  émigrants  de  1836  à  1857  : 

Arrondissement  de  Pau 9  67  p.  0/0. 

d'Oloron 13  64 

de  Mauléon... 44  54 

de  Bayonne 22  15 

d'Orthez 10  » 

Il  est  aussi  à  remarquer  que ,  comme  son  importance , 
son  courant  varie  avec  les  arrondissements.  Tandis  que 
dans  ceux  de  Bayonne  et  de  Mauléon  elle  se  dirige  sur- 
tout vers  l'étranger,  dans  ceux  de  Pau  et  d'Orthez  elle 
s'opère  plus  spécialement  vers  l'intérieur.  Elle  est  mixte 
dans  celui  d'Oloron. 

L'émigration  à  l'intérieur,  qui  date  de  peu  d'années,  est 
relativement  à  l'émigration  à  l'étranger  dans  la  proportion 
de  1  à  3,67  individus. 

Consacrons  maintenant  quelques  lignes  à  la  recherche  des 
causes  de  l'émigration  et  à  l'examen  de  ses  conséquences. 

Ses  causes,  dit  avec  raison  M.  P.  O'Quin  dans  le  travail 
que  nous  avons  déjà  cité,  sont  de  deux  sortes,  générales 
et  locales.  Parmi  les  premières  se  rangent  les  tendances 
matérialistes  qui  provoquent  le  besoin  du  luxe,  le  discrédit 
des  travaux  agricoles  ;  labsentéisme  des  grands  proprié- 
taires ,  qui  prive  d'un  salutaire  exemple  l'habitant  des 
champs  ;  le  développement  de  l'industrie  ,  le  renchéris- 
sement de  la  vie  animale  qui  détruisent  l'harmonie  né- 
cessaire dans  les  deux  chapitres  du  budget  du  laboureur. 
Quant  aux  secondes ,  il  serait  oiseux  d'entrer  dans  leur 
énumération ,  mais  il  en  est  qui ,  communes  à  une  con- 
trée entière,  méritent  une  mention  spéciale. 

C'est  ainsi  que  dans  le  pays  Basque ,  la  législation 
régissant  les  successions  est  un  des  agents  les  plus  puis- 
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sants  de  rémigralion.  Seule,  elle  conduit  au  morcellement 
infini  de  la  propriété  et  prépare  la  décadence  des  fortunes; 
secondée  par  un  esprit  puissant  d'orgueil  et  d'indépendance, 
elle  inspire  le  désir  de  Texpatriation  à  des  populations  qui 
considèrent  la  demesticité  comme  infamante  et  tout  labeur 
salarié  comme  humiliant. 

Quant  à  l'obligation  du  service  militaire ,  c'est  prendre 
Tefiet  pour  la  cause  et  par  suite  tomber  dans  l'erreur  que 
de  la  considérer  comme  une  des  causes  de  l'émigration 
à  l'étranger.  D'ordinaire ,  il  est  vrai ,  le  Basque  aban-^ 
donne  ses  foyers  avant  d'avoir  satisfait  à  la  loi  sur  le  re- 
crutement, mais  celle-ci  ne  provoque  pas  son  départ, 
qu'elle  avance  seulement  de  quelques  instants ,  le  plus 
souvent  de  bien  peu.  Pour  l'homme  qui  est  dans  l'inten- 
tion d'émigrer,  sept  années  passées  sous  les  drapeaux  repré- 
senteraient sept  années  perdues  sans  fruit.  A  vingt  ans , 
il  peut  envisager  l'avenir  avec  quelque  confiance ,  car  il  a 
une  longue  perspective  de  forces  et  d'ardeur;  à  trente  ans, 
sa  jeunesse  est  déjà  presque  un  rêve  et  il  serait  trop  tard 
pour  commencer  à  tenter  fortune. 

Il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  grâce  à  cette  fièvre  d'ex- 
pabiation ,  notre  département  est  au  premier  rang  de  ceux 
qui  comptent  des  insoumis  à  l'appel  de  l'armée ,  puisque 
le  nombre  de  ceux  qui  lui  appartiennent  se  trouve >  d'a- 
près des  renseignements  recueillis  au  ministère  de  la  guerre, 
égaler  les  2/5,  le  tiers  et  quelques  fois  la  moitié  des 
insoumis  de  toute  la  France. 

Depuis  1832  jusqu'à  nos  jours,  l'émigration  a  enlevé 
au  pays  35,000  individus,  dont  29,000  environ  sont  partis 
manis  de  passeports.  Certes,  si  le  vide  occasionné  par 
elle  dans  les  arrondissements  de  Mauléon  et  de  Bayonne 
était  important  et  déplorable  en  1841 ,  quelle  qualification 
convient-il  de  lui  donner  aujourd'hui?  Les  bras  font,  dans 
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un  grand  nombre  de  localités ,  défaut  à  Tagriculture  et 
Texploitation  rurale  devient  de  plus  en  plus  difiicile. 

Cependant  la  contrée  que  ses  habitants  délaissent  est 
fertile ,  et  sous  ce  rapport  rien  ne  justifie  sa  désertion. 
Mais ,  nous  l'avons  déjà  vu ,  les  causes  de  cette  dernière 
sont  ailleurs  et  telle  est  leur  gravité  que  chercher  à  arrêter 
rémigration  Basque  serait  une  tâche  au-dessus  de  tous  les 
efforts.  On  doit  se  borner  dès-lors  à  essayer  d'imprimer 
à  son  courant  une  direction  qui  ait  pour  effet,  sinon  de 
remédier  à  celte  grande  plaie  en  ce  qui  touche  le  dé- 
partement^ d'atténuer  du  moins  ses  conséquences  en  ce 
qui  concerne  les  intérêts  généraux  de  l'Empire ,  c'est-à- 
dire  à  le  tourner  vers  l'Algérie.  Ce  résultat  ne  saurait 
être  obtenu  tant  que  subsisteront  les  idées  accréditées  par 
une  spéculation  improbe  en  faveur  de  la  confédération  Ar- 
gentine et  une  double  mesure  est  de  nature  à  les  étouffer  ; 
la  répression  sévère  de  l'embauchage ,  le  retour  aux  frais 
de  TEtat  dans  les  lieux  qu'ils  habitaient  avant  leur  départ 
de  quelques-uns  des  malheureux  qut  errent  sans  asile  et 
sans  pain  sur  une  terre  étrangère.  [<eur  infortune,  témoi- 
gnage vivant  des  déceptions  qui  attendent  leurs  frères  en 
Amérique ,  éclairerait  efficacement  ceux-ci  sur  la  valeur 
réelle  des  illusions  qu'ils  caressent. 

Quelque  difficile  qu'il  puisse  paraître  de  remédier  aux 
douloureux  résultats  de  l'émigration  à  l'étranger,  il  l'est 
bien  davantage  de  réduire  l'émigration  à  l'intérieur  dans 
des  limites  modérées.  Ayant  plus  spécialement  pour  mobile 
les  tendances  matérialisles  du  siècle,  elle  ne  prendra  fin 
qu'avec  elles  et  ce  serait  se  flatter  d'un  vain  espoir  que 
de  s'attendre  à  voir  ces  dernières  disparaître  dans  un  pro- 
chain avenir. 
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ASSISTANCE  PUBLIÔIIE. 


Enfants  trouvés;  Aliénés;  Bureaux  de  Bienfai- 
sance; Sociétés  de  secours  mutuels;  Institu- 
tions diverses  de  charité* 


ENFANTS  TROUVÉS. 

La  suppression  des  tours  d'Orthez ,  de  Bayonne  et  de 
Pau  date  de  1 834  ;  innovation  diversement  accueillie  par 
les  esprits  lors  de  son  adoption,  plus  d'une  voix  s  est  efforcée 
depuis  cette  époque  de  la  représenter  comme  une  incitation 
légale  à  Pinfanticide.  Pour  apprécier  le  mérite  de  ce  re- 
proche fréquemment  formulé ,  il  est  nécessaire  d'examiner 
successivement,  au  point  de  vue  de  leurs  effets^  la  situation 
à  laquelle  la  nouvelle  mesure  mettait  un  terme  et  celle 
qui  lui  a  succédé. 

Voici  d'abord  quelle  était  la  première.  Alors  que  les 
tours  existaient  et  au  premier  appel  clandestinement  fait 
sur  le  mur  extérieur  d'un  hospice ,  une  boîte  s'ouvrait  pour 
se  refermer  sur  un  enfant  répudié  par  sa  mère.  Cet  enfant^ 
souvent  le  fruit  du  vice,  était  parfois  aussi  celui  d'une 
union  légitime ,  car  les  familles  misérables  impuissantes  à 
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subvenir  à  rentretien  des  malheureux  êtres  qui  leur  de- 
vaient le  jour  en  confiaient  quelques-uns  aux  asiles  de 
charité.  Nulle  loi,  nulle  pénalité  ne  cherchait  à  prévenir 
ces  dépôts ,  à  diminuer  leur  fréquence.  Le  mystère  le  plus 
profond  les  environnait  et  prétait  au  libertinage  un  sérieux 
encouragement  en  lui  facilitant  un  coupable  abandon. 

D*un  autre  côté ,  ces  individus  adoptés  par  FEtat ,  dont 
il  avait  généreusement  protégé  la  première  jeunesse ,  quel 
devenait  leur  sort  parvenus  à  un  âge  oh  il  eut  été  dan- 
gereux de  les  conserver  dans  un  hospioe  ?  Privés  de  fa- 
mille ,  ignorants  du  lieu  de  leur  naissance  «"déshérités  de 
toute  affection,  dénués  de  moyens  suffisants  d'établisse- 
ment ,  ils  allaient ,  parias  de  la  société ,  grossir  les  rangs 
de  la  plèbe  oisive  qui  se  cohue  dans  les  grands  centres  : 
quelques-uns  abordaient  franchement  la  voie  du  travail, 
les  autres  couronnaient  par  la  prison  ou  le  bagne  une 
vie  criminelle. 

Le  système  actuel  d'assistance  procède  par  des  moyens 
tous  autres  que  le  précédent.  A  la  fille  mère  placée  par 
la  suppression  des  tours  dans  la  rigoureuse  alternative 
du  crime  ou  du  déshonneur,  remède  héroïque  mais  le 
seul  de  nature,  avec  la  diffusion  de  renseignement  reli- 
gieux ,  à  produire  d'heureux  effets ,  il  accorde  des  secours 
non  dans  le  but  de  sanctionner  une  coupable  faiblesse , 
maïs  afin  de  l'engager  à  conserver  son  enfant  en  lui  ren- 
dant moins  lourdes  les  conséquences  matérielles  de  son 
inconduite.  Les  enfants  trouvés  ou  abandonnés  sont  en 
même  temps  recueillis  par  les  hospices  et  mis  par  eux 
^n  nourrice. 

Gomme  résultats ,  ce  système  se  propose  :  de  mettre 
un  fre'm  au  désordre  en  l'assujettissant  à  la  réprobation 
publique  ,  d*affaiblir  les  instincts  vicieux  par  l'influence  des 
sentiments  naturels^  de  donner  à  l'enfant  une  famille  dans 
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laquelle  il  arrive  à  s'impatroniser ,  des  relations  qui  le 
rattachent  à  un  sol  et  des  exemples  de  travail  qu  il  soit 
quasi  forcément  entraîné  à  suivre. 

Pour  atteindre  à  ce  but,  le  Conseil  général  vote  annuelle^ 
ment  un  fonds  de  secours  destiné  à  subvenir  au  paiement 
des  allocations  accordées  aux  filles-imères  et  à  la  dépense 
d*entretien  des  enfants  trouvés.  Ceux-ci  sont  conservés 
jusqu'à  rage  de  sept  ans  dans  les  hos^nces  de  Pau  et  de 
Bayonne  et  jusqu'à  celui  de  dix  ans  dans  les  hospices 
d'OloroH,  Mauléon  et  Orthez.  A  leur  sortie  de  ces  éta- 
blissements, ^Is  sont  placés  en  apprentissage  ou  en  do- 
mesticité par  les  soins  des  commissions  administratives. 

Tarif  h  l'assislaBee  dans  les  difers  faospices  k  département. 


Tarif  mensuel* 


1*'  âge  de  un  an 

3-.àgedei?J»Va.UV. 
4»«  âge  de  4à  7  ans.  .. 
S"»»  ftge  de  8  à  10  ans... 

Total  de  l'assistance. 


HOSPICES 


s 


» 

5 

3 

» 


540 


Sa? 

m 

os 


4) 


4.50 

» 

3 


486 


o 


6' 
5 

4.30 

» 

4 

» 


4i8 


Ce  tarif  représente  tout  à  la  fois  le  taux  des  frais  de 
nourrice  des  enfants  trouvés  et  celui  des  secours  accordés 
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aux  filles-mères.  Des  circonstances  particulières  peuvent 
amener  dans  ce  dernier  des  modifications. 

Le  mode  d'assistance  en  vigueur  n*a  pas  sur  celui  qui 
Ta  précédé  le  seul  avantage  d'offrir  des  garanties  plus 
réelles  sous  le  rapport  moral  ;  il  est  encore  pour  le  dé- 
partement la  source  d'une  économie  matérielle  considé- 
rable. L'une  et  l'autre  de  ces  propositions  puiseront  leur 
force  probante  dans  des  chiffres  mieux  que  dans  des  paroles. 

L'allocation  de  secours  aux  filles-mères  date  de  1848; 
pendant  les  deux  années  antérieures,  l'exposition  avait  été  : 

En  1846,  de 131  enfants. 

En  1847,  de 138 

En  18S4,  elle  n'était  plus  que  de 37 

Le  nombre  des  enfants  trouvés  avait  également  décru 
entre  les  deux  époques,  et  à  la  dernière,  le  départe- 
ment parait  avec  34,000  fr.  aux  dépenses  d'un  service 
qui  en  avait  absorbé  jadis  140,000. 

Or,  le  rapprochement  de  cette  somme  de  34,000  fr* 
du  chiffre  de  la  population  des  Basses-Pyrénées ,  donnait 
pour  moyenne  7  fr,  60  c.  pour  100  habitants.  Dans  les. 
départements  des  Hautes-Pyrénées  et  des  Landes,  oii  l'or- 
ganisation de  l'assistance  différait,  la  même  proportion  était  : 
dans  le  premier,  de  18  fr.,  et  dans  le  second,  de  27  fr. 
pour  100  habitants. 

En  1855  et  1856,  la  décroissance  du  nombre  des  en- 
fants trouvés  a  continué  malgré  une  épidémie  cholérique 
qui  eut  dd  avoir  pour  conséquence  l'augmentation  du 
chiffre  des  admissions.  Les  prévisions  de  la  dépense  du 
service  pour  1857  ne  s'élevaient  qu'à  33,000  fr. 
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ENFANTS  TROUVÉS. 

1854. 

1855. 

1856. 

'  Existant  dans  les  hospices 

;      au  i"  janvier 

Admis  pendant  le  cours  de 
Tannée •••••• 

37 

392 
62 

336 

i 
60 

Total 

Décédés  à  l'bospice 

Idem    à  la  campagne.  • . 
Retirés  par  les  parents.  .  • 
Sortis  par  Teflet  de  TAge  ou 

la  cessation  de  secours.. 

l^vAn  i  à  rhospice 

3l4éceBbre.(  à  la  campagne. 

477 

h\    85 
66] 

454 

14 
22 
12     118 

70 

396  ' 

6 
11 
3       80 

60 

354     392 

m\^ 

«*?  1  »'• 

Enfants  assistés   à  domicile. 

Au  i*  janvier  1857,  le  nombre  des  enfents  assistés  à 
domicile  s'élevait  à  340. 

La  moyenne  des  admissions  nouvelles,  basée  sur  les 
faits  accomplis  des  trois  dernières  années,  est  annuelle- 
ment de  129. 

AUËNÉS. 

Le  département  possède  un  Asile  public  d'aliénés,  éta- 
blissement monumental  et  remarquable  de  construction  touta 
récente  encore. 

Cet  Asile,  édifié  sur  les  plans  de  M.  Latapie^  architecte 
distingué  du  pays,  répond  parfaitement  aux  exigences  de 
sa  destination.  Il  comprend^  outre  les  bâtiments  occupés 
par  les  services  généraux  et  les  logements  du  personnel , 
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deux  corps  de  logis  destinés  aux  malades  des  deux  sexes , 
partagés  en  quartiers  selon  une  division  basée  sur  les 
divers  degrés  d'intensité  de  Taliénation  mentale  et  séparés 
par  des  préaux  ombragés» 

Le  personnel  supérieur  se  compose  d'un  médecin  direc- 
teur, un  médecin  adjoint  et  un  économe»  Des  sœurs  de 
la  congrégation  de  S'-Tmcent-de-Paule  sont  chargées  des 
détails  d'administration  intérieure  et  une  commission  ad- 
ministrative surveille  la  gestion  de  FAsile. 

L'établissement  reçoit  en  même  temps  que  les  aliénés 
des  Basses-Pyrénées ,  ceux  des  Hautes-Pyrénées  et  des 
Landes.  Il  admet  deux  catégories  de  pensionnaires,  les 
indigents  et  les  malades  entretenus  aux  frais  de  leurs 
familles.  Elles  forment  cinq  classes  distinctes  sous  le  rap- 
port du  taux  de   la  pension  »  tarifée  ainsi  qu^il  suit  : 

V^  classe 3^    50*^  par  jour. 

2«    classe 2    74 

3*   classe 2    20 

4^    classe i     50 

5^  classe 1     40 

Dans  la  5®  classe  sont  compris  les  aliénés  entretenus  aux 
frais  des  départements  et  de  l'administration  de  la  guerre. 
Pour  les  indigents  des  Basses-Pyrénées,   le  taux  de 
la  pension  n'est ,  exceptionnellement  y  que  de  0  fr»  96  c. 
Il  est  pourvu  au  paiement  de  la  dépense  par  le  dé- 
partement et  les  communes.  La  portion  contributive  de 
celles-ci  dans  cette  charge  est  ainsi  déterminée  : 
Communes  ayant  100,000  fr.  de  revenu..     33  p.  Y». 

50,000       25 

20,000       20 

5,000     n 

Moins  de   5,000       10 

L'administration  se  réserve  la  faculté  d'exonérer  de  toute 
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participation  à  Tentretieu  des  aliénés  indigents  les  com- 
munes obligées  de  s'imposer  extraordinairement  pour  faire 
face  à  leurs  dépenses  ordinaires.  Le  prix  de  la  pension , 
exigible  par  trimestre  et  d'avance,  est  dû  en  totalité  pour 
un  trimestre  inachevé. 

TaUean  in  moutenieBl  àt  la  pofohliM  it  Tisile  peoiiail  les  trois 


Présents  au  l»  janvier. . 
Entrés  pendant  l'année.. 

Total...  . 

Sortis  pour  cause  de  gué- 
rison 

1854. 

1855. 

1856. 

186 
96 

207 
89 

168 
91 

2fô 

296 
85     *^ 

259 

Morts  à  l'établissement.. 
Restant  au  31  décembre. 

203 

168 

197 

TaUeau  île  la  papilatiiB  m^mt  de  FAsile  par  déparUneil, 
par  seie  el  par  classe. 


BtsM-PjrtBtct. 

HultiPjriién. 

ludes. 

TtUl. 

BiBoes. 

FtBMt. 

Hoaaes. 

tmma. 

Honet. 

FtUKS. 

52 

44 

14 

28 

19 

Il 
24 

181 

Le  service  des  aliénés  absorbe  dans  Tactualité ,  sur  les 
fonds  du  département,  une  somme  annuelle  de  30,000  fr. 
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BUREAUX  DE  BDBNFAISANOE. 

L*iDStilution  d'une  organisation  régulière  pour  la  distri- 
bution de  secours  à  Tindigence,  remonte  à  François  I*^'. 
Un  édit  de  ce  prince,  date  de  1544  ,  créa  dans  les  pro- 
vinces des  bureaux  de  charité  placés  sous  le  patronage 
de  la  noblesse  et  du  clergé.  Ces  établissements  atteignirent 
pour  la  plupart  à  un  haut  degré  de  prospérité.  Ils  tom- 
bèrent en  môme  temps  que  la  monarchie  qui  leur  avait 
donné  l'être  et  leurs  biens ,  confondus  dans  une  commune 
proscription  avec  ceux  du  clergé ,  furent  comme  ces  der- 
niers confisqués  et  vendus  par  l'Etat. 

Peu  d'années  après^  la  révolution  française,  à  sa  période 
de  réédification  sociale ,  proclamait  dette  nationale  l'assis- 
tance en  faveur  des  classes  indigentes,  et  la  loi  du  7 
frimaire  an  V  organisait  les  bureaux  de  bienfaisance. 

«  Tous  les  malheureux,  —  disait  une  instruction  du 
»  pouvoir,  —  ont  droit  aux  secours  toutes  les  fois  que  la 
»  force  des  circonstances  les  met  dans  l'impossibililé  de 
51  fournir  à  leurs  premiers  besoins.  Ce  sont  donc  ces  pre- 
»  miers  besoins  que  les  bureaux  de  bienfaisance  doivent 
»  constater,  car  autant  on  doit  s'empresser  de  secourir 
»  le  véritable  indigent,  autant  on  doit  éviter,  par  une 
»  distribution  aveugle,  d alimenter  l'oisiveté,  la  débauche 
»  et  les  autres  vices  dont  le  résultat  inévitable  est  la 
>  misère.  » 

Ces  quelques  lignes  tracent  aux  bureaux  de  bienfaisance! 
le  programme  complet  de  leurs  devoirs  ^n  môme  temps 
que  la  spécialité  de  leur  mission  leur  facilite  son  accomplis- 
sement, tout  en  offrant  à  la  charité  publique  des  garanties 
pour  le  bon  emploi  de  ses  aumônes.  L'Etat  et  la  société 
trouvent  aussi  des  avantages  sérieux  dans  leur  existence  ; 
tandis  que  d'un  côté ,  en  effet ,  la  distribution  db  secours 
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à  domicile  arrête  le  développement  de  la  population  des 
hospices,  d'un  autre,  elle  resserre  les  liens  naturels,  fortifie 
les  affections  intimes  de  la  famille  et  leur  donne  an  louable 
encouragement. 

Pour  assurer  la  stabilité  de  son  œuvre ,  le  législateur 
a  fait  des  bureaux  de  bienfaisance  des  personnes  morales, 
pouvant  posséder  des  biens,  accepter  des  donations  et  des 
legs.  Une  part  leur  est  en  outre  attribuée  dans  la  per- 
ception des  droits  sur  les  divertissements  publics  et  aux 
allocations  des  conseils  municipaux ,  vient  s'ajouter  pour 
clore  la  liste  de  leurs  ressources  le  produit  des  souscrip- 
tions et  des  qijétes. 

Sur  562  communes  dont  se  compose  le  département, 
349  possèdent  des  bureaux  de  bienfaisance.  Voici  leur 
classification  par  arrondissement  avec  le  chiffre  de' leurs 
ressources  : 


ftE101DI86EllSIT8. 

popvlatiom. 

MOMId 
comiinies. 

IBBIS 

•DREADX* 

HISSOORGBS 
des 

BdUAUS. 

Pau .• 

127,771 
73,675 
69,071 
86,996 
78,929 

185 
80 

108 
52 

135 

116 
70 
33 
30 

100 

48,873' 
30,875 
7,580 
96,779 
S0,423 

Oloron 

Hauléon 

,  Bayonne 

Orthrz 

Totaux 

&36,442 

560 

349 

204,530 

La  situation  exceptionnelle  des  villes  chefs-lieux  d'ar- 
rondissement nécessite  la  décomposition  du  tableau  qui 
précède  ,  afin  de  pouvoir  apprécier  la  situation  relative  de 
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ces  villes  et  des  arrondissemeiits.  Voici  le  cadre  de  cette 
décomposition  : 


miBs, 

CBBFS-LIBOX    d'aRROIIDISSEIIBRT. 

fUllka  DIS   TILLBS  CHEFS-LIBOX. 

RBSSOURCCf 

MSSOUIICES 

YILLBS. 

POPOLATlOltS 

des 

ARRORDISSE- 

POPOLATIORS 

des 

bureaux. 

boréaux. 

PAU    

18,671 

30,484' 

PAU 

109,100 

18,389f 

OLOKON.. 

5,986 

6,IU 

OLORON. . 

67,689 

24.764 

MAULÉON 

i,i75 

3.018 

MAULÉON. 

67,596 

5.562 

BAYONNE. 

19.148 

87,385 

BAYONNE. 

67,848 

9,394 

ORTHEZ.. 

6,694 

3.232 

ORTHEZ. . 

72,235 

17.191 

SOCIÉTÉS  DE  SECOURS  MUTUELS. 

Si  elle  songeait  à  remédier  au  mal ,  la  loi  du  7  frimaire 
an  y  semblait  oublier  qu'il  est  plus  conforme  aux  devoirs 
de  rhumanité  et  aux  règles  d'une  sage  administration  de 
chercher  à  le  prévenir  et  sous  ce  rapport  une  lacune 
existait  en  elle.  Cette  lacune,  un  décret  du  26  mars 
1852  Ta  remplie  en  organisant  les  sociétés  de  secours  mu- 
tuels^ dont  les  services  ne  sont  ni  moins  réels ,  ni  moins 
considérables  que  ceux  des  bureaux  de  bienfaisance. 

«  Les  sociétés  de  secours  mutuels ,  porte  l'article  6  de 
»  ce  décret,  auront  pour  but  d'assurer  des  secours  tem- 
i>  poraires  aux  sociétaires  malades,  blessés  ou  infirmes 
»  et  de  pourvoir  à  leurs  frais  funéraires. 

»  Elles  pourront  promettre  des  pensions  de  retraite  si  elles 
comptent  un  nombre  suffisant  de  membres  honoraires  (1).  îo 

Cette  institution  ne  s'adresse  pas  à  la  charité.  Œuvre  de 


(1)  Le  but  assigné  par  le  décret  du  26  mars  1852  aux  sociétés  de  secours 
mutuels  devait  être  le  garant  de  Iwir  prompte  organisation  sur  tous  les 
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prévoyance ,  elle  ne  fait  appel  qu'à  la  prévoyance  et  laisse 
à  rindigence  les  secours  sur  lesquels  celle-ci  a  le  droit 


points  de    TEmpire.   Un  rapport  récemment  publié  par  le  Moniteur  sur 
leur  situation  au  31  décembre    1856  établit  les  faits  suivants  : 

Progression  du  nombre  des  sociétés, 

A  la  fin  de  Tannée  1852 ,  le  nombre  total  des  sociétés  était  de.  •  2,438 

—  1853 2.773 

—  1854 2,940 

—  1855 3,123 

—  4856 3.404 

Nombre  des  sociétaires. 

Le  nombre  des  sociétaires  était: 

Au  3i  décembre  1852,  de  271.077,  dont  21.635  bon. 

—  1853,    318,256,     28,810 

—  1854,    351,101,     25,300 

—  1855,    386,662,     41,434 

—  1856,    426,453,     47,281 

Capital  de  réserve. 

Le  capital  de  réserve  s^élevait  : 

Au  31   décembre  1852,  à 10,714,877  19 

—  1853,  à 12,089,561  05 

—  1854,  à 13,332.073  05 

--  1855,  à 14,978,104  78 

—  1856,  à 16,532,310  93 

Nombre  des  sociétés  approuvées» 

Si  Ton  examine  séparément  les  sociétés  approuvées,  on  obtient  les  résultats 
suivants  : 

A  la  fin  de  1852 ,  les  sociétés  approuvées  étaiept  au  nombre  de. .  •  50 

—  1853 439 

—  1854 787 

••  1855 1,063 

—  1856 1,406 

Nombre  des  sociétaires. 

Le  nombre  des  membres  était  : 

Au  31  décembre  1852,  de  11.794,  dont  2.318  bon. 

—  1853,    66,646,     15,455 

—  1854,   104.033,    24,292 

—  1855,   128,576,    29.798 

—  1856,   167,568,     17,431 
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de compter.  A  l'ouvrier  honnête  et  laborieux  qui  gagne 
sa  vie  par  un  pénible  labeur,  les  sociétés  de  secours  mu- 
tuels accordent,  moyennant  une  modique  cotisation  men- 
suelle ,  en  proportion  avec  ses  facultés  nécessairement 
bornées ,  assistance  dans  le  besoin.  Elles  admettent  deux 
catégories  d*associés  ,  les  uns  participants ,  les  autres  sim- 
plement honoraires.  Ces  derniers,  qui  versent  aussi  une 
colisalion ,  sont  les  bienfaiteurs  de  Tœuvre. 

Le  département  compte  67  sociétés  de  secours  mutuels , 
dont  56  fonctionnant  actuellement  qui  comptent  dans 
leur  ensemble  environ  6,000  membres,  parmi  lesquels 


Capital  de  réserve. 

Le  capital  de  réserve  s*élevait  : 

Au  31  décembre  1853,  à 728,318  06 

—  1853,  à 1,707,154  35 

—  1854,  à 3,748,329  54 

^                1855,  à 4,709,001  09 

—  1856,  à. 5,803,304    57 

D*où  il  résulte  qu*en  cinq  ans  : 

Le  nombre  total  des  sociétés  s*est  accru  de..* 40  O/o. 

Celui  des  sociétaires,  de..« t.* 57  O/o. 

Le  chiffre  du  capital  de  réserve ,  de •  • . .    54  O/o* 

Le  nombre  des  sociétés  approuvées  est  28  fois  plus  grand  à  la  fia  de 
la  cinquième  année; 

Le  nombre  de  leurs  membres  participants*  13  fois  plus  grand; 

Le  nombre  de  leurs  membres  honoraires,  15  fois  plus  grand; 

Et  le  chiffre  de  leur  capital  de  réserve ,  8  fois  plus  considérable. 

Le  progrès  s'est  également  fait  sentir  eu  ce  qui  concerne  la  partici- 
pation des  femmes. 

A  la  fm  de  1852,  on  en  comptait 26,181 

—  1853 33,482 

—  1854 36,332 

^    1855 • 41,736 

—  1856 47,982 

Ainsi,  en  cinq  ans,  le  nombre  des  femmes  sociétaires  a  presque  doublé. 

Le  département  du  Jura  est  celui  à  qui  revient  Thonneur  d*avoir  introduit 
et  propagé  la  mutualité  dans  les  campagnes.  Il  compte  aujourd'hui  216 
sociétés  approuvées  ;  de  tous  les  départements ,  il  est  celui  qui  en  possède 
le  plus. 
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900  honoraires.  Le  chiffre  des  individus  secourus  est  en 
moyenne  et  approximativement  de  1,800  par  an. 

Sur  les  56  sociétés  en  activité  dans  les  Basses-Pyrénées , 
il  en  est  douze  seulement  dont  les  statuts  ont  été  régu- 
lièrement approuvés.  La  principale  est  celle  de  Pau  (1); 
elle  possède,  en  raison  de  Timportance  de  cette  ville  et 
du  taux  élevé  du  salaire  de  l'ouvrier^  des  éléments  de 
succès  que  les  communes  rurales  ne  sauraient  présenter, 
surtout  si  on  les  considère  dans  leur  isolement.  La  faculté 
d*association  accordée  à  ces  dernières  leur  permet  néan- 
moins d'obtenir  des  résultats  satisfaisants. 


INSTITUTIONS  DIVERSES  DE  BIENFAISANCE. 

Nous  venons  de  voir  la  charité  légale  organisée  dans 
le  département  des  Basses-Pyrénées  sur  une  vaste  échelle  ; 
mais  elle  n*est  pas  seule  à  y  soulager  la  misère,  et  la 
charité  privée  lui  fournit  un  puissant  auxiliaire. 

Parmi  les  institutions  qui  doivent  à  celle-ci  leurs  élé- 
ments d'existence ,  nous  citerons  en  première  ligne  l'œuvre 
de  S*-Vincent-de-Paule.  Elle  se  trouve  représentée  dans 
les  trois  arrondissements  de  Pau ,  de  Bayonne  et  d'Orthez , 
où  elle  acquiert  chaque  jour  des  titres  nouveaux  à  la  re- 
connaissance publique. 

Après  elle,  se  placent  divers  établissements  ou  sociétés 
agglomérés  pour  la  plupart  au  chef-lieu.  Si  sur  ce  point 
l'infortune  est  plus  grande  ,  la  bienfaisance  y  compte  aussi 
des  moyens  d'action  plus  étendus.  Pau ,  séjour  d'une  riche 


(f)  Aq  30  novembre  1857,  la  société  de  secoars  mutuels  de  la  ville 
de  Pau  comptait  1,015  membres  dout  46  veuves.  Le  chiffre  des  sommes 
placées  par  elle  s^élevait  à  la  même  époque  à  11,437  fr.  il  c. 
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et  nombreuse  aristocratie ,  ville  de  plaisirs  et  de  luxe ,  n*ou* 
blie  jamais  Tindigence  dans  ses  fêtes  ;  ses  bals ,  ses  con- 
certs, ses  raouts  lui  paient  une  volontaire  et  généreuse 
contribution.  Sa  charité,  qui  se  traduit  tour  à  tour  en 
cotisations,  souscriptions,  loteries,  ventes,  etc.,- alimente 
rhospice  des  Petites  Sœurs  des  Pauvres ,  asile  offert  à  la 
vieillesse  infirme ,  les  Sociétés  des  Dames  de  la  Providence, 
de  la  Charité,  de  la  Miséricorde  et  des  Economes  de  Marie , 
qui,  toutes,  rivalisent  de  zèle  pour  Taccomplissement  d'une 
grande  et  sainte  tâche. 


:<- -"•■■< 
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AGRICULTURE- 


REVUE  GÉNÉRALE. 

Le  sol  des  Basses-Pyrénées,  riche  dans  les  vallées  et 
fertile  en  général  même  sur  les  pentes ,  ne  présente  qu  ex- 
ceptionnellement les  caractères  de  la  stérilité.  Cette  cir- 
constance »  rapprochée  de  cette  autre  que  le  département 
se  trouve  placé  dans  une  zone  tempérée,  favorable  au 
développement  d'un  règne  végétal  embrassant  un  nombre 
et  une  variété  étendus  d'individus ,  permet  d'augurer  fa- 
vorablement de  l'état  agricole  du  pays  et  du  bien  être 
matériel  du  cultivateur. 

Notre  région ,  en  effet ,  voit  croître  ,  ainsi  que  nous 
l'avons  déjà  dit,  et  considère  comme  plantes  indigènes 
les  plus  précieuses  des  céréales  :  le  blé  froment ,  le  maïs , 
l'avoine,  Torge,  le  seigle,  le  sarrasin.  La  vigne  vient 
admirabhifment  sur  les  flancs  calcaires  de  ses  coteaux ,  et 
dans  ses  terrains  organiques ,  elle  acquiert  un  degré  de 
force  vitale  encore  plus  prononcé.  Parmi  ses  arbres  à 
fruit  se  rangent  l'abricotier ,  le  cerisier  ,  le  cognassier,  le 
figuier,  le  pêcher,  le  pommier,  le  poirier,  le  prunier, 
c'est-à-dire  des  espèces  originaires  de  diverses  latitudes 
et  qui  toutes,  donnent ,  sous  l'action  vivifiante  de  son  soleil, 
des  produits  remarquables  et  recherchés.  Ses  forêts  ren- 
ferment le  bouleau ,  le  châtaignier ,  diverses  essences^  de 
chêne,  le  hêtre,  le  noyer,  l'orme,  le  pin,  le  sapin,  les 
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principaux  en  un  mot  des  bois  employés  par  l'industrie 
de  l'ameublement,  de  la  construction  et  de  la  marine. 
Traversée  enfin  par  des  cours  d'eau  multipliés,  elle  peut 
retirer  d'immenses  avantages  de  leur  présence  en  les 
utilisant  au  profit  de  son  agriculture.  Examinons  mainte- 
nant quelle  est  dans  l'actualité  la  situation  de  cette  der- 
nière et  plaçons  d'abord ,  comme  t^rme  de  comparaison , 
une  appréciation  de  faits  antérieurs  en  regard  de  celle  des 
faits  du  jour. 

Dans  son  rapport  au  Conseil  général  de  l'an  XII ,  le 
général  préfet  Serviez  s'exprimait  ainsi  :  «  Il  paraît  qu'elle 
(  l'Agriculture  )  est  languissante  ;  qu'une  grande  partie  des 
terres  est  inculte  ;  que  la  routine  est  opiniâtre  ;  que  la  des- 
truction des  forêts  devient  chaque  jour  plus  alarmante;  que 
les  races  de  chevaux ,  de  bêtes  à  corne  et  à  laine  dégé- 
nèrent. y>  M.  le  Préfet  Laity,  à  son  tour  ,  disait  au  Conseil 
Ngénéral  de  4856  :  «  L'Agriculture,  pendant  long-temps 
stationnaire  dans  ce  département,  est  entrée  dans  la  voie 
du  progrès.  Plusieurs  faits  l'attestent  et  l'augmentation  du 
produit  des  céréales  n'est  pas  le  moins  important.  » 

Le  progrès  signalé  par  ces  quelques  paroles  existe  in- 
contestablement. Mais  est-il  en  rapport  avec  les  facultés 
du  pays  ;  satisfait-il  par  sa  nature  aux  exigences  légitimes 
que  l'esprit  se  trouve  en  droit  de  concevoir  lorsqu'il  se 
reporte  aux  conditions  climatériques  et  géologiques  de  la 
contrée  ?  Nous  n'hésitons  pas  à  soutenir  le  contraire  et  des 
chiffres  viendront  bientôt  corroborer  notre  assertion.  Entre 
les  tieux  époques  prises  par  nous  comme  points  de  rap- 
prochement (1803  à  1856)  et  qui  embrassent  une  période 
de  plus  de  50  années,  des  défrichements  nombreux  et 
considérables  ont  été  opérés  ;  la  destruction  des  forêts  , 
imminente  déjà  sous  l'administration  de  M.  le  Préfet  Serviez 
est  passée  à  l'état  de  fait  accompli  ;  sous  l'empire  enfin  d'une 
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législatioD  nouvelle ,  les  propriétés  foncières  se  sont  vues 
morceler  et  chacune  des  parcelles  détachées  de  Tenseroble 
devant  désormais  servir ,  comme  celui-ci  le  faisait  jadis ,  à 
Tentretien  d'une  famille,  a  subi  une  transformation  qui, 
plus  ou  moins  prononcée,  a  toujours  eu  lieu  au  profit 
des  céréales.  C'est  à  ces  circonstances  surtout  qu'il  faut 
attribuer  l'accroissement  constaté  dans  le  produit  de  ces 
dernières.  Mais  là  n'est  pas  le  véritable  progrès,  qui  con- 
siste bien  plus  à  perfectionner  le  mode  de  culture  qu'à 
étendre  un  mode  défectueux  à  une  plus  grande  superficie .^ 

Amener  le  sol ,  avec  le  moins  de  frais  possible ,  à  rendro 
la  plus  grande  quantité  de  produits  et  les  meilleurs  pro- 
duits, tel  est  le  but  proposé  aux  efforts  de  tout  agriculteur. 
Pour  l'atteindre,  il  faut  une  intelligence  éclairée  par  une 
certaine  instruction ,  car  les  questions  si  graves  de  l'amé- 
nagement des  terrains ,  de  leur  assainissement ,  de  la  mo- 
dification de  leur  constitution  et  bien  d'^autres  d'une  toute 
aussi  sérieuse  importance ,  exigent  pour  être  sainement 
résolues  non  seulement  de  la  sagacité  pratique ,  mais  en- 
core des  connaissances  théoriques  assez  étendues.  Or , 
celles-ci  font  complètement  défaut  à  nos  populations  ru- 
rales. Trop  fidèles  au  culte  du  passé ,  elles  suivent  scru- 
puleusement fusage  des  générations  éteintes ,  et  le  trans- 
mettent sans  s'inquiéter  des  découvertes  faites  chaque  jour 
par  la  science  agricole ,  aux  générations  qui  doivent  leur 
succéder.  Il  en  résulte  qu'alors  que  des  départements  moins 
favorisés  de  la  nature  suffisent,  grâce  à  un  système  raisonné 
de  culture,  à  la  consommation  de  leurs  habitants,  te  nôtre , 
doué  de  tous  les  éléments  nécessaires  pour  dépasser  un 
pareil  succès,  reste  néanmoins  beaucoup  au-dessous. 

A  l'ignorance ,  cause  première  de  ce  retard  de  nos  con- 
trées ,  vient  se  joindre  pour  contribuer  au  maintien  de 
la  situation,  le  défaut  de  tout  esprit  d'initiative  et  d'asso- 
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ciatîon.  On  aarait  peine  à  trouver  dans  les  quarante  can- 
tons des  Basses-Pyrénées  ,  un  nombre  égal  de  propriétaires 
agronomes  donnant  par  leur  exemple  et  Tautorité  de  leurs 
conseils  une  impulsion  désirable  à  Tagriculture  du  pays. 
Et  quant  à  Fesprit  d'association ,  il  suffira  pour  établir  com- 
bien il  est  en  dehors  de  celui  de  nos  campagnes  «  de 
rappeler  qu*il  a  fallu  plusieurs  années  d'efforts  soutenus 
à  Tadministration  départementale  pour  pénétrer  les  popu- 
lations d'une  des  plus  belles  vallées^  celle  du  gave  de  Pau 
entre  cette  ville  et  Nay  «  des  avantages  considérables  qui 
devaient  être  pour  elles-mêmes  les  conséquences  d'une 
communauté  d'efforts  tendant^  à  l'exécution  du  canal  du 
Lagoin. 

Un  des  administrateurs  qui  ont  laissé  parmi  nous  les 
meilleurs  souvenirs,  M.  le  Préfet  Laity ,  rechercha,  dans 
son  zèle  ardent  pour  les  intérêts  du  département ,  quels 
pouvaient  être  les  obstacles  à  sa  marche  vers  le  progrès. 
Il  découvrit  bientôt  que  le  plus  puissant  d'entr'eux  était 
cette  ignorance  dont  nous  parlions  tout  à  l'heure ,  et , 
comprenant  combien  il  importait  de  la  combattre ,  il  or- 
ganisa des  comices  agricoles.  «  L'objet  de  leur  mission  , 
nous  dit  l'article  1*'  du  règlement  de  l'un  d'eux»  est  la 
propagation  de  la  connaissance  des  meilleures  méthodes 
de  culture ,  la  vulgarisation  de  l'usage  des  instruments 
aratoires  perfectionnés ,  l'encouragement  à  l'amélioration 
des  races  d'animaux  domestiques ,  la  publication  de  no- 
tions exactes  sur  le  mérite  des  nouveaux  procédés  et  gé- 
néralement tout  ce  qui  peut  contribuer  au  progrès  de  Ta- 
griculture.  » 

Le  but  est  grand  et  louable ,  puissent  les  comîces  le 
poursuivre  avec  résolution  î  Mais ,  quels  que  soient  les 
efforts  tentés  pour  atteindre  à  un   résultat  ambitionné,  il 
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est  à  craindre  qu'ils  ne  demeurent  impuissants  si  une 
réforme  dans  la  législation  ne  vient  arrêter  l'infinie  division 
de  la  propriété.  <c  Comment  voulez-vous ,  disait  récemment 
et  non  sans  raison  une  voix  compétente  (1),  que  Tagri- 
culture  progresse ,  si  la  terre  devient  comme  un  échi- 
quier où  les  pièces  seront  si  petites  que  le  travail  des  bras 
devra  remplacer  celui  des  animaux  ?  Comment  les  nourrir? 
Comment ,  sans  eux ,  obtenir  les  fumiers  dont  on  ne  peut 
se  passer?  Et  ces  perfectionnements  qui  se  produisent  dans 
les  instruments,  dans  l'emploi  des  machines  qui  décuplent 
les  forces  de  l'homme ,  où  trouver  les  moyens  de  les  em- 
ployer pour  alléger  des  fatigues  désormais  plus  grandes  et 
plus  pénibles.  »  Rapprochées  de  cette  circonstance  que  le 
morcellement  du  sol  influe  singulièrement  sur  l'émigration 
des  campagnes  »  les  considérations  énoncées  dans  ces  quel- 
ques lignes  sont  de  nature  à  inspirer  de  sérieuses  réflexions. 
Alors  que  les  lois  naturelles  tendent  à  l'accroissement  de 
la  population  et  amènent  comme  conséquence  immédiate 
Taugmentation  de  la  consommation  ,  il  appartient  aux  lois 
civiles  de  veiller  à  celle  de  la  production. 


(1)  M.  le  comte  d*Âbbadie  de  Barra»  »  président  âe  ta  société  d'agricul- 
ture du  Gers.  —  Discours  prononcé  à  la  téuoioa  régionale  des  comices  du 
sod-ouest ,  au  concours  de  Pau ,  en  1857. 


Digitized  by 


Google 


CÉRÉALES. 
I. 

Des  diverses  prodaclions  du  sol ,  les  céréales ,  néces^ 
saires  à  l'existence  de  l'homme  au  point  d'occuper  la  pre- 
mière place  parmi  les  éléments  de  son  alimentation  «  sont 
celles  auxquelles  s'attache  le  plus  haut  degré  d'intérêt. 
Liées  d'une  manière  intime  au  bien-être  des  populations , 
elles  exercent  sur  leur  état  physique  et  moral  une  si  re- 
marquable influence  que  quelques  publicistes  n'ont  pas  craint 
de  faire  dater  de  leur  découverte  les  progrès  de  la  civilisation 
chez  les  peuples  d'Occident.  Aussi  commencerons-nous  par 
elles  la  revue  des  cultures  de  notre  département. 

Les  principales  céréale^  cultivées  dans  les  Basses-Pyré- 
nées sont  le  blé  froment ,  le  maïs ,  l'avoine ,  Torge ,  le 
méteiU  lo  seigle  et  le  sarrasin. 

Blé  Froment.  —  Le  blé  froment,  généralement  employé 
par  toutes  les  classes  des  populations  urbaines,  l'est  beau- 
coup moins  par  celles  des  campagnes  qui  consomment  de 
préférence  le  maïs,  en  raison  de  la  modération  relative  de 
son  prix.  En  prenant  pour  base  d  opérations  le  chifiFi*e  de 
1.40  hectolitre  par  individu,  celui  de  la  consommation 
générale  du  département  s'élèverait  à  610,018  hectolitres. 
Or,  l'étendue  des  terres  ensemencées  en  cette  céréale 
n'étant  que  de  53,804  hectares  d'après  les  données  les 
plus  favorables  et  le  rendement  moyen  ne  pouvant  être 
évalué  au-delà  de  9.98  hectolitres  à  l'hectare  ,  la  pro- 
duction n'est  que  de  536,963  hectolitres.  Elle  est  con- 
séquemment  inférieure  aux  besoins  de  73,056  hectolitres, 
déficit  qui  pourrait  être  facilement  comblé  -soit  par  une 
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extension  de  culture,  soit,  parti  bien  préférable  ,  par  l'a- 
mendement des  terrains  qui  lui  sont  déjà  consacrés  (t). 
La  variété  de  blé  froment  cultivée  dans  les  Basses- 
Pyrénées  se  rapproche  beaucoup  de  celle  du  froment  dur 
propre  aux  pays  méridionaux  ;  comme  celui  de  cette  der- 
nière ,  son  grain ,  roussâtre  ou  plus  ou  moins  doré  ,  est 
cassant,  riche  en  gluten  et  en  amidon.  Ses  semailles  ont 
lieu  en  fin  d'automne  sur  une  terre  préparée  par  un  pre- 


(1)  Et  il  serait  d*autaDt  plus  à  désirer  de  voir  atteindre  ce  résultat , 
qoe  bien  qu'il  puisse  être  en  partie  suppléé  chez  nous  à  son  défaut 
par  le  maîa,  le  blé  n'en  a  pas  moins  une  excejsive  importance  dont 
pensent  retracer  ridée  les  quelques  lignes  suivantes,  empruntées  à  la 
plome  d'un  économiste  mqderne. 

f  Dans  tous  les  pays,  Tiafluence  que  les  bonnes  ou  mauvaises  récoltes 
de  blé  peuvent  avoir  sur  les  peuples  est  très- considérable  ;  mais,  pour 
nous  borner  seulement  à  la  France,  nous  dirons  pour  faire  apprécier  la 
gravité  de  ces  questions  du  prit  élevé  des  grains,  que  nous  avons  tou- 
jours vu  être  la  conséquence  d*une  mauvaise  récolte,  que  toutes  les  fois 
que  le  prix  du  blé  augmentait,  le  chiffre  des  malades  et  des  décès  de- 
venait plus  considérable;  tandis  que,  au  contraire^  ce  chiffre  diminuait 
quand  le  blé  était  à  bon  marché. 

Une  autre  conséquence  du  renchérissement  du  prix  du  blé ,  surtout 
lorsqu'il  dépasse  certaines  limites,  c'est  qu'il  est  une  des  causes  qui 
agissent  le  plus  directement  lur  la  population  pour  s'opposer  à  son 
accroissement. 

En  général ,  les  années  abondantes  en  céréales  augmentent  dans  l'anné® 
qui  leur  correspond,  vingt  ans  après,  les  listes  de  recrutement  de  5  à 
8  pour  cent;  les  années  disetteuses ,  au  contraire,  diminuent  dans  ces 
listes  le  nombre  des  jeunes  gens  jusqu^à  K  et  17  pour  cent. 

Les  années  où  il  y  a  disette  de  céréales  exercent  a^ssi  une  autre 
influence  fâcheuse  d'après  laquelle  le  nombre  des  mariages  est  réduit 
dans  une  proportion  très-sensible.  Ainsi,  ce  nombre  quî  s*était  élevé  en 

1316  ^ «i9,2i7 

M  fut  en  1817  que  de S05,877 

Différenco  en  moins. .  •  • 43,370 

Dans  cette  même  année ,  le  nombre  des  décès  surpassa  de  S7,000  celui 

de  rannée  qui  avait  précédé. 
Enfin  par  suite  de  la  disette,  l'augmentation   progressive  de  la  popu« 

ktion,  jusque-là    de    168,000  habitants  nouveaux  par  année  moyenne, 

«'arrête  en  1817  à  64,648.  » 
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mier  Idbour  et  un  sarclage.  Elles  sont  suivies  d'un  second 
labour  qui  recouvre  la  semence. 

Maïs.  —  Cette  céréale,  dont  l'introduction  dans  nos 
contrées  remonte  aux  premières  années  du  XVIII*  siècle  (1) , 
est   aujourd'hui  cultivée  sur   une  étendue  plus  considé- 


(i)  si  Ton  connaît  Tépoque  de  Tintrodaclion  do  maïs  en  Europe,  od 
n'est  pas  aussi  bien  fixé  sur  le  pays  qui  fut  sa  patrie  première.  L'Amérique, 
l'Inde  et  la  Chine  le  considèrent  toutes  trois  comme  plante  indigène  et 
d'un  autre  côté,  la  découverte  faite  en  1819  è  Thèbes  de  quelques  graines 
de  cette  céréale  dans  le  cercueil  d'une  momie,  semblerait  prouver  son 
existence  en  Afrique  dès  les  temps  les  plus  reculés.  •  De  nos  jours ,  dit 
M.  P.  Duchatres,  le  mal^  est  cultivé  sur  une  grande  portion  de  la  snr* 
face  du  globe.  Sa  culture  règne  seule,  ou  concurremment  avec  celle  du 
riz ,  sur  de  vastes  contrées  dans  la  zone  torride-  ou  dans  la  zone  tempérée 
^chaude.  Elle  est  è  son  maximum  de  développement  en  Amérique,  où  le 
riz  ne  joue  généralement  qu'un  rôle  secondaire ,  tandis  que  dans  l'ancien 
continent,  elle  perd  toute  l'importance  que  gagne  au  contraire  le  riz. 
Dans  les  contrées  les  plus  chaudes  du  globe,  la  culture  du  maTi  s'étend 
des  bords  de  la  mer  jusqu'à  une  latitude  de  3,400  mètres;  sur  cette 
surface,  l'altitude  qui  lui  convient  le  mieux  est  limitée  entre  1.000  et 
2,000  mètres  au-dessus  de  la  mer.  Là,  cette  plante  prospère  au  point 
d'y  acquérir  des  proportions  extraordinaires.  Dans  le  Nouveau- Monde,  sa 
culture  ne  descend  pas  au-delà  de  43*  de  latitude  vers  le  sud  et  ne 
monte  pas  au-dessus  de  45*  de  latitade  vers  le  nord.  Cette  ligne  sep- 
tentrionale est  dépassée  en  Europe.  En  effet  la  ligne  oblique  et  ascen- 
dante de  l'ouest  vers  l'est  par  laquelle  Arthur  Young  et  de  CandoUe  après 
lui,  ont  désigné  la  limite  septentrionale  du  maïs  en  France,  part  d'environ 
45*  de  latitude  sur  les  bords  de  l'Atlantique  et  s'élève  jusque  vers  49*  de 
latitude  N.  dans  nos  départements  de  TEst.  Ce  dernier  terme  est  môme 
dépassé  sur  quelques  points  ;  il  peut  surtout  l'être  très  notablement  lorsque 
la  culture  porte  sur  les  variétés  de  cette  plante  à  développement  assez  ra- 
pide pour  pouvoir  s'effectuer  entièrement  pendant  les  mois  de  la  fin  du 
printemps  et  de  l'été.  Il  est  inutile  de  faire  observer  qu'il  se  s'agit  îc» 
que  du  maïs  cultivé  pour  son  grain,  car  le  maïs  cultivé  comme  fourrage 
peut  évidemment  arriver  jusque  dans  des  pays  assez  froids  pour  que  soa 
grain  n'y  mûrisse  jamais. 

Le  maïs  cultivé  comme  céréales  a  des  qualités  extrêmement  précieuses, 
parmi  lesquelles  il  faut  lurtout  compter  Faboodance  de  son  produit  qui 
peut  s'élever,  en  France,  jusqu'à  quarante  hectolitres  par  hectare;  il  at- 
teint le  chiffre  de  cinquante-huit  hectolitres  en  Toscane  et  s'élève  en 
Amérique  jusqu'au  chiff're  énorme  de  cent-viogt-ueuf  hectolitres.  ■ 
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rable  que  la  précédente  et  doit  la  favear  spéciale  dont 
elle  jouit  à  diverses  circonstances  qui  la  rendent  d'un  prix 
inestimable  pour  notre  agriculture.  Échappant,  en  effet,  par 
l'époque  de  ses  semailles,  à  Tinfluence  des  gelées  du  prin- 
temps si  fréquentes  sous  notre  ciel ,  supportant  mieux  que 
toute  autre  et  sans  trop  d'inconvénients  les  chaleurs  de 
rété  à  moins  qu'elles  ne  se  prolongent  outre  mesure , 
elle  résiste  en  même  temps  à  la  grêle >  est  peu  sujette 
à  la  verse ,  ne  souffre  pas  de  la  présence  des  plantes 
parasites  et  récompense  largement  le  cultivateur  des 
quelques  soins  qu'elle  exige*  Tandis  que  sou  grain  sert 
à  l'alimentation  de  l'homme  et  à  l'engraissement  des  ani- 
maux domestiques^  ses  efflorescences  sont  consommées  en 
fourrages  verts,  ses  feuilles  réservées  pour  suppléer  pen- 
dant l'hiver  au  défaut  des  foins  ;  l'enveloppe  de  ses  épis 
est  employée  pour  la  confection  des  paillasses  et  la  fa- 
brication du  papier,  sa  rafle  dénudée  l'est  comme  com- 
bustible et  sa  tige  enfin  se  trouve  utilisée  comme  engrais, 
après  désorganisation  à  l'air  libre ,  ou  par  l'industrie  pour 
la  fabrication  du  sucre  que  son  tissu  renferme  en  grandes 
proportions  à  l'époque  de  la  floraison. 

Le  mais  n'est  consommé  chez  nous  et  par  l'homme 
qu'à  l'état  de  méture ,  pâte  cuite  au  four,  ou  de  broyé , 
sorte  de  bouillie  désignée  dans  le  midi  de  la  France  et 
en  Italie  sous  les  noms  de  mistras  et  de  polenta.  Il  n'est 
pas  dans  les  usages  du  pays  de  le  manger  rôti ,  ainsi  que 
cela  se  pratique  ailleurs,  et  on  n'y  connaît  pas  non  plus  la 
Kqueur  appelée  Chicha  que  l'Amérique  extrait  de  son  grain 
récolté  avant  maturité  et  soumis  à  la  fermentation  ;  mais 
nos  paysans  l'associent  souvent  au  blé  froment  pour  la  fa- 
brication du  pain  et  celui  qu'ils  obtiennent  par  ce  mélange  » 
d'un  goût  agréable ,  jouit  de  propriétés  rafraîchissantes. 

Des  diverses  variétés  du  maïs  ,   qui  diffèrent  par  la  cou- 
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leur,  les  proportions  et  la  précocité  du  développement ^ 
le  mats  blanc  et  le  maïs  jaune  sont  les  plus  communé- 
ment cultivées  dans  nos  régions.  Les  semailles  s'opèrent  au 
printemps ,  sur  un  labour  et  un  sarclage  à  la  main  ou  au 
plantoir  et  en  lignes  droites  espacées  de  40  à  50  cen- 
timètres ,  ce  qui  permet  rétablissement  d'une  culture  in- 
tercalaire consistant  le  plus  souvent  en  haricots.  On  sème 
2  grains  à  chaque  pied  ;  on  donne  un  premier  binage  dès 
que  les  plantes  sont  sorties  et  un  second  lorsqu'elles  arri- 
vent à  une  certaine  hauteur.  Les  efflorescences  sont  en- 
levées après  ta  fécondation  et  les  feuilles  de  la  tige  lorsque 
le  grain  parvient  à  maturité.  La  récolte  du  fruit  se  fait 
à  la  main  et  la  séparation  du  grain  de  la  rafle  ,  s'opère 
après  dessication ,  par  le  frottement  de  Tépi  contre  une 
}ame  de   fer  ou  au  moyen  d'un  égrenoir. 

Depuis  quelques  années  il  a  été  fait  plusieurs  essais 
du  maïs  quarantain  dont  le  développement  demande  malgré 
son  nom  quatre-vingts  à  quatre-vingt-dix  jours  et  du  maïs 
nain,  à  peu-près  aussi  précoce,  qui  n'atteint  qu^à  une 
hauteur  de  45  centimètres.  Leur  introduction  à  tous  deux 
ne  parait  devoir  présenter  aucun  avantage  sérieux  dans 
un  pays  où  le  maïs  d'automne  réussit  admirabfement  ^ 
n'ayant  pas  à  subir  de  froids  hâtifs^ 

La  consommation  totale  du  maïs  dans  le  département  peut 
être  évaluée  à  1,193,811  hectol. ,  dont  1,091,105  hectoL 
pour  l'alimentatioa  des  hommes  à  raison  de  2  hectol.  50 
par  individu  et  102J06  hectoL  pour  celle  des  animaux^ 
Le  nombre  d'hectares  ensemencés  est  de  70,332  et  le 
rendement  moyen  de  18  hectoL  par  hectare,  d'où  suit 
pour  la  production  totale  un  chififre  de  1,265,976  hectoL 
Celle-ci  est  donc  en  excédant  de  72^165  hectolitres 
environ. 
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Avoii>rB.  —  Employée  daas  divers  pays  et  uotamment 
en  Bretagne  pour  les  besoins  de  Thomme  «  auquel  elle 
fournit^  tant  sous  la  forme  de  bouillie  que  sous  celle  de 
gruau,  un  aliment  sain  et  d'un  goût  assez  agréable,  cette 
céréale ,  utilisée  aussi  ailleurs  par  la  distillerie ,  n'est  con- 
sommée dans  nos  contrées  que  par  les  animaux  domes- 
tiques. Son  usage  donne  de  la  vigueur  et  de  Ténergie 
aux  chevaux  et  aux  mulets;  favorise  Tengraissement  des 
moutons,  la  sécrétion  du  lait  chez  les  brebis,  la  ponte 
et  le  développement  du  corps  de  la  volaille.  Concassée, 
ses  bons  effets  sont  plus  sensibles  que  lorsque  le  grain 
est  donné  entier,  surtout  pour  falimentation  des  jeûnes 
poulains  et  des  vieux  chevaux  qui  n'opérant  qu'impar- 
faitement la  mastication  en  rendent  beaucoup  sans  la  digérer. 

Peu  difficile  sur  le  choix  des  terrains,  bien  que  son  ren- 
dement soit  en  proportion  de  la  fertilité  du  sol ,  Tavoine  se 
plait  à  toutes  les  expositions,  mais  préfère  celle  du  nord. 
On  la  sème  sur  un  labour  et  on  la  recouvre  à  la  herse. 
Sa  récolte  s'opère  à  la  faucille  ou  à  la  faux,  méthode 
peu  en   usage  parmi   nous. 

On  compte  dans  les  Basses-Pyrénées  1,935  hectares 
ensemencés  en  avoine  et  la  production  totale  s'élève  à 
raison  de  15  hect.  08  par  hectare ,  au  chiffre  de  29,179 
hectolitres.  Elle  excède  les  besoins  de  la  consommation 
d'environ  1,600  hectolitres. 

Orge.  —  Si  l'absence  de  gluten  en  proportions  suffi- 
santes la  rend  impropre  à  la  panification  dans  son  état  de 
pureté ,  l'orge  mélangée  au  blé  donne  un  pain  supérieur, 
quant  à  la  saveur  et  à  la  couleur ,  à  celui  qui  est  obtenu 
par  Talliance  de  cette  dernière  céréale  au  maïs  et  jouissant 
à  peu  près  des  mêmes  qualités;  on  en  prépare  aussi  des 
gruaux  estimés.  Mais  sa  principale  consommation  est  due  à 
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la  distillerie  »  qui  remploie  en  grande  quantité  pour  la  fabri- 
cation de  la  bière  ,  et  à  Tusage  considérable  qui  en  est  fait 
pour  ralimentation  des  animaux  qu'elle  raffraichit ,  engraisse 
et  en  qui  elle  active  la  sécrétion  du  lait.  Sa  paille  constitue 
un  bon  fourrage  vert. 

Susceptible  au  plus  haut  degré  d'éprouver  des  modifi- 
cations dans  sa  nature  suivant  celle  des  terrains  où  elle 
se  trouve  ,  l'orge  exige  un  sol  meuble  ,  bien  préparé , 
convenablement  amendé  et  expurgé  de  toutes  herbes  pa- 
rasites. Il  est  bon  aussi  de  chauler  la  semence  pour  pré- 
venir le  charbon. 

La  consommation  de  cette  céréale  s'élève  en  moyenne 
à  37,805  hectolitres;  la  production  à  20,417  hectolitres 
52  fournis  par  1,412  hectares  à  raison  de  14  h.  46  par 
hectare.  Le  déficit  de  cette  dernière  est  par  conséquent 
de  17,388  hectolitres. 

Méteil.  —  On  entend  sous  ce  nom  ,  qui  semblerait  dé- 
signer une  céréale  particulière ,  un  mélange  de  froment  et 
de  seigle  semés  ensemble.  Le  méteil,  employé  dans  quel- 
ques cantons  pour  l'alimentation  de  l'homme,  est  cultivé  sur 
une  étendue  de  538  hectares  30  ;  son  rendement  est  de 
1 1  hectolitres  par  hectare  et  la  production  totale ,  de  5,921 
hectolitres,  laisse  un  déficit  de  1,465  hectolitres. 

Seigle. —  Cultivé  sur  une  grande  échelle  dans  les  pays 
du  Nord  en  raison  de  sa  précocité  ,  le  seigle  ne  l'est  guère 
dans  nos  contrées  que  sur  les  terrains  maigres  qui  ne  four- 
niraient pas  au  blé  des  éléments  suffisants  de  nutri- 
tion. Il  donne  un  pain  nourrissant  et  d'une  douce  saveur 
qui  se  conserve  longtemps  à  l'état  frais.  On  l'unit  aussi  au 
froment  pour  la  panification  et  les  résultats  obtenus  par  ce 
mélange  ne  laissent  rien  à  désirer.  Sa  paille  est  employée 
pour  la  confection  des  paillassons. 
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La  superficie  de  culture  en  seigle  est  de  449  hectares 
et  le  rendement  moyen  de  1 0  hectolitres  à  Thectare  »  soit 
pour  la  production  totale  4» 490  hectolitres,  chifiEre  supé- 
rieur aux  besoins  de  694  hectolitres. 

SAiHAsm.  *—  Approprié  à  la  culture  des  régions  froi- 
des et  montagneuses  par  la  précocité  de  sa  maturité  en 
même  temps  que  par  sa  facilité  à  se  contenter  d*un  sol 
pauvre  «  le  sarrasin  convient  tout  à  la  fois  à  Talimentatioa 
de  rbomme ,  à  laquelle  il  est  surtout  employé  dans  la 
Basse-Bretagne  sous  la  forme  de  bouillie  et  de  galette , 
et  à  celle  des  animaux  dont  il  contribue  à  hàler  Tengrais- 
sèment.  On  le  sème  souvent  aussi  comme  récolte  dérobée 
et  alors  on  Fenfouit  en  fleurs  pour  Tamendement  du  fonds; 
il  constitue  de  cette  manière  un  engrais  puissant  et  peu 
coutenx. 

Cette  céréale  »  Tune  des  plus  précieuses  en  raison  de  la 
multiplicité  des  usages  qu'on  peut  en  faire ,  épuise  peu  le 
sol  «  arrive  à  floraison  en  40  jours  et  à  maturité  dans  Tes- 
pace  de  trois  mois.  Elle  n'est  cultivée  chez  nous  que 
sur  une  étendue  trop  restreinte  de  24  hectares  et  la  pro- 
duction totale ,  suffisante  malgré  son  exiguité  aux  besoins 
de  la  consommation,  est,  à  raison  de  12  hectolitres  par 
hectare ,  d'environ  288  hectolitres. 
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Ikmi  comparatif  de  la  proJoclioB  el  de  la  coBsonuDalioB. 


CÉRÉALES. 


Froment  • . . 

Maïs 

Avoine 

Orge» 

MÉTEIL  .  .  .  .  . 

Seigle 

SARRASllf  •  •  •  • 


Totaux. 


NOMBRE 

D*HECTARES 

ensemencés 


hectares. 
53,804 
70,332 
1,935 

538  30 
449 
24 


128,494  30 


rendement 

à 
rheclare. 


hectolitres 
9  98 
i8 

i5  08 
i4  46 
11 
10 
12 


12  93 

MojconeJe 
rendrm^  d«s 
cliTeitMc«»ré- 
ales  ri'unirs. 


PRODOC- 
TION 

totale. 


bectolit 

536,963 

1»265,976 

29,179 

90.417 

5,921 

4,490 

288 


1,863,234 


CONSOM- 


bectolit 

610,018 

1,193.811 

27,579 

57,805 

7,386 

3,796 

288 


1,880,683 


BXcéDAirr 


heclolit. 

» 
72.165 
1,600 

» 

694 


74,459 


DEFICIT 


hect 
73,055 

• 
» 

17,588 
1,465 


91,908! 


i7,449 


Les  chiffres  du  tableau  qui  précèdent  établissent  que  le 
département  ne  produit  pas  la  quantité  de  céréales  néces- 
saire à  sa  consommation  ,  et,  déduction  faite  de  l'excédant 
donné  par  quelques-unes  d'entr'elles ,  le  déficit  de  Ten- 
semble  s'élève  à  17,449  hectolitres. 

Si  l'on  considère  l'état  actuel  de  notre  agriculture,  on 
ne  peut  pas  révoquer  en  doute  la  possibilité  oh  elle  se 
trouve  non  seulement  de  combler  ce  déficit ,  mais  encore 
d'amener  provisoirement  et  pour  long-temps  un  excédant 
considérable  ;  nous  disons  provisoirement,  parce  que  dans 
l'ordre  naturel  des  choses ,  la  consommation  s'accroît  cha- 
que jour  avec  le  chiffre  de  la  population  ;  nous  disons 
pour  long-temps,  parce  que  les  ressources  négligées  de 
notre  pays  sont  immenses. 

Un  regard  en  arrière  peut ,  en  nous  dévoilant  les 
résultats  du  progrès  si  faible  accompli  depuis   un  demi 
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siècle^  nous  donner  aussi  la  mesure  de  ceux  qu*il  est 
permis  d'attendre  d'un  progrès  plus  réel.  «  Il  est  avéré , 
disait  en  1803  le  préfet  Serviez  ,  que  le  blé  récolté  dans 
le  département  ne  suffit  pas  pour  l'alimenter  durant  six 
mois.  )»  A  la  même  époque ,  le  maïs  ne  donnait  pas  d'ex- 
cédant et  la  production  des  autres  céréales  restait  inférieure 
aux  besoins.  Or  ,  les  Basses-Pyrénées  comptaient  alors 
80^000  âmes  de  moins  qu'aujourd'hui,  et  dans  l'actualité, 
le  déficit  du  blé  ne  représente  pas  l'évaluation  des  besoins 
de  deux  mois  ;  le  maïs  dont  l'usage  simultané  qu'en  font 
les  hommes  et  les  animaux,  active  singulièrement  la 
production,  est  exporté  au  chiffre  de  72,166  hectolitres; 
certaines  des  autres  céréales  donnent  un  chiffre  de  pro- 
duction supérieur  aux  besoins  ;  le  déficit  enfin  laissé  par 
l'orge ,  le  seul  qui  ait  quelque  importance ,  tient  au  pro- 
digieux développement  pris  par  l'industrie  de  la  distillerie. 
La  situation  relative  est ,  on  le  voit ,  loin  de  se  trouver  la 
même  aux  deux  époques  et  la  différence  signalée  est  toute 
en  faveur  de  la  dernière.  Nous  aurons  bientôt  l'occasion 
d'examiner  les  moyens  de  l'améliorer  encore. 


:»   »■ 
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CULTURES  DIVERSES. 


Léguinet  teost  farineux.  —  Lins  et  ChaaYre. 


I. 


Aux  céréales  succèdent ,  dans  un  ordre  d*utilité  basé 
sur  le  degré  d'importance  alimentaire ,  les  légumes  secs  et 
les  divers  farineux.  Nous  allons  successivement  examiner 
ceux  dont  la  culture  est  plus  spécialement  répandue  dans 
notre  département. 

Légumes  sbcs.  —  Réservant  d'étudier  plus  loin  les  légu- 
mineux  de  nos  jardins,  nous  ne  nous  occuperons  ici  que 
des  haricots,  cultivés  sur  une  grande  échelle.  Nos  cul- 
tivateurs en  connaissent  plusieurs  variétés  tant  à  rames 
que  naines^  parmi  lesquelles  Fharicot  commun  sous  ses 
trois  races  unicolore^  fasdée  et  panachée  ^  Tharicot  de 
Soissons  et  celui  de  Prague.  Sous  le  double  état  de  récolte 
principale  et  de  récolte  dérobée ,  intercalée  dans  ce  dernier 
cas  au  maïs ,  les  haricots  occupent  dans  les  Basses- 
Pyrénées  une  superficie  de  21,343.  27  hectares.  Le  ren- 
dement moyen  de  l'hectare  est  de  2,50  hectolitres  et  la 
production  totale  de  53,358  hectolitres,  chiffre  supérieur 
aux  besoins  d'environ  22,000   hectolitres. 

Farineux.  —  Les  principaux  farineux  de  nos  contrées 
sont  la  pomme  de  terre  et  la  châtaigne  utilisés  tous 
deux  pour  l'alimentation  de  l'homme  et  Tengraissement 
des  animaux  ,  de  ceux  de  la  race  porcine  notamment. 
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Pomme  de  Terre.  —  Rarement  employée  sous  forme  de 
pain ,  même  aux  époques  de  crise  alimentaire ,  la  pomme 
de  terre  n'en  est  pas  moins  d'un  usage  journalier  chez 
nos  paysans.  (1)  La  superficie  occupée  par  ce  farineux  est 
en  moyenne  de  4,661  75  hectares,  et  le  chiffre  de  sa 


(1)  PoDr  la  nourriture  de  rbomme  trois  hectolitres  de  pomme  de  terre 
équivalent  à  un  hectolitre  de  blé  et  Ton  évalue  k  100  millions ,  en  Europe , 
le  chiffre  des  individus  qui  ne  vivent  que  de  ce  tubercule  pendant  six  à  sept 
mois  de  Tannée. 

La  pomme  de  terre  peut  être  utilisée  avec  le  plus  grand  avantage  pour 
Talimentation  et  Tengraisseinent  non  seulement  des  porcs ,  mais  encore  des 
animaux  des  races  bovine  et  chevaline.  La  note  dont  suit  un  extrait , 
due  k  un  agriculteur  pratique  éminemment  distingué ,  indique  le  mode  de 
80D  administration  : 

c  La  pomme  de  terre  doit  être  donnée  cuite  au  four. 

c  Voici  comme  je  fais  :  —  Mon  four  tient  deux  hectolitres  un  tiers  de 
farine  de  méteil ,  en  grands  pains. 

»  Quand  le  pain  est  tiré  ,  on  fait  brûler  la  moitié  du  bois  qn^on  a  dépensé 
pour  cuire  le  pain. 

•  On  tire  la  braise  de  chaque  côté  de  la  gueule  du  four,  sans  le  balayer. 

>  Je  jette  dans  le  four ,  dix  hectolitres  de  pommes  de  terre ,  pesant  1,530 
demi  kilo.  (  On  donne  la  mesure  comble ,  et  Thectolitre  pèse  153  demi-kilo). 

>  On  amène  la  braise  devant  la  gueule  du  four  et  on  la  ferme  avec  une  porte 
en  tôle.  —  Quelques«uns  mettent  du  fumier  pailleux  qu*ils  arrosent  fortement. 

B  Gela  se  fait  ordinairement  le  soir.  —  Le  lendemain ,  sur  les  9  à  10  heures, 
on  ouvre ,  et  on  prend  une  grosso  pomme  de  terre  sur  le  carreau.  —  Celles 
de  dessus  sont  toujours  les  premières  cuites.  *-  On  la  coupe  avec  un  couteau  ; 
si  elle  crie ,  on  referme  le  four.  ^  On  revient ,  si  elle  ne  crie  plus ,  si  on  la 
coupe  comme  du  fromage  ou  du  beurre  dur.  —  Od  laisse  le  four  ouvert. 

>  Pour  les  animaux  ,  la  pomme  de  terre  ne  doit  pas  être  aussi  cuite  que 
pour  rhomme  ;  ils  ont  Testomac  plus  fort.  —  Celles  cuites  à  la  vapeur  soot 
moUes  et  pâteuses  ;  les  miennes  sont  sèches  et  fermes. 

9  On  laisse  les  pommes  de  terre  dans  le  four,  et  on  les  prend  h  mesure 
des  besoins.  —  Elles  ont  la  consistance  d*un  marron  bouilli.  —  Si  on  est 
forcé  de  les  tirer  du  four  ;  il  faut  les  faire  manger  dans  les  48  heures  ;  «i 
non,  elles  se  ramollissent  et  n'ont  plus  la  même  saveur. 

»  Elles  engraissent ,  cuites  ainsi ,  très-bien  les  porcs ,  les  moutons  et  les 
chevaux. 

»  Pour  engraisser  un  bœuf  qui  est  en  chair ,  il  faut  75  jours  au  plus ,  k 
raison  de  80  demi-kilo  ,  par  jour.  Ce^qui  fait  six  milliers  ,  ou  40  hectolitres. 
On  demie  k  peu  près  8  k  10  demi-kilo  de  foin.  »  ' 
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production ,  calculé  à  raison  de  40  hectolitres  par  hectare» 
s'élève  à  66,470  hectolitres.  Elle  laisse  un  déficit  de  prè& 
de  moitié ,  comblé  par  des  approvisionnements  à  l'étranger 
et  surtout  par  les  envois  faits  sur  nos  marchés  par  le 
département  des  Hautes-Pyrénées.  Ce  déficit  s'est  élevé 
aux  deux  tiers  pendant  plusieurs  années  à  la  suite  de  l'in- 
vasion de  la  maladie  ,  aujourd'hui  à  son  déclin,  qui  affecte 
ce  précieux   tubercule. 

La  pomme  de  terre  est,  comme  Tharicot,  cultivée  en 
récolte  principale  et  en  récolte  dérobée ,  soit  intercalée  au 
maïs ,  soit  ensemencée  en  bordures  le  long  des  champs 
ou  en  carrés  dans  les  vignobles  largement  espacés. 

Châtaigne.  —  Au  contraire  du  précédent ,  ce  farineux 
donne  un  excédant  sur  la  consommation ,  excédant  de  peu 
d'importance  il  est  vrai ,  mais  qu'il  serait  aisé  de  rendre 
plus  considérable  en  accordant  quelques  soins  aux  châ- 
taigneraies. Celles-ci ,  qui  occupent  une  superficie  de 
10,870.  79  hectares,  doivent  à  l'abandon  complet  dont 
elles  sont  l'objet  de  n'être  que  d'un  faible  rapport  et  leur 
rendement  ne  saurait  être  évalué  au  delà  de  9  hectolitres 
à  l'hectare,  soit  pour  la  production  totale  97,928 hecto- 
litres, chiffre  inférieur  aux  besoins  de  25,627  hectolitres. 


IL 

Lins  bt  Chanvre.  —  Le  lin  et  le  chanvre  sont  ense* 
mencés  ensemble  sur  une  étendue  approximative  de  3,000 
hectares  dont  le  second  n'occupe  qu'une  très-faible  partie. 

De  nature  à  offrir  de  précieux  résultats  pour  le  pays 
en  raison  de  la  facilité  avec  laquelle  des  débouchés  pour- 
raient être  ouverts  à  ses  produits ,  la  culture  du  lin  mé- 
riterait de  sérieux  encouragements  qui  lui  font  défaut.  La 
variété  de  Riga,  introduite  depuis  peu  d'années  dans  nos 
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coDtrées  »  est  celle  qui  parait  devoir  donner  le  plus  d'avan- 
tages eu  raison  de  sa  longueur,  de  sa  forée  vitale  et  de 
sa  précocité  de  développement.  Nous  empruntons  à  une 
excellente  notice  publiée  naguère  par  le  Mémorial  des 
Pyrénées  quelques  renseignements  sur  le  mode  de  sa 
culture. 

«  On  sème  ordinairement  par  mesure  de  45  ares,  en- 
viron 78  kilogrammes  de  graine ,  plus  ou  moins  suivant 
la  qualité  de  la  graine  et  la  bonté  du  sol.  En  général, 
il  vaut  mieux  semer  abondamment  que  trop  clair. 

Quand  la  graine  de  lia  est  déposée  en  terre ,  on  jsème 
encore  par  dessus  9  à  10  livres  de  graine  de  trèfle,  ou 
2  livres  et  demie  de  graine  de  carottes  pour  45  ares  ; 
ensuite  on  passe  légèrement  le  traîneau ,  et  enfin ,  dans 
les  terres  légères ,  pour  qu'elles  retiennent  d'autant  plus 
rhumidilé  et  que  la  semence  lève  plutôt  ^  on  affermit  le 
sol  avec  le  traîneau.  Dans  des  terres  fortes  >  cette  der- 
nière opération  est  peu  en  usage. 

11  est  de  la  plus  grave  importance  d*erop?oyer  de  ta 
bonne  graine  :  la  meilleure  est  celle  qui  est  plus  lourde 
et  plus  grosse,  d'un  volume  égal  et  d'une  teinte  brun  clair. 

On  donne  la  préférence  à  la  graine  de  lin  nouvellement 
arrivée  de  Riga«  Mais  quand  la  première  récolte  de  cette 
graine  donne  une  semence  de  bonne  qualité  et  bien  mûre , 
on  peut  très-bien  la  semer  l'année  suivante  « 

Le  lin  mûrit  en  juillet  :  on  le  considère  comme  arrivé 
à  maturité  quand  la  floraison  a  cessé,  quand  les  capsules 
se  referment  et  quand  le  bas  de  la  tige  a  jauni.  On  doit 
bien  observer  ces  signes ,  car  si  l'on  s'empresse  trop  d'ar- 
racber  le  lin ,  on  ne  récoltera  que  peu  de  semence , 
tandis  que  si  l'on  tarde  à  l'excès  de  le  recueillir ,,  on  perd 
encore  davantage  à  la  qualité. 

Le  prix  de   la   graine  et  du  lin  varie  singulièremenl 
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d'année  en  année.  Il  y  a  d'ailleurs  deux  espèces  de  se- 
mences ;  on  estime  à  un  quart  de  prix  de  plus  celle  qui 
est  enlevée  lorsque  la  tige  du  lin  est  sèche. 

Quand  la  graine  a  bien  réussi,  elle  est  très  propre, 
Tannée  suivante ,  à  être  semée  de  nouveau ,  et  elle  pro- 
duit plus  de  graine  encore  que  la  première  semence.  Si 
on  sème  ensuite  cette  seconde  graine,  elle  en  produit 
encore  davantage  ,  mais  elle  produit  du  lin  en  moindre 
quantité  et  d'une  qualité  inférieure  ;  cela  vient  de  ce  que 
le  lin  de  Riga  de  la  première  année  s'élève  en  une  seule 
tige ,  qui  n'a  point  de  branches  latérales  et  qui  a  con- 
séquemment  moins  de  capsules  ;  la  graine  n'en  est  que 
meilleure ,  car  plus  on  sème  le  lin  sans  renouveler  la 
graine,  plus  ses  tiges  jettent  de  petites  branches;  la  quan- 
tité de  capsules  en  est  d'autant  plus  grande  ;  mais  aussi  le 
lin  finit  par  en  devenir  d'autant  plus  mauvais.  En  résultat , 
rien  n'est  mieux  entendu  que  de  se  servir  de  graine  de 
Riga  de  deux  années  l'une. 

On  tire  de  l'huile  de  la  graine  que  Ton  ne  croit  pas 
propre  à  semer;  ainsi  employée,  sa  valeur  n'est  plus  es- 
timée qu'à  la  moitié  de  l'autre  graine. 

L'huile  extraite  de  la  graine  de  lin  est  très  estimée  pour 
la  peinture  des  bâtiments ,  comme  étant  la  plus  siccative. 
La  graine  elle-même  est  d'un  grand  usage  dans  les 
pharmacies. 

Le  lin  se  plaît  mieux  sur  les  hauteurs  que  dans  les 
plaines. 

Il  demande  un  sol  riche,  un  peu  humide.  Il  redoute 
les  excès  de  sécheresse  ou  d'humidité.  Mais  ce  qu'il  exige 
impérieusement ,  c'est  un  terrain  propre  qui  rend  d'ailleurs 
le  sarclage  plus  facile.  Il  se  sème  à  la  volée,  après  que 
la  terre  a  été  bien  ameublée.  On  herse  ensuite,  et  la 
plante  commence  à  paraître  peu  de  jours  après. 
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Le  sarclage  se  fait  trois  à  quatre  semaines  après  que 
le  lin  est  levé ,  et  il  se  répète  par  intervalles ,  aussi  sou- 
vent que  la  terre  le  demande  pour  empêcher  les  mau- 
vaises herbes  de  nuire  au  développement  de  la  plante. 

Dans  les  terrains  inclinés ,  il  faut  éviter  qu'une  partie 
du  champ  soit  ou  plus  fertile  ou  plus  sèche  que  l'autre. 

Les  principales  qualités  qui  doivent , distinguer  un  bon 
lin^   sont  : 

Des  brins  bien  égaFisés  en  longueur,  en  force ^  en  finesse. 
Une  longueur  moyenne  de  70  à  80  centimètres  est  la  plus 
convenable ,  à  moins  qu'il  ne  s'agisse  de  lins  très  fins  , 
auquel  cas  celte  longueur  peut  être  dépassée  sans  incon- 
vénient. » 


■♦     ■aOc.B     (■■ 
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CULTDRE  DES  PLANTES  FOURRAGÈRES. 


IRRIGATIONS.    ENDIGCEMENTS. 

Un  axiome  d'incontestable  vérijté  veut  que  le  progrès 
agricole  soit  en  raison  directe  de  la  quantité  du  fumier. 
La  multiplication  du  bétail  est  dès  lors  une  de  ses  con- 
ditions essentielles,  mais  elle  ne  saurait  s'opérer  autrement 
que  dans  les  limites  de  l'alimentation  possible  et  l'aug- 
mentation des  substances  fourragères  se  trouve  naturelle-- 
ment  appelée  à  suivre  sa  progression. 

Dans  les  pays  du  Nord ,  la  Hollande  et  la  Belgique  par 
exemple ,  où  l'air  est  épais  et  les  brouillards  fréquents  » 
les  prés  atteignent  à  un  degré  de  perfection  qu'ils  sont 
loin  d'acquérir  dans  nos  contrées  méridionales.  Nous  pou- 
vons heureusement  suppléer  en  partie  au  défaut  de  cir- 
constances atmosphériques  aussi  favorables  et  l'irrigation 
offre  à  nos  vallées  les  moyens  d'accroître  sensiblement 
la  production  de  leurs  prairies. 

D'une  pratique  facile  dans  presque  tout  le  département 
où  l'on  rencontre  peu  de  plaines  qui  ne  soient  traversées 
ou  longées  par  quelque  cours  d'eau ,  l'irrigation  n'y  est 
cependant  que  faiblement  en  usage.  Le  morcellement  do 
la  propriété  et  le  défaut  d'esprit  d'association ,  ces  deux 
causes  si  puissantes  de  la  stagnation  du  progrès  agricole , 
sont  aussi  celles  qui  s'opposent  à  son  extension.  L'irri- 
gation entraîne  en  effet  des  frais  de  premier  établissement 
parfois  élevés  si  on  ne  les  considère  qu'en  eux-mêmes. 
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Alors  que  la  dérivation  des  eaux  ne  peut  s^opérer  qu'à 
des  distances  éloignées  des  terrains  qu'elles  doivent  fertiliser 
et  qu'il  s'agit  de  les  amener  dans  ces  derniers  par  des 
canaux  de  construction  coûteuse ,  ce  sont  là  des  travaux 
trop  onéreux  pour  qu'un  seul  propriétaire  puisse  entre- 
prendre leur  exécution.  La  réunion  de  tous  les  intéressés 
serait  seule  de  nature  à  l'assurer ,  mais  il  est  rare  de  voir 
parmi  nous  une  coaction  d'efforts  dans  un  but  d'intérêt 
public,  c(  Et  toutefois^  disait  M.  le  Préfet  Laity  au  Con- 
seil général  dans  sa  session  de  1856,  le  jour  où  Tesprit 
d'association  se  développera  dans  ce  pays ,  ce  ne  sont  pas 
les  capitaux  qui  lui  feront  défaut.  » 

Des  divers  projets  d'irrigation  à  l'étude  (elle  n'a  jusqu'ici 
été  pratiquée  que  dans  des  intérêts  isolés) ,  le  plus  impor- 
tant est  celui  de  la  plaine  du  Lagoin  qui  a  pour  objet  la 
fertilisation  d'une  vaste  zone  de  terrain  appartenant  à  quinze 
communes  et  embrassant  une  superficie  d'environ  3,000 
hectares. Xa  dépense  des  travaux  est  évaluée  à  \  52^000  fr., 
la  plus  value  présumée  des  terrains  au  tiers  de  leur  valeur. 
Cest  dire  assez  quelle  utilité  ce  projet  présente  ;  et  cepen- 
dant^ malgré  la  certitude  des  résultats  et  le  généreux 
concours  de  TEtat  pour  une  subvention  de  25,000  fr. 
l'administration ,  à  qui  revient  l'honneur  de  son  initiative , 
a  rencontré  parmi  les  intéressés  une  force  d'inertie  dont 
elle  n'a  pu  triompher  qu'après  plusieurs  années  d'efforts. 
Aujourd'hui  enfin  toutes  les  difficultés  sont  résolues  ;  sur 
les  quinze  communes  appelées  à  profiter  du  canal  du 
Lagoin^  douze  ont  adhéré  au  projet,  formé  un  syndicat 
et  voté  une  somme  de  160,000  fr.  supérieure  à  l'évaluation 
faite  des  ouvrages  par  MM.  les  ingénieurs.  Des  souscrip- 
tions individuelles  ont  aussi  été  ouvertes  qui  donnent  déjà 
aux  communes  des  garanties  suffisantes  pour  le  rembourse- 
ment de  leurs  avances ,  capital  et  intérêts. 
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Comme  la  plaine  du  Lagoin ,  les  vallées  d'Âccous  et 
de  Précillion  touchent  au  moment  de  jouir  des  bienfaits 
de  rirrigation.  Il  est  vivement  à  désirer  que  les  exemples 
donnés  engagent  à  Timitation  et  les  succès  qui  ne  peuvent 
manquer  de  les  couronner  permettent  d'espérer  la  réa- 
lisation de  ce  vœu. 

Si  le  perfectionnement  de  nos  prairies  est  un  des  points 
essentiels  au  progrès,  il  ne  lui  suffit  pas;  il  faut  encore 
augmenter  retendue  des  cultures  fourragères ,  et ,  dans  ce 
but ,  celle  des  plantes  artificielles  doit  être  appelée  à  Taide 
des  prés  naturels   (4). 

Pénétré  de  cette  nécessité,  le  Conseil  général  du  dé- 
partement adopta  jadis  un  système  d'encouragement  à  la 
propagation  des  premières  consistant  en  la  distribution  de 
primes  aux  propriétaires  qui  s'y  seraient  livrés  avec  le  plus 
de  succès.  Mais  c'était  là  une  mauvaise  voie  que  l'on  dût 


(f)  La  difficulté  consiste  dans  la  transition  du  graîa  k  la  prairie,  car  od 
reconnaît  partout  les  avantages  quWrent  tei  prés.  On  en  voudrait,  pourvu 
qu'on  ne  diminuât  pas  le  sol  arable. 

«  On  craint ,  dit  le  savant  agronome  caché  sous  le  pseudonyme  de  Jac- 
ques Bajault ,  que  si  on  sème  un  hectare  de  moins,  on  récoltera  de  7  à  13 
hectolitres  de  moins ,  enfin  que  la  quotité  de  la  récolte  sera  toujours  en 
raison  de  la  quantité  de  terre  ensemencée.  £b  bien  !  c*est  une  erreur.  Ce 
n'est  pas  ce  qu'on  sème  qui  produit,  c'est  ce  qu'on  fume. 

»  Remarquez  aussi  que  la  terre  se  lasse  dei  mêmes  plantes.  Il  faut  la 
changer  de  culture  ,  c'est  un  fait  reconnu  par  tout  le  monde.  Ce  qui  me 
fait  dire  : 

»  Plus  on  sème ,  moins  on  récolte.  —  Plus  on  veut  avoir,  moins  on  a.  — 
Si  tu  veux  des  blés ,  fais  des  prés.  —  La  terre  s'épuise  par  le  blé  et  se 
repose  par  le  pré. 

>  Le  pré  donne  du  fourrage  ;  le  fourrage  nourrit  le  bétail  ;  le  bétail  faît 
du  fumier  ;  le  fumier  produit  le  grain. 

«  Dans  toute  terre  qui  donne  du  blé ,  on  peut  faire  un  pré.  Il  y  a  plus 
d'espèces  de  prés  qu'il  n'y  a  d'espèces  de  blés.  • 

9  Le  pré  repose  la  terre  du  blé.  —  Vous  auriez  après  un  pré ,  triple 
récolte  de  blé. 

»  La  conclusion  est  que  celui  qui  ne  fait  pas  de  prés  aura  peu  de  blè. 
—  Ou  enfin  à  petit  fumîor  y  petit  grenier.  » 
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bientôt  abandonDer.  En  vain  décida-t-on  auparavant  que 
les  primes  seraient  réservées  aux  cultivateurs  conduisant 
eux-mêmes  la  charrue  ;  en  vain  aussi  abaissa-t-on  à  deux 
hectares  le  minimum  des  terres  arables  que  devraient  cul- 
tiver les  concurrents.  Le  progrès  qui  pût  être  signalé  était 
si  léger  qu'il  ne  méritait  pas  ce  nom ,  et  les  concours  té- 
moignaient en  général  d'une  grande  indifférence.  A  la  même 
époque  t  plusieurs  autres  départements  et  notamment  le 
Cantal- substituèrent  au  mode  des  primes  la  cession  gra- 
tuite ou  à  prix  réduits  de  plantes  fourragères  et  ce  •dernier 
produisit  des  résultats  appréciables. 

Les  prairies  artificielles  présentent  d'autant  plus  d'avan- 
tages au  cultivateur  que  l'irrigation  ne  leur  est  pas  indis- 
pensable*  Humides  par  elles-mêmes ,  les  plantes  qui  les 
composent  trouvent  dans  celte  circonstance  les  moyens  de 
suppléer  au  défaut  de  l'eau ,  ce  qui  n'empêche  pas  quel- 
ques-unes d'entr'elles  de  donner  plusieurs  récoltas  dans 
une  année.  Le  trèfle ,  le  sainfoin,  la  luzerne  sont  au  premier 
rang  de  celles  qui  sans  exiger  de  grands  frais  constituent 
une  bonne  alimentation ,  pourvu  qu'elles  aient  été  engran- 
gées dans  des  conditions  favorables.  L'extension  à  donner 
à  leur  culture  ne  doit  pas  néanmoins  faire  négliger  les  prés 
naturels  qui  représentent  l'un  des  capitaux  agricoles  les 
plus  productifs  et  régénèrent  le  sol  dans  lequel  les  grami- 
nées dont  ils  sont  principalement  formés  laissent  un  détritus 
abondant.  Aussi  serait-il  d'une  économie  bien  entendue 
de  ramener  à  cet  état  les  champs  fatigués  par  un  genre 
de  culture  suivi  depuis  plusieurs  années  et  vice  versa  ;  mais 
la  chose  n'est  possible  que  sur  les  fonds  ruraux  d'une  cer- 
taine importance. 

Le  développement  sur  une  grande  échelle  de  la  pratique 
des  irrigations  n'aurait  pas  seulement  pour  effet  un  accrois- 
sement notable  dans  la  production  fourragère;  elle  diminue- 
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raîi  aussi  le  volume  d'eau  de  nos  Gaves  et  atténuerait  les^ 
douloureuses  conséquences  de  leurs  trop  fréquents  débor- 
dements. Disons  aussi  à  ee  sujet  combien  il  serait  à  dé- 
sirer dans  l'intérêt  de  ragricuHure  de  voir  entreprendre 
Tendiguement  de  quelques-uns  de  ces  torrents ,  notam- 
ment du  Gave  de  Pau.  Plusieurs  fois  projeté  et  abandonné , 
celui-ci  recevra  sans  doute  un  jour  son  exécution  ;  non 
que  Ton  puisse  songer  à  la  construction  d'une  digue  en 
pierre  qui  entraînerait  à  des  dépenses  incalculables  et  que 
la  force  des  eaux  détruirait  bientôt  ;  mais  il  serait  moins 
difficile  d'établir  de  Nay  à  Orthez  un  endiguement  en  fas- 
cines et  broussailles  qui,^  en  raison  même  de  son  élasticité, 
offrirait  moins  de  prise  au  courant  tout  en  le  maintenant 
dans  son  lit.  Prolongé  jusqu'à  Peyrehorade ,  cet  endigue- 
ment pourrait  avoir  pour  conséquence  de  rendre  ^a  rivière 
navigable  sur  un  parcours  de  plusieurs  kilomètres. 

La  superficie  des  terrains  du  département  en  nature  de 
prairies  naturelles,  s'élève  à  &7,5a0.  57  hectares,  don- 
nant un  rendement  approxknatif  de  1 ,575,590«  26 quintaux 
métriques  de  fourrages;  celle  des  terrains  en  nature  de 
prairies  artificielles  est  de  2t,697  hectares ,  et  leur  ren- 
dement peut  être  évalué  à   78,926  quintaux  métriques^ 
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RÉCOLTES  VINICOLES. 

Les  céréales,  exigeant  un  fonds  organique  entretenu  par 
des  engrais  fécondants  ,  ne  sauraient  être  cultivées  avec 
succès  sur  une  partie  de  nos  coteaux,  dont  les  terrains^ 
naturellement  pierreux  et  souvent  calcaires ,  suivent  une 
déclivité  trop  prononcée  pour  que  la  nature  de  leur  cons- 
titution puisse  être  modifiée  par  remploi  d'amendements. 
11  en  est  de  même  des  plantes  fourragères  qui  ont  besoin 
de  trouver  dans  le  sol  une  alimentation  sufiisante  et  une 
c-ertaine  humidité*  Néanmoins ,  ces  pentes  si  nombreuses 
ne  demeurent  pas  à  Fétat  aride  et  les  vignes  qui  les 
recouvrent  peuvent  devenir  Tun  des  éléments  de  la  pros- 
périté agricole  du  pays. 

L'ancien  Béarn  comptait  7^600  hectares  de  vignobles 
en  1789  ,  et  sur  l'ensembte  du  territoire  occupé  de  nos 
jours  par  les  Basses-Pyrénées  la  culture  de  la  vigne  figu- 
rait à  la  même  date  pour  une  superficie  de  13,533  hec-< 
tares.  Elle  prit  dans  les  premières  années  du  XIX.«  siècle 
une  grande  extension  et  atteignit  à  l'apogée  de  son  dé- 
veloppement vers  1840.  A  cette  époque,  les  vignobles 
du  département  représentaient  une  surface  de  23^435 
hectares ,  chiffre  qui ,  quelque  peu  dépassé  dans  la  suite , 
se  trouve  encore  celui  de  l'élendue  actuelle  en  raison  des 
défrichements  opérés  depuis  l'invasion  de  l'Oïdium. 

La  vigne  exige  des  soins  multipliés  dont  la  dépense 
peut  être  approximativement  évaluée  à  100  fr.  par  hectare. 
En  outre ,  mille  causes  diverses  viennent  souvent  détruire 
les  récoltes  avant  le  jour  de  leur  rentrée.  Ce  sont,  tantôt 
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les  gelées  tardives  du  printemps^  tantôt  la  grêle  qui,  plus 
terrible  encore ,  frappe  de  mort  tes  raisins  sur  pied  et  en- 
dommage les  pampres ,  anéantissant  ainsi  tout  espoir  de 
vendange  pendant  deux  années.  On  peut  en  moyenne , 
et  sauf  de  rares  exceptions  estimer  qu  elle  ne  donne  que 
deux  récoltes  en  trois  ans.  Cependant,  sa  culture  offre 
encore  assez  d'avantages  ,  malgré  cette  circonstance  défa- 
vorable ,   pour  mériter  de  n'être  pas  négligée. 

L'hectare  de  vignoble  planté  en  quinconce ,  tenu  à  une 
hauteur  de  2  mètres  environ  et  espacé  de  2  mètres  aussi , 
donne  en  moyenne  un  rendement  de  1 4  hectolitres.  Cette 
appréciation,  qui  nous  est  commune  avec  M.  Casebonne,  (1) 
se  trouve  établie  sur  les  bases  suivantes  : 

Crus  très-productifs.  1 8  hectolitres. 

Crus  ordinaires.  • .  • .   1S         » 

Crus  faibles 10        » 

Ce  rendement  atteint ,  il  est  vrai ,  au  chiffre  beaucoup 
plus  élevé  de  25  à  32  hectolitres  à  l'hectare  sur  quelques 
terrains  exceptionnels;  mais  ces  derniers  sont  en  trop 
petit  nombre  pour  pouvoir  être  appelés  à  la  détermination 
d'une  moyenne  de  production. 

Le  prix  du  vin ,  variable  avec  les  années ,  l'est  aussi 
ayec  les  crus.  Ceux  de  l'arrondissement  de  Pau ,  les  plus 
renommés  ,  tant  en  raison  de  la  qualité  que  de  la  quantité 
des  produits ,  et  les  seuls  qui  soient  connus  à  l'étranger , 
subissent  une  grande  division  en  crus  de  Jurançon  et  crus 
du  Vic-Bilh.  Les  premiers  embrassent  le  territoire  des 
communes  de  Gan ,  Gelos ,  Jurançon  ,  Laroin ,  Rontignon 
et  Saint-Faust  ;  les  seconds  ,  celui  des  communes  d'Aydie , 


(1)  Ancien  conseiller  de  Préfecture  et  Tun  des  hommes  les  plas  compétents 
sur  la  matière  vinicole  en  raison  d*une  longue  étude  spéciale.  Nous  lui  de- 
vons une  intéressante  notice  publiée  sur  cette  question  il  y  a  quelques  mois. 
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Conchez  ,  Crousèilhes ,  Gayon ,  Lasserre ,  Montpezat  et 
Portet.  Plus  alcooliques  que  ceux  du  Vic-Bilh ,  les  vins 
de  Jurançon  atteignent  aussi  à  un  prix  plus  élevé  ;  la  diffé- 
rence qui  existe  entr'eux  sous  ce  rapport  est  de  4  à  6  fr. 
par  hectolitre  (1). 

Antérieurement  à  1 789 ,  les  vins  du  Béarn  constituaient 
une^  branche  importante  de  revenu  pour  la  province.  Ils 
faisaient  l'objet  d'un  grand  commerce  d'exportation  qui , 
chaque  année ,  leur  ouvrait  un  débouché  assuré  de  30  à 
35,000  hectolitres,  enlevés  presqu'exclusivement  par  les 


(i)D*après  M.  Casebonne,  les  récoltes  des  crus  de  Jarançoo  peuvent 
être  évaluées  ainsi  qu*il  suit  : 

larançon Premiers  crus •••  080  h.  \ 

Deuxièmes 720  '(        3,400  h. 

Crus  inférieurs., •  ••...  2,000  i 

Gelos Premiers  crus* •  260  ] 

Deuxièmes 280  (        i,740 

Crus  inférieurs 1,200  ] 

Gan.... Premiers  crus ».  500  ] 

Deuxièmes. •...  ......  830  (        3,130 

Crus  inférieurs •  1,800  \ 

Laroin •  Premiers  crus 30O  \ 

Deuxièmes 220  |        2,020 

Crus  inférieurs 1,500  j 

St-Faust Premiers  crus 460  ) 

Deuxièmes 600  >        2,860 

Crus  inférieurs..* 1,800  \ 

RoDtignoD*.   ..  Premiers  crus.. 150  ] 

Deuxièmes 300  |        2,050 

Crus  inférieurs 1,600  i 


Ensemble. ••• •       15,200  h. 

Les  crus  du  Vic-Bilh  donnent  dans  leur  ensemble  environ  18,000  h. 

11  importe  d*observer  que  sous  le  nom  de  vins  du  Vic-Bilh  on  entend 
communément  dans  le  pays ,  non -seulement  ceux  des  localités  formant  le 
Vic-Bilb  du  Béarn ,  mais  encore  les  vins  de  plusieurs  cantons  des  Hautes- 
Pyrénées.  Or,  il  y  a  une  grande  distinction  à  établir  entr*eux  sous  lo 
rapport  de  la  qualité ,  distinction  toute  en  faveur  des  premiers. 
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villes  Ânséatiques  et  les  Etals  du  Nord  à  un  prix  moyen 
de  30  fr.  rhectolitre  qui  demeura  celui  du  cours  jusqu'en 
1816,  époque  à  laquelle  ce  dernier  s'éleva  jusqu'à  40  fr. 
Suspendue  dans  les  premières  années  de  la  révolution  , 
cette  exportation  reprit  vers  1820,  sur  une  échelle  plus 
restreinte,  il  est  vrai,  et  à  des  prix  inférieurs,  20  à 
25 ,  28  et  rarement  30  fr.  l'hectolitre.  Elle  cessa  de  nou- 
veau plus  tard  à  la  suite  de  l'augmentation  des  droits  de 
douane  sur  les  produits  du  Nord  et  le  fâcheux  état  des 
choses  créé  par  cette  situation  subsiste  encore  aujourd'hui. 
Seule,  la  Belgique  nous  a  conservé  sa  clientèle,  dont  les 
besoins,  malheureusement  trop  limités,  ne  s'élèvent  qu'au 
chiffre  de  3  à  4,000  hectolitres. 

En  somme ,  nos  vins  manquent  de  débouchés  et  surtout 
de  débouchés  avantageux.  La  réduction  de  l'exportation 
a  eu  pour  conséquence  l'abaissement  de  leur  prix  au  chiffre 
de  15  à  18  fr.  l'hectolitre.  Or,  dans  de  semblables  condi- 
tions, la  culture  des  vignobles  deviendrait  presque  onéreuse. 
Il  y  a  lieu  d'espérer  heureusement  que  si  des  faits  sembla- 
bles ont  pu  se  produire  dans  le  passé,  ils  ne  reparaîtront 
pas  dans  l'avenir ,  aujourd'hui  que  le  rapprochement  des 
chemins  de  fer  présente  à  nos  denrées  une  chance  d'é- 
coulement (1). 

N'omettons  pas  de  dire  aussi  quel  tort  immense  ont  fait 
à  nos  produits  vinicoles  les  falsifications  et  la  recherche 
de  la  quantité  aux  dépens  de  la  qualité.  Celle-ci  a  en- 
traîné des  plantations  nouvelles  dans  les  bas-fonds ,  et  le 


(I)  Cet  espoir  est  d*autant  plas  légitime  que  nos  vins  ordinaires  peuvent 
soutenir  la  concurrence  de  ceux  de  bourgogne ,  et  que  c  nos  vins  de  choix 
et  de  dessert  ne  craindraient  pas  ,  a  déjà  dit  quelqu*un,  celle  des  vins 
de  Xérès  et  de  Madère.  • 

Il  leur  manque  d'être  connus  et  de  pouvoir  être  transportés  sans  frais 
trop  considérables  dans  le  nord  de  la  France. 
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renouvellement ,  à  des  distances  trop  rapprochées  pour 
]penneltre  la  libre  circulation  de  Tair  entre  les  plants  ,  des 
vignobles  déjà  établis.  Les  produits  obtenus,  nécessairement 
inférieurs ,  ont  considérablement  nui  à  la  réputation  an- 
cienne et  méritée  de  ceux  de  nos  divers  crus. 

Bien  que  la  qualité  du  vin  tienne  essentiellement  au 
terroir  ,  elle  ne  laisse  pas  que  de  dépendre  aussi  du  mode 
de  sa  préparation ,  des  soins  donnés  à  son  entretien ,  au 
choix  et  à  la  récolte  du  raisin.  Ecoutons  à  cet  égard 
M.  Casebonne  : 

<x  L'amélioration  de  nos  vins,  dit-il,  dépend  aussi  dô 
la  manière  de  le  faire  et  de  Tentretenir  lorsqull  est  fait. 
On  ne  connait  pas  d'autre  procédé  que  celui  que  prati^- 
tiquent  les  cultivateurs  intelligents  ou  les  propriétaires 
jaloux  de  la  réputation  de  leurs  crus.  Ils  ne  touchent  au 
raisin  que  lorsqu'il  est  parfaitement  mur.  Pour  obtenir  ce 
résultat ,  ils  apportent  le  plus  grand  soin  dans  l'effeuillage 
de  la  vigne.  Us  font  un  choix  des  ceps  et  des  raisins 
qui  produisent  les  vins  fins  :  ils  ne  vendangent  que 
dans  un  temps  sec  ;  pressent  tous  les  soirs  le  raisin  blanc 
qu'ils  ont  cueilli  dans  la  journée  ;  laissent  cuver  le  rouge 
pendant  trois  jours  en  ayant  soin  de  l'égrapper  et  de  re- 
muer souvent  le  moût ,  surtout  lorsqu'il  fait  chaud  ;  ver- 
sent le  vin  ,  principalement  le  blanc ,  dans  des  barriques 
neuves,  ou  s'ils  n'en  ont  pas ,  dans  des  barriques  vieilles-, 
en  ayant  soin  d'en  enlever  le  tartre,  jusqu'à  ce  que 
l'odeur  du  vin  vieux  ait  entièrement  disparu.  Ils  ne  lais- 
sent le  vin  blanc  sur  lie  que  jusqu'au,  mois  de  mars ,  et 
procèdent  à  cette  époque  à  un  premier  soutirage  qu'ils 
renouvellent  deux  autres  fois  dans  l'année ,  l'une  à  la  fin 
de  juin ,  l'autre  à  la  fin  de  septembre  ;  ils  ont  le  soin 
d'ouiller  tous  les  jours  et  de  bondouner  la  barrique  im- 
médiatement après  l'ouillage.  Voilà ,  en  gros ,  les  seuls 
procédés  que  Fou  emploie  pour  obtenir  de  bons  vins.  » 
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Avant  de  clore  ce  chapitre  ,  nous  n'omettrons  pas  de 
constater  les  ravages  effrayants  causés  dans  nos  vignobles 
par  Foïdium  luckeri.  De  1852  à  nos  jours ,  ce  terrible 
fléau  a  détruit  annuellement  la  presque  totalité  des  récolles; 
et  si ,  à  la  faveur  du  renchérissement  des  vins ,  quelques 
rares  et  bien  rares  propriétaires ,  dont  les  chais  se  trou- 
vaient pleins ,  ont  pu  n'être  pas  trop  cruellement  éprouvés, 
la  plus  grande  partie ,  privée  de  ressources ,  s'est  vue  con- 
trainte de  suspendre  les  travaux  de  culture;  beaucoup  ont 
dû  recourir  à  l'hypothèque ,  avant-coureur  d'une  ruine  pro- 
chaine. Un  long  temps  sera  nécessaire ,  si ,  comme  sem- 
blent en  donner  l'assurance  quelques  indices  précieusement 
recueillis ,  nous  rentrons  prochainement  dans  l'ordre  ordi- 
naire des  choses  ,  pour  réparer  les  désastres  immenses 
des  cinq  années  écoulées. 

Les  conséquences  de  l'oïdium  ont  été  d'autant  plus  fu- 
nestes parmi  nous ,  que  le  vin  est  pour  le  travailleur  de 
nos  contrées  un  objet  de  première  nécessité.  Son  absence 
a  exercé  sur  l'état  sanitaire  de  nos  campagnes  une  influ- 
ence que  l'on  ne  saurait  chercher  à  nier ,  car  les  tables 
de  mortalité  sont  là  qui  l'établissent.  En  vain  a-t~on  essayé 
de  le  remplacer  par  le  cidre  ;  les  tentatives  faites  dans 
ce  sens  n'ont  donné  à  tous  égards  que  de  tristes  résultats. 
Quelques  propriétaires  ont  aussi  entrepris ,  pour  atteindre 
au  même  but ,  des  plantations  de  mûriers  et  de  pruniers 
d'Âgen.  Le  temps  permettra  d'apprécier  la  valeur  de  ces 
innovations  que  dicta  la  nécessité  de  répondre  à  un  besoin 
non  moins  général  qu'impérieux. 
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CULTURE  maraîchère. 

Nulle  dans  les  Basses-Pyrénées  il  y  a  quelques  années 
à  peine ,  la  culture  maraichère  s'y  trouve  encore  gran- 
dement en  souffrance  ;  et  si  dans  le  passé  son  défaut 
put  n'être  que  faiblement  ressenti ,  sa  médiocrité  ne  laisse 
pas  que  d'avoir  aujourd'hui  de  sérieux  inconvénients. 

Jadis ,  en  effet ,  la  production  des  jardins  ordinaires , 
de  ces  carrés  potagers  dont  chaque  famille  rurale  cultive 
quelques-uns  afin  de  pourvoir  par  une  faible  vente  de 
légumes  aux  nécessités  journalières  du  ménage ,  suffisait 
à  celles  d'une  consommation  peu  difficile  et  purement  locale. 
Mais  de  nos  jours ,  l'importance  des  besoins  s'est  accrue 
et  leur  nature  a  varié.  Les  progrès  du  siècle,  l'établis- 
sement d'une  riche  colonie  étrangère  sur  son  sol  ont  im- 
porté dans  le  département  le  luxe  de  table  avec  le  cor- 
tège de  ses  exigences  ;  d'un  autre  côté ,  la  vogue  de  ses 
établissements  thermaux ,  de  ses  bains  de  mer ,  la  créa- 
tion d'une  voie  ferrée  le  reliant^  aux  grands  centres  de 
l'intérieur  ont  sensiblement  ajouté  à  l'importance  du  dé- 
bouché offert  à  ses  produits. 

Aussi  est-ce  un  double  progrès  que  la  culture  marai- 
chère doit  réaliser  dans  les  Basses-Pyrénées  ;  il  lui  faut 
tout  à-la-fois  se  perfectionner  et  s'étendre. 

L'un  et  Tautre  lui  sera  facile.  Taudis  qu'ailleurs,  sur 
quelques  point^  de  l'empire  même  où  elle  est  parvenue 
au  plus  haut  degré  de  prospérité ,  elle  a  vu  ses  moyens 
d'action  réduits  à  deux  seuls  éléments ,  les  engrais  et  l'eau  ; 
qu'elle  a  dû  modifier  la  constitution  des  terrains ,  la  re- 
nouveler pour  ainsi  dire  ,  qu'il  lui  a  fallu  et  qu'il  lui  faut 
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toujours  lutter  contre  des  rigueurs  climatériques  »  violenter 
la  nature  en  un  mot ,  dans  nos  contrées ,  elle  rencontre 
combinées  avec  bonheur  les  conditions  nécessaires  à  son 
succès;  une  terre  fertile  et  d'un  amendement  facile,  des 
eaux  vives  et  pures ,  un  air  balsamique  ,  un  soleil  vivi- 
fiant. 

Les  essais  récemment  tentés  aux  environs  de  Bayonne 
et  de  Pau  témoignent  heureusement  de  Tavenir  qui  lui  est 
réservé.  Il  ne  saurait  du  reste  être  douteux  pour  qui  voit 
croître  sans  soins  et  presque  naturellement  dans  les  jar- 
dins de  nos  campagnes  les  légumes  les  plus  variés ,  as- 
perges ,  brocolis ,  chicorées ,  choux  et  choufleurs ,  con- 
combres ,  cornichons ,  citrouilles  ,  échalottes ,  épinards  , 
fèves ^  haricots,  mâches,  melons ,  oseille  ,  oignons  ,  persil , 
porreau  ,  raiponce ,  tomates  ,  et  parmi  les  racines  ,  la 
betterave ,  la  carotte  ,  les  navets  ,  la  pomme  de  terre , 
les  radis,  le  salsific  et  le  topinambour. 

Au  nombre  des  cantons  qui ,  dans  Factualité ,  fournissent 
plus  spécialement  à  Talimentation  de  nos  marchés,  nous  de-- 
vons  citer  celui  de  Monein^  arrondissement  d'Oloron,  dont  les 
légumes  jouissent  depuis  longtemps  d'une  réputation  plei- 
nement justifiée  et  doivent  tant  leur  supériorité  que  leur 
précocité  relative^  à  des  soins  plus  multipliés  et  mieux 
entendus. 
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ASSOLEMENTS.  -  ENGRAIS. 

Ed  traitant  dans  un.  chapitre  pricédent  de  la  situation 
agricole  du  département»  nous  avons  dit  combien  elle 
était  susceptible  de  progrès  et  comment  ce  progrès  pou- 
vait s'accomplir  de  deux  manières  ;  par  l'amélioration  des 
procédés  de  culture ,  par  l'extension  de  la  culture  à  uuQ 
plus  grande  superficie. 

Le  premier  de  ces  modes  est  celui  que  la  nature  de  ses 
résultats  recommande  le  plus  particulièrement  à  l'agricul- 
teur, car  il  tend  plus  easeutiellement  à  la  réalisation  du 
problème  exprimé  déjà  ;.  faire  rendre  au.  sol  avec  le  moins 
de  frais  possible^  la  plus  grande  quantité  de  produits  et 
les  meilleurs  produits.  L'esprit  du  pays  jjaraît  néanmoins 
incliner  de  préférence  vers  le  second^ 

Limitant  ici  notre  examen  aux  assolements  et  aux  engrais, 
nous  observerons  qu'ils  sont  tous  deux  négligés.  Excep- 
tion faite  de  quelques  propriétaires  intelligents.^, la  grande 
masse  des  cultivateurs  ne  pratique  jamais  de  jachères ,  se^ 
contente  d'alterner  (  ce  qui  n'a  même  pas  toujours,  lieu  ) 
la  nature  des  céréales  et ,  en  môme  teiAps  qu'elle  Qonskr 
dère  le  repos  comme  inutile  au  sol ,  ne  lui  accorde  qu'in- 
suffisamment ,  sous  le  double  rapport  de  la  quantité  et? 
de  la  qualité ,  des  éléments  réparateurs  des  pertes  de 
substances  subies  par  lui.  La  conséquence  nécessaire  de 
ce  système  d'action  est  l'appauvrissement  de  la  couche 
arable ,  son  épuisement  même  ,  circonstance  qui  ne  se 
produit  que  trop  fréquemment ,  et  par  suite  une  décrois- 
sance de  production. 

Cet  état  de  choses  tient  surtout  au  défaut  d'instruction 
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agricole  :  <(  Les  conuaissances  daqs  les  sciences  physi- 
ques ,  naturelles ,  chimiques ,  économiques ,  écrivait  un 
jour  M,  Amédée  Berlin  (i)  ,  sont  si  peu  répandues,  même 
parmi  les  hommes  les  plus  instruits  ,  que  personne  ne 
croit  à  la  valeur  de  l'instruction  agricole ,  encore  moins 
à  celle  de  la  science  agricole.  »  Où  ces  paroles  trouve- 
raient-elles une  meilleure  application  que  dans  nos  con- 
trées? Combien  pourrions-nous  compter  de  cultivateurs 
pour  qui  le  mécanisme  de  la  nutrition  végétale  ne  soit  un 
mystère ,  qui  possède  une  idée  non  pas  exacte ,  mais 
quelconque,  de  la  modification  possible  ,  réelle  et  variée 
des  éléments  constitutifs  du  sol  par  Talimentation  à  laquelle 
il  fournit. 

L'absence  de  ces  connaissances  élémentaires  rendant 
le  hasard  guide  suprême  du  mode  de  culture ,  engendre 
la  routine.  Heureuse  quelquefois ,  bien  que  son  succès  ne 
soit  jamais  que  relatif ,  lorsqu'elle  repose ,  comme  dans 
les  Flandres  ,  sur  une  bonne  tradition ,  elle  a  le  plus  sou^ 
vent  des  effets  fâcheqx  et  la  nôtre  se  trouve  dans  ce 
cas. 

En  principe ,  l'application  des  assolements  comme  celle 
des  engrais  doit  être  déterminée  par  la  nature  du  sol ,  par 
la  connaissance  de  ses  éléments  constitutifs  ;  en  un  mot , 
elle  doit  être  raisonnée,  Réservant  des  développements  sur 
la  matière  que  le  titre  de  cet  ouvrage  nous  interdit  de 
placer  dans  ses  pages  ^  nous  nous  bornerons  à  constater 
qu'il  n'en  est  pas  ainsi  dans  les  Basses-Pyrénées.  Les  asso- 
lements y  sont  peu  pratiqués  ou  mal  entendus ,  et  quant 
aux  engrais  ,  il  est  pleinement  avéré  que  le  mode  de  leur 


(1)  Amédée  Bcrtin,  —  De  la  Statistique  des  subsistances  et  des  Comices 
agricoles.  —  Tome  II. 
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emploi  ne  laisse  pas  moins  à  désirer  que  celui  de  leur 
préparation. 

De  ces  derniers ,  rangés  par  la  science  en  trois  classes 
sous  la  dénomination  d*engrais  animaux,  végétaux  et  mi- 
néraux ,  Tengrais  animal ,  ce  qui  ne  doit  s'entendre  ici  que 
du  fumier ,  est  le  plus  répandu.  En  seconde  ligne  se  pla- 
cent les  terreaux  et  sur  un  dernier  plan  viennent  enfin  les 
récoltes  enfouies  ainsi  que  les  divers  engrais  minéraux,  tels 
que  les  sels,  les  plâtres,  tous  d'un  usage  bien  limité,  si 
l'on  en  excepte  la  chaux  ,  quelque  peu  vulgarisée  par 
rexpérience. 

Le  commerce  offre  à  l'agriculture  les  engrais  minéraux  ; 
mais  celle-ci  doit  confectionner  les  autres,  tâche  impor- 
tante, difiicile  quant  aux  fumiers  surtout  et  dont  elle  s'ac- 
quitte bien  imparfaitement  dans  nos  contrées.  «  Quels  pro- 
grès ,  écrivait  naguères  à  cet  égard  M.  le  sénateur  Dariste, 
alors  comme  de  nos  jours  vivement  préoccupé  des  intérêts 
du  pays,  quels  progrès  n'avons-nous  pas  à  faire  dans 
l'art  si  important  des  engrais  ?  Nous  perdons  par  la  mau- 
vaise préparation  de  nos  fumiers  ou  pour  mieux  dire  en 
les  abandonnant  au  hasard  ,  leurs  principes  les  plus  nutri- 
tifs et  les  plus  précieux.  Point  de  fosses  à  fumier  ,^  point 
de  hangards;  nous  croyons  fumer  abondamment  un  champ 
et  nous  n'y  transportons  qu'une  certaine  quantité  de  fibres 
ligneuses  dont  l'effet  est  presque  nul.  Encore  dans  bien  des 
endroits  ce  maigre  et  chétif  fumier  est-il  rare.  » 

Ces  lignes  ,  bien  qu'ayant  plusieurs  années  de  date ,  ré- 
sument encore  la  situation  actuelle.  Nul  soin  ne  préside 
le  plus  souvent  à  la  confection  des  fumiers  ,  au  choix  des 
matières  premières  destinées  à  les  former.  Préparés  tant 
bien  que  mal,  ils  sont  l'objet  de  l'incurie  la  plus  com- 
plète et  demeurent  à  découvert ,  exposés  aux  intem- 
péries ,  à  l'action  successive  du  soleil  et  de  la  pluie,  jus- 
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qu'au  jour  où  il  en  est  fait  usage.  Cependant  cei  engrais 
si  négligé  est  celui  dont  nos  cultivateurs  apprécient  au 
plus  haut  degré  les  bons  effets,  celui  dont  un  dicton 
populaire  dans  une  région  bien  autrement  avancée  en  ma- 
tière agricole  ,  caractérise  ainsi  Timportance  :  après  Dieu  s 
h  fumier  c'est  le  petit  bon  Dieu, 
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DRAINAGE.  —  CHEPTEL- 


DRAINAOE. 

Des  pratiques  agricoles  d'origine  étrangère  aujourd*hui 
vulgarisées  dans  le  département ,  la  plus  importante  est 
celle  du  drainage*  Subissant  une  loi  commune  à  la  plupart 
des  innovations,  elle  fut  tour^à-tour,  dans  les  premiers 
temps  de  son  introduction  parmi  nous ,  prônée  outre  me- 
sure et  discréditée  sans  raison. 

Nous  croyons  l'avoir  déjà  dit ,  Tintelligence  dans  l'emploi 
des  moyens  est  une  des  conditions  essentielles  au  succès. 
Uoubli  de  cet  axidme  ^  d'une  application  constante  et  gé- 
nérale en  agriculture ,  suffit  souvent  pour  donner  naissance 
à  des  doutes  sur  l'efficacité  des  méthodes  les  plus  heu- 
reuses ,  qu'une  fâcheuse  précipitation  de  jugement ,  venant 
achever  d'ordmaire  l'œuvre  commencée  ,  place  alors  pour 
un  temps  au  ban  de  l'opinion.  Tôt  ou  tard,  il  est  vrai , 
l'esprit  public ,  éclairé  par  les  résultats  d'une  pratique  fa-- 
vorable ,  fait  justice  d'un  arrêt  surpris  sur  son  ignorance , 
mais  sa  trop  grande  hâte  à  porter  une  appréciation  n'en 
a  pas  moins  été  funeste  au  progrès ,  dont  elle  a  eu  pour 
effet  d'enrayer  la  marche. 

<x  Faciliter  le  rapide  écoulement  des  eaux  de  pluie  à 
1»  travers  le  sol  et  l'abaissement  des  eaux  stagnantes , 
»  quelle  qu'en  soit  l'origine ,  à  une  profondeur  suffisante 
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»  pour  ne  pfus  nuire  au  développemenl  des  racines ,  tels 

)>  sont  les  deux  résultats  directs  et  immédiats  d*un  drai- 

»  nage  bien  fait.  »  (1) 

*     Ce  simple  exposé  suffit  à  indiquer  d'une  manière  précise 


(i)  —  InstruciionB  pratiques  sur  le  drainage  réunies  et  publiées  par  ordre 
du  ministre  de  l'agriculture ,  du  wmmerce  et  des  travaux  publics,  —  L'im- 
portance de  la  question  qui  nous  occupe  nous  engage  à  emprunter  à  co 
précieux  recueil  Textrait  suivant  sur  les  conséquences  du  drainage  : 

u  Le  rapide  écoulement  des  eaux  de  pluie  à  travers  le  sol  et  l'abaissement 
des  eaux  stagnantes ,  quelle  qu'en  soit  l'origine ,  à  une  profondeur  suffi- 
sante pour  ne  plus  nuire  au  développement  des  racines,  sont  les  deux 
résultats  directs  et  immédiats  d'un  drainage  bien  fait. 

»  De  ces  deux  premiers  effets  résultent,  pour  les  terres  auxquelles  le  drai- 
nage peut  s'appliquer  avantageusement ,  une  moindre  évaporation  à  la  surface 
de  la  terre ,  un  accroissement  notable  de  la  chaleur  du  sol ,  une  modification 
profonde  de  la  constitution  de  la  couche  arable,  qui  a  moins  de  tendance 
à  se  fendre  et  conserve  par  suite  plus  de  fraîcheur  pendant  Tété ,  une  aug- 
mentation énorme  de  la  fertilité ,  par  Fintroduction  dans  la  terre  des  gaz 
et  des  substances  les  plus  nécessaires  au  développement  de  toutes  les  ré- 
coltes, et,  enfin,  une  amélioration  considérable  dans  l'état  sanitaire  et  le 
régime  général  des  eaux  des  contrées  où  les  travaux  de  cette  espèce  s'exé- 
cutent sur  une  certaine  échelle« 

»  Les  eaux  de  pluie,  étant  rapidement  absorbées  par  les  terrains  drainés, 
ne  peuvent  plus  se  réunir ,  dégrader  la  surface  des  champs  et  délaver  les 
fumiers,  en  entraînant  au  loin  leurs  principes  les  plus  précieux.  C'est, 
pour  le  cultivateur»  une  économie  de  chaque  jour,  dont  on  n'apprécie 
pas  assez  généralement  toute  l'importance, 

»  L'application  du  drainage  aux  terres  humides  permet  de  les  labourer 
presque  en  toute  saison ,  avantage  que  tous  les  agriculteurs  sauront  apprécier. 

»  La  santé  des  bestiaux  s'améliore  rapidement  sur  les  terrains  drainés.  La 
pourriture,  en  particulier,  cesse  d'attaquer  les  moutons;  aussi,  voit -on 
toujours  les  animaux  se  réunir  de  préférence  sur  les  parties  drainées  de 
la  pièce  qu*ils  pâturent, 

>  L'eau  qui  imbibe  le  sol ,  et  qui  est  entraînée  par  les  tuyaux ,  est  im- 
médiatement remplacée  par  de  l'air  atmosphérique ,  que  chasse  ensuite  une 
nouvelle  pluie.  Ce  second  volume  d'eau  est  à  son  tour  remplacé  par  de 
l'air,  et  ainsi  de  suite  successivement.  Ce  renouvellement  «  autour  des  ra-» 
cines,  des  principes  les  plus  nécessaires  à  l'alimentation  des  végétaux» 
permet  aux  plantes  de  se  développer  dans  les  meilleures  conditions. 

•  L^époque  de  la  maturité  des  récoltes  est  notablement  avancée  par  Vac- 
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leé  terrains  auxquels  le  drainage  peut  être  appliqué  avec 
avantage  et  qui  sont  tous  ceux  que  Timperméabililé  du 
sol  ou  du  sous-sol  maintient  dans  un  état  d'humidité  trop 
prononcée.  Leur  reconnaissance  est  aisée,  secondée  quelle 
se  trouve  par  divers  indices ,  tels  que  le  peu  de  force  et 
de  vitalité  de  la.  végétation ,  l'existence  de  mousses  para- 
sites ou  de  plantes  aquatiques ,  le  séjour  prolongé  des  eaux 
pluviales  à  la  surface ,  etc.  ;  toutefois ,  il  n'est  pas  de 
guide  plus  sèr  dans  leur  détermination  qu'une  expérience 
attentive  et  observatrice. 

C'est  à  la  négligence  de  cette  étude  préalable  des  ter- 
rains que  doivent  être  attribués  les  quelques  insuccès  du 
drainage  à  ses  débuts,  insuccès  qui  eurent  pour  consé- 
quence d'amener  une  hésitation  dans  son  adoption.  Il  ne 
fallut  rien  moins  que  la  généreuse  initiative  de  M.  le 
Préfet  Laity  ,  pour  relever  cette  méthode  du  discrédit 
où  elle  était  tombée.  Sous  Finfluence  de  ses  efibrts  ^ 
un  mouvement  de  réaction  s'opéra  en  faveur  du  drainage  » 
des  listes  de  souscription  ouvertes  pour  son  développe- 
ment se  couvrirent  de  noms,  des  fabriques  de  drains 
furent  établies  sur  divers  points  et  l'administration  dut 
placer  un  agent  spécial  à  la  disposition  des  nombreux 
propriétaires  qui  réclamaient  son  concours  pour  Vexéculion 
de  travaux  de  l'espèce  sur  leurs  fonds. 


croissement  de  cbaleor  qaî  résulte  pour  le  sol  d*UD  draioage  bien  exécuté. 
Cet  effet  est  mainteQant  parfaitement  constaté. 

»  Quant  o  Ticfluence  du  drainage  sur  la  salubrité  publique ,  elle  est  ma- 
nifeste. Bans  beaucoup  de  localités ,  on  a  vu  les  fièvres  intermittentes 
épidémiques  disparaître  après  Texécution  de  grandes  opérations  de  cette 
espèce.  Souvent  les  brouillards  cessent  de  se  manifester  sur  les  terres 
assainies.  « 

Il  suffit  de  ces  quelques  lignes  pour  se  convaincre  de  la  haute  utilité 
qui  8*attache  à  plus  d*un  titre  au  développement  du  drainage. 
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A  cette  période  d'engouement  succéda  celle  dans  laquelle 
nous  nous  trouvons  encore  ,  d*une  saine  interprétation  des 
effets  et  des  causes.  Aujourd'hui  que  des  faits  multipliés 
accomplis  sous  nos  yeux ,  nous  démontrent  irrévocable- 
ment les  avantages  que  peut  produire  dans  certains  cas  le 
drainage^  il  ne  saurait  venir  à  la  pensée  de  personne  de 
nier  son  utilité ,  mais  Fexpérienoe  acquise  par  des  essais 
mal  dirigés  témoigne  de  la  nécessité  de  raisonner  sou 
application. 

Trois  fabriques  de  tuyaux  sont  actuellement  en  activité 
dans  le  département.  La  première,  située  à  Sus,  près 
Navarrenx ,  possède  une  machine  de  Laurent  et  une  ma- 
chine perfectionnée  de  Rouillier  ;  la  seconde ,  à  Sauvagnon , 
n*a  qu'une  machine  horizontale  de  Laurent  ;  la  troisième 
se  trouve  à  Saint-Jean-le- Vieux.  Une  grande  partie  des 
arrondissements  de  Bayonne  et  d'Orthez  peut  se  pourvoir 
en  outre  à  une  quatrième  fabrique,  sise  à  Biaudos  (Landes), 
sur  ta  limite  de  ce  département  et  de  celui  des  Basses- 
Pyrénées. 

La  superficie  totale  des  terrains  drainés  peut  être  éva- 
luée à   108  hectares  environ. 

Bien  que  siget  à  variations  ,  suivant  les  dispositions  to- 
pographiques des  terrains  qui  peuvent  amener  une  fluc* 
tuation  dans  le  prix  du  mètre  courant  de  tranchée  ,  le  prix 
de  revient  du  drainage  s'élève  en  moyenne  à  250  fr. 
par  hectare  pour  des  terrains  drainés  à  10  mètres  de 
distance  et  à  une  profondeur  d'un  mètre  (1)« 


(I)  Ce  pTxx,  si  Ton  se  reporte  à  la  différence  des  résultats,  est  bien 
infériear  à  celui  de  la  pratique  des  anciennes  méthodes  d^assaieissemenl , 
au  moyen  de  rigoles  souterraines. 
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CHEPTEL. 


S'il  est  vrai  que  le  morcellemeiit  de  la  propriété  soîl 
un  des  T)bstacles  les  plus  sérieux  au  progrès  de  Tagri- 
culture,  qu'il  arrête  racôroissement  de  la  productiou  en 
limitant  les  moyens  d'amélioration  du  sôl' ,  le  développe- 
ment de  ces  derniers  se  place  au  premier  rang  des  ques-*- 
tions  soumises  à  l'examen  des  économistes.  Plus  que  toute 
autre  ,  l'institution  du  cheptel  parait  de  nature  à  répondre 
au  but  proposé. 

Le  cheptel  est  un  bail  de  bestiaux  à  partage  de  pro^ 
duits  entre  le  bailleur  et  le  cheptelier^  Ce  partage  a  lieu 
dans  des  proportions  d'ordinaire  égales ,  quoique  variables 
au  gré  des  parties  ;  il  ne  s'exerce  que  sur  la  plus-value  du 
bétail ,  son  croit  et  le  produit  des  laines ,  s'il  s'agit  d'ani- 
maux de  l'espèce  ovine.  Outre  sa  part  qui ,  dans  l'usage  » 
n'excède  jamais  la  moitié ,  le  cbeptelier  conserve  le  fu- 
mier »  le  laitage  et  la  faculté  d'user  du  travail  des  animaux. 

Par  le  cheptel  donc  ,  le  capital  vient  au  secours  de 
l'agriculture ,  et  cela  de  la  manière  la  plus  efficace ,  en 
augmentant  le  chiffre  du  bétail  et  par  suite  la  quantité 
du  fumier. 

De  nos  jours  déjà ,  le  nombre  est  considérable  des  petits 
tenanciers  à  qui  la  modicité  de  leur  revenu  interdit  toute 
capitalisation,  celle-là  même,  si  peu  élevée  qu'on  la 
veuille  concevoir,  nécessaire  à  l'acquisition  de  quelques 
animaux.  Et  cependant ,  ces  animaux  serviraient  parfois 
à  l'exploitation  économique  du  fonds ,  utiliseraient  souvent 
des  pacages  perdus ,  des  fourrages  qui  ne  sont  que  d'un 
profit  médiocre ,  aideraient  enfin  toujours  à  l'amendement 
des  terrains  par  la  production  d'enigrais  puissants  ;  à  ces 
propriétaires  qui ,  placés  dans  une  fausse  position ,  ne  peu- 
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vent qu^envisager  le  mal ,   le  clieptel  offre  une  voie  de 
dégagement  en  leur  procurant  les  moy€;îis  d'y  rémédieré 
Cest  dire    assez    quelle    est   son  importance   et    quelle 
extension  il  est  susceptible  d'acquérir* 

Dans  ce  département,  où  elle  est  sur  quelques  points 
en  vigueur  depuis  des  siècles ,  la  pratique  du  cheptel  est 
loin  d'avoir  reçu'  le  développement  qu'il  serait  désirable 
de  lui  voir  atteindre.  L'insuffisance  des  ressources  locales 
a  jusqu*à  ce  jour  paralysé  son  essor  et  le  restreindra  long- 
temps encore.  Il  se  trouve  bien  à  Paris  une  compagnie 
générale  du  cheptel  dont  la  création  remonte  à  plusieurs 
années  ^  qui  embrasse  la  France  entière  dans  le  cercle  de 
ses  opérations  et  qui ,  disposant  d'un  fonds  social  consi- 
dérable ,  est  appelée  à  suppléer  à  cette  insuffisance  ;  mais, 
et  malgré  les  efforts  tentés  dans  le  passé  par  Tadministration 
pour  divulguer  son  existence  ainsi  que  les  avantages  assurés 
par  son  organisation  à  l'agriculture ,  l'un  et  l'autre  sont 
malheureusement  inconnus  dans  nos  campagnes  (1). 

Le  nombre  des  animaux  placés  en  cheptel  dans  les 
Basses-Pyrénées  peut  être  évalué  à  environ  6,060 ,  savoir  : 
4,160  botes  bovines  ,  4,900  bêtes  ovines. 


(1)  Malheureusement,  disons-nous,  car  et  nous  laisserons  parler  ici  M. 
de  Lourdooeix ,  qui  consacrait  naguère  un  long  article  à  Tappréciation  des 
résultats  possibles  de  Torganisation  de  la  compagnie  générale  du  cheptel, 
«  une  société  ayant  pour  but  de  fournir  des  bestiaux  à  Tagriculture ,  et 
administrée  par  des  agronomes  à  la  hauteur  de  leur  mission,  edt  appeléo 
par  sa  situation  centrale ,  par  ses  relations  à  Tétranger  et  par  la  puissance 
de  ses  capitaux ,  à  rendre  au  pays  des  services  qu*on  ne  saurait  attendre 
des  spéculateurs  isolés  qui  exploiteraient  la  même  idée  dans  les  campagnes  ; 
elle  peut  s*occuper  d'améliorer  les  races  indigènes  par  des  croisements  et 
faire  ainsi  participer  la  Franco  aux  progrès  de  la  zoologie  agricole. 
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On  entend  sous  le  nom  de  Pont-Long  une  immense 
superficie  de  terrain  se  déroulant  de  TEst  à  l'Ouest  entre 
Ârtigueloutan  et  Momas,  sur  une  longueur  de  vingt-six 
kilomètres  et  une  largeur  de  six  kilomètres  au  maximum  » 
de  quatre  en  moyenne.  Située  au  territoire  d'environ  trente 
communes  9  elle  se  trouve  traversée  par  divers  cours  d'eau 
dont  les  plus  importants  sont  le  Luy  de  Béarn  et  l'Ousse  » 
par  deux  routes  Impériales  et  par  un  grand  nombre  de 
chemins  tant  de  grande  que  de  petite  communication. 

Formé  de  plusieurs  plateaux  d'une  étendue  variable  et 
parfois  considérable  avec  inclinaisons  peu  prononcées  au 
Nord  et  au  Midi ,  le  Pont-Long ,  couvert  sur  presque  toute 
sa  surface  d'ajoncs,  de  bruyères,  de  genêts,  présente 
un  aspect  d'une  triste  uniformité.  L'activité  qui  anime 
ailleurs  nos  campagnes,  cesse  à  ses  limites;  un  froid  si- 
lence y  domine  que  troublent  seuls  les  coassements  des 
animaux  aquatiques  perdus  dans  ses  trop  nombreux  marais 
et  la  monotonie  du  paysage  n'est  interrompue  sur  tout 
le  parcours  de  ce  désert  que  par  quelques  rares  bouquets 
d'arbres  ou  quelques  troupeaux  de  bétail  paissant  de 
maigres  pâturages. 

Cette  vaste  lande  appartenait  jadis  à  la  vallée  d'Ossau 
dont  les  habitants  s'en  étaient  emparés  à  main  armée  et 
avec  enseignes  déployées ,   ab  armes  ost  et  senhes  des-- 
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plegats,  dans  des  temps  si  reculés  que  l'histoire  eti  d 
presque  perdu  le  souvenir.  Jusqu'au  XIII*  siècle  environ^ 
les  pasteurs  de  la  vallée  possédèrent  paisiblement  la  con-' 
quête  de  leurs  aïeux;  mais  à  cette  époque  commencè- 
rent à  se  manifester  des  prétentions  rivales  qui ,  grandissant 
avec  le  chiffre  et  l'importance  des  communes  avoisinant 
le  Pont-Long,  àé  jprôduisirenl  successivement  devant  le 
Sénéchal,  le  Parlement,  le  Conseil  du  Roi,  nécessitèrent 
maintes  fois  l'intervention  gr^ieuse  du  souverain  et  se 
prolongèrent  jusqu'à  nos  jours»  Un  arrêt  de  la  Cour 
royale  de  Pau,  en  date  du  11  aodt  1837^  mit  fin  à  ces 
débats  de  plusieurs  siècles.  Il  sanctionna  les  droits  de 
propriété  de  la  Vallée,  reconnus,  du  reste,  par  une  foule 
de  décisions ,  ordonnances  et  jugements  antérieurs ,  admit 
en  même  temps  les  droits  d'usage  dont  plusieurs  communes 
réclamaient  l'exercice  et ,  faisant  deux  parts  de  l'objet  du 
litige,  les  adjugea  en  toute  propriété,  libres  de  servitude 
réciproque ,  l'une  à  la  Vallée ,  l'autre  aux  usagers. 

Une  expertise  faite  en  vertu  des  dispositions  de  cet 
arrêt  et  conduite  avec  l'habileté  et  les  soins  qui  pouvaient 
seuls  permettre  d'accomplir  heureusement  un  travail  de 
semblable  importance  ,  évalua  la  superficie  totale  du  Pont- 
I^ng  à  quatre  mille  sept  cent  quatre-vingt-un  hectares 
trenle-neuf  ares  trente  centiares,  d'une  valeur  approxi- 
mative de  un  million  sept  cent  trente-deux  mille  deux 
cent  vingt  francs  quarante-huit  centimes  ;  elle  établit  une 
division  de  la  lande  en  zone  du  nord  et  zone  du  midi , 
division  naturellement  tracée  par  le  ruisseau  l'Aygue- 
Longue,  constata  la  variété  de  nature  des  terrains  dans 
l'une  et  dans  l'autre ,  la  supériorité  d'ensemble  de  celle 
du  midi  et  détermina  les  bases  d'un  cantonnement  régulier 
entre  les  co-propriétaires. 

Ces  derniers  se  trouvèrent  être  au  nombre  de  trente- 
un  dont  voici  la  désignation  avec  les  chiffres  de  la  conte-* 
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nance  et  de  la  valeur  des  lots  qui  leur  furent  respecti- 
vemeût  assignés  : 

LOTS  ASSI€lfl£8. 

Vfllfiur 

Cootenaoce-  approximative. 

Vallée  d'Ossau  (  attribution  de  ter- 
rains situés  au  périmètre  des  com- 
munes dllzein,  Poey ,  Lescar,  Sau- 
vagnon,  Serres-Castet ,  Montar- 

don,  Pau,  Bizanos,  Buros  et  Idron  2,331»»  48*  73«  866,110^  24« 

Commune  de  Loos 17  72  72  4,273  57 

Commune  de  Momas 145  10  84  42,735  71 

Commune  dllzein 89  42  22  27,350  86 

Commime  de  Bougarber 72  05  63  25,641  43 

Commune  de  Denguin 136  17  11  51,282  86 

Commune  de  Poey 33  51  77  12,820  71 

Commune  de  Siros 44  46  69  18,233  62 

Commune  de  Beyrie Il  24  62  4,273  57 

Commune  de  Lescar 161  01  11  76,924  29 

Commune  de  Sauvagnon 139  55  11  38,462  14 

Commune  de  Caubios 132  92  89  38,462  15 

Commune  de  Serres-Castet 128  37  70  38,462  14 

Commune  d'Aubin 53  41  97  17,094  29 

Commune  de  Montardon 56  98  10  17,094  29 

Commune  de  Lons 81  69  21  42,735  71 

Commune  de  Billère 17  09  43  8,547  15 

Commune  de  Pau 256  78  13  128,207  14 

Itomas  (M.  Marrast,  propriétaire  ).        16  30  57  4,273  57 

Commune  de  Bizanos 17  09  43  8,547  1» 

Commune  de  Buros 100  57  24  25,641  43 

Commune  de  Maucor. ...«..« 30  71  05  8,547  14 

Commune  de  Morlàas 22?  41  17  68,377  14 

Commune  de  Serres-Morlàas 34  15  21  8,547  14 

Commune  dldron 48  15  72  21,367  86 

Commune  d'Ousse 46  56  90  17,094  29 

Commune  de  Nousty 114  95  29  38,462  14 

Commune  de  Lée 24  44  09  8,847  14 

Commune  d'Andoins 90  65  86  25,641  45 

Commune  d'Artigueloutàa 85  25  43  25,641  45 

Commune  de  Sendets 35  07  36  12,830  72 

4,781»»  39«30«  1,732,220^48» 
10 
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Depuis  l'époque  du  partage  du  Pont-Long ,  plusieurs  des 
communes  co-propriétaires  et  notamment  la  ville  de  Pau 
ont  aliéné  tout  ou  partie  de  leurs  lots  respectifs.  Il  en  est 
de  même  de  la  vallée  d'Ossau,  dont  diverses  ventes  ont 
sensiblement  restreint  les  possessions.  Mais  à  part  une  faible 
superficie ,  quelques  centaines  d'hectares  peut-être ,  qui  de 
rétat  de  vaine  pâture  se  sont  élevés  au  rang  de  terrains  en 
rapport ,  le  Pont-Long  est  encore  aujourd'hui  ce  qu'il  était 
à  cent  ans  en  arrière ,  alors  que  les  Intendants  de  la  Pro- 
vince le  signalaient  comme  une  preuve  du  retard  de  l'a- 
griculture en  Béarn. 

Et  cependant ,  ce  ne  sont  pas  les  conditions  géologiques 
favorables  à  la  culture  qui  lui  font  défaut.  Loin  d'être 
ingrat ,  le  sol  de  ce  désert  aride ,  enrichi  de  principes 
fertilisants  par  les  animaux  qui  depuis  des  siècles  par* 
courent  ses  herbages,  recouvert  sur  une  grande  partie  de 
sa  surface  d'une  épaisse  couche  de  humus  atteignant  sur 
quelques  points  à  près  d*un  mètre  de  profondeur,  ne 
demande  que  des  capitaux  et  des  bras  pour  subir  une 
transformation  dont  les  générations  qui  se  succèdent  se 
lèguent  l'honneur.  L'inclinaison  générale  de  la  lande  ,  celle 
des  plateaux  qui  la  composent  permettraient  le  dessèche- 
ment facile  des  marais ,  l'assainissement  des  terrains  hu- 
mides ,  en  même  temps  qu'elles  offriraient  la  faculté  d'utiliser 
les  eaux  écoulées  au  profit  de  l'agriculture.  A  défaut , 
enfin ,  de  la  possibilité  d'un  convertissement  immédiat  de 
son  ensemble  en  terres  arables  ou  en  prairies ,  le  boise- 
ment de  celles  des  parties  du  Pont-Long  oîi  ce  convertis- 
sement n'aurait  pu  s'opérer  serait  une  mise  en  valeur  suffi- 
samment avantageuse  pour  n'être  pas  négligée.  Les  forêts 
de  Bastard ,  d'Uzein ,  etc. ,  font  assez  connattre  combien 
son  sol  est  favorable  à  la  culture  du  chêne. 

Cç   que   nous  disons   du    Pont -Long    doit    s'entendre 
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aussi  de  la  plupart  de  ces  landes  à  Tapparence  froide 
et  désolée  que  rencootre  trop  souvent  sous  ses  pas  le 
touriste  en  exploration  dans  le  département.  Des  capi- 
taux et  des  bras!  qui  donc  entendra  ce  cri  d^appel  et 
ne  dédaignera  pas  d'y  répondre  ;  qui  donc ,  encouragé 
par  les  résultats  de  la  haute  initiative 'à  laquelle  les  landes 
de  Gascogne  vont  devoir  la  vie  »  et  jaloux  de  perpétuer 
sa  mémoire  dans  le  souvenir  de  nos  populations,  entre* 
prendra  cette  grande  tâche  d'enrichir  notre  agriculture  de 
trente  mille  hectares  de  terrain  vierge ,  chiffre  approximatif 
de  la  superficie  des  landes  des  Basses-Pyrénées  susceptibles 
d*étre  cultivées  avec  avantage.  Il  ne  s'agirait  plus  alors 
pour  le  pays  d'un  déficit  de  céréales  et  c'est  par  cent  mille 
hectolitres  qu'il  nombrerait  la  quantité  de  ses  produits 
exportés. 


Digitized  by 


Google 


FORÊTS. 

Les  temps  sont  reculés  où  le  chêne ,  le  hêtre  et  le 
sapin  ^  essences  favorites  des  Pyrénées  ,  régnaient  en  maî- 
tres sur  le  sol  de  nos  pittoresques  contrées.  Si  elles  pu- 
rent n'être  dans  le  principe  qu'une  immense  forêt,  ainsi 
que  semblent  en  donner  Tassurance  les  affirmations  de 
leur  histoire ,  la  transformation  que  lui  ont  imprimée  les 
âges  ,  bien  qu'accomplie  selon  des  lois  naturelles ,  frappe 
l'esprit  comme  un  éclatant  témoignage  des  travaux  opérés 
par  rhomme  pour  la  conquête  du  globe  et  de  l'immensité 
de  leurs  résultats. 

Sur  les  762,265  hectares  de  sa  superficie ,  le  dépar- 
tement comptait 9  d'après  le  cadastre,  159,101  hectares 
de  bois,  contenance  qui  doit  être  réduite  aujourd'hui  à 
145^700  hectares  environ.  Cette  dernière  équivaut  ap- 
proximativement au  cinquième  de  la  superficie  totale  et 
il  pourrait  paraître  dès-lors  que  les  Basses-Pyrénées  se 
trouvent  dans  une  situation  forestière  avantageuse  (1).  Mais 
l'exacfitude  acquise  à  cette  supposition  par  renoncé  des 
chiffres  qui  précèdent,  lui  fait  défaut  lorsque  l'on  se  re- 
porte à  la  nature  des  terrains  auxquels  ils  s'appliquent. 
Loin  de  présenter  en  effet  un  aspect  satisfaisant  au  point 
de  vue  du  peuplement  et  de  l'aménagement ,  la  grande 
majorité  des  bois  du  département  est  placée  sous  ce  double 


(1)  En  France  et  an  commencement  de  la  monarchie,  Félendae  du  sol 
occupé  par  les  forêts  était  d'environ  iO,000,000  d^bectares;  réduite  k 
30,000,000  sous  le  règne  de  Louis  XII ,  elle  n*étaît  plus  en  1827  que  de 
6,900,000  hectares,  huitième  partie  du  territoire. 


Digitized  by 


Google 


rapport  dans  de  déplorables  conditions.  Exception  faite 
d'une  étendue  de  38,000  hectares  représentant  pour 
300^  32*  la  contenance  des  bois  de  TEtat  et  pour  le  sur- 
plus tant  des  communaux  soumis  au  régime  forestier  que 
quelques  propriétés  particulières,  ils  ne  se  composent  que 
de  bouquets  d'arlwres  épars  sur  des  landes  incultes  ou  à 
rétat  de  p&ture  et  trop  ^clairsemés  pour  mériter  la  déno- 
mination sous  laquelle  ils  se  trouvent  inscrits  aux  matrices 
cadastrales.  Telle  était  du  reste  la  physionomie  d'ensemble 
des  forêts  communales,  lorsque  la  pronmlgation  du  code 
de  1827  vint  mettre  un  terme  aux  abus  qui  les  mena- 
çaient d'une  ruine  prochaine  et  complète.  La  surveillance 
dont  elles  ont  été  l'objet  depuis  cette  époque ,  et  les  soins 
apportés  par  une  administration  éclairée  à  l'accomplisse- 
ment d'une  tâche  difficile  de  réparation  du  mal  existant  ^ 
de  préparation  d'un  meilleur  avenir ,  ne  sont  pas  demeurés 
sans  effets  appréciables ,  bien  que  le  but  de  la  loi  soit 
encore  loin  d'être  atteint. 

De  82,778**  34*  en  1827,  l'étendue  des  bois  communaux 
soumis  au  régime  forestier  a  été  successivement  réduite  à 
58,071'*  14'.  Les  besoins  du  pâturage  ont  motivé  pour 
une  forte  partie  la  distraction  des  24,707**  20',  chiffre  de 
la  différence,  et  ils  en  réclament  encore  de  nouvelles, 
dans  les  montagnes  surtout  oîi  s'exerce  plus  spécialement 
l'industrie  de  l'élevage  du  menu  bétail  (1).  Il  serait  désira- 
ble que  les  exigences  de    cette  dernière   pussent  être 


(I)  Cette  industrie  date  de  loin  dans  les  Pyrénées.  Non  moins  importante 
an  17*  siècle  qu'aujourd'hui ,  elle  parut  mériter  assez  d'intérêt  au  gouver- 
nement de  Louis  XIV ,  pour  qu'il  Cut  fait  en  sa  faveur  certaines  déroga- 
tions anx  prescriptions  de  Tordonnance  sur  les  forêts  de  i669.  Le  Code 
de  18S7  en  abrogeant  les  exceptions  dont  elle  avait  été  l'objet  la  froissa 
violemment  et  souleva  maintes  réclamations. 
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coBciliées  avec  les  intérêts  qui  la  mettent  sur  oertaios 
points  en  souffrance  ,  ce  que  des  concessions  mutuelles 
permettraient  sans  doute.  Ce  n*est  toutefois  qu'avec  de 
nombreuses  et  variables  restrictions  que  l'admission  du  bé« 
tail  dans  les  forêts  peut  être  tolérée  et  encore  cette  tolé- 
rance ne  doit-elle  s'étendre  qu  aux  futaies  et  haut-taillis. 
Exagérée ,  elle  exerce  sur  Tavei^ir  des  bois  les  plus  funestes 
conséquences ,  et  dans  les  Basses-Pyréi>ées  spécialement , 
elle  n*a  que  trop  contribué  à  créer  la  situation  du  jour. 

Quelque  médiocre  que  soit  celle-ci  relativement  à  son 
état  possible ,  le  département  possède  néanmoins  les  élé- 
ments d'une  alimentation  suffisante  en  bois  de  chauffage 
et  de  construction.  La  marine  y  trouverait  aussi  quelques 
ressources^  malgré  l'accréditatioa  de  l'opinion  contraire , 
mais  seulement  sur  des  versants  montagneux  où  les  dif- 
ficultés de  l'exploitation  sont  extrêmes,  circonstance  qqi 
a  vraisemblablement  empêché  de  l'entreprendre •  Ces 
mêmes  difficultés  se  retrouvent  à  des  degrés  différepts  sur 
presque  toute  la  ligne  des  Pyrénées ,  et  sont  pour  les 
forêts  situées  sur  leurs  pentes  la  cause  d'une  dépréciation 
très  préjudiciable  aux  intérêts  du  pays.  Il  est  telle  loca- 
lité où  de  magnifiques  sapins  manquent  d'acquéreurs  au 
prix  réduit  d'un  franc ,  tandis  qu'à  quelques  kilomètres  de 
distance  ,  la  valeur  du  bois  de  chauffage  s'é|ève  à  des 
chiffres  parfois  exorbitants. 

En  général ,  les  forêts  ou  mieux  les  bois  du  département 
n'ont  qu'une  étendue  individuelle  fort  restreinte  ;  il  n'en 
est  peut-être  pas  de  six  à  huit  placés  par  un  développe- 
ment de  superficie  supérieur  à  iO  hectares  sous  l'appli- 
cation de  la  loi  sur  les  défrichements.  Leur  ensemble  se 
subdivise  ainsi  qu'il  suit  quant  au  mode  d'aménagement  : 

Futaies 47,800  hectares, 

Haut-taillis 69,200 

Taillis 28,700 


Digitized  by 


Google 


ESPÈCE   CHEVALINE. 


Le  Béarn  possédait  jadis  une  belle  race  de  chevaux , 
douée  de  formes  agréables  en  même  temps  que  de  pré- 
cieuses qualités ,  et  désignée  sous  le  nom  de  race  Na- 
varraise  ou  Navarrine.  Un  gentilhomme  du  pays  qui, 
rayant  connue ,  pouvait  mieux  que  tout  autre  tracer  son 
portrait  I  M.  de  Nays,  s'exprimait  ainsi  à  son  égard  en 
1845  : 

«  Ce  cheval  Navarrais ,  je  Tai  vu  d'une  taille  qui  ne 
»  dépassait  guère  4  pieds  7  pouces.  Il  avait  Tœil  beau 
»  et  vif  ;  la  tête  légèrement  busquée,  l'encolure  un  peu 
»  fausse  mais  légère ,  les  oreilles  souvent  un  peu  longues  , 
»  les  épaules  très  libres,  le  bras  large  et  fortement  musclé, 
»  les  jambes  courtes  et  plates ,  le  pied  petit  et  bien  atta- 
»  ché,  les  jarrets  d'une  grande  force,  le  corps  court,  la 
»  croupe  un  peu  basse.  Son  ensemble  produisait  une  force, 
»  une  agilité ,  une  souplesse  extraordinaires ,  qui  s'iden- 
»  tifiaient  parfaitement  avec  la  volonté  de  l'homme  qui  le 
»  montait.  Son  tempérament  était  robuste  et  sain.  11  sup- 
»  portait  mieux  que  tout  autre  la  fatigue  et  la  privation 
»  de  nourriture  et  bravait  mieux  l'intempérie  des  saisons.  » 

La  dégénérescence  de  la  race  Navarrine  date  de  l'épo- 
que oh  la  réquisition  révolutionnaire  vint  enlever  toutes 
nos  bêtes,  étalons  et  juments.  Effrayé  des  progrès  faits 
en  France  par  un  mal  analogue.  Napoléon  I*"^  créa  les  haras 
en  1806. 

Oa  obtint  des  produits  et  on  prit  des  mesures  pour  qu'ils 


Digitized  by 


Google 


—  1S2  - 

servissent  à  iSuv  tour  à  ramélioration  de  l'espèce.  Des  primes 
aux  sujets  furent  aussi  instituées  pour  stimuler  le  zèle  des 
éleveurs.  Néanmoins  et  malgré  ces  efforts,  la  race  Navarrine 
ne  cessa  pas  de  s'abâtardir.  En  4837,  au  moment  où  le 
gouvernement ,  après  avoir  ordonné  la  vente  des  juments 
gardées  aux  haras  royaux,  se  disposait  à  supprimer  le 
dépôt  d'étalons  de  G^los,  le  département,  justement  ému 
à  la  pensée  des  fâcheuses  conséquences  qui  devaient  ôtre 
pour  son  avenir  agricole  le  résultat  de  cette  mesure ,  prit 
la  résolution  d'acheter  à  ses  frais  des  juments  de  race 
améliorée ,  dans  le  but  de  favoriser  Ja  régénération  de 
celle  qui  lui  était  propre, 

C'était  un  premier  pas  vers  le  progrès;  mais  pour  qu'il 
ne  demeurât  pas  infructueux^  il  importait  de  le  seconder 
par  de  sérieux  encouragements  à  ja  production,  par  le 
choix  de  bons  étalons  et  par  la  diffusion  de  saines  théories 
d'élevage. 

Comme  encouragement  à  la  production,  M.  de  Nays, 
dont  nous  avons  invoqué  déjà  l'autorité ,  proposait  l'envoi 
annuel  dans  le  département  d'officiers  de  remonte  chargés 
d'acheter  à  un  prix  mininaum  de  -100  fr,  tous  les  chevaux 
sans  défaut  qui  auraient  la  taille  exigée  par  les  règlements. 
Ce  moyen  «  depuis  adopté,  était,  en  principe,  de  nature 
à  combattre  efficacement  les  tendances  du  pays  vers 
l'élève  du  mulet,,  en  offrant  à  Findustrie  chevaline  un 
débouché  assuré.  Mais  encore  eut-il  fallu  que  ce  dernier 
fut  avantageux  au  propriétaire ,  ce  qui  ne  pouvait  avoir 
lieu  avec  la  détermination  à  400  fr.  du  minimum  du 
prix  d'achat,  cette  somme  représentant  à  peiné  l'équi- 
valent des  frais  d'élevage  pendant  les  (|uatre  années  né- 
cessaires à  un  développement  suffisant  de  l'animal,  L'ad- 
ministration de  la  guerre  Téleva  à  500  fr.  et  poussa  ses 
prix  à  des  chiffres  supérieurs  en  faveur  des  sujets  d'élite. 
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En  même  temps,  la  direction  des  haras  s^occnpa  de  placer 
des  régénérateurs  de  choix  à  la  disposition  de  l'éleveur, 
et  TEtat  et  le  département,  mus  par  une  pensée  commune, 
contribuèrent  tous  deux  à  la  création  d'un  fonds  de 
primes  important. 

Sous  l'influence  de  tant  de  généreux  efforts ,  un  mou- 
vement de  réaction  favorable  à  l'élève  du  cheval  ne  tarda 
pas  à  se  manifester  et  la  race  Navarrine  commença  in- 
sensiblement à  se  relever  de  sa  triste  décadence.  Non 
cependant  qu'elle  revint  à  son  type  primitif;  celui-ci, 
difficile  à  retrouver  aujourd'hui  dans  sa  pureté  ,  continua 
à  s'altérer  par  l'effet  des  croisements  étrangers  et  bientôt 
vraisemblablement  il  sera  perdu  pour  toujours.  Mais  du 
moins  ces  croisements,  sainement  dirigés,  créérent-ils  une 
race  qui ,  si  elle  fut  en  quelque  sorte  nouvelle ,  ne  laissa 
pas  que  de  se  rapprocher  de  l'ancienne  en  joignant  à  ses 
qualités  originelles  oelles  que  cette  dernière  tenait  des 
conditions  topographiques  et  olimatériques  de  la  contrée. 

N'omettons  pas  de  dire  à  ce  sujet  qu'une  grande  ques- 
tion divisa  les  esprits  à  cett^  époque ,  celle  do  savoir 
lequel  de  l'étalon  anglais  ou  de  l'étalon  arabe  convenait 
le  mieux  à  l'amélioration  de  notre  espèce.  Ces  débats , 
orageux  dans  le  passé ,  sont  de  nos  jours  même  plutôt 
assoupis  qu'éteints.  Ils  paraissent  cependant  devoir  se  ter- 
miner à  l'avantage  du  type  arabe ,  qui  fut  dans  le  principe 
celui  de  la  race  déchue  et  dont  l'acclimatation  est  plus 
heureuse  dans  nos  contrées  que  celle  de  son  concurrent. 
L'unique  défaut  qu'on  lui  puisse  reprocher  est  de  laisser 
à  désirer  sous  le  rapport  de  l'élévation  de  la  taille  en  pré- 
sence des  exigences  de   la  remonte  militaire. 

L'importance  qui  s'attache  au  choix  de  la  race  régé- 
nératrice accompagne  aussi  celui  de  l'individu.  La  saillie 
faite  par  un  animal  entaché  de  tares  ou  de  défauts  graves 
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donoe  le  plus  souvent  un  produit  qui,  sans  hériter  des 
qualités  de  son  père ,  en  a  tous  les  vices.  Autrefois  cepen- 
dant ,  s'il  existait  dans  le  voisinage  de  Téleveur  un  étalon 
quelconque  de  belle  apparence,  c'est  à  celui-ci  que  le 
premier  amenait  ses  juments  pour  éviter  les  frais  de  leur 
conduite  à  la  station  de  monte  de  l'Etat.  L'institution  des 
étalons  autorisés  fut  provoquée  par  la  nécessité  bien  sentie 
de  remédier  à  ce  grave  inconvénient  ;  ceux-ci,  appartenant 
à  des  propriétaires  qui  les  conservent  dans  le  but  unique 
de  la  reproduction ,  sont  soumis  à  l'examen  annuel  d'une 
commission  spéciale  et  leur  admission  à  l'autorisation  n'a 
lieu  qu'alors  qu'il  est  constaté  qu'ils  réunissent  l'ensemble 
des  qualités  nécessaires  pour  constituer  de  bons  repro- 
ducteurs. Leurs  noms ,  ainsi  que  ceux  de  leurs  posses- 
seurs ,  sont  ensuite  portés  à  la  connmssance  des  éleveurs, 
qui ,  du  reste ,  reçoivent  maintenant  pleine  satisfac- 
tion du  dépôt  d'étalons  de  Gelos  peuplé  d'un  nombre 
assez  considérable  de  sujets  anglais,  arabes  et  anglo- 
arabes.  Quelques-uns  d'entr  eux  sont  remarquables  ;  tous 
peuvent  heureusement  concourir  au  progrès  de  la  branche 
d'industrie  agricole  qui  nous  occupe. 

Au  nombre  des  conditions  nécessaires  à  ce  progrès ,  se 
placent,  après  les  précédentes,  celle  du  régime  alimentaire 
et  des  soins  d'entretien.  Une  opinion  malheureusement 
trop  accréditée  veut  que  le  poulain  n  ait  besoin  que  d'une 
faible  nourriture  pendant  la  première  et  la  deuxième  an- 
née, tandis  qu'il  ^evrait  au  contraire,  à  cet  âge  oh  il 
subit  un  développement  extraordmaire ,  être  soumis  à  une 
alimentation  substantielle  et  raisonnée  dont  le  défaut  arrête 
souvent  la  croissance  de  l'animal  et  porte  un  coup  funeste 
à  son  économie  toute  entière. 

Les  éleveurs  du  département  sont  presque  tous  des  pay- 
sans ,  propriétaires-cultivateurs ,  dont  la  plupart  ne  pos- 
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sèdent  qu'une ,  deux  ou  trois  bétes.  11  y  a  peu  dauoéeg 
encore  les  juments  poulinières  étaient  mal  ou  faiblement 
entretenues  par  eux ,  et  bien  qu*il  soit  possible  de  cons- 
tater une  amélioration  notable  sous  ce  rapport ,  il  reste 
beaucoup  à  faire  au  pays  pour  atteindre  au  niveau  d'un  dé- 
partement voisin  ,  celui  des  Hautes-Pyrénées ,  dont  la  race 
chevaline  présente  un  aspect  bien  plus  satisfaisant,  quoique 
la  supériorité  de  ses  fourrages  sur  les  nôtres  soient  au 
moins  à  Tétat  de  fait  douteux. 

Cependant  »  Tindustrie  chevaline  est ,  comme  le  faisait 
observer  naguère  M*  le  comte  de  Beaumont,  président 
de  la  société  d'encouragement  des  Basses-Pyrénées ,  Tune 
des  sources  les  plus  précieuses  de  la  prospérité  et  de  la 
grandeur  d'un  Etat.  Ses  racines  en  Béam  datent  de  plu- 
sieurs siècles  et  oq  ne  saurait  mettre  en  doute  l'avenir 
qui  lui  est  réservé  ,  lorsque  l'on  connaît  l'appréciation 
formulée  vers  1850  sur  nos  chevaux  par  le  capitaine- 
commandant  des  spahis  du  Sénégal  dans  un  moment  où  les 
esprits  sérieux  se  préoccupaient  vivement  des  moyens 
d'améliorer  leur  race.  «  J'ai  pu  me  convaincre ,  écrivait 
cet  officier ,  de  la  bonté  de  cette  race  dans  la  course  que 
je  viens  de  faire  dans  l'intérieur  par  une  chaleur  écrasante  ; 
elle  a  pleinement  justifié  ce  que  j'en  attendais ,  en  sup- 
portant aussi  énergiquement  que  les  chevaux  arabes  les 
longues  journées  de  marche  dans  les  sables,  vivanfr comme 
eux  du  peu  de  ressources  qu'on  y  trouve  en  aliments  et 
en  boissons ,  et  n'étant  pas  plus  fatigua  qu'eux.  » 

La  cavalerie  de  ligne  n'est  pas  aussi  satisfaite.  La  pro* 
portion  des  décès  est  de  deux  chevaux  de  ligne  pour  un 
de  cavalerie  légère.  Les  chevaux  de  ligne  sont  en  général 
issus  d'étalons  anglais. 

Lors  de  son  administration  dans  le  département ,  M.  Iq 
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préfet  Duchàtel  se  plaignait  un  jour  au  Conseil  général  de 
la  difficulté  qu'éprouverait  Tadministration  militaire  à  trou- 
ver vingt  chevaux  de  choix  dans  les  Basses-Pyrénées.  Ce 
chiffre  mérite  d*étre  mis  en  rapport  avec  ceux  des  achats 
faits  annuellement  dans  l'actualité  par  le  dépôt  de  remonte 
de  Tarbes  et  leur  rapprochement  peut  donner  une  idée 
du  progrès  accompli  qui  est  loin  d'être  le  dernier  mot  des 
facultés  du  pays, 


DATE 

»l 

PRIX 

DIS  ACHATS 

effectués. 

i 

O  ^ 

le  plus 
bas. 

le  plus 
haut. 

moyen. 

Total. 

Obsenalioos. 

Du  !•'  août  4851 
au  M'  août  1852. 

308 

500^ 

1,900' 

567'  2i« 

174,710' 

5l 

Du  !•'  août  i852 
au  !•'  août  i853. 

369 

500 

000 

341  46 

210,870 

Du  i*'  août  i853 
auP'août  185i. 

640 

501 

1,150 

543   63 

349,927 

il 

Du  i«'  août  1854 
au  !•'  août  1855. 

782 

505 

i,iOO 

557   70 

436,141 

Tandis  que  par  ces  achats  multipliés  le  ministère  de  la 
guerre  stimulait  le  zèle  des  éleveurs ,  TEtat  et  le  dépar* 
lement  encourageaient  d'un  autre  côté  leur  ardeur  par  la 
distribution  de  primes  aux  juments  poulinières  et  aux 
produits  distingués. 

Les  tableaux  qui  suivent  établissent  l'importance  de  ces 
primes ,  pendant  les  trois  dernières  années ,  ainsi  que  le 
mode  de  leur  répartition  et  les  résultats  de  leur  distri- 
bution. 
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AUooation  de  fonds. 


ANNÉES. 


1855. 
4856. 
1857. 
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ANIMAUX  PRÉSENTÉS. 
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21 
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13 

1855.  1 
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21 

5 

7 

14 

11 

7 

1 

9 
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15 

6 
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13 
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Au  chiffre  de  13,333  fr.  dout  les  tableaux  qui  précèdent 
permettent  la  détermination  comme  moyenne  annuelle  des 
fonds  de  primes  »  il  faut  ajouter  pour  compléter  celui  des 
encouragements  offerts  à  la  race  chevaline  des  Basses- 
Pyrénées  »  le  montant  des  prix  de  courses  annuellement 
aussi  distribués  sur  leur  hippodrome  (1).  Ce  serait  peut-* 
être  ici  le  lieu  d'examiner  lequel  des  deux  modes  d'en- 
couragement répond  le  mieux  au  but  nécessairement 
commun  de  leur  institution;  mais  Tétude  de  cette  ques^ 
tion  dans  ses  détails  qous  entraînerait  dans  des  digres- 
sions étrangères  à  notre  cadre  et  nous  ne  pouvons  que 
constater  un  fait  acquis  par  les  résultats  de  nos  courses 
durant  plusieurs  années  successives,  c'est  qu'avec  leur 
système  actuel  d'organisation  elles  ne  présentent  que  de 
très-faibles  avantages  pour  l'industrie  agricole  du  pays. 

Cette  circonstance  est  d'autant  plus  regrettable  que  les 
procès-verbaux  des  commissions  hippiques  chargées  de  la 
distribution  des  primes  signalent  chaque  année  un  progrès, 
lent  il  est  vrai ,  mais  constant  et  sensible ,  dans  l'amélio* 
ration  de  l'espèce  chevaline  ;  une  plus  vive  stimulation 
des  efforts  de  l'éleveur  aurait  pour  conséquence  assurée 
d'ajouter  à  l'impulsion  de  ce  progrès. 


(i)  L*£tat ,  le  Département ,  la  ville  de  Pau  et  la  Société  d*eocourage- 
meot  contribuent  à  former  les  fonds  de  courses,  accrus  d*ordiDaire  d^un 
prix  Impérial.  L'hippodrome  de  la  ville  de  Pau,  sur  lesquels  les  prix  sont 
disputés ,  se  trouve  eo  raison  de  la  nature  de  son  sol  l'un  des  meilleurs 
du  midi,  vérité  dont  était  tellement  pénétré  M.  Bouillon,  président  delà 
société  d'encouragement  des  Hautes- Pyrénées,  qu'il  proposait  en  1847  à 
cette  société  d'assouplir  la  lice  de  Tarbes  par  l'emploi  de  la  sciure  de 
bois  en  remplacement  du  sable ,  sHn  do  roppeler  les  chevaux  étrangers, 
dont  la  piste  d'entraînement  de  Pau ,  par  ses  conditions  favorables ,  avait 
fait  perdre  à  la  plaine  de  Tarbes  la  résidence  momentanée. 
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RACE  BOVINB. 


Le  départemétit  (idratt  avoir  possédé  autrefois  utie  racd 
bovine  sur  laquelle  il  est  impossible  de  recueillir  des  no^ 
tioDS  précises ,  mais  dont  les  qualités  devaient  être  appré- 
ciables puisque  sa  dégénérescence  fut  susceptible  d'alarmer 
les  esprits.  Celle-ci  commença  en  1 774  ,  époque  à  laquelle 
une  effroyable  épizootie  désola  la  France  entière*  Seule , 
dans  nos  contrées ,  la  vallée  de  Barétons  échappa  au  fléau* 
Elle  renfermait  heureusement  un  type  régénérateur ,  mais 
elle  se  trouvait  trop  circonscrite  dans  ses  limites  pour 
renfermer  aussi  le  nombre  de  bêtes  et  surtout  d'étalons 
réclamés  par  les  besoins  que  venait  de  créer  une  mortalité 
exceptionnelle.  De  là^  Tintroduction  forcée  d'animaux  et  de 
reproducteurs  étrangers ,  des  croisements  inintelligents  ,  et 
enfin  Tabatardissemcnt  de  la  race  indigène. 

Croissant,  en  vertu  de  son  principe  originel,  avec  le 
chiffre  des  générations ,  l'allération  de  cette  dernière  eût 
pu  se  prolonger  indéfiniment,  car  la  variété  des  races 
appelées  à  reconstituer  les  forces  bovines  du  pays  s'op- 
posait à  ce  que  la  substitution  complète  de  Tune  d'en- 
tr'elles  lui  imposât  un  point  d'arrêt.  L'incontestable  supé- 
riorité du  type  Baréton  sur  ses  concurents  arrêta  toute- 
fois les  progrès  du  mal,  en  indiquant  l'élément  vrai  d'une 
régénération  que  chaque  gestation  nouvelle  rendait  plus 
facile  par  l'accroissement  du  nombre  des  sujets  propres  à 
l'opérer.  Nous  la  retrouverons  bientôt  à  l'état  de  fait 
reculé. 
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Auparavant  et  bien  qu  un  intérêt  secondaire  y  soit  seul 
rattaché  ^  recherchons  quel  pouvait  être  antérieurement  à 
rinvasion  de  Tépizootie  de  1 774  le  type  de  la  râce  bovine 
du  Béâm.  Tout  porte  à  croire  qu'il  n  était  autre  que  ce 
même  élément  Baréton  plus  tard  chargé  de  la  régénérer 
et  son  choix  dans  cet  objet  confirme  cette  opinion.  Serait- 
il  ,  en  effet ,  loisible  de  supposer  qu'une  race  inférieure  à 
celle  qu'il  s'agissait  d'améliorer  eut  été  chargée  de  ce  soin , 
ou  que  des  diverses  races  qui  pouvaient  primitivement  se 
trouver  sur  son  sol ,  le  pays  ne  se  fut  pas  approprié  dans 
la  suite  des  temps  celle  qui  lui  convenait  le  mieu^  en 
raison  de  ses  qualités  physiques  et  morales. 

Qualités  précieuses  et  dont  l'assemblage  constitue  des 
animaux  bien  éminemment  propres  à  l'agriculture  d'une 
contrée  hérissée  de  coteaux  sur  lesquels  le  travail  des 
champs  est  pénible  et  oîi  les  pâturages  sont  peu  succu- 
lents. Energique  ,  patiente  >  pleine  d'ardeur  y  sobre  et  ro- 
buste ,  telle  est  la  race  Barétone.  On  pourrait  lui  désirer 
peut  être  un  peu  plus  d'élévation  et  d'ampleur  ,  mais  ou 
demeure  charmé  devant  la  grâce  et  le  fini  de  ses  formes  « 
l'élégance  de  sa  coiffure  ,  la  mobilité  et  l'intelligence  de 
son  regard,  la  souplesse  et  l'élasticité  de  ses  allures.  La 
vache  est  beaucoup  plus  commune  que  le  bœuf  surtout 
dans  les  plaines  où  les  labours  n'exigent  pas  une  grande 
dépense  de  force  de  l'attelage.  Elle  doit  la  préférence  dont 
elle  est  l'objet  aux  quelques  chances  de  gain  que  sa  faculté 
de  reproduction  présente  au  cultivateur ,  dont  son  lait 
alimente  aussi  le  ménage.  L'ancien  Béam  la  portait  dans  ses 
armoiries,  preuve  de  l'importance  de  son  rôle  dans  l'économie 
agricole  de  la  province,  et  nous  ne  saurions  résister  au  désir 
de  consigner  ici  son  portrait ,  tracé  il  y  a  quelques  mois 
par  une  main  élégante  et  fidèle  :  «  La  vache  Barétone 
mérite  d'être  comptée  parmi  les  meilleures  races  du  midi 
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de  la  France  ;  elle  se  fait  remarquer  par  Télégance  de  ses 
formes ,  par  la  vigueur  de  ses  membres  et  par  la  vivacité 
de  son  allure  ;  elle  est  essentiellement  faite  pour  le  tra- 
vail. Sa  taille  moyenne ,  sa  complexion  ferme  et  nerveuse , 
ses  muscles  durs ,  ses  cornes  robustes  qui  se  dressent 
fièrement ,  ses  jambes  grêles  et  sèches ,  ses  articulations 
éla^ques  comme  Facier ,  son  œil  ouvert  et  saillant ,  son 
museau  mince  ,  sa  tête  intelligente ,  son  poil  rouge  et  lui- 
sant ,  tout  en  elle  indique  la  race  ,  un  noble  animal  né 
pour  les  rudes  travaux.  Cest  le  cheval  arabe  de  l'espèce 
bovine,  p 

Dans  le  remarquable  travail  auquel  nous  empruntons 
cette  esquisse  ,  M.  Barthe  ,  son  auteur ,  s'attachant  à  faire 
ressortir  les  caractères  distinctifs  et  essentiels  de  la  race 
Barétone  ,  la  dépeint  a  s'irritant  contre  les  obstacles  , 
résistant  aux  plus  pénibles  travaux  et  s'excédant  plutôt 
que  de  céder  ;  partie  du  pied  des  montagnes^  traînant  les 
plus  lourds  fardeaux ,  gravissant  des  côtes  et  des  chemins 
abruptes  ,  le  cou  tendu ,  Tœil  en  feu  ,  et  arrivant  au  terme 
d'une  longue  course  sans  fatigue  apparenté.  ^  Puis,  com- 
battant le  préjugé  de  ses  détracteurs  qui  se  refusent  à 
la  croire  susceptible  d'engraissement  et  de  fournir  de  bonnes 
laitières ,  il  avance  l'opinion  contraire  étayée  sur  des  faits 
irrécusables.  «  La  vache  Barétone ,  dit-il^  est  au  même 
degré  que  toute  autre  susceptible  d'engraissement  dans  les 
proportions  de  sa  taille  ;  placée  dans  des  conditions  ordi- 
naires d'alimentation  ,  elle  peut  donner  quotidiennement , 
après  7  mois  de  vêlage ,  de  8  à  10  litres  de  lait  refroidi.  » 
Ce  chiflFre  n'a  rien  d'exagéré  et  il  se  trouve  en  rapport 
avec  ceux  établis  sur  des  données  certaines ,  que  nous 
consignons  dans  le  tableau  ci-après  du  revenu  approximatif 
d'un  troupeau  de  bêtes  à  cornes. 

»  Eu  rç^umé ,  la  race  Barétone  est  inférieure  aux  races 

M 


Digitized  by 


Google 


du  Nord  pour  la  précocité  du  développement  ,  pouR  la 
taille  et  Tampleur  des  Termes  et  pour  la  production  du  lait; 
mais  elle  leur  est  préférable  pour  la  force ,  pour  l'ardeur 
et  la  résistance  au  travail,  pour  Tagilité  dans  la  marcko 
et  pour  la  sobriété.  »  Le  progrès  agricole  du  pa^s  a  dès 
lors  un  problème  à  résoudre  ;  il  lui  faut  perfectionner  la 
race  indigène  de  telle  sorte  qu'elle  ne  présente  plus  à  liul 
égard  d'infériorité  »  ou  en  cas  d'impossibilité ,  trouver 
une  race  étrangère  réunissant  toutes  les  conditions  voulues, 
qui  puisse  s'acclimater  sur  notre  sol,  convenir  à  notre 
culture,  se  contenter  de  nos  fourrages. 

^  En  vue  de  sa  solution,  deux  grands  propriétaires  du 
département  se  mirent  jadis  à  l'œuvre,  MM.  le  général  baron 
Jacobi  et  le  marquis  de  Livron.  Le  premier  la  demanda 
à  la  race  Durham,  le  second  à  la  race  Suisse. 

Importée  sur  le  magnifique  domaine  du  Bilàa  »  dans  la 
fertile  plaine  de  Lescar ,  oîi  les  pâturages  sont  excellents 
et  les  terres  arables  d'un  travail  facile ,  la  race  Durbam 
s'y  trouvait  jouir  <ie  tous  les  avantages  que  le  département 
peut  offrir  à  son  espèce  bovine  sous  le  triple  rapport  cli- 
matérique ,  topographique  et  de  l'alimentation.  Le  succès 
rie  paraît  pas  néanmoins  avoir  couronné  les  efforts  de  M. 
le  général  Jacobi. 

M.  de  Livron ,  à  son  tour,  après  avoir  vainement  cherché 
à  perfectionner  la  race  Barétone  par  elle-même ,  crut  ren- 
contrer le  type  propre  au  Béarn  dans  la  race  Suisse  qui 
produit  des  animaux  de  haute  taille  et  des  vaches  donnant 
un  lait  abondant.  Un  taureau  et  plusieurs  vaches  pleines , 
de  pure  race  Suisse ,  tous  primés  dans  leur  pays ,  furent 
ipsUllés  en  1832  dans  ses  étables  de  Saint-Abit. 

Une  tête  lourde  ,  sans  physionomie ,  et  une  robe  désa- 
gréable à  l'œil  sont  le  triste  apanage  de  cette  race  ;  mais 
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là  serait  son  moindre  défaut;  le  principal  est  le  manque 
de  cette  énergie  morale  qui  caractérise  la  nôtre  et  la  rend 
propre  à  la  culture  pénible  du  sol  qu'elle  est  appelée  à 
fertiliser.  Laissons  maintenant  parler  M.  de  Livron  : 

«  L'expérience ,  dit-il ,  m'avait  appris  lorsque  j'élevais 
des  chevaux  j  que  notre  climat ,  notre  sol,  nos  fourrages, 
et  nos  eâûx  ont  des  droits  qui  ne  prescrivent  point.  Comp- 
tant sur  l'influence  positive  et  directe  de  toutes  ces  choses , 
j'espérais  que  les  descendants  de  mes  vaches  prendraient 
un  peu  de  la  coiffure  et  de  la  couleur  de  la  vache  Béar- 
naise ,  acquerraient ,  s'il  y  avait  lieu ,  un  peu  aussi  de 
l'énergie  et  du  nerf  qui  la  caractérisent  essentiellement , 
tout  en  conservant ,  but  que  l'éleveur  ne  doit  jamais 
perdre  de  vue  ,  l'élévation  de  la  taille ,  la  quantité  de  lait 
et  de  viande  de  la  race  Suisse.  —  Mes  espérances  n'ont 
pas  été  déçues ,  mes  prévisions  se  sont  réalisées.  Mes  va- 
ches sont  dures  au  travail ,  elles  soutiennent  la  fatigue 
sans  préjudice  pour  leur  santé ,  c'est  un  fait  acquis.  Elles 
n'ont  pas  trop  cet  air  stupide  qu'on  leur  reproche  ;  elles 
n'ont  pas^,  il  est  vrai  (j'en  conviens  sans  peine)  ,  dans  la 
tête  et  dans  les  formes ,  cette  fierté ,  cette  gaîté ,  ces 
belles  allures  de  notre  race  ;  elles  ont  pourtant  quelque 
chose  de  pas  mal  agréable  et  distingué  ,  avec  le  lait  et  la 
viande  de  plus.  » 

Un  semblable  résultat  répondrait  sans  doute  aux  exi- 
gences du  progrès  désirable  ;  mais  s'il  a  été  possible  de 
l'atteindre  à  M.  de  Lirron ,  si  ses  efforts  de  propagation  de 
la  race  Suisse  ont  porté  d'heureux  fruits  dans  un  rayon 
d'une  certaine  étendue  qui ,  aujourd'hui ,  se  livre  de  pré- 
férence à  son  élève  et  conduit  à  nos  concours  des  ani- 
maux remarquables ,  il  faut  bien  se  garder  de  perdre  de 
vue  les  conditions  particulières  et  exceptionnelles  de  la 
contrée  où    les  faits  se  sont  accomplis  et  se  continuent 
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chaque  jour  ;  c'est  dans  la  vallée  du  Gave  de  Pau ,  répu- 
tée ,  comme  la  plaine  de  Lescar  que  nous  avons  déjà  citée 
et  qui  en  dépend  ,  pour  la  bonté  des  fourrages  et  la  su- 
périorité de  son  soK  De  là  à  une  acclimatation  profitable 
de  la  race  Suisse  sur  les  coteaux ,  dans  les  régions  mon- 
tagneuses du  département ,  il  y  a  loin.  Ici ,  elle  ne  trouve 
plus  labondance  et  la  nature  d'alimentation  qui  dans  le 
premier  cas  fait  sa  force,  et  des  expériences  pratiquées  sur 
une  assez  grande  échelle  prouvent  qu'elle  y  devient  infé- 
rieure sous  le  rapport  de  l'ardeur  au  travail ,  de  la  force 
musculaire  et  de  la  production  du  lait  à  la  race  indigène. 

Doit-on  conclure  de  ce  qui  précède  que  la  race  Suisse 
ne  convient  pas  absolument  au  pays  ?  Evidemment  non , 
mais  elle  ne  peut  être  élevée  avec  succès  que  dans  ses 
parties  fertiles,  suflSsamment  pourvues  de  prairies  et  d'eaux 
vives  ;  jamais  elle  ne  présentera  au  pâtre  des  montagnes , 
au  cultivateur  des  pentes  difficiles ,  les  avantages  que  lui 
offre  la  race  Barétone. 

Ce  pâtre  des  montagnes  possède  la  vache  par  troupeaux 
dont  le  chiffre  des  individus  excède  rarementx  celui  de 
30  bêtes.  Durant  six  mois  de  l'année  ,  ces  troupeaux 
trouvent  sur  les  versants  des  Pyrénées  une  nourriture  suffi- 
sante ;  ils  les  quittent  aux  approches  de  l'hiver  et  émi* 
grent  alors  vers  le  nord  du  département  et  dans  les  dé- 
partements voisins.  Cette  époque  de  l'année  est  pour  eux 
une  saison  critique.  La  cherté  des  fourrages  s'oppose  à  ce 
qu'il  leur  soit  douné  en  quantité  suffisante  et  les  champs 
dépouillés  ne  leur  offrent  qu'une  maigre  nourriture.  Leur 
bon  tempérament  résiste  assez  bien  à  une  privation  pro- 
longée ;  de  retour  dans  leurs  quartiers  d'été ,  ils  y  ren- 
contrent un  herbage  échauffant  dont  Tinfluence  est  telle, 
au  dire  des  pâtres  eux-mêmes ,  qu'au  bout  de  deux  mois 
les  vaches  réclament  impérieusement  le  taureau. 
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Voîci  rorç;anîsation  eonumuie  d'un  troupeau  de  30  va- 
ches et  le  chiffre  approximatif  du  revenu  qu'il  donne  à 
son  propriétaire  : 

Organisation. 

4  génisses  d'un  an. 

4       idem    de  deux  ans. 

6  idem    de  trois  ans  qui  recevront  le  taureau  Tauttée 
même. 

7  vaches  de  quatre  à  huit  ans  dans  un  état  de  gestation 

plus  ou  moins  avancé. 
4  0      idem  du  même  âge  et  laitières  qui  nourrissent  8  à  10 
veaux  ou  génisses. 

30  têtes. 

Revenu. 
Les  10  vaches  laitières  donnent  journellement  vingt- 
cinq  litres  de  lait  pendant  six  mois  de  Tannée.  Ce  lait  pro- 
duit une  livre  de  beurre,  vendue  à  raison  de...\  0^80^ 
et  cinq  livres  de  fromage,  vendu  à  raison  de  0  fr. 
60  c.  la  livre  ,  soit 3     » 

Ensemble 3^  80« 

et  pour  six  mois 684^ 

Vente  de  4- veaux  à  90  fr.  l'un 360 

Plus  4  vaches  pour  la  boucherie 380 


1,424f 
Evaluation  des  fourrages  secs  consommés 

en  hiver 600^ 

Herbages  d'hiver  et  d'été  non  com- 
pris  les    pâturages    communaux  \      800 
dont  la  jouissance  est  gratuite  ou 
soumise  à  des  conditions  modérées  300 


I 


Revenu  net 624' 

En  dehors  du  perfectionnement  désirable  de  son  type , 
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notre  espèce  bovioe  est,  malgré  la  régénération  qu'elle  a 
subie  depuis  le  commencement  du  siècle ,  susceptible  en- 
core d'améliorations  sur  quelques  points  du  département. 
Mais ,  au  lieu  d'une  reconstitution  de  race ,  il  ne  s'agit 
plus  que  d'arrêter  un   appauvrissement  du  sang. 

Une.  commission  spéciale  signalait  ainsi  en  1848  le 
mal  existant  :  <c  II  existe  un  vice  gVave ,  généralement 
répandu  dans  le  pays  et  qui  contribue  d'une  manière  sen- 
sible à  la  dégénérescence  de  notre  espèce  bovine.  Ce  vice 
consiste  dans  la  mauvaise  habitude  que  l'on  a  de  livrer 
les  jeunes  veaux  à  la  reproduction  longtemps  avant  d'avoir 
acquis  les  formes  que  leur  donne  l'âge  adulte.  Cet  exercice 
prématuré  les  énerve ,  ils  n'ont  jamais  le  développement 
qu'ils  acquerraient  sans  cette  circonstance.  On  conçoit  faci- 
lement qu'à  cet  âge  tout  est  relatif.  Ces  jeunes  animaux  ne 
peuvent  transmettre  à  leurs  produits  qu'une  constitution  ohé- 
tive  ;  les  extraits  qui  résultent  de  pareils  accouplements  sont 
loin  de  pouvoir  devenir  des  types  régénérateurs,  Voilà 
pourquoi  nous  voyons ,  en  trop  grand  nombre ,  des  pror 
duits  malingres,  rabougris  et  complètement  dégénérés,  » 

Les  dix  années  qui  se  sont  écoulées  depuis  le  jour  oii 
ces  lignes  furent  écrites  n'ont  apporté  aucune  modifica- 
tion à  l'état  des  choses,  tout  récemment  encore  déploré 
par  quelques-uns  de  nos  comices.  Celui  d'Orthez  expri^ 
mait  en  môme  temps  des  regrets  de  ce  que  ,  par  une 
économie  mal  entendue ,  les  propriétaires  des  campagnes 
conduisaient  souvent  les  vaches  auprès  d'un  mauvais  re- 
producteur afin  d'obtenir  la  saillie  à  meilleur  compte. 
Signaler  le  mal  est  d'ordinaire  aussi  indiquer  les  moyens 
d'y  remédier^  mais  ici  de  fâcheux  précédents  autorisent 
à  considérer  comme  imprudent  l'abandon  de  ce  dernier  soin 
à  la  seule  initiative  des  particuliers. 

Le  département  et  l'Etat ,  associés  dans  un  louable  but 
de  perfectionnement  de  la  race  bovine ,  réalisent  annuel- 
lement un  fonds  de  primes  dont  les  tableaux  qui  suivent 
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résument  pour  les  trois  dernières   années  l'importance  et 
le  mode  do  répartition  : 


AlfH^ES. 

MONTANT 
ftxs  raiHCs  ALUHiées 

RÉPARTITION                      il 

BD     FOND    »B     PRIMES.                  H 

par 

rètat. 

parle 
département. 

aux 
taureaux. 

aux 
bœufs 
gras. 

aux 
vaches. 

aux 
génisses. 

1855 
1856 
1857 

2,000 
2,000 

6,000 
6,000 
6,000 

2,860 
2,860 
2,360 

2,750 
2,750 
2,0W 

2,390 
2,390 
1,600 

as 

ARRONDMSEHEIITS 

ANIVAOX   Pa^SCÎfTés. 

mmEa 

ACCORDÉES.          H 

-"^—^ 

m 

taureaux 

vaches 

géoisses 

taureaux. 

vaches 

géDisees 

Pau 

21 

53 

31 

13 

12 

13 

Oloron..,. 

14 

54 

25 

11 

12 

13 

1855{  Mauléon... 

18 

87 

32 

9 

12 

13 

Batonne*.. 

19 

37 

18 

11 

12 

12 

Orthez.... 

14 

31 

35 

9 

12 

12 

Total 

86 

212 

141 

53 

60 
12 

63 

PAO 

19 

38 

31 

13 

13 

Oloron.... 

17 

50 

30 

11 

12 

13 

1856 

Mauléon... 

15 

9 

42 

9 

12 

12 

Ba YONNE  . .  • 

16 

26 

20 

11 

12 

1-2 

, 

Orthez 

16 

35- 

30 

9 

12 

12 

Total . . . 

83 

158 

153 

53 

60 

62 

Pao 

25 

40 

28 

12 

9 

8 

Oloron.... 

22 

30 

24 

10 

9 

8 

18571 

Mauléon... 

27 

24 

30 

8 

9 

8 

Bayonne... 

25 

57 

43 

10 

9 

8 

Orthez .... 

20 

48 

35 

8 

9 

8 

Total . . . 

119 

199 

100 

48 

45 

40 
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Antérieurement  à  1854  les  bœufs  gras  participaient  aux 
primes  départementales.  Nous  retrouvons,  ainsi  exposés 
dans  le  procès-verbal  des  séances  du  Conseil  général  de 
1853  ,  les  motifs  qui  déterminèrent  la  suppression  des  fonds 
votés  dans  cet  objet,  «  Les  commissions  n^ont  pas  fait  d'ob^ 
servations  quant  aux  bœufs  gras  »  mais  nous  avons  remar* 
que  qu'il  n'y  a  eu  de  concours  sérieux  que  dans  farron- 
dissement  de  Bayonne.  Lorsque  le  Conseil  général  avait 
créé  ces  primes ,  le  bétail  ne  se  vendait  qu*à  vit  prix  dans 
nos  marchés  ;  c'était  la  principale  cause  de  la  misère  qui 
désolait  nos  campagnes.  En  encourageant  l'engraissement 
deis  bœufs  ^  notre  but  était  de  faire  connaître  leur  supé- 
riorité sur  ceux  d'autres  pays^  quant  à  la  qualité  de  la 
viande;  aujourd'hui  ce  but  est  atteint.  Notre  bétail  est 
très-recherché  par  l'industrie  étrangère ,  et  le  département 
est  loin  d'être  en  souffrance  sous  ce  rapport.  Un  débouché 
avantageux  est  assuré  à  nos  éleveurs  ;  le  faible  encoura-' 
gement  que  nous  leur  donnions  n'est  donc  plus  nécessaire 
et  votre  commission  vous  propose  la  suppression  de  ces 
primes,  d 

Les  chiffres  des  tableaux  qui  précèdent  établissent  une 
progression  dans  le  nombre  des  animaux  présentés  aux 
jurys  chargés  de  la  distribution  des  primes.  Notre  race 
Barétone  se  hasarde  aussi  depuis  quelques  années  aux 
concours  régionaux  étrangers  oîi  elle  a  su  faire  appré- 
cier son  mérite  (1  ).  Elle  figurait  en  1857   à  celui  des 


(1)  C'est  en  4854  que  la  race  Barétonne  se  produisit  pour  la  première  fois 
dans  un  des  grands  concours  du  Nord  : 

«  Au  Concours  général  de  Paris  en  1854 ,  apparut  un'  taureau  qui  con- 
trastait avec  ses  concurrents.  Son  front ,  orné  de  cornes  écartées  et  robustes, 
son  museau  légèrement  arqué  et  proéminent,  son  œil  à' la  fois  vif  et  doux  9 
sa  tète  qui  à  la  moindre  émotion  se  redressait  avec  fierté ,  ses  formes  arron* 
dies,  ses  membres  élégants  et  nerveux  ,  son  allure  résolue  attiraient 
Tattenlion  des  éleveurs. 

»  Le  conducteur  présentait  aussi  quelque  chose  d*original;  c'était  un  vigou- 
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Bassefi-Pyrénées  pour  un  chiffre  de  110  sujets  (28  mâles 
et  82  femelles) ,  presque  tous  types  remarquables  dont 
la  réunion  enlevait  les  suffrages  du  public. 

La  race  bovine  du  département  compte  ,  d'après  un  re* 
censément  fait  en  48SQ,   176,871  animaux,  savoir: 

Taureaux  âgés  de  plus  de  18  mois.        422. 

Bœufs., 31,768.- 

Vaches 94,626. 

Veaux 26,315. 

Génisses. , , 23,740, 


renx  jeune  homme ,  Téta  d^ane  Teste  en  laine  brune ,  d*une  culotte  courte 
ei  de  hautes  guêtres  de  la  même  étoffe  et  de  la  même  couleur  que  la  Teste. 
Sa  tête  était  coiffée  d*un  berret^  à  la  Henri  IV  ;  homme  et  taureau  avaient 
fait  deux  cents  lieues  pour  venir  assister  à  cette  magnifique  fête  agricole 
qu*on  appelle  Concours  général  Sanimauœ  reproductenrs. 

»  Les  curieux  se  groupaient  et  demandaient  au  conducteur  à  quelle  race 
appartenait  son  taureau.  •  Il  appartient  à  la  race  Barétone  i ,  se  hâtait  de 
répondre  le  jeune  homme  avec  une  joie  mal  déguisée  et  d'ailleurs  bie» 
naturelle ,  car  son  élève  était  superbe.  Mais  sa  réponse  était  loin  de  satis« 
foire  la  curiosité  des  interlocuteurs,  c  La  race  Barétone,  se  disaient-ils  Tun  à 
Tautre,  qn^est-ce  que  la  race  Barétone?  • 

•  Ce  taureau  appartenait  à  M.  Bidot,  de  la  commune  de  Gelosprès  Pau 
et  obtint  le  second  prix.  Le  catalogue  du  concours  n*a  pas  osé  écrire  race 
Barétone  ;  il  a  dit  race  Béarnaise,  i   Marcel  Barthb. 
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RACE  OVINE. 


Encore  une  race  susceptible  d'amélioration;  mais  pour 
elle  lelémenl  régénérateur  ne  paraît  pas  se  trouver  dans 
nos  contrées,  c'est  au  dehors  qu'il  faut  le  chercher. 

Des  divers  types  étrangers  proposés  à  ce  litre  dans  le 
passé ,  le  Southdown  est  celui  qui  réunit  les  plus  nom- 
breuBes  probabilités  de  succès.  A  une  qualité  supérieure 
de  viande  et  de  laine ,  les  individus  qui  lui  appartiennent 
joignent  en  efifet  des  conditions  de  rusticité  et  de  sobriété 
propres  à  faciliter  leur  acclimatation  dans  un  pays  mon- 
tagneux, oîi  l'hiver  est  trop  rigoureux  et  ou  les  pâturages 
sont  trop  maigres  pour  que  l'on  puisse  sérieusement  songer 
à  y  introduire  une  race  délicate,  telle  que  celle  des  Mérinos. 
Ces  considérations  avaient  éclairé  le  choix  de  M.  le  préfet 
Laity  ,  qui ,  s'occupant  dans  la  dernière  année  de  son  ad- 
ministration, des  moyens  de  perfectionner  l'espèce  ovine 
du  département ,  fit  acheter  trois  béliers  de  pur-sang 
Southdown  et  les  confia  à  un  pareil  nombre  d'agriculteurs 
distingués  du  pays  pour  les  livrer  gratuitement  à  la  re- 
production. Malheureusement,  des  circonstances  acciden- 
telles enlevèrent  deux  de  ces  animaux  à  la  vie  quelques 
mois  après  leur  arrivée  ;  quant  au  troisième ,  trop  peu  de 
temps  s'est  encore  écoulé,  selon  nous,  pour  que  les  faits 
accomplis  puissent  autoriser  à  porter  une  appréciation  sur 
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les  résultats  de  son  croisement ,  soit  avec  les  brebis  du 
pays,  soit  avec  celles  de  la  race  de  Lourdes,  bien  que 
l'opinion  de  quelques  personnes  accorde  déjà  une  supé- 
riorité aux  produits  de  oe  dernier.  Quoiqu'il  en  soit, 
l'avenir  se  réserve  de  nous  fixer  prochainement  et  d'une 
manière  positive  à  cet  égard  ,  grâce  à  l'initiative  d'un 
propriétaire  intelligent  et  dévoué  aux  intérêts  publics, 
M.  E.  Dartigaux,  conseiller  à  la  cour  impériale  de  Pau, 
qui  a  importé  sur  son  domaine  de  Monoayolle ,  dans  l'ar- 
rondissement de  Mauléoa ,  dix  brebis  et  un  bélier ,  tous 
animaux  d'élite ,  appartenant  à  la  race  Soqthdown,  Les 
mêmes  étables  renferment  des  brebis  de  choix  tant  de  la 
race  indigène  que  de  celle  de  Lourdes  et  la  direction  du 
croisement  est  remis  aux  soins  d'un  sujet  formé  par  trois 
années  d'études  spéciales  dans  une  ferme-école. 

Malgré  les  nécessités  de  son  perfectionnement ,  l'espèce 
ovine  du  département  n'en  constitue  pas  moins ,  pour  ce 
dernier,  une  branche  précieuse  d'industrie  agricole.  Dans 
les  vallées  Pyrénéennes,  les  troupeaux  représentent  sou- 
vent la  prcsqu'intégralité  de  la  fortune  et  presque  toujours 
le  plus  avantageusement  placé  des  capitaux  de  leurs  pro- 
priétaires. 

Gomme  les  vaches ,  les  brebis  restent  durant  six  mois 
dans  les  pâturages  des  montagnes  qu'elles  abandonnent  à 
l'époque  des  premières  neiges.  Les  pâtres  des  Pyrénées 
descendent  alors  dans  les  plaines  et  se  répandent  dans  un 
vaste  rayon  ;  quelques-uns  d'entreux  franchissant  les 
limites  de  l'ancienne  Gascogne,  émigrent  même  jusque 
dans  les  départements  dq  centre.  Dans  le  nôtre  ,  un  grand 
nombre  de  propriétaires  s'occupe ,  aux  approches  de  l'hiver, 
de  préparer  des  étables  et  des  fourrages  de  litière  pour  les 
troupeaux  chassés  par  les  frimats  de  leurs  quartiers  d'été. 
Cette  hospitalité  leur  est  payée  par  la  valeur  du  fumier 
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produit  qu'ils  conservent  dans  Tusage  et  par  la  vente  aux 
pasteurs  des  herbages  du  fonds  rural  (I). 

Le  parcage  est  peu  en  usage  dans  les  Basses-Pyrénées , 
circonstance  vraisemblablement  due  à  l'insuffisance  des  pâtu- 
rages qui  contraint  les  troupeaux  à  regagner  les  montagnes 
dès  le  retour  des  beaux  jours.  C'est  là  un  fait  regrettable 
aux  yeux  de  quiconque  a  pu  apprécier  les  résultats  heu- 
reux de  cette  méthode ,  pratiquée  sur  une  grande  échelle 
dans  quelques-uns  des  départements  voisins  et  au  sujet  de 
laquelle  Buffon  écrivait  quelque  part  :  k  On  peut  encore 
tirer  des  moutons  un  avantage  considérable  en  les  faisant 
parquer ,  c'est-à-dire  en  les  laissant  séjourner  sur  les  terres 
qu'on  veut  améliorer.  Il  faut  pour  cela  enclore  le  terrain 
et  y  renfermer  le  troupeau  toutes  les  nuits  pendant  l'été. 
Le  fumier ,  l'urine  et  la  chaleur  du  corps  de  ces  animaux 
ranimeront  en  peu  de  temps  Içp  terres  épuisées  ,  ou  froides 
et  infertiles.  Cent  moutons  amélioreront  en  un  été  huit  ar- 
pents de  terre  pour  six  ans.  » 

Ce  chiffre  de  cent  bêtes  est  celui  d^m  troupeau  bien 
conditionné  et  qu'un  seul  homme  suffit  à  surveiller.  Sur  ce 
nombre  ,  il  faut  compter  "70  brebis  ayant  des  agneaux 
mâles  ou  femelles^  10  âgées  de  6  à  8  ans  et  20  se 
disposant   à   prendre  la   place   des  anciennes  (2].  Le 


(i)  Cette  descente  dea  troupeaux  est  nn  précieux  ayantage  peur  îes 
propriétaires  qui  ne  possèdent  pas  de  bestiaux  et  qui  se  trouvent  man- 
quer par  suite  des  engrais  nécessaires  à  leurs  fonds.  Les  brebis  utilisent 
aussi  certains  pâturages  ingrats  où  l'espèce  bovine  qui  rase  rherbe  moins 
près  du  sol  ne  saurait  vivre.  Mais  'û  est  prudent  de  leur  interdire  rentrée 
des  vignobles  et  des  bois  dès  les  premières  apparences  de  la  végétation. 

(2)  Pour  un  troupeau  ainsi  constitué  deux  béliers  suffisent.  Observons 
ici  qu'il  est  bon,  pour  livrer  ces  derniers  à  la  reproduction,  d'attendre 
qu'ils  aient  atteint  leur  troisième  année ,  et  que  les  brebis  ne  devraient 
être  de  leur  côté  abandonnées  au  mâle  qu'à  l'âge  de  deux  ans.  Les  pro- 
duits d'animaux  plus  jeunes  se  font  remarquer  d'ordinaire  par  des  vices 
d'organisation  résultant  de  rimperfectioa  de  développemeat  de  leucs  aateucs. 
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revenu  d'un  troupeau  semblable  peut  é(re  évalué  comme 
il  suit  : 

Vente  de  50  agneaux  à  2  fr»  SO  c.  Tun..      12Sfr. 
Dix  quintaux  métriques  de  beurre  et  fromage 

au  prix  moyen  de  1  fr.  le  kilogramme. •  4,000 
Quatre  quintaux  de  laine  à  50  fr.  Tun. .  •  •  200 
Dix  vieilles  brebis  vendues  à  10  fr.  chaque.      100 

Ensemble 1 ,425  fr. 

La  dépense  du  troupeau  s*élève  approxima- 
tivement à 750 

savoir  : 
SOO  quintaux  de  foin  et  regain...»  450 fr. 
Herbages 300 

Beste  conséquemment  comme  revenu  net..  675 fr. 
L'augmentation  de  ce  chiffre  serait  une  conséquence 
de  Famélioration  de  la  qualité  de  la  laine  de  nos  brebis 
ainsi  que  de  celle  du  mode  de  fabrication  du  fromage  et 
du  beurre,  généralement  préparés,  le  premier  surtout, 
avec  un  défaut  de  soins  qui  influe  sensiblement  sur 
Timportance  du    débouché. 

Le  dernier  recensement  de  la  race  ovine  du  départe- 
ment donne  un  total  général  de  485,606  bétes,  savoir: 

Béliers 9,507. 

Moutons 69,249. 

Brebis 308,822. 

Agneaux 98,028. 
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HACES  DIVERSES. 

Sous  ce  titre ,  nods  comprendroAs  les  divers  animaux 
de  ferme  étrangers  aux  trois  races  principales  qui  vien- 
nent d'être  mentionnées,  c'est-à-dire  les  chèvres,  les 
porcs ,  les  ânes  et  les  volatiles  de  basse-cour. 

Chèvres.  —  Les  chèvres  sont  dans  le  département  au 
nombre  de  15^227  et  appartiennent  soit  à  des  pasteurs 
dont  elles  composent  le  troupeau  simultanément  avec  les 
brebis ,  soit  à  des  habitants  des  campagnes  avoisinant  les 
villes  qui  trouvent  dans  celles-ci  un  débouché  pour  l'écou* 
lement  du  lait  de  ces  animaux ,  boisson  agréable  et  raf- 
fraîchissante.  Elles  préfèrent  le  pacage  sur  des  lieux 
élevés  et  secs  à  l'herbe  de^^rairies  humides  ou  maréca- 
geuses ,  se  montrent  avides  de  la  rosée  du  matin  dont 
l'absorption  ne  leur  est  aucunement  nuisible ,  et  deman- 
dent >  à  rétable ,  des  soins  de  propreté  parmi  lesquels 
le  jrenouvcllement  fréquent  des  fourrages  qui  leur  servent 
de  litière.  Le  bouc  et  les  chèvres  peuvent  être  livrés  à  la 
reproduction  dès  l'âge  de  18  mois,  et  l'introduction  du 
salpêtre  ou  du  sel ,  à  doses  modérées  ,  dans  Talimenla- 
tion  des  dernières ,  offre  les  moyens  d'accroître  chez  elles 
la  sécrétion  du  lait. 

Race  porcine.  —  Il  est  à  coup  sur  peu  de  départe- 
ments dans  TEmpire  où  l'espèce  porcine  nombre  autant 
d'individus  que  dans  les  Basses-Pyrénées;  elle  y  compte 
environ  120,000  têtes  qui,  à  l'exception  de  quelques  cen- 
taines de  sujets  empruntés  à  des  races  étrangères ,  celles 
de  la  Garonne  et  de  Nevv-Leicester  notamment ,  et  inlro- 
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duits  soit  dans  un  but  de  spéculation  privée,  soit  datis 
oeiui  de  l'amélioration  de  la  race  du  pays,  appartien-^ 
hent  en  totalité  à  celle-ci  dont  les  produits  sont  justement 
appréciés  en  raison  de  leur  facilité  d'engraissement  et  de  la 
délicatesse  de  leur  chair*  Ces  animaux  sont  rarement  élevés 
par  troupeaux  ;  chaque  famille  rurale  possède  le  sien ,  à 
moins  qu'elle  ne  se  trouve  dans  le  plus  complet  dénùment» 
Tamède  au  point  d  engraissement ,  le  tue ,  en  conserve 
une  partie  plus  ou  moins  considérable  suivant  son  degré 
d'aisance,  d'ordinaire  le  lard  et  la  graisse ,  pour  les  besoins 
du  ménage  durant  l'année  et  vend  les  jambons  qui  font 
l'objet  d'un  commerce  important  d'exportation  sous  le  nom 
de  jambons  de  Bayonne. 

Le  porc  constitue  une  grande  ressource  pour  l'habitant 
de  nos  campagnes.  Peu  diflScile  dans  le  choix  de  ses  ali- 
ments ,  il  utilise  pendant  la  première  période  de  l'éle- 
vage une  foule  de  matières  peu  coûteuses  et  dont  sa 
consommation  représente  souvent  l'unique  emploi  possible, 
telles  que  les  feuilles  extérieures  des  choux  ,  des  résidus 
de  légumes ,  des  eaux  grasses  et  quelque  peu  de  son , 
de  maïs  en  grain  et  de  glands.  Pendant  la  seconde  pé- 
riode,  qui  est  celle  de  l'engraissement,  la  pomme  de 
terre ,  le  gland  ,  des  farines  non  tamisées  forment  la  base 
de  son  alimentation.  11  doit  subir  la  castration  avant  la 
mise  à  l'engrais  et  être  tenu  proprement  dans  son  étable. 
Le  défaut  de  ce  soin  l'expose  à  la  ladrerie ,  maladie  grave 
qui  lui  enlève  complètement  la  sensibilité  déjà  très-im- 
parfaite de  l'organe  du  goût. 

Anes.  —  La  population  asine  du  département  compte 
10,313  tôles.  Ces  animaux  sont  en  général  la  propriété 
de  petits  cultivateurs  auxquels  ils  rendent  d'utiles  ser- 
vices de  transport ,  tout  en  n'exigeant  que  de  faibles  soins 
d'entretien.    Dans    le    voisinage     des     villes  ,     quelques 
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paysans  élèvent  aussi  des  anesses  pour  en  vendre  le  lait^ 
dont  la  médecine  recommande  l'usage  aux  personnes  d'une 
complexion  délicate. 

Volatiles  de  bassb-gour.  —  Les  dindons,  l'oie,  le  ca- 
nard ,  la  poule  9  le  pigeon  et  quelquefois  la  pintade ,  tel 
est  l'ensemble  des  volatiles  de  basse-cour  les  plus  répan- 
dus  dans  le  département.  Ils  appartiennent ,  sauf  de  rares 
exceptions ,  à  la  race  du  pays  qui  ne  laisse  du  reste  que 
bien  peu  à  désirer ,  sont  élevés  dans  chaque  ferme  en 
nombre  proportionné  à  l'importance  de  l'exploitation  et 
forment  l'objet  de  diverses  spéculations  peu  considérables 
reposant  sur  la  vente  des  œufs  ou  des  produits  éclos. 
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ÉPiZOOTiES. 


Après  Fétude  des  diverses  races  d^animauic  servant  à 
Tagriculture  ou  aux  besoins  matériels  des  individus ,  il  no 
paraîtra  peut-être  pas  sans  intérêt  d'examiner  celles  des 
affections  propres  à  ces  races  qui  régnent  plus  spéciale- 
ment dans  notre  pays.  Et  d'abord  ,  constatons  qu'il  n'en  existe 
pas  qui  présente  un  caractère  permanent.  Si  quelques 
maladies  affectant  la  forme  épizootique  viennent  à  se  ma- 
nifester ,  elles  se  prolongent  rarement  au-delà  de  peu  de 
jours  et  disparaissent  d'ordinaire  sans  avoir  franchi  les 
limites  du  canton  dans  lequel  elles  se  sont  déclarées. 
Nous  signalerons  toutefois  les  plus  graves ,  nonobstant  leur 
rareté. 

Race  Chevaline.  — -  La  seule  affection  épizootique  dont 
la  race  chevaline  des  Basses-Pyrénées  ait  été  depuis  long- 
temps atteinte,  fit  sa  première  apparition  en  1851  ;  nous 
disons  sa  première ,  bien  que  des  recherches  à  cet  égard 
nous  portent  à  la  considérer  comme  la  reproduction  d'une 
maladie  déjà  signalée  dans  le  siècle  précédent ,  parce  qu'à 
l'époque  oîi  elle  se  révéla  on  ne  voulut  pas  lui  re- 
connaître d'antécédents.  Elle  débuta  par  le  départe- 
ment des  Hautes-Pyrénées  et  pénétra  sur  le  nôtre  par 
le  canton  de  Pontacq  où  elle  atteignit  un  assez  grand 
nombre  de  juments  poulinières.  Des  symptômes  extra- 
ordinaires l'accompagnaient  ;  en  présence  de  leur  singu- 
larité, l'opinion  inclina  vers  l'idée  d'un  cas  nouveau  et 
la  gravité  du  mal  provoqua  chez  nos  voisins  la  nomination 
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d*une  commission  composée  de  médecins  et  de  vétérinaires, 
chargée  de  rechercher  ses  causes  probables,  sa  nature , 
ainsi  que  le  mode  de  traitement  à  suivre  pour  le  combattre. 

Visites,  expériences,  autopsies,  la  commission  ne  né- 
gligea aucun  des  moyens  propres  à  éclairer  sa  religion. 
Elle  établit  trois  périodes  dans  la  maladie.  La  première 
caractérisée  par  une  tuméfaction  de  la  vulve  d'où  la  pré- 
soofiption  de  la  présence  d'un  virus  syphilitique ,  un  éré- 
tbisme  bien  prononcé  ,  et  parfois  un  écoulement  nasal. 
Dans  la  deuxième  période,  l'état  des  organes  sexuels  ne 
présente  pas  de  modification;  maintien  de  Tappétit,  dé- 
périssement sans  cause  apparente  «  pouls  normal ,  piétine- 
iAents.  Troisième  période  :  affectation  progressive  de  Yé^ 
CMomie  générale  ;  le  poil  perd  son  lustre ,  les  yeux  leur 
brillant;  les  flancs  se  retroussent ^  Tappétit  subsiste  ce- 
pendant encore ,  mais  bientôt  une  boiterie  se  manifeste 
dans  le  train  postérieur ,  symptôme  d*une  fâcheuse  aggra- 
vation du  mal  et  la  mort  survient  au  bout  de  quelques 
jours. 

En  somme,  les  conclusions  de  la  commission  établirent 
que  l'origine  de  la  maladie  était  inconnue  ;  que  sa  nature 
paraissait  consister  en  une  altération  du  sang  dans  ses 
qualités  physiques  et  ses  principes  constituants  ;  que  ses 
causes  prédisposantes  pouvaient  être  trouvées  dans  des 
circonstances  atmosphériques,  diététiques  et  d'habitation. 
Elle  écarta  tout  soupçon  de  syphilis ,  prescrivit  un  traite- 
ment ,  mais  conseilla  surtout  l'observation  des  règles  de 
l'hygiène.  Chargé  par  l'administration  départementale  d'une 
mission  analogue  à  celle  de  la  commission  des  Hautes- 
Pyrénées  ,  un  vétérinaire  distingué  du  chef-lieu  se  rendit 
sur  les  lieux  où  sévissait  l'affection  et  son  rapport  confirma 
la  nécessité  de  soins  hygiéniques  dont  l'éleveur  est  parfois 
trop  avare. 
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Race  Bovine.  — -  Plus  fréquemment  atteinte  que  la  pré- 
cédeate ,  la  race  bovine  est  trop  cruellement  éprouvée  bien 
que  depuis  la  terrible  épizootie  de  1825  on  ne  puisse  pas 
constater  d'affection  dont  le  cercle  d'action  ait  embrassé  une 
superficie  très  considérable.  La  fièvre  charbonneuse  et  le 
charbon  essentiel  sont  les  deux  maladies  qui  la  frappent  le 
plus  souvent.  Elles  sont  d'ordinaire  provoquées  par  une  mau- 
vaise alimentation ,  le  pâturage  dans  des  endroits  malsains» 
rasage  de  boissons  altérées ,  le  séjour  dans  des  étables  in- 
fectes et  mal  tenues.  C'est-à-dire,  en  un  mot,  que  les 
causes  signalées  comme  occasionnelles  de  l'épizootie  de 
la  race  chevaline  dont  nous  avons  parlé ,  sont  aussi  celles 
aaxqoellès  sont  dues  le  plus  souvent  les  affections  qui 
frappent  la  race  bovine. 

Racb  Ovine.  —  La  même  observation  peut  s'appliquer 
à  la  race  ovine  que  les  pasteurs  exposent  trop  souvent  i 
l'influence  de  circonstances  atmosphériques  défavorables , 
d'où  résultent  diverses  affections  graves  telles  que  la  cla- 
velée,  l'ophtalmie,  la  pneumonite,  eto.  Citons  encore  parmi 
les  maladies  auxquelles  elle  se  trouve  sujette  dans  notre 
département,  une  affection  dartreuse  observée  pour  la 
première  fois  en  1854  avec  le  caractère  contagieux  et 
dont  un  cas  remarquable  se  produisit  la  même  année  dans 
la  commune  de  Biriatou ,  où  elle  atteignit  vingt-six  bêtes 
sur  les  quarante-quatre  dont  se  composait  le  troupeau.  La 
maladie  n'était  reconnaissable  qu'à  une  inflammation  ac- 
compagnée de  petites  vésicules  de  la  peau  du  chanfrein 
sur  laquelle  paraissaient  quelques  croûtes  ou  espèces  d'é- 
cailles;  la  laine  conservait  son  lustre,  la  peau  du  reste 
du  corps  était  dans  l'état  naturel  de  santé ,  nul  autre  signe 
extérieur  ne  signalait  sa  présence. 

En  résumé,  les  épizooties  qui  frappent  nos  races  d'a- 
nimaux, provoquées  par  Tincurie  dont  elles  sont  l'objet  bien 
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plus  que  par  les  conditions  climatériques  de  la  contrée , 
n*ont  d'ordinaire  qu'une  faible  importance  et  restent  limitées 
dans  un  étroit  rayon.  Les  soins  pris  pour  les  combattre 
dès  leur  apparition  ne  laissent  pas  que  de  contribuer  à 
produire  cet  heureux  résultat.  Uinvasion  du  fléau  est  à 
peine  connue  de  l'administration  que  des  commissaires  spé- 
ciaux sont  investis  par  elle  de  la  mission  de  Tarrèter  dans 
sa  marche  et  ne  négligent  aucun  des  moyens  propres  à 
conduire  à  ce  but.  Le  Conseil  général,  dans  une  pensée 
de  sage  prévoyance  que  Ton  ne  saurait  trop  louer ,  alloue 
chaque  année  une  somme  destinée  à  couvrir  les  frais  que 
pourraient  nécessiter  de  semblables  opérations. 

Disons  en  terminant  que  le  nombre  des  vétérinaires  des 
Basses-Pyrénées^  long-temps  au-dessous  du  chiffre  des  b^ 
soins^  s'accroît  sensiblement  depuis  quelques  années.  Afin 
de  ramener  au  point  désirable ,  le  département  affecte  une 
subvention  annuelle  à  la  création  de  bourses  à  l'école  vé- 
térinaire de  Toulouse  en  faveur  des  jeunes  gens  lui  ap- 
partenant que  leur  goût  incline  vers  cette  étude. 


*m^ — 
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INSTITUTIONS    AGRICOLES. 


Des  diverses  époques  que  signale  un  mouvement  de 
Tesprit  public  favorable  au  progrès  agricole^  nulle  ne 
fut  plus  que  le  XIX*  siècle  féconde  en  heureuses  initiatives. 
Au  nombre  de  ces  dernières ,  il  nous  faut  ranger  Tins- 
titution  des  Fermes-écoles ,  des  Chambres  Consultatives 
d*agriculture ,  des  Comices  et  enfin  du  Crédit  foncier* 

Fbrmbs-Écolbs.  — -  Les  Fermes-écoles,  dont  1* Assemblée 
nationale  prescrivit  par  décret  du  3  octobre  1848  Tor- 
ganisation  dans  chaque  département  de  VEmpire , .  sont , 
aux  termes  même  de  l'acte  officiel  «  des  exploitations 
rurales  conduites  avec  habileté  et  profit  dans  lesquelles 
des  apprentis  choisis  parmi  les  travailleurs  et  admis  à 
litre  gratuit  exécutent  tous  les  travaux ,  recevant  en  même 
temps  qu'une  rémunération  de  leurs  labeurs ,  un  ensei- 
gnement agricole  essentiellement  pratique,  »  Cette  défi- 
nition dénonce  le  but  de  Tinstitution  ;  répandhre  dans  le 
pays  le  fruit  d'un  enseignement  consciencieux ,  et  par 
suite ,  conduire  le  cultivateur  à  l'abandon  des  méthodes 
routinières  en  ce  qu'elles  ont  d'incompalrble  avec  la  marche  ' 
du  progrès,  l'amener  par  l'exemple  à  l'adoption  d'un 
système   raisonné  de  culture. 

Un  arrêté  ministériel  du  20  octobre  1849  prononça  la 
création  d'une  Ferme-école  départementale  dans  les  Basses- 
Pyrénées  et  décida  qu'elle  serait  établie  sur  le  domaine 
de  Tolou,  appartenant  à  M.  Chauviteau  et  situé  dans  la 
commune  de  Gan.  Son  personnel  enseignant  fut  fixé  à  un  • 
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Directeur ,  un  Surveillant ,  un  Chef  de  pratique ,  un 
Vétérinaire  breveté ,  un  Jardinier  fleuriste  ;  le  chiffre  des 
élèves  apprentis  à  trente-trois  ;  la  durée  du  cours  d*étude 
à  trois  années.  L'application  de  la  théorie  à  la  pratique 
devait  former  la  base  de  l'enseignement. 

Dans  la  période  écoulée  depuis  Tannée  de  sa  fondation , 
cet  établissement  a  formé  un  certain  nombre  de  sujets  au- 
jourd'hui répandus  dans  les  campagnes,  où  ils  contribueront 
sans  nul  dout^  au  bien  de  FagricuUure  ;  il  a  aussi ,  dans 
un  autre  ordre  d'idées,  donné  la  mesure  d'un  progrès 
réalisable  en  augmentant  sensiblement  le  rendement  des 
terrains  soumis  à  son  exploitation  [i) ,  sur  lesquels  le  fro- 
ment ,  notamment ,  donnait ,   d'après  les  derniers  chiffres 


(I)  Un  rapport  de  M.  Chauviteau ,  premier  directeur  de  la  Ferme-école 
de  Tolou ,  établit  ainsi  qu'il  suit  la  situation  du  domaine  de  ce  nom  au 
51  décembre  1850  ;  nous  reproduisons  ses  chiffres  parce  qu*ét8nt  ceux  de 
la  situation  de  rétablissement  à  Fexpiration  de  sa  première  année  d'exis- 
tence ,  ils  pourront  servir  de  jalons  dans  l'avenir  à  la  constatation  du  progrès 
accompli* 
Superficie  totale  du  domaine  ,  100  hectares. 

Terres  labourables S8  hectares . 

Prairies 15 

Vignes 12 

Bois-futaie. 10 

Taillis 14 

Pâture  et  bpis •     18 

Chemins,  cours  et  bâtiments 5 

Les  prairies  ne  sont  pas  arrosées  à  cause  de  la  nature  froide  des  eaux 
qui  pourraient  servir  à  cet  usage.  Rendement  moyen  de  ),t39  k.  48  de 
foin  à  rbectare. 

BLt-FtOMxiiT.  —  Rendement  moyen  Je  Uheclol.  37  à  l'hectare  ;  rapport 
de  la  paille  au  grain ,  100  à  50. 

AvoixE.  -^  Rendemeat  moyen  de  S9  bectol.  14  è  Thectare;  rapport  de  la 
paille  au  grain  100  à  51,43. 
MaIs.  ^  Rendement  moyen  de  S4  bectol.  67  par  hectare 
95  bœufs  ou  vaches ,  5  truies  et  350  brebis  pesant  ensemble  153S0  ktlog. 
ont  consommé  un  poids  de  fourrage  équivalant  à  93^836  kilog.  Ces  animaux 
ont  prodoit  avec  la  litière  174,647  kilog.  de  fumier ,  les  brebis  ne  figurant 
dans  ce  chiffre  que  pour  trois  mois  de  Tannée. 
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produits  au  Conseil  général /une  moyenne  de  SK  hectolitres 
à  l'hectare  ,  au  lieu  de  1 4  hect.  ,  chiffre*  de  la  produc- 
tion antérieure.  Mais^  malgré  ces  résultats,  il  continue  de 
grever  le  buctget  de  TEtat  sans  qu'il  y  ait  un  terme  assi- 
gné dans  l'avenir  à  cette  situation  ,  tandis  que ,  placé  dans 
d'autre  conditions ,  il  pourrait  suffire  à  ses  dépenses  et 
même  constituer  la  source  d'un  revenu  avantageux.  Ce 
but  serait  surtout  facilement  atteint  par  la  translation  de 
la  ferme-école  sur  les  landes  du  Pont-Long  où  Tinfério- 
rité  relative  du  prix  des  terrains  permettrait  à  l'Etat  de 
créer  à  peu  de  frais  une  importante  exploitation.  I^  plus- 
value  que  quelques  années  de  travail  éclairé  assureraient 
au  doflàaiœ  garantirait  le  remboursement»  tant  du  ca- 
pital d'acquisition  et  d'avances  premières  que  de  ses  in- 
térêts, et  le  rendement  des  terrains  parvenus  au  rapport 
moyen  couvrirait  amplement  les  dépenses  de  rétablisse- 
ment. I/installation  de  ce  dernier  au  Pont-Iuong  aurait 
en  outre  pour  conséquence  de  rapprocher  te  moment  si 
impatiemment  attendu  de  la  fertilisation  de  cet  immense 
plateau  et  ce  serait  là  un  grand  bienfait  pour  le  pays. 

Chambres  consultatives  d'agriculture.  —  Les  mêmes 
vues  de  sollicitude  en  faveur  des  intérêts  publics  qui  avaient 
dicté  la  mesure  de  l'institution  des  Fermes-Ecoles,  motivèrent 
la  création  des  chambres  consultatives  qui  ont  pour  mission 
de  signaler  au  gouvernement  l'état  de  l'agriculture  sur  les 
divers  points  de  l'Empire  et  de  lui  faciliter  ainsi  l'examen 
des  voies  à  suivre  pour  assurer  son  avenir.  Celles  du  dé- 
partement, au  nombre  de  cinq,  égal  à  celui  des  arrondis- 
sements, se  composent  de  quarante  membres  pris  parmi 
les  propriétaires  intelligents  et  consciencieux  du  canton 
que  chacun  d'eux  est  appelé  à  représenter. 

CoMicBS.  —  En  mentionnant  dans  un  chapitre  antérieur 
lexistence  de  nos  Comices,  nous  avons  développé  le  but 
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de  leur  organisation ,  aussi  nous  abtiendrons*nous  d'in- 
sister ici  sur  cet  objet.  Il  nous  suflSra  de  dire  que  ces 
Comices  ,  au  nombre  de  cinq ,  égal  à  celui  des  chambres 
consultatives  d'agriculture ,  comptent  un  nombre  de  mem- 
bres souscripteurs  assez  considérable  pour  qu'il  leur  soit 
possible  de  distribuer  des  encouragements  au  progrès 
agricole  et  remplissent  avec  zèle  la  tâche  d'assistance  à 
ce  progrès  qu'ils  se  sont  imposée. 

Crédit  foncier.  — L'affranchissement  de  la  dette  hy-^ 
pothécaire  qui  pèse  si  lourdement  sur  notre  agriculture 
et  prend  place  au  premier  rang  des  obstacles  sérieux  à 
son  essor  ,  tel  est,  nul  ne  l'ignore ,  la  noble  fin  que  se 
propose  le  crédit  foncier ,  l'une  des  grandes  institutions 
dont  le  siècle  s'honore  ,  due  à  un  décret  présidentiel  du 
28  février  1852.  Bien  qu'appelé  à  rendre  d'éminents  ser- 
vices à  ce  département ,  où  les  charges  hypothécaires 
sont  excessives  ,  il  n'y  compte  encore  que  peu  de  place- 
ments ,  circonstance  qu'il  faut  attribuer  au  nombre  et  à 
la  rigueur  des  formalités  dont  ses  prêt«  sont  environnés. 
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INDUSTRIE. 


REVUE  GËNËRALE. 

Sœur  jumelle  de  Fagriculture  et  liée  d'une  manière 
non  moins  intime  à  la  prospérité  des  Etats ,  Findustrie  est 
comme  elle  aussi  un  de  ces  grands  rouages  de  Forgani* 
sation  sociale  dont  Thistoire  offre  les  plus  puissants  attraits. 
Il  serait  intéressant  de  remonter  à  son  origine  pour  la 
saisir  à  son  berceau ,  de  la  suivre  à  travers  les  âges  dans 
son  développement  chez  les  peuples  anciens  et  au  sein 
des  nations  modernes^  de  rechercher  quelles  influences 
activèrent  son  essor  ou  ralentirent  ses  pas ,  d*établir  enfin 
la  nature  de  ses  rapports  avec  la  marche  de  la^  civilisa- 
tion. Hais  Taccomplissement  de  cette  œuvre  serait  Fétude 
de  Fesprit  humain  dans  son  travail  de  progrès  intellectuel^ 
du  monde  matériel  dans  ses  besoins  et  ses  tendances,  des 
sociétés  dans  leur  labeur  de  transformation  ;  à  une  tâche 
si  belle  ^  il  faut  un  vaste  cadre  et  une  savante  plume. 
Demeurons  dès-lors  dans  une  sphère  plus  modeste  et^ 
fidèles,  selon  la  mesure  de  nos  forces,  au  programme  que 
nous  nous  somme  imposés,  poursuivons  notre  industrie 
dans  son  passé ,  son  présent  et  son  avenir  possible. 

Placés  par  leur  situation  topographique  et  le  défaut  do 
voies  de  communication  avec  les  grands  centres  en  dehors 
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du  progrès  général ,  le  Béarn  et  le  Labourd  demeurèrent 
jusqu'aux  premières  années  du  XIX^  siècle  étrangers  au 
mouvement  industriel  qui  s'opérait  ailleurs.  L'exploitation 
sur  une  faible  échelle  de  quelques  gîtes  minéraux,  de 
salines ,  la  fabrication  de  mauvais  papier ,  celle  de  draps 
de  laine ,  d'étoffes  grossières ,  de  toiles  et  de  mouchoirs  , 
la  préparation  du  cuir  dans  trois  mégisseries  ,  tel  était 
alors  le  cercle  restreint  des  opérations  de  leur  industrie. 
La  consommation  locale  constituait  le  principal  débouché 
offert  à  ses  produits  dont  l'exportation  en  Espagne  ou  à 
l'intérieur  enlevait  l'excédant. 

Vers  cette  époque ,  le  département  parut  éprouver 
quelques  désirs  d'aborder  plus  franchement  les  voies  tra- 
cées par  le  génie  de  l'homme  à  sa  fortune.  Dans  le  prin- 
cipe ,  toutefois ,  ses  efforts  furent  empreints  d'hésitation 
et  ils  ne  sont  nettement  dessinés  que  depuis  les  vingt 
dernières  années.  Un  progrès  sensible  les  a  couronnés; 
mais  la  situation  industrielle  du  pays  n'en  est  pas  moins 
encore  grandement  en  retard  ,  ainsi  qu'il  sera  possible  de 
mieux  l'apprécier  après  une  revue  sommaire  de  ses  élé- 
ments de  succès  et  des  obstacles  à  son  développement. 

Au  nombre  des  premiers ,  importants  et  multiples  ,  se 
rangent  l'existence  de  nombreux  cours  d'eau  permettant 
la  réalisation  d'économies  sérieuses  dans  la  main-d'œuvre 
par  l'emploi  d'une  force  motrice  naturelle;  la  présence 
sur  les  lieux  de  matières  animales  et  végétales  variées 
pouvant  servir  à  l'alimentation  de  certaines  industries , 
telles  que  les  peaux ,  les  os  ,  les  laines ,  le  lin ,  le  colza , 
les  résines  ;  celle  de  gîtes  minéraux ,  calcaires ,  schisteux 
et  salins  d'une  grande  richesse;  et  enfin ^  des  gisements 
répandus  de  tourbe  et  de  lignite ,  combustibles  précieux 
malgré  leur  infériorité  relativement  à  la  houille. 

Quant  aux  seconds,  que  résumait  le  défaut  de  voies 
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de  communicalion  avec  rintérieur  dans  les  temps  où  pa- 
ralysant toute  entreprise  il  s'opposait  à  leur  constatation 
individuelle ,  ils  paraissent  reposer  de  nos  jours  dans  Té- 
loignement  des  voies  ferrées,  Fabsence  d'un  combustible 
offrait  les  conditions  désirables  de  bas  prix  et  d'intensité 
calorique  ,  et  celle ,  non  moins  regrettable  en  industrie 
qu'en  agriculture ,  de  l'esprit  d'association. 

Après  cette  brève  exposition ,  entrons  dans  Texamen 
des  diverses  branche»  de  l'industrie  régionale  dans  son 
activité,  selon  l'ordre  suivant  :  1*  usines  et  manufactures  ; 
2*  mines j  minières  et  salines;  3*  carrières;  4*  combustibles 
minéraux. 
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USINES  ET  MANUFACTDRES. 


C'est  surtout  dans  celle  de  ses  branches  objet  de  ce 
sousr-cbapitre  que  l'industrie  départementale  a  réalisé  les 
progrès  signalés  par  les  quelques  lignes  de  notre  introduc* 
tion  à  la  matière.  Extension  dans  la  fabrication  et  perfec- 
tionnement dans  la  production ,  tel  est  le  double  mouve- 
ment bien  constaté  qu  elle  a  subi. 

L'industrie  spéciale  du  tissage,  notamment,  a  sensible- 
ment éprouvé  l'un  et  l'autre  ;  restreinte  dans  les  premières 
années  du  siècle  à  une  dizaine  d'établissements,  elle  en 
compte  de  nos  jours  un  nombre  assez  considérable  prin- 
cipalement répandu  dans  la  plaine  de  Nay ,  riche  vallée 
dont  la  prospérité  lui  est  grandement  redevable.  C'est  ainsi 
que  la  ville  de  ce  nom  possède  des  fabriques  de  draps 
de  laine  ,  de  berrets  ,  de  tricots ,  de  calicots  et  une  fila- 
ture de  coton  ;  Mirepeix,  Baudreix ,  Clarac,  Arros  et  Bour- 
dettes ,  des  filatures  de  laine,  de  coton,  des  fabriques  de 
couvertures,  de  toiles  et  de  calicots;  Lestelle  et  Gan 
d'importantes  filatures  de  lin  auxqueltefs  la  première  joint 
la  confection  de  toiles,  de  mouchoirs  et  la  seconde  celle 
des  bas  et  tricots  ;  Pontacq  une  fabrique  de  drap  ;  Bizanos, 
une  usine  pour  le  tissage  du  fil.  En  dehors  de  l'arrondis- 
sement de  Pau  dans  lequel  sont  groupés  les  établissements 
que  nous  venons  d'énumérer,  Ahaxe,  Espès,  Mendionde  dans 
les  arrondissements  de  Mauléon  et  de  Bayonne ,  Oloron  dans 
celui  dont  il  est  le  chef*lieu  se  livrent  à  la  fabrication  des 
tissus  de  laine ,  matière  que  cette  dernière  ville  prépare 
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anssi  dans  trois  filatures.  Elle  fournit  en  outre  au  com^ 
merce  des  berrets  et  ceintures  de  la  même  étoffe ,  spé- 
cialité dont  s'occupe  sur  une  plus  vaste  échelle  Labastide* 
Clairence.  Orthez,  enfin,  emploie  80  ouvriers  daas  une 
manufacture  d'étoffes  de  coton. 

Parmi  les  produits  du  tissage ,  les  toiles  et  linges  du 
Béam  jouissent  au  loin  d'une  renommée  méritée  (1)  qui 
leur  ouvre  un .  débouché  avantageux  et  que  continuent 
d'étendre  et  d'assurer  les  efforts  consciencieux  de  quelques 
industriels.  Nous  citerons  particulièrement  MM.  Lussagnet 
et  Bégué^  propriétaires-directeurs,  le  premier  de  la 
manufacture  de  toiles  et  mouchoirs  de  Clarac ,  le  second 
de  l'usine  de  Ussage  et  blanchissage  de  Bizanos.  Le  dernier 
de  ces  établissements  comprend  le  linge  uni  et  le  linge 
damassé  dans  sa  fabrication,  dont  de  flatteuses  distinctions, 
obtenues  à  diverses  expositions,  ont  consacré  la  supériorité. 

Quant  aux  tissus  laineux ,  éprouvés  sous  le  rapport  d'une 
bonne  confection,  ils  laissent  beaucoup  à  désirer  sous  celui 
de  la  finesse  et  de  l'élasticité ,  circonstance  qui  pourrait 
tenir  à  la  qualité  de  la  matière  première  employée.  Quelles 


(I)  c  Ces  toiles,  écrivait  déjà  en  1805  M.  le  général  préfet  Serviez, 
sont  recherchées  et  acquièrent  chaque  jour  plus  de  réputation;  elles 
n*oat  point  en  général  autant  de  finesse  et  d*éclat  que  celles  de  Hollande, 
et  des  Pays-Bas ,  mais  ^s  leur  sont  préférables.  Ces  dernières  perdent 
bientôt  un  premier  coup^*œil  qui  est  dû  à  la  manière  dont  on  les  pré- 
pare ,  celles  du  département,  au  contraire ,  tirent  une  espèce  de  coton  de 
dn?et  qui  les  embellit  en  les  rendant  plus  moelleuses  et  môme  plus  saines. 
Elles  sont  anssi  d*un  bien  plus  grand  usage. 

Ces  qualités  qui  les  distinguent  ne  sont  pas  seulement  dues  au  local , 
mais  elles  le  sont  encore  à  la  manière  dont  on  rouit  les  lins.  Au  lieu  de 
les  mettre  dans  Teau  comme  on  le  pratique  généralement ,  on  les  étend 
dans  les  prairies  par  couches  très-légères  et  sur  des  lignes  parallèles.  Ainsi 
exposés ,  pendant  deux  on  trois  mois,  aux  impressions  successives  du  soleïï 
du  serein ,  et  de  la  pluie ,  ils  sont  ensuite  non  seulement  plus  propres  à 
Hre  brisés ,  mais  les  filaments  en  deviennent  encore  plus  spongieux  et  plus 
moelleux. 


Digitized  by 


Google 


—  190  - 

que  soient  ses  causes,  cette  infériorité  n*ea  est  pas  moins 
fâcheuse^  car  elle  inûue  notablement  sur  Técoulement, 
à  peu  près  réduit ,  en  ce  qui  concerne  les  draps ,  à  la 
consommation  des  classes  ouvrières  d*un  rayon  peu  prolongé. 

A  rindustrie  du  tissage  se  rattache  par  sa  nature  celle 
des  soieries.  Le  département  ne  possède  aucun  établissement 
qui  lui  soit  affecté  et  c*est  à  ce  vide  qu'il  faut  attribuer 
Tabandon  des  essais  de  magnanerie  tentés  dans  le  passé 
sur  quelques  points. 

Les  nécessités  de  perfectionnement  signalées  pour  la 
fabrication  des  draps  peuvent  Fétre  aussi  pour  la  préparation 
des  cuirs.  Pau  ,  Bayonue ,  Orthez  ,  Hasparren ,  Bonloc , 
Nay  ,  Barzun ,  Charritte ,  Armendarits  et  quelques  au- 
tres localités  comptent  un  nombre  élevé  de  tanneries. 
Mais,  et  malgré  quelques  améliorations  de  fraicbe  date 
dans  les  procédés  adoptés  pour  leur  préparation  ,  les 
peaux  qui  sortent  de  ces  divers  ateliers  n*offrent  pas  la 
perfection  qui  peut  seule  les  rendre  propres  à  certaines 
industries.  La  sellerie  fine  entr*autres  est  obligée  d'im- 
porter celles  dont  elle  fait  usage. 

La  mégisserie  est  en  progrès.  Des  deux  établissements 
de  ce  genre  situés  à  Orthez  et  Arudy ,  le  premier  donne 
déjà  des  produits  digues  de  rivaliser  avec  ceux  des  ma- 
nufactures d*Annonay. 

Les  marrègues  et  la  sandalerie  occgpent  des  bras  nom- 
breux dans  les  arrondissements  de  Bayonne  et  de  Mauléoa , 
spécialement  à  Hasparren,  Aroue,  Sorholus,  Ayherre,  les 
Aldudes,  Yiodos,  Mauléon  et  Garindein.  Le  bas  prix  et 
la  commodité  de  la  chaussure  désignée  sous  le  nom  de 
ipargates,  principal  produit  de  la  sandalerie^  la  rendent 
d'une  incontestable  utilité  pour  les  classes  pauvres,  en  même 
temps  qu'ils  lui  assurent  un  débit  assez  considérable. 

Bayonne  et  son  arrondissement  ont  le  privilège  des  in- 
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du8trie5  des  cordages  et  de  la  ganterie.  Oloron  celui  de 
la  confection  des  peignes.  Igon ,  Lestelle  et  Montant ,  dans 
la  plaine  de  Nay,  suffisent  à  fournir  à  la   consommation 
des  chapelets  et  boutons  de  buis. 

Les  teintureries  sont  très-multipliées  dans  la  contrée , 
mais  sans  importance  individuelle.  Elles  ne  paraissent  tendre 
qu'à  la  satisfaction  des  besoins  locaux.. 

Des  divers  établissements  de  papeterie ,  le  plus  impor- 
tant est  Tusine  de  Maslacq.  Bien  que  la  qualité  des  chiffons 
du  pays  paraisse  convenir  essentiellement  à  cette  industrie, 
ainsi  que  l'atteste  l'empressement  misa  les  rechercher  par 
les  ateliers  d'Angoulême,  et  que  la  pureté  des  cours  d'eau 
ne  laisse  rien  à  désirer ,  il  n'est  ;  à  peu  d'exception  près , 
produit  que  du  papier  commun. 

Bayonne  et  Pau  se  livrent  à  la  fabrication  de  divers 
produits  chimiques ,  acide  sulfurique  ,  stéarine ,  chandelles 
et  bougies,  allumettes  phosphoriques. 

Un  grand  nombre  de  chocolateries  livre  à  la  consom- 
mation des  produits  estimés  parmi  lesquels  ceux  de  l'usine 
de  Cambo  méritent  une  mention  particulière. 

Telle  est,  en  somme  ,  l'ensemble  de  notre  grande  indus- 
trie, l'exploitation  minéralogique  exceptée  qui  va  bientôt 
nous  occuper.  Le  relevé  numérique  de  ses  établissements 
et  des  bras  qu'elle^yUtilise  se  trouvant  déjà  consigné  au 
chapitre  de  la  population,  nous  nous  abstiendrons  de  le 
reproduire  ici.  Il  en  est  de  même  des  spécialités  de  petite 
industrie,  exposées  par  les  mêmes  tableaux  et  dont  il  serait 
oiseux  de  poursuivre  l'étude  successive. 

Voici  maintenant  l'état  récapitulatif  des  quelques  appareils 
à  vapeur  employés  dans  les  usines  et  manufactures  du 
département,  mises  en  activité,  pour  la  plupart,  par  le  bras 
de  l'homme  ou  la  force  motrice  de  l'eau. 
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Blanchisserie  (Apprêts de).  -^  Une  chaudière  calorifère 
desservant  la  blanchisserie  et  apprêts  de  calicots 
de  M.  Lombré  à  Mirepeix^ 

Chogôlaterib.  —  Une  chaudière  en  toile,  cylindrique  et 
à  un  seul  bouilleur  ,  motrice  d*une  machine  à  ba- 
lancier sans  condenseur,  de  la  force  de  2  che- 
vaux 1/2.  —  Etablissement  Fagalde  à  Cambo. 

Cire  ,  Bougies  ,  Chandelles  ,  etc.  —  Chaudière  génératrice 
de  vapeur  pour  la  fonte  de  la  stéarine  au  moyen 
de  serpentins.  —  Usine  I^gelouze  à  Bayonne.  — 
Chaudière  calorifère  cylindrique  et  à  deux  bouilleurs, 
desservant  une  fabrique  de  bougies.  —  Usine  Rous- 
sille  à  Jurançon. 

Draps  (Manufacture  de).  —  Deux  chaudières  calorifères 
servant  au  lustrage  des  tissus  laineux.  —  Etablis- 
sements Fouart  à  Nay  et  Dupont  à  Mirepeix. 

Papeterie.  — Une  chaudière  en  fer  à  deux  bouilleurs  du 
même  métal ,  forme  cylindrique ,  alimentant  4  cy- 
lindres sécheurs.  —  Papeterie  Bouin  à  Maslacq. 

Produits  chimiques.  —  Deux  chaudières  calorifères  desser- 
vant une  fabrique  diacide  stéarique  et  une  fabri- 
que d'acide  sulfurique.  —  Etablissement  Roussille 
à  Jurançon. 

Tissage.  —  Une  chaudière  à  un  seul  bouilleur  et  en  toile 
cylindrique  ,  calorifère  d'une  machine  à  8  chevaux  » 
servant  à  faire  mouvoir  un  système  de  pompes  de 
métiers  à  tisser  la  toile  et  une -machine  sans  con- 
denseur à  cylindre  non  oscillant,  à  rotation  directe, 
d'une  puissance  de  6  chevaux  vapeur  de  75  kilog. 
élevés  à  un  mètre  par  seconde. 
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Nous  avons  exposé  déjà ,  dans  le  premier  volume  de 
cet  ouvrage ,  la  richesse  du  règne  minéral  de  la  contrée  , 
et ,  en  constatant  alors  Tabsence  de  gîtes  aurifères  ou  ar- 
gentifères dans  ses  montagnes^  nous  exprimions  Tidée 
d'une  insuffisance  possible  des  recherches  opérées.  Des 
faits  produits  depuis  le  jour  où  cette  opinion  fut  émise 
sont  venus  la  confirmer.  Il  est  maintenant  avéré  que  le 
département  compte ,  sinon  For  à  l'égard  duquel  la  ques- 
tion reste  encore  indécise ,  l'argent  du  moins  au  nombre  de 
ses  minéraux  ;  il  ne  s'agit  plus  que  de  savoir  si  les  gise- 
ments découverts  offrent  les  éléments  d'une  exploitation 
avantageuse. 

Dans  Tactualilé,  le  cuivre  et  le  fer  occupent  seuls 
l'industrie  locale  qui ,  loin  d'être  en  progrès  dans  la  bran- 
che métallurgique ,  se  maintient  à  peine  au  niveau  de  sa 
situation  pendant  le  siècle  dernier.  Diverses  mines  de  cuivre 
se  trouvaient  à  cette  époque  en  exploitation ,  parmi  les- 
quelles celles  de  Baïgorry  et  de  la  vallée  d'Ossau  d'une 
importance  considérable  ;  la  vallée  d'Aspe  avait  aussi  les 
siennes  ;  Bedous  possédait  une  fonderie ,  un  laminoir  à 
flancs^  et  le  fer  de  son  côté  alimentait  les  forges  d'Arthez- 
d*Asson,  de  Louvie,  d'Izale,  de  Béon  et  de  Larrau. 

Aujourd'hui ,  la  production  du  cuivre  est  nulle  ;  une 
mauvaise  direction  imprimée  aux  travaux  de  recherche 
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de  la  mine  de    Saint-Pied-de-Port   relarde  sa  mise  en 
rapport  et  les   ouvrages   analogues  entrepris  sur  divers 
points  pour  la  poursuite  d'affleurements  découverts  sont- 
conduits  avec  une  lenteur  qui  ne  permet  pas  de  les  pren- 
dre au  sérieux. 

Quant  au  fer  «  huit  mines  productives  alimentaient ,  il 
y  a  dix  ans,  trois  forges  catalanes  et  six  hauts  fourneaux. 
Le  défaut  de  combustible  a  provoqué  Textinction  de 
quelques-uns  de  ces  derniers  ;  par  suite  les  mines  d'Us- 
téléguy,  Occos,  Ainhoa  et  Espelette  sont  abandonnées. 

Relativement  plus  considérable  que  celle  des  minéraux, 
la  production  du  sel  est  néanmoins  aussi  très  inférieure  à 
ce  qu'elle  devrait  être.  La  défectuosité  du  mode  d'exploi- 
tation dans  quelques  salines ,  des  divisions  d'intérêt  entre 
des  co-propriétaires  et  la  concurrence  mal  entendue  que 
se  livrent  les  diverses  sources  sont  autant  d'obstacles  à 
leur  commune  prospérité. 

EXPLOITATION  MINÉRALOOIQUE. 


MINES   DE   FER. 

SITUATION    DES    TBAVAUX. 

Ainhoa. 

Les  travaux"  d'exploitation  ,  aujourd'hui  abandonnés, 
consistent  en  quelques  déblais  opérés  pour  découvrir  les 
galeries  autrefois  ouvertes  par  les  Espagnols  pour  l'extrac- 
tion du  minerai  de  cuivre.  —  Celui  dont  la  recherche  a  été 
quelque  temps  poursuivie  est  un  fer  carbonate  spalhique 
d'un  bel  aspect  et  d'une  assez  grande  abondance.  Il  ren- 
ferme malheureusement  une  quantité  trop  considérable  de 
cuivre  et  de  souffre  pour  pouvoir  être  utilement  traité. 
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Baburet. 

La  mine  de  fer  de  Baburet ,  commune  de  Louvie-Sou- 
biron ,  appartenant  à  M.  le  marquis  d'Ângosse ,  s'ouvre 
à  450"  environ  au-dessus  de  la  vallée,  dans  le  plan 
oriental  d'une  montagne^  formée  de  schiste  argileux  et  de 
calcaire  de  transition  et  située  sur  la  rive  gauche  du  gave 
de  Louzom.  Le  nombre  d'étages  des  travaux  ,  variable 
selon  la  hauteur  des  amas ,  est  de  trois  en  maximum  ,  et 
l'abattage  se  fait  par  tailles  suivant  Tinclinaison  du  gîte. 
Les  ouvrages  sont  bien  conduits  et  pratiqués  par  des  ou- 
vriers appartenant  à  la  localité.  Le  minerai  exploité  est 
nn  fer  hydroxidé  de  bonne  qualité. 

Burqaefay. 

Cette  mine ,  située  dans  la  commune  de  Larrau  et  pro- 
priété de  M.  Da vantés,  consiste  en  trois  filons  irréguliers 
de  fer  oxidé-hydraté  compacte  intercalé  dans  un  gran- 
wacke  schisteux.  La  puissance  moyenne  des  filons  est  do 
O*'  75  ;  l'inclinaison  de  40*»  du  N.-E.  au  N.-O.  ;  la  direc- 
tion S.-E.  à  O.-N.-O.  —  Trois  galeries  horizontales  pra- 
tiquées à  des  étages  différents  vont  rencontrer  chacun  des 
trois  filons  et  servent  au  roulage  et  à  l'écoulement  ;  l'ex- 
ploitation s'opère  par  tailles  ,  dirigées  selon  l'inclinaison 
des  couches ,  et  au  moyen  d'autres  galeries  creusées  dans 
les  filons  eux-mêmes  suivant  leur  direction. 

Le  minerai  est  mélangé  pour  le  traitement  métallur- 
gique avec  ceux  des  mines  d'Etchebar  et  de   Montory. 

Espelette. 

Abandonnée  comme  celle  d'Ainhoa  ,  la  mine  d'Espe- 
leile  n'a  jamais  été  non   plus  l'objet   d'une  exploitation 
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régulière.  Les  travaux  exécutés  consistent  en  une  galerie 
de  roulage  d'une  longueur  de  50  mètres  environ  et  en 
un  certain  nombre  de  tailles  ouvertes  dans  le  plan  du  gtte. 
Le  minerai  est  un  fer  spathique  assez  riche ,  mais  d*un 
traitement  difficile. 

Etchebar. 

Minerai  de  fer  hydraté  assez  abondant.  Les  travaux  faits 
comprennent  une  galerie  de  15"  de  longueur  «  pratiquée 
dans  le  filon. 

Monforj. 

Minerai  de  fer  hydroxidé.  Filons  de  deux  tranches  de 
45  à  35  centimètres  d'épaisseur,  séparés  par  une  base 
calcaire  de  80  centimètres  ;  direction  du  S.-O.  au  N.-O. 
Les  travaux  en  activité  consistent  en  une  galerie  de  peu 
d'étendue  ;  l'importance  du  gite  sous  le  rapport  de  la  ri- 
chesse du  minerai  et  de  la  supériorité  de  sa  qualité  per- 
mettent de  désirer  qu'il  leur  soit  donné  une  plus  forte 
impulsion. 

Occos  (*). 

Gtte  de  minerai  de  fer  spathique  d'une  bonne  qualité 
dont  l'exploitation  se  trouve  suspendue  faute  de  débou- 
chés. Les  travaux  faits  sont  sans  importance. 

Usfeleguy  {*). 

La  mine  d'Usteleguy  est  sans  contredit  le  plus  impor- 
tant des  gtt^s  de  la  contrée  sous  le  double  rapport  de  la 
richesse  et  de  la  supériorité  de  qualité  de  son  minerai  de 
fer  spathique.  Elle  est  malheusement  abandonnée  depuis 
près  de  dix  ans  que  la  forge  de  Banca  qu'elle  alimentait 
autrefois  a  cessé  de  fonctionner ,  et  rien  ne  laisse  prévoir 


(*)  Commune  de  Saint-Etienno-de-Baïgorry. 
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la  prochaiae  reprise  de  son  exploitation.  Les  travaux  pra« 
tiques  dans  le  passé  sont  peu  considérables. 

MINE  DE  CUIVRE. 
Sainf-Jean-Pied-de-Port. 

Les  travaux  de  recherches  du  gtle  cuivreux  découvert 
dans  cette  localité  consistent  en  trois  galeries  d'un  mètre 
de  large  sur  un  mètre  80  centimètres  de  hauteur,  poussées 
dans  l'intérieur  de  la  montagne  et  rencontrant  à  une  cer- 
taine profondeur  les  filons  du  minerai.  Â  partir  de  ce 
point ,  les  ouvrages  paraissent  exécutés  suivant  une  mau- 
vaise direction  et  de  manière  à  compromettre  le  succès 
de  l'exploitation. 

US11VE9  A  FER. 

CONSISTANCE. 

Des*  diverses  mines  dont  précède  Ténumération ,  quatre 
seulement,  Baburet,  Burqueguy,  Etchebar  et  Montory 
sont  l'objet  d'une  exploitation  régulière  et  fournissent  à 
l'alimentation  des  usines  à  fer.  Voici  le  tableau  de  ces 
dernières^  accompagné  de  détails  statistiques  sur  leur 
consistance   et  de  leur  situation  résumée  : 

USINES.  COMMUNES.  PROPRIÉTAIRES  CONSISTANCE. 

Aktbu-d'Assor .  Aathex-d'Asson.  Marq.  d'Angosse.  En  acUvité  ;  3  foyers  Catalans  pour  la  fabr. 

du  fer  et  de  la  tôle;  marteau  et  martinet 
pour  rétirage  du  fer;  I  trompe  soufQante. 

AnniET Licq-Atbbaet....  M.  Datantes Etabliss.  inactif;   haut  fourneau  pour  la 

fabrication  de  la  fonte.  —  2  soufOets. 

Bauca La  Fonderie....  Ledoux  et  comp.  Etabl.  inactif;  haut  fourneau;  four  à  rêver- 

bere  et  cabilot  pour  la  fabrication  de  la 
fonte  ;  6  foyers  d'affinerie  et  2  fours  à  ré- 
chaufferpour  la  fabricaUon  du  fer  et  de 
la  tMe;  3  marteaux )  I  martinet  et  I  train 
de  laminoir  pour  l'étirage  du  fer  ;  2  ma- 
chines rjlindriqucs  ou  prismatiques. 
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^^ON Aste-Bkon Marq.  d'Ancosse.  En  activité;  3  foyers  Catalans  pour  la  fabr. 

du  fer  et  de  la  tôle  ;  I  marteau  et  I  mar- 
tinet pour  l'étir.  du  fer;  I  trompe  souffl. 

l'ABBAu Larrau M.  DATANTES EnacUvîté;  haut  fburneau  pour  la  fabric. 

de  la  fonte  ;  2  foyers  d'afûnerie  actifs  et  I 
foyer  d'affinerie  inactif  pour  la  fabr.  du 
fer  et  de  la  tôle  ;  2  marteaux  pour  retirage 
du  fer;  3mach.  cylindr.  ou  prismatiques. 

l'ICQ Licq-Atberey....  m.  Datantes Etabl.  inactif;  2  foyers  d'alfinerie  pour  la 

fabr.  du  fer  et  de  la  tôle  ;  I  marteau  pour 
rétirage  du  fer;  deux  soufflets. 

Mendite Mendite M.  Ddbois En  activité;  2  hauts  fourneaux,  l'un  en 

activité  et  l'autre  inactif  pour  la  fabr.  de 
la  fonte  ;  2  mach.  cylindr.  ou  prismatiq. , 
l'une  en  activité  et  l'autre  inactive. 

NoGAROT AATBEZ-D'Assoif.  Marq.  d'Angosse.  En  activité.  3  foyers  Catalans  pour  la  fabr- 

du  fer  et  de  la  tôle  ;  I  marteau  en  activité 
et  i  martinet  inactif  pour  l'étirage  du  fer; 
une  trompe  soufflante. 

SoEix Oloron M.  Datantes En  activité;  2  foyers  d'affinerie  et  2  fours 

à  réchauffer  pour  la  fabr.  du  fer  et  de  la 
tôle;  2  marteaux  et  I  train  de  laminoir 
peur  l'étirage  du  fer;  une  machine. 

Urdos Urdos M**  d'Abei. Etabliss.  inactif;   haut  fourneau  pour  la 

fabr.  de  la  fonte  ;  2  foyers  d'affinerie  pour 
la  fabr.  du  fer  et  de  la  tôle  ;  I  marteau 
pour  l'étirage  du  fer  ;  une  machine. 

SITUATION  RÉSUMÉE  DES  USINES  A  FER. 

En  activité,,  —  Six  usines  :  Arthez-d'Asson ,  Béon,  Larrau» 
Mendive  ,  Nogarot  et  Soeix.  —  Appareils  :  2  hauts 
fourneaux  pour  la  fabrication  de  la  fonte  ;  3  foyers 
Catalans ,  4  foyers  d'affinerie  et  2  fours  à  réchauffer 
pour  la  fabrication  du  fer  et  de  la  tôle;  7  marteaux, 
3  martinets  et  1  train  de  laminoir  pour  retirage  du 
fer  ;  3  trompes  soufflantes  ;  5  machines  cylindriques 
ou  prismatiques.  —  Appareils  moteurs  :  9  machines 
hydrauliques  d'une  force  active  de  213  chevaux. 

En  non  activité. — Quatre  usines  :  Atherey ,  Banca,  Licq 
et  Urdos.  —  Appareils  :  4  hauts  fournaux  ;  1  four 
à  réverbère  et  1  cabilot  pour  la  fabrication  de  la 
fonte  ;  1 1  foyers  d'affinerie  et  2  fours  à  réchauffer 
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pour  la  fabrication  du  fer  et  de  la  tôle  ;  5  marteaux^ 
1  martinet  et  1  train  de  laminoir  pour  retirage  du 
fer,  —  4  souflBets  et  4  machines  cylindriques  ou 
prismatiques.  —  Appareils  moteurs.  —  11  machi- 
nes hydrauliques  d'une  force  de  190  chevaux. 
Pas  de  fabrication  d'acier. 

Cet  exposé  démontre  assez  clairement  combien  notre 
industrie  métallurgique  se  trouve  en  souffrance  pour  rendre 
inutiles  tous  développements  sur  cet  objet.  Quatre  usines 
importantes  qui  trouveraient  dans  un  rayon  de  peu  d'éten- 
due les  éléments  d'une  alimentation  suffisante  demeurent 
en  chômage  au  détriment  de  leurs  propriétaires ,  au  pré- 
judice du  pays  dont  elles  contribueraient  à  accroître  la 
richesse  par  l'exploitation  de  ses  gîtes  minéraux  et  par 
l'emploi  de  ses  bras.  Celles  de  Licq  et  dWtherey  devenues 
depuis  quelques  mois  la  propriété  de  M.  Da vantés,  re- 
prendront sans  doule  leurs  travaux  sous  la  direction  de 
cet  habile  et  méritant  industriel.  Quant  aux  ateliers  d'Urdos 
et  de  Banca  ,  fermés  par  suite  du  manque  absolu  de 
combustible ,  il  est  à  craindre  qu'ils  ne  soient  jamais 
rouverts  si  les  découvertes  de  tourbe  opérées  dans  ces 
dernières  années  sur  le  territoire  du  département  ne  leur 
procurent  les  moyens  de  suppléer  à  l'absence  de  la 
houille.  Nous  reviendrons  plus  loin  sur  cette  question  : 
jetons  dors  et  déjà  un  regard  sur  la  production  des  usines 
à  fer  en  activité  dont ,  pour  plus  de  clarté ,  nous  consi- 
gnerons les  détails  en  un  tableau  synoptique. 
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PRODUCTION  MOYENNE. 


NATURE 

FUIS  D'EXPIOITITIOI 

PRODDCTIOH 

[T 

. 

1 

du 

PRODUIT. 

de  la 

matière 

première 

élaborée. 

il 

COMBl 

conso 
Poids 

STIBLB 

mmé. 
Valeur 

Poids 

L 

•s  s 

S.2 
>2 

<  S 
> 

e. 
f.  c. 

16  96 

Q 

Fonte 
brute     au 
combusti  - 
ble  végétal 

1    Minerai 
des  Pyré- 
nées  

f. 

18,894 

q.  m. 
24,080 

f. 
121,646 

q.   m. 
14,830 

f. 
25<,5I6 

■""    f. 

64,352 

f. 
187,164 

Fer  mar- 
chand   au 
combusti  - 
ble  végéUl 
(en  barres 
carrées  dei 
moins    dé 
15     milli'^ 
9nètres  de 
côté.J         ; 

Fonte  de 
Larrau.... 

24,651 

7,092 

34,042 

4,483 

45  00 

20«,Ï35 

117,873 

83,862 

Fermar-i 
cband    au 
combusti  - 
ble  végétal 

(en  barresX     Minerai 
carrées  rfc/dcs  Pyré- 
15   wiiZ/i-lnées..:.... 
mètres  d^\ 

22,525 

H,f82 

44,103 

4,355 

38  00 

165,490 

67,634 

97,856 

c^téetau-l 
delàj.       1 

1 

1 
Fil  de  fer.)   «  ... , 
pointes,  bil^S^'^fer 
blons,  ètc.i^«S^««- 

9,645 

270 

1,350 

1,847 

60 
53 
18 

101,590 

83,070 

18,520 

SALINES. 


SITUATION,    CONSISTANCE  ET  PRODUCTION. 


Briscous.  (Groupe  de) 

SOURCE     DE     L*ARDANAVIE. 

Eau  très-pure  et  marquant  20®  V^  ^  raréomètre ,  mé- 
ingée  de  quelque  peu  d'eau  douce  pendant  les  pluies. 
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Le  puits,  de  30"»  de  profondeur  et  en  bon  état,  se  trouve 
en  dehors  et  à  quelque  distance  de  Tenceinte  de  Tusine. 
Deux  pompes  ,  mues  par  un  manège  à  cheval ,  déversent 
Teau  salée  dans  un  canal  qui  la  conduit  à  de  vastes  ré- 
servoh-sen  maçonnerie.  Le  débit  est  de  15"  cubes  par  jour 
et  la  fabrication  annuelle  de  1>200,000  kilogrammes  en 
moyenne. 

L'évaporation  se  fait  dans  cinq  chaudières  chauffées  à 
la  houille  ;  la  saline  compte  huit  ouvriers. 

SOUBCB  SALÉE  DU  CENTRE. 

Eau  très-pure ,  marquant  24<>  à  l'aréomètre  et  s'éle- 
vant  à  une  hauteur  moyenne  de  10*°  dans  un  puits  de 
30"  de  profondeur.  L'extraction  s'opère  au  moyen  d'une 
pompe  mue  par  un  manège  à  dheval  et  ne  fonctionnant 
que  pendant  douze  heures  du  jour ,  temps  qui  lui  suffit 
à  livrer  une  quantité  d'eau  de  24"  cubes  qu'il  serait  aisé 
de  rendre  plus  considérable.  L'emploi  d'une  machine  à 
vapeur  permettrait  même  d'alimenter  avec  les  seules  eaux 
de  la  source  du  centre  tout  le  groupe  des  usines  de 
Briscous. 

Production  annuelle  de  1 ,200,000  kilogrammes.  —  Eva- 
poration  dans  cinq  chaudières  chauffées  à  la  houille  ; 
8  ouvriers. 

SOURCE   DE   LAXALDE. 

L'eau  de  cette  source ,  marquant  23®  à  l'aréomètre , 
s'élève  à  1 0""  de  hauteur  dans  un  puits  boisé  et  en  bon  état 
d'entretien  de  50"  de  profondeur  ;  elle  se  trouve  recouverte, 
malgré  un  épuisement  constant,  d'une  nappe  d'eau  douce 
de  4"  de  hauteur  environ.  Deux  pompes,  mues  par  un 
manège  à  cheval,  servent  à  puiser  l'une  l'eau  douce  et  l'autre 
Teau  salée ,    reçue  en  quantité   moyenne  âe  35"  cubes 
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par  24  heures  dans  des  rfeervoirs  en  maçonnerie ,  d'une 
capacité  de  1 30"^  cubes.  Dans  un  second  puits  creusé  à 
peu  de  distance  du  premier  et  à  la  même  profondeur , 
Teau  salée  s'élève  à  une  hauteur  supérieure  et  n'est  pas 
mélangée  d*eau  douce.  Il  serait  à  désirer  qu'un  manège 
y  fut  établi. 

Production  annuelle  de  1,500,000  kilog.  ;  évaporation 
dans  six  chaudières  chauffées  à  la  houille  ;  1 0  ouvriers. 

SOURCE   DE   LA   TUILERIE. 

Eau  marquant  25^  à  l'aréomètre  ,  s'élevant  dans  un 
puits  de  35™  de  profondeur  ,  boisé  et  en  bon  état  d'en- 
tretien. Extraction  au  moyen  d'une  pompe  mise  en  mou- 
vement par  un  manège  à  cheval. 

Production  annuelle  de  1,200,000  kilog.  ;  évaporation 
tlans  sept  chaudières  chauffées  à  la  houille  ;  7  ouvriers. 

SOURCE   DE   SATHARITS. 

Eau  marquant  24«  à  l'aréomètre;  puits  boisé  de  40™ 
de  profondeur  ;  extraction  au  moyen  d'une  pompe  mise 
en  mouvement  par  un  manège  à  cheval.  Fabrication 
annuelle  de  800,000  kilog.  ;  évaporation  dans  six  chau- 
dières chauffées   à  la  houille  ;  7  ouvriers. 

SOURCE   DELIGHAGUE. 

Eau  marquant  23^  à  l'aréomètre ,  s'élevant  au  niveau 
supérieur  d'un  trou  de  sonde  de  28"  de  profondeur  fai- 
sant suite  à  un  puits  de  15*°  de  hauteur.  L'extraction 
s'opère  au  moyen  d'une  pompe  mue  par  un  manège  à 
cheval  et  descendant  jusqu'à  l'ouverture  du  trou  de  sonde. 
Le  débit   est  d'environ  30™  cubes  par  24  heures. 


Digitized  by 


Google 


—  203  - 

Production  annuelle  et  moyenne  de  1,100,000  kilog.  ; 
évaporation  dans  cinq  chaudières  chauffées  avec  un  mé- 
lange de  houille  et  de  bois  ;   8  ouvriers. 

Oràas   (Salines  d'] 

Eaux  salées  marquant  de  20  à  22** ,  retirées  d'une  pro- 
fondeur de  18"  dans  deux  puits  qui  ont  atteint  le  banc  du 
sel  à  une  profondeur  de  62"  et  s'y  sont  enfoncés  de  66," 
sans  en  rencontrer  la  limite  inférieure.  L'extraction,  opérée 
au  moyen  de  pompes  à  bras ,  n'est  d'ordinaire  pratiquée 
que  sur  un  seul  puits  à  la  fois  et  suffit  amplement  dans 
ces  conditions  à  l'alimentation  de  l'usine. 

Production  annuelle  et  moyenne  de  1 ,600,000  kilog.  ; 
évaporation  dans  neuf  vastes  chaudières  chauffées  au  bois  ; 
25  ouvriers. 

Salies  (Fontaine  de) 

L'eau  salée ,  de  22*  à  l'aréomètre  et  à  la  fontaine , 
jaillit  naturellement  au  milieu  d'un  vaste  bassin  revêtu  de 
maçonnerie  et  entouré  d'un  grillage.  Elle  est  élevée,  au 
moyen  d'une  pompe  mue  par  un  manège  à  cheval ,  dans 
un  système  de  canaux  en  bois  qui  la  conduisent  à  Tnsine. 

La  quantité  d'eau  retirée  fournit  environ  9,000  kilog. 
de  sel  en  24  heures  ;  la  saline  renferme  28  chaudières 
chauffées  au  bois  et  emploie  30  ouvriers.  Le  mode  d'ex- 
ploitation laisse  grandement  à  désirer. 

Urcuit  (Source  salée  d') 

Exploitation  interrompue  depuis  le  mois  de  juillet  1857 
par  suite  de  la  mort  du  propriétaire  de  l'usine.  Celle-ci 
est ,  du  reste ,  hors  d'état  de  fonctionner  sans  une  re- 
construction complète  et  la  quantité  d'eau  que  peuvent 
fournir  les  puits  dans  leurs  conditions  actuelles  d'existenco 
ue  saurait  suffire  à  une  production  normale. 
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VUlefranque. 

MUCB   DE   SBL   GEMME   DE   LARRALDE. 

Gtte  d'une  richesse  extrême  et  bien  aménagé.  La  di- 
vision en  tailles  de  9™  de  largeur  sur  autant  de  hauteur 
que  séparent  des  piliers  de  4"  d'épaisseur  et  où  l'abat- 
tage se  fait  par  cinq  gradins  droits,  permet  d'extraire  en 
un  temps  donné  d'énormes  masses  de  sel ,  sans  compro- 
mettre la  solidité  des  massifs.  Le  puits,  de  43*  de  profon- 
deur ,  est  parfaitement  construit.  Une  machine  à  vapeur 
est  prét«  à  être  installée ,  ainsi  qu'un  système  de  molettes 
pour  amener  les  produits  au  jour ,  et  un  chemin  de  fer 
entièrement  terminé  met  le  bâtiment  de  l'usine  en  com- 
munication avec  un  quai  d'embarquement  construit  sur  la 
rivière. 

L'exploitation  de  la  mine  de  Larralde  se  trouve  sus- 
pendue depuis  quelques  mois  par  de  fâcheuses  discussioas 
d'intérêt  entre  ses  co-propriétaires. 

SrrUATlON  RÉSUMÉE  DES  SALINES. 
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CARRIÈRES. 

Les  minéraux  ne  constituent  pas  la  seule  richesse  de 
nos  montagnes  ;  parmi  les  matières  recelées  dans  leur 
sein ,  se  trouvent  encore  les  marbres ,  les  pierres  de  taille , 
Fardoise ,  le  kaolin  ,  Talbàtre ,  l'ophite ,  moins  précieuses 
sans  doute  >  mais  non  moins  utiles. 

Employés  et  estimés  par  la  sculpture ,  les  marbres  des 
Pyrénées  sont  aussi  et  surtout  recherchés  par  l'architec- 
ture. Leur  réputation  sous  ce  dernier  rapport  remonte  à 
une  époque  très-éloignée ,  et  Thistoire  nous  apprend  com- 
ment François  L'^  contribua  à  Taccrottre  en  les  appelant  à 
concourir  à  la  construction  ou  à  la  restauration  de  plusieurs 
édifices.  A  l'exemple  de  ce  prince  ,  ses  successeurs  et  des 
souverains  étrangers  vinrent  chercher  dans  les  profondeurs 
de  nos  vallées  un  ornement  pour  leurs  palais.  Transportés 
jusques  au-delà  des  Alpes,  nos  marbres  rivalisèrent  dans 
la  ville  éternelle  avec  ceux  de  Chio  et  de  Numidie. 

Le  marbre  des  Pyrénées  comprend  diverses  variétés , 
savoir  :  le  marbre  gris  qui  est  le  plus  commun  et  qui  se 
trouve  sur  presque  toute  l'étendue  de  la  chaîne  dans  le 
département  ;  le  marbre  blanc ,  plus  rare  ,  mais  dont 
il  existe  plusieurs  carrières;  les  marbres  vert,  violet,  rouge 
et  veinés  de  diverses  teintes ,  et  enfin  un  marbre  curieux 
et  peu  commun  à  petits  rubans  blancs  et  à  larges  raies 
violettes,  veiné  de  noir.  Sciés  à  peu  de  distance  des  lieux 
d  extraction ,  ces  marbres  sont  ensuite  livrés  aux  indus- 
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tries  spéciales.  Des  nombreuses  marbreries  qui  les  appro- 
prient aux  besoins  de  la  consommation  ,  celles  de  Pau , 
Bayonne,  Moumour   et  Osserain-Rivareyte    méritent  une 
mention  particulière. 

La  pierre  de  taille  se  rencontre  sur  plusieurs  points  du  dé- 
partement; Gan,  Louvie,  Bidache,  Orin,  Rébénacq  en  pos- 
sèdent des  carrières  appréciées  et  d'une  facile  exploitation. 

Les  montagnes  des  vallées  d*Aspo  et  d*Ossau  renfer- 
ment une  qualité  d'ardoise  que  sa  légèreté  et  sa  soli- 
dité devraient  faire  rechercher  pour  les  toitures.  La  con- 
currence des  ardoisières  des  Hautes-Pyrénées  nuit  au  dé- 
veloppement de  son  débouché. 

Le  kaolin  se  trouve  dans  les  deux  arrondissements  de 
Pau  et  de  Bayonne.  Le  second  possède  plusieurs  usines 
pour  son  broiement ,  ainsi  qu'une  fabrique  de  porcelaine 
située  à  Bayonne. 

L'albâtre  et  Tophite  ne  sont  pas  exploités.  Les  carrières 
découvertes  ont  donné  des  échantillons  remarquables  de 
ces  roches  qui  offrent  des  ressources  précieuses  à  l'or- 
nementation. 

La  fabrication  de  la  chaux  a  pris  depuis  quelque  temps 
de  grandes  proportions  dans  les  arrondissements  de  Pau 
et  de  Mauléon.  La  nature  de  la  matière  première  utilisée 
donne  une  remarquable  supériorité  aux  produits  de  cette 
industrie. 
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COMBUSTIBLES  MINÉRAUX. 


Parmi  les  obstacles  à  «on  développement,  a-t-il  été 
dit  dans  quelqu'une  des  pages  précédentes,  l'industrie 
régionale  compte  surtout  le  défaut  d'un  combustible  ap- 
proprié à  ses  besoins ,  c'est-à-dire  réunissant  à  la  mode* 
ration  du  prix  un  degré  suffisant  de  puissance  calorique. 
Le  bois  présente  rarement  le  premier  de  ces  avantages 
et  il  n'offre  pas  toujours  le  second ,  d'où  la  nécessité  d'un 
fréquent  recours  à  la  houille  exempte  de  ce  dernier  in- 
convénient. Mais  celle-ci  ne  se  rencontre  pas  sur  les  lieux 
et  l'élévation  de  son  prix  de  revient ,  ayant  pour  consé- 
quence l'augmentation  des  frais  d'exploitation,  en  interdit 
l'usage  à  quelques  industries  spéciales  dont  les  produits, 
obtenus  dans  de  semblables  conditions^  né  sauraient  sou- 
tenir sur  les  carrés  étrangers  la  concurrence  du  bon 
marché. 

Le  département  exporte  ce  combustible  de  l'Angleterre 
et  notamment  des  bassins  de  Newcastle ,  Undersund  et 
Harthpool.  Le  prix  du  quintal  métrique  ,  rendu  au  lieu 
de  destination  ,  varie  de  3  fr,  50  c.  à  6  f.  ;  la  moyenne 
est  aujourd'hui  de  4  fr.  45  c.  pour  l'ensemble  de  la  con- 
trée. Rien  ne  permettant  de  prévoir  une  modi&cation  fa- 
vorable de  ce  chiffre  ,  l'avenir  promis  à  notre  industrie 
à  feu  pourrait  sembler  assombri  si  elle  ne  devait  trouver 
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dans  uno  matière    de    récente   découverte   les  éléments 
d'une  vitalité  nouvelle. 

C'est  de  la  tourbe  qu'il  s'agit  ici.  Susceptible  de  rem- 
placer la  bouille  dans  la  grande  majorité  des  cas,  elle 
peut  même  ,  des  expériences  répétées  et  sérieuses  l'ont 
pleinement  établi ,  suffire  à  l'exploitation  des  hauls-four- 
neaux.  Utilisée  déjà  par  quelques  établissements  d'un  autre 
ordre ,  elle  le  sera  bientôt  aussi  sans  doute  par  notre  in- 
dustrie métallurgique  qui  puisera  dans  l'économie  de  son 
emploi  les  moyens  de  se  relever  de  sa  décadence. 

Il  existe  dans  le  département  de  nombreux  gîtes  de 
tourbe.  Ceux  qui  sont  actuellement  exploités  peuvent  être 
divisés  en  trois  groupes.  Voici  leur  désignation  accompa,- 
gnée  de  quelques  renseignements  numériques  sur  leur 
étendue  et  leur  exploitation  : 


CROUPES. 

ÉTBNDOB 

approxi- 
mative. 

EPAISSEUR 

moyenne 
des  bancs 

DB   TOORBE. 

COHBOSTIBLB    BXTRAIT         H 

(cbififres  moyens).            || 

POIDS. 

VALEURS. 

PRIX 

sar  les  lieux 
d'extraction. 

Olorox 

PO!f  TACQ 

BlARRlTS 

hectares. 
65 
31 
33 

mètres. 
3  50 
3  50 
3  50 

q.  m. 

5.000 

16,000 

6,500 

fr. 
3,500 
6,400 
3,925 

q.  m. 
0  11 
0  40 
0  45 

• 

Divers  gisements  de  lignite  ont  été  découverts  aussi 
dans  ces  derniers  temps.  Leur  exploitation  n  a  pas  encore 
eu  une  assez  longue  durée  pour  qu'il  soit  possible  d'asseoir 
des  conjectures  sur  leur  véritable  importance ,  mais  ce 
fait  seul  nous  prouve  que  toutes  les  richesses  de  notre  sol 
ne  sont  pas  encore  exploitées. 
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COMMERCE. 


Des  rapports  trop  étroits  unissent  le  commerce  aux  deux 
autres  branches  de  la  grande  industrie  humaine ,  Tagri- 
Culture  et  l'industrie  proprement  dite  ,  pour  que  sa  situation 
ne  soit  paâ  affecîtée  par  le  retard  où  elles  se  trouvent. 
L'absence  de  voies  ferrées  doit  aussi  être  rangée  parmi  les 
causes  qui  ont  puissamment  contribué  à  ralentir  sa  mar- 
che ,  et  à  l'empêcher ,  selon  les  expressions  de  M.  le  Préfet 
Laity  dans  un  de  ses  derniers  rapports  au  Conseil  général , 
«  de  suivre  le  mouvement  ascensionnel  accusé  pour  l'en- 
semble de  l'Empire  par  l'augmentation  sans  exemple  des 
droits  indirects.  »  Il  est  cependant  en  progrès  et  le  dé- 
veloppement plus  sensible  qu'il  prend  depuis  quelques 
années,  coïncidant  avec  le  rapprochement  des  chemins 
de  fer,  permet  de  croire  rapproché  le  brillant  avenir 
que  lui  assurent  les  nombreux  et  puissants  éléments  d'ac- 
tivité qui  nous  sont  déjà  connus. 

Le  commerce  du  département  s  étend  tout  à^la^fois , 
mais  dans  des  proportions  différentes ,  à  l'importation  et 
à  l'exportation.  La  première  ne  comprend  guère  parmi 
les  produits  du  sol  que  le  froment  et  l'orge ,  et  parmi  ceux 
de  l'industrie  que  quelques  tissus  fins ,  les  soieries ,  une 
partie  des  laines  nécessaires  à  l'alimentation  de  nos  ma- 
nufactures ,  et  dans  un  petit  nombre  de  spécialités  ,  les 
objets  réclamés  par  la  consommation  du  luxe  local.  Encore 
le  perfectionnement  progressif  et  rapide  des  arts  donnera- 
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t-il  bientôt  et  sur  place  satisfaction  complète  à  ce  dernier. 
Quant  à  Texportation,  beaucoup  plus  importante,  la  variété 
des  objets  qu'elle  embrasse  subordonne  son  étude  à  leur 
exposition  suivant  une  classification  méthodique  en  pro- 
duits agricoles  ou  naturels  et  produits  de  Tindustrie. 

Produits  agricoles  ou  natureb. 

Le  maïs ,  les  vins  ,  le  bois,  et  parmi  le$  animaux ,  les 
races  chevaline ,  bovine ,  ovine  et  porcine ,  occupent  à  des 
degrés  différents  le  commerce  d'exportation  du  départe- 
ment. 

Maïs.  —  L'excédant  de  cette  céréale  sur  les  besoins  du 
pays^  évalué  par  des  chiffres  précédemment  exposés  à 
72,000  hectolitres  environ ,  trouve  en  Angleterre  son  prin- 
cipal débouché.  Son  exportation  s'opère  par  mer  et  par 
la  voie  de  Bayonne. 

Vins.  —Nous  avons  déjà  parlé,  au  chapitre  de  la  culture 
viticole,  de  l'importance  du  commerce  des  vins  à  l'époque 
encore  peu  éloignée  oîi  les  Villes  Anséatiques  et  les  Etats 
du  Nord  venaient  enlever  cette  denrée  sur  nos  marchés , 
ainsi  que  des  fâcheuses  conséquences  de  la  suppression 
d'une  exportation  qui  lui  offrait  depuis  de  si  longues 
années  un  écoulement  avantageux.  —  Celui  du  jour , 
réduit  aux  besoins  de  la  consommation  locale ,  de  la  fal- 
sification des  vins  de  Bordeaux  et  de  la  fabrication  de 
quelques  eaux-de-vie  a  malheureusement  pu  suffire  dans 
ces  derniers  temps  ,  où  la  production  s'est  trouvée  singu- 
lièrement contrariée  par  les  ravages  de  l'oïdium;  mais  il 
ne  saurait  en  être  de  môme  si  celle-ci  revient  à  son 
chiffre  normal ,  et  il  sera  nécessaire  alors  au  pays  de  créer 
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à  SCS  vins  un  débouché  susceptible  d'arrêter  la  déprécia- 
tion de  leur  valeur. 

Bols*  —  Nos  forêts  livraient  autrefois  des  fournitures 
considérables  à  la  marine  et  à  l'industrie  du  bâtiment. 
Leur  déboisement  a  restreint  progressivement  ce  commerce, 
aujourd'hui  presque  nul,  mais  qui  pourrait  revenir  à  la 
vie  si  la  création  de  voies  de  communication  facilitait 
l'exploitation  des  parties  inexplorées  des  montagnes.  L  adop- 
tion d'un  système  rationnel  d'aménagement  et  de  repo- 
pulation de  l'énorme  superficie  de  bois  possédée  par  le 
département,  serait  aussi  de  nature  à  maintenir  dans  un 
avenir  plus  ou  moins  éloigné  la  prospérité  qu'il  aurait  pu 
reconquérir  ou  à   le  relever  d'une  triste  décadence. 

ANIMAUX.  —  Les  achats  de  la  remonte  militaire  forment 
le  plus  important  des  débouchés  ofTerls  à  la  race  che- 
valine; il  est  malheureusement  insuffisant  sous  le  rap- 
port du  chifi're  de  ses  besoins  comme  sous  celui  de  ses 
prix  pour  constituer  un  encouragement  de  nature  à 
contrebalancer  les  tendances  à  l'élevage  du  mulet  nées 
du  rapprochement  des  avantages  spéciaux  à  chacune  de 
ces  deux  industries  agricoles.  L'Espagne ,  en  effet ,  offre 
à  la  dernière  un  écoulement  prompt,  certain  et  lucratif; 
elle  enlève  les  sujets  avant  l'âge  d'un  an  ,  à  des  prix  assu- 
rant aux  propriétaires  la  réalisation  d'un  bénéfice  con- 
venable ,  et  les  exigences  numériques  de  sa  consommation 
sont  toujours  supérieures  aux  facultés  de  la  production.  Le 
commerce  des  mulets  est  dans  l'actualité  une  des  prin- 
cipales branches  de  notre  exportation. 

Nos  races  bovine  et  ovine  alimentaient  dans  les  pre- 
mières années  du  siècle  les  marchés  du  nord  de  cette 
môme  Espagne,  tandis  que  les  Basses-Pyrénées  tiraient 
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à  la  même  époque  des  départemeots  étrangers  leurs  pro^ 
près  approvisionnements  en  viande  de  boucherie.  Cet  état 
de  choses  a  subi  de  sensibles  modifications.  La  reconsti- 
tution ,  constatée  dans  des  chapitres  antérieurs ,  des  forces 
de  la  contrée  sous  le  rapport  dont  il  s'agit,  lui  permet 
de  suffire  à  sa  consommation  sans  ralentir  le  mouvement 
d'exportation ,  qui  s'est  au  contraire  accru  sous  l'influence 
d'efforts  tendant  à  élargir  le  cercle  de  la  réputation  des 
qualités  de  son  bétail.  L'importation  ne  s'opère  plus  que 
sur  des  points  peu  nombreux  et  dans  des  proportions 
restreintes  que  chaque  jour  voit  décroître. 

Le  commerce  des  jambons  ,  enfin ,  forme  le  dernier 
anneau  de  la  chaîne  que  nous  déroulons.  Cest  là  une  in- 
dustrie de  vieille  date^  dont  Bayonne  s'est  attribué  le 
monopole  et  dont  l'importance  grandit  avec  les  années.  Elle 
trouve  ses  éléments  répandus  sur  tout  le  territoire  du  dé-* 
parlement  et  ses  produits,  recherchés  du  reste  de  la  France, 
sont  expédiés  jusques  dans  les  colonies. 

Prodints  d«  liadastrie- 

Peu  de  ceux-ci ,  nous  avons  eu  déjà  l'occasion  de  le 
voir ,  alimentent  notre  exportation  commerciale  ,  limitée 
dans  cette  branche  aux  tissus  de  fil ,  laine  et  coton , 
et  aux  sels,   fers  et  marbres. 

Parmi  les  premiers ,  les  toiles  et  mouchoirs  seuls  sont 
expédiés  au  delà  d'un  certain  rayon.  L'exportation  des 
bonnets  de  laine  pour  les  échelles  du  levant,  a  grande- 
ment déchu  de  l'importance  qu'elle  avait  acquis  dans  le 
siècle  dernier  ;  l'Espagne  est,  à  l'étranger ,  le  seul  débouché , 
méritant  une  mention ,  offert  aux  produits  de  nos  établis- 
sements de   tissage   en  laine  et  coton. 
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Des  seconds ,  les  sels  sont  l'objet  d'une  exportation 
assez  considérable  qu'il  serait  aisé  de  favoriser  et  que 
contrarient  au  contraire  diverses  circonstances  déjà  rap- 
portées. Quant  à  l'industrie  métallurgique^  les  conditions 
dans  lesquelles  s'accomplit  la  fabrication  de  ses  produits 
lui  interdit  de  leur  chercher  un  débouché  ailleurs  que  dans 
les  départements  voisins  ou  les  confins  de  l'Espagne.  L'in- 
dustrie marbrière  de  son  côté  est  contrariée  dans  son  dé- 
veloppement par  les  difficultés  du  transport. 
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COMMUNES. 


BEVUE  sommaire  et  individuelle ,  par  arrondissements  et 
cantons ,  des  communes  du  département ,  sous  les  divers 
rapports  topographique  ,  historique ,  archéologique ,  ad- 
ministratif ,  agricole  ,  industriel  et  commercial ,  avec 
l'indication  des  principaux  notables. 
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ABRÉVIATIONS  PRINCIPALES  EMPLOYÉES  DANS  LA   REVUK 
DES  COMMUNES, 


Adm. 

Administration  locale. 

Biog. 

Biographie, 

B.  de 

gend. 

Brigade  de  gendarmerie. 

Cœn. 

Commerce. 

Com. 

de  p. 

Commissariat  de  police. 

C. 

Curé. 

C.  N. 

Curiosités  naturelles. 

Des8. 

quoi. 

Desservance  quotidienne  (du  bureau  de  poste). 

F.  P. 

Fête  patronale. 

F. 

Foires. 

Hist. 

Histoire  politique. 

Ind. 

Industrie. 

Inst. 

Instituteur, 

lég. 

Légendes. 

M. 

Maire. 

Mar. 

Marchés. 

Mon. 

Monuments, 

Not. 

Notables. 

Pop. 

Population, 

P.  Ai 

ir. 

Productions  Agricoles, 

SU.  c 

t  R. 

Situation  et  ruisseaux  ou  cours  d*eau. 
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CANTON  DE  CLARAC. 

Angals. 

POP.  :  853/ 

SU.  et  R.  —  En  plaine  et  dans  la  vallée  du  Gave  de  Pau  ; 
arrosée  par  le  ruisseau  le  Lagoin. 

Adm.  —  Maire,  curé ,  instituteur  et  institutrice  communaux. 
Desservance  quotidienne  du  bureau  de  poste  de  Nay  ;  commissariat 
de  police  de  Nay  ;  brigade  de  gendarmerie  de  Coarraze  à  9 
kilomètres.  Un  officier  de  santé  et  une  sage-femme. 

P.  agr.  Froment,  maïs  ,  avoine  ,  orge ,  haricots. 

Mar.  —  Pau;  Nay;  Morlàas. 

Foires.  —  Celles  4^  Pau  ,  de  Nay  et  de  Morlàas. 

Fêle  Pair.  —  St-Napoléon ,  le  15  août. 

NoL  —  MM.  le  comte  de  Navailles-Labatut ,  Nougué-Lasserre, 
Gazanave  ,  Claracq  et  Buzy. 

Bandreix. 

POP.  :  338. 

SU  et  R.  —  En  plaine ,  dans  la  vallée  du  Gave  de  Pau  ; 
arrosée  par  le  torrent  de  ce  nom  et  le  ruisseau  Lagaû.  —  Le 
village  actuel  est  de  construction  moderne  ;  le  Gave  et  quel- 
ques aulnaies  communales  occupent  la  place  où  se  trouvait  bâti 
Fancien,  emporté  par  les  inondations  de  la  rivière  de  1760 
à  1772. 

Lég.  —  Au  XVI*  siècle ,  Baudreii  possédait  un  couvent  de 
moines  Recollets  où  40  religieux  de  cet  ordre  vivaient  en  paix 
loin  du  bruit  du  monde  et  des  agitations  politiques  de  l'épo- 
que, lorsqu'ils  reçurent  la  visite  de  Jeanne  d'Albret.  La  ter- 
rible souveraine  leur  enjoignit  d'embrasser  la  réforme ,  et  sur 
leur  refus  d'abjurer  le  culte  catholique ,  les  condamna  au  dernier 
supplice.  Ils  furent  enfouis  vivants  jusqu'au  col  et  leurs  tètes  , 
demeurées  saillantes  sur  le  niveau  du  sol ,  servirent  de  quilles 
aux  soldats  de  la  reine  qui  les  abattaient  avec  une  grosse  boule 
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de  bois.  Tous  périrent  à  ce  jeu  et  la  destruction  du  couvent 
suivit  leur  mort. 

Mon.  —  Quelques  ruines  du  couvent  des  Recollets.  L'église 
paroissiale  possède  encore  une  cloche  qui  appartint  jadis  au 
monastère  ;  elle  est  remarquable  par  Tharmonieuse  sonorité  de 
son  timbre.  —  Eglise  de  construction  récente ,  bâtie  dans  le  style 
ogival  ;  Couvent  pour  les  ^Frères  de  la  Doctrine  Chrétienne  , 
fondé  en  1848.  Ces  deux  bâtiments  sont  dus  à  la  générosité 
de  M'°<'  Galan  ,  bienfaitrice  de  la  commune. 

Adm.  —  Maire ,  curé  ;  Institut  des  Frères  de  TEcole  Chré- 
tienne; une  institutrice  communale;  desservance  quotidienne 
du  bureau  de  poste  de  Nay  ;  commissariat  de  police  de  Nay , 
à  6  kil.  ;  brigade  de  gendarmerie  de  Coarraze  ,  à  8  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  lin  ,  haricots. 

Mar.  —  Nay, 

F.  —  Nay  ,  Pau. 

F,  P.  —  S^- Vincent ,  le  22  janvier. 

Ind.  —  Une  filature  ;  confection  de  tricots  de  laine  ;  une 
scierie  à  bois  ;  préparation  de  lattes  pour  plafdnds. 

NoL  —  M"»  Galan  ;  MM.  Fourcade-Bauville  :  Capdevielle , 
Salle,  Lounibos , Clarac,  Cazaban,  BacioUe,  Loustalot  Bordenave. 

Bénéjaoq. 

POP.  :  1,694.. 

Sii.  et  R.  —  Plaine  et  coteau  ;  le  bourg  se  trouve  dans  un 
bas  fond  peu  prononcé.  —  Arrosée  par  les  ruisseaux  le  Lagoin  » 
Badé  ,  Cabale  et  Lourrou  ;  ces  derniers  tarissent  pendant  Tété. 

Mon.  —  Ancienne  église ,  sans  style  ni  souvenirs ,  bâtie  sur 
les  ruines  d'un  château-fort  dont  quelques  fondations  existent 
encore.  Son  insuffisance  a  provoqué  la  construction  d'un  nouvel 
édifice  plus  vaste  et  dans  le  style  ogival ,  encore  inachevé. 

Adm.  -^  M.^  C.  ;  instituteur  communal ,  salle  d'asile  dirigée 
par  des  religieuses  ;  desservance  quotidienne  du  bWeau  de  poste 
de  Nay  ;  commissariat  de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de 
Coarraze ,  à  2  kil.  ;  une  sage-femme. 

P.  agr  —  Froment ,  maïs  ,  pommes  de  terre  ,  seigle^  lin> 
trèfle  incarnat. 
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Mar.  -^  Pau,  Nay,  Tarbes,  Morlàas 

F.  —  Pau  ,  Morlàas  ,  Nay ,  Oloron. 

F.  P.  —  St-Napoléon,  le  15  août. 

Ind.  —  Le  tissage  à  la  main,  occupant  200  ouvriers  en- 
viron ;  grand  commerce  de  charcuterie ,  exercé  par  50  chefs 
de  famille. 

NoU  —  MM.  Magendie,  Camors,  Poumadère,  Canton,  Ba- 
carra,  Pouret. 

Benste. 

POP.  :  712. 

Sil.  et  R.  —  En  plaine ,  arrosée  par  le  Lagoin. 

Adm.  —  il/. ,  C.  ;  instituteur  communal  ;  école  de  filles 
tenue  par  trois  Sœurs  de  S*-André  de  la  Croix.  Desservance 
quotidienne  du  bureau  de  poste  de  Nay  ;  commissariat  de  police 
et  brigade  de  gendarmerie  de  Coarraze ,  à  six  kilomètres  ;  un 
officier  de  santé;  une  sage-femme. 

P.  agr,  —  Froment,  avoine,  orge,  seigle^  maïs,  foin, 
trèfle  (diverses  variétés],  lin;  ce  dernier  fournit  un  excédant 
sur  les  besoins. 

Mar.  -^  Pau  ,  Nay  ,  Pontacq. 

F.  —  Pau ,  Morlàas ,  Nay ,  Oloron  et  les  foires  des  Hautes- 
Pyrénées. 

F.  P.  —  S^-Jean  ,  le  24  juin. 

Ind.  —  L*élève  du  bétail  à  cornes  et  des  mules. 

iYo(.  —  Arayus,  Laborde. 

Bering. 

POP.  :  157. 

S'a.  et  R.  —  En  plaine ,  traversée  par  le  Gave. 

Adm.  —  Maire ,  instituteur  communal.  Dess.  du  curé  de  Boeil. 
Desservance  quotidienne  du  bureau  de  poste  de  Nay;  commis- 
sariat de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de  Coarraze ,  à  cinq 
•  kilomètres. 

P.  agr.  —  Froment  et  maïs. 

March.  —  Nay. 
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F.  —  Nay ,  Morlàas  ,  Pau. 

F.  P.  —  S^-Vincent ,  le  22  janvier. 

Not.  —  Gazaban-Magendie ,  Gazaban ,  Bordenave. 

BoeU. 

POP.  :  693. 

SiL  et  /?.  —  En  plaine ,  traversée  par  le  Gave  de  Pau  et 
arrosée  par  le  ruisseau  Lagoin. 

'Adm.  —  Maire ,  curé  ;  instituteur  et  institutrice  religieuse 
communaux  ;  une  sage-femme  Desservance  quotidienne  du  bu- 
reau de  poste  de  Nay.  Gommissariat  de  police  et  brigade  de 
gendarmerie  de  Goarraze ,  à  8  kilomètres 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  haricots, 

Mar.  ~  Nay  et  Pau. 

F.  —  Nay  et  Pau. 

F.  P.  —  S»- Vincent,  le  22  janvier. 

Nol.  —  MM.  Poey ,  Fourquette ,  Sassus. 

.  Bordères. 

POP. ;  503, 

SiL  et  R.  —  En  plaine ,  arrosée  par  le  Lagoin. 

Adm.  —  Maire  ,  curé  ;  instituteur  et  institutrice  communaux  ; 
une  sage-femme.  Desservance  quotidenne  du  bureau  de  poste 
de  Nay.  Gommissariat  de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de 
Goarraze,  à  S  kilomètres. 

P.  agr.  —  Froment ,  mats ,  haricots. 

Mar.  —  Pau  ,  Nay,  Morlàas  et  Pontacq. 

F.  —  Nay ,  Pau ,  Morlàas  et  Pontacq. 

F.  P.  —  S^-Laurent ,  le  iO  août. 

Ind.  —  Tissage  à  la  main  ;  nombreux  charpentiers. 

No(.  —  Yignalet ,  Doassans  ,  Buzi ,  Gapdevielle. 

Bordes. 

POP.  906. 

Sit.  et  /?.  —  En  plaine  ,  traversée  par  le  Gave  et  le  Lagoin. 
Adm.  —  Maire,  curé;  instituteur  et  institutrice  communaux  ; 
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institution  libl^  dirigée  par  les  Sœurs  de  la  Croix.  Desservancc 
quotidenne  du  bureau  de  poste  de  Nay.  Commissariat  de  police 
et  brigade  de  gendarmerie  de  Coarraze ,  à  7  kilomètres  ;  uù 
officier  de  santé  ,  une  sage-femme. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs  ,  haricots >  seigle,  méteil,  avoine, 
t)rge  ,  pommes  de  terre ,  lin  ;  trèfle  et  trèfle  incarnat. 

MiXT.  —  Pau ,  Nay ,  Morlàas. 

A  *^  Pau,  Nay,  Morlàas,  Oloron  ,  Orthez,  Navarrenx  et  les 
ÎFoires  des  Hautes-Pyrénées. 
•  F.  P.  —  S»-Germain,  le  31  juillet. 

ind.  —  Travaux  agricoles  ;  élève  du  bétail  à  corne ,  de  mules 
et  surtout  de  chevaux  pour  la  remonte  militaire^ 

NoL  —  MM.  Lassus-Ûebat ,  Turon ,  Cassou  ,  Bonnecaze ,  Vi- 
gnau-Bégué,  Cazaban,  Lacoste. 

CUarac  (  chef-lieu  de  canton  )» 
POP.  :  333. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine  >  longée  à  Touest  par  le  Gave* 

Aim.  —  Maire ,  curé ,  juge-de-paix  ,  percepteur  ,  instituteur 
communal.  Desservance  quotidienne  du  bureau  de  poste  de 
Nay.  Comtnissariat  de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de 
Coarraze,  à  3  kilomètres. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  plantes  four- 
ragères. 

^ar.  — Nay,  Pau. 

F.  —  Nay ,  Pau  ,  Oloron. 

F.  P.  —  S»- Jean ,  le  2*  juin. 

Ind.  —  Une  carderie  et  filature  de  laine;  un  établissement  de 
ttssage  pour  mouchoirs  et  toiles  de  coton  avec  teinturerie. 

Dlol.  —  MM.  Cassaigne,  Dufau  ,  Dufaur  ,  Lajus  ,  Lasserre  , 
Lussagnet. 

Coarraze. 

POP.  :  2,505. 

Stf.  et  R.  —  Bourg  en  plaine,  hameaux;  arrosée  par  le  Gave, 
le  Lagoin  et  le  Badé. 
Biog.  —  Claverie-Caillou ,  avocat  distingué  au  Parlement  de 


Digitized  by 


Google 


—  222  — 

Navarre  ;  Raymond  Depenne,  né  à  Coarraze ,  le  18  novembre  1770, 
mort  à  la  balaille  de  Waterloo ,  maréchal  de  camp ,  baron  et 
offlcier  de  la  Légion-dllonneur  ;  Lairousse ,  Bernard ,  chevalier. 
—  Voir  pour  ce  dernier  à  la  Biographie  générale. 

Mon.  —  Le  Château  de  Coarraze  »  bâti  en  face  des  Pyré- 
nées ,  sur  une  élévation  qui  domine  le  Gave  et  un  magnifique 
panorama ,  s'élève  sur  remplacement  qu'occupait  jadis  le  château 
célèbre  où  Henri  IV  écoula  son  enfance.  On  voit  encore  une  tour 
de  ce  dernier. 

Adm.  —  Maire  ;  un  curé  et  deux  vicaires  ;  deux  instituteurs 
et  deux  institutrices  religieuses  communaux,  unofGcier  de  santé, 
deux  sages-femmes,  un  huissier.  Desservance  quotidienne  du 
bureau  de  poste  de  Nay.  Commissariat  de  police  et  brigade  de 
gendarmerie  sur  les  lieux. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  haricots ,  pommes  de  terre ,  lin , 
vin  ;  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Nay ,  Pau ,  01oron% 

P.  ~  Nay ,  Pau ,  Oloron. 

F.  P.  —  S*- Vincent ,  le  22  janvier. 

Ind.  —  Elève  des  chevaux  de  remonte  et  des  mules.  Engrais- 
sement du  bétail  à  corne.  Filature  importante  occupant  environ 
100  ouvriers  ;  fabrication  de  tissus  de  laine  et  de  coton ,  occu- 
pant à  domicile  environ  200  ouvriers. 

Not.  —  Di^fau  ,  Palengat ,  Larrousse  ,  Pommiés  ,  Minvielle , 
Casenave ,  Souverbielle ,  Claverie. 

Igon. 

top.  :  924. 

Sil.  et  B.  —  En  plaine ,  traversée  par  le  Gave  et  le  Louzoum. 

Mon.  —  Une  église,  en  assez  bon  état  d*entretîen  ,  dont  le 
sanctuaire  appartient  au  style  roman  primitif,  et  la  nef  ainsi 
que  les  chapelles  au  style  ogival. 

Adm.  —  Maire ,  curé ,  instituteur  communal  ;  école  de  filles 
tenue  par  les  Sœurs  de  la  Croix.  Desservance  quotidienne  du 
bureau  de  poste  de  Nay.  Commissariat  de  police  et  brigade  de 
gendarmerie  de  Coarraze  à  un  kilomètre. 
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P»  agr.  —  Froment >  maïs,  haricots ,  sarrasin,  lin,  vin^ 
ch&taignes. 

Mar.  —  Nay,  Pau. 

F.  —  Nay ,  Pau ,  Lourdes ,  Horlàas 

F.  P.  —  S»-Vincent ,  le  22  janvier. 

ind.  -^  Grande  fabrication  de  chapelets  et  de  boutons  de  buis , 
occtll^nt  44  personnes  environ. 

Not,  —  MM.  Harimpoey ,  Pefaur ,  Tarride ,  Cayrou ,  Couret- 
Milhé. 

Lagôd. 

POP.  :  448. 

SiL  cl  R.  —  En  plaine ,  traversée  par  le  Lagoin. 

Adm.  —  Maire,  curé,  instituteur  et  institutrice  communaux* 
Besservance  quotidienne  du  bureau  de  poste  de  Nay.  Commis- 
saire de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de  Coarraxe,  à  5 
kilomètres. 

P.  agr.  —Froment,  maïs,  haricots,  châtaignes. 

Mar.  —  Nay. 

F.  —  Nay,  Moriàas  ,  Pau. 

F.  P.  —  S^-Martin  ,  le  11  novembre. 

Not.  —  Doassans-Cazaban,  Claverie,  Lassus. 

Lestelle. 

POP,  :  1,165. 

SiL  et  R.  —  Bourg  en  plaine ,  coteaux  ;  arrosée  par  le  gave* 

Adm.  —  Maire ,  curé ,  instituteur  communal  ;  école  de  filles 

tenue  par  les  Sœurs  de  la  Croix.  Desservance  quotidienne  du 

bureau  de  poste  de  Nay.  Commissariat  de  police  et  brigade  de 

gendarmerie  de  Coarraze,  à  4  kilomètres. 

Mon.  —  C'est  à  Lestelle  que  se  trouve  la  chapelle  de  Bé- 
tharram ,  lieu  célèbre  de  pèlerinage  que  nous  avons  mentionné 
déjà  dans  le  premier  volume  de  cet  ouvrage.  En  honneur  dans 
la  contrée,  mais  sous  une  dénomination  ignorée  de  nos  his- 
toriens ,  depuis  un  temps  immémorial ,  —  Marca  nous  affirme 
qu'il  était  fréquenté  700  ans  avant  son  époque ,— Bétharram , 
dont  une  tradition  populaire  rattache  le  nom  moderne  à  un 
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miracle  opérë  par  sa  divine  protectrice  (1),  ne  posséda  long- 
temps qu'une  chapelle  dédiée  à  la  S*«-Vierge  ;  son  calvaire  ne 
paraît  dater  que  d'environ  deux  siècles.  Quant  à  son  origine  ^  voici 
comment  l'expose  une  légende  conservée  par  nos  vieilles  chro- 
niques et  reproduite  par  H.  Tabbé  Menjoulet  dans  son  inté- 
ressante Notice  sur  Bétharram:  c  En  ce  temps-là  (  époque  in- 
connue, mais  reculée),  quelques  petits  bergers  du  village  de 
Lestelle  se  livraient  à  leurs  jeux  enfantins  pendant  que  leurs 
brebis  paissaient  tranquillement  et  que  les  agneaux  bondissaient 
sur  les  rochers  qui  occupaient  le  bas  de  la  montagne ,  au  bord 
du  gave.  Tout-à-coup  les  yeux  de  ces  jeunes  enfants  furent 
frappés  de  Téclat  d^une  vive  lumière  ;  leur  première  impression 
fut  celle  de  la  IVayeur.  Mats  bientôt ,  rassurés  par  un  sentiment 
intérieur  de  joie  et  de  conGance ,  ils  s'approchèrent  et  aperçu- 
rent avec  surprise  une  belle  image  de  la  S*«-Vierge.  A  cette 
vue ,  ils  éprouvèrent  des  transports  d'allégresse  qu'on  ne  saurait 
redire.  Ils  coururent  aussitôt  au  village  et  racontèrent  la  mer>- 
veilleuse  apparition  à  tous  les  habitants.  Ceux-ci  se  hâtèrent 
d'aller  contempler  le  prodige  de  leurs  pk*opres  yeux.  Le  prêtre 
ne  tarda  pas  de  les  y  suivre ,  revêtu  des  ornements  sacrés , 
et  tous  se  prosternèrent  avec  respect  devant  la  miraculeuse 
statue,  le  visage  mouillé  de  pléUrs  et  le  cœur  pénétré  d'une 
sainte  admiration. 

»  On  comprit  sans  peine  qu'il  y  avait  dans  cette  merveille 
une  manifestation  des  desseins  de  Dieu  pour  la  gloire  de  la 
sainte  mère  de  J.-C.  ;  et  chacun  se  trouva  persuadé  que  le  ciel 
voulait  qu'un  oratoire  fut  construit  en  ce  lieu.  Mais  conunent 
bâtir  sur  ces  âpres  rochers.  Cela  parût  à  ces  pauvres  gens 
d'une  difBculté  insurmontable.  En  conséquence,  ce  fut  de  Tautre 


(i)  11  y  amit  déjà  lokigterops  que  là  chapelle  existait  sous  une  déno- 
mination que  nous  ne  connaissons  plus,  lorsqu'une  jeune  fille  tomba  non 
loin  de  là  dans  les  eaux  du  gQTe.  Elle  allait  se  noyer  ;  alors  elle  s*adressa 
pleine  de  confiance  à  Marie  et  aussitôt  une  branche  se  trouva  sous  ses 
mains  pour  )*aider  à  regagner  le  rirage.  Par  reconnaissance  pour  la  bonne 
vierge ,  qu'elle  regarda  comme  sa  libératrice  ,  te  jeune  fille  plaça  sur  son 
autel  une  branche  de  feuilles  d*or  ;  et  de  là ,  le  nom  de  Notre-Dame  du 
beau  rameau  ou  heth-arram.  (L'abbé  Mciijoulet,  Chronique  de  Délharram.) 
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oôté  de  ia  Hvière  qu'on  dressa  une  niche  où  la  sainte  image 
fut  religieusement  déposée. 

>  Mais  y  nouveau  miracle,  autant  de  fois  qu'on  voulut  Ty 
loger,  autant  de  fois  elle  s'en  retourna  toute  seule  en  sa  pre- 
mière place.  On  ne  put  pas  même  la  retenir  dans  Téglise  pa- 
roisiale  d'où  elle  revint  encore  sur  les  rochers  du  bord  du 
gave.  Les  habitants  de  Lestelle  virent  bien  que  c'était  l'unique 
Heu  choisi  du  ciel.  Mais  ils  hésitaient  toujours ,  lorsqu'une  jeune 
villageoise  nommée  Raymonde ,  prenant  en  main  la  cause  de  la 
reine  des  vierges,  éleva  la  voix  au  milieu  du  peuple  [{pur 
menacer  ses  compatriotes  de  la  colère  de  Dieu  s'ils  n'obéissaient 
promptement  à  des  ordres  intimés  d'une  manière  aussi  positive. 
Elle  parlait  encore  et  déjà  une  grêle  affreuse  tombait  sur  les 
moissons.  A  ce  coup,  tout  le  monde  effrayé  demanda  grâce. 
On  ne  balança  plus  et  sans  autre  retard  on  jeta  les  fondements 
d^une  pauvre  petite  chapelle  à  laquelle  Raymonde  promit  avec 
enthousiasme  d'heureux  accroissements.  > 

La  chapelle  de  Bétharram  est,  malgré  son  défaut  de  style, 
un  édifice  convenable ,  extérieurement  revêtu  de  marbre  blanc 
et  divisé  à  l'intérieur  en  une  grande  nef  et  deux  ailes  collaté- 
rales. Son  omementatioil  n'offre  de  remarquable  que  la  profusion 
des  statues  et  des  peintures.  Quand  au  calvaire,  il  se  trouve 
en  plein  air  et  échelonne  ses  stations  sur  une  pente  rapide  cou- 
ronnée par  un  plateau  sur  lequel  s'élèvent  trois  croix  de  marbre. 

P.  agr. — Froment, maïs,  seigle^  orge,  sarrazln,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Nay. 

F.  —  Pau,  Nay. 

F.  P.  —  S»-Jean ,  24  juin. 

Ind.  —  Une  fabrique  de  toiles  et  mouchoirs  employant  80 
ouvriers;  fabrication  de  chapelets ,  occupant  60  ouvriers 

Nol.  —  Gaye,  Loustalot ,  Trébuquet,  Esdourrubail. 

Mirepeix. 

POP.  :  848. 

SiL  et  R.  —  En  plaine  ,  longée  par  le  Gave. 
Adm.  —  Maire,  curé,    instituteur  et  institutrice  religieuse 
communaux  ;  salle  d'asile  libre  dirigée  par  Tes  Sœurs  de  la  Croix. 

4S 
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Un  médecin.  Desservance  quotidienne  du  bureau  de  poste  de 
Nay.  Commissaire  de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de 
Coarraze  ,  à  2  kilomètres. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Nay,  Pau. 

F.  —  Nay ,  Pau ,  Morlàas  ,  Lourdes ,  Oloron. 

F.  P.  —  S*-Orens ,  le  5  mai. 

ind.  —  Etablissement  Lombré  pour  le  tissage  du  calicot , 
occupant  30  ouvriers  ;  établissement  Dupont,  fabrication  de  tissus 
de.  laine  ,  30  ouvriers. 

Not.  —  MM.  Fluchaire ,  Soubdelles ,  Cazaux ,  Portes. 

Montant. 

POP.  :  1,311. 

SU.  et  R. — Plaine  et  cftteaux,  arrosée  par  le  ruisseau  Lamouscle. 

Mon.  —Eglise  dans  le  style  gothique;  sa  construction  remonte 
au  XIV*  siècle. 

Adm.  —  Maire ,  curé ,  instituteur  et  institutrice  religieuse 
(  de  Tordre  de  S*-Vincent-de-Paule  )  communaux.  Desservance 
quotidienne  du  bureau  de  poste  de  Nay.  Commissariat  de  po- 
lice et  brigade  de  gendarmerie  de  Coarraze,  à  5  kilomètres. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  lin. 

Mar.  —  Nay  ,  Pau  ,  Lourdes. 

F.  —  Nay ,  Pau  ,  Lourdes. 

F.  P.  —  S*-Hilaire,  le  14  janvier. 

Ind.  —  Une  papeterie  mécanique  ,  16  ouvriers  ;  une  fa- 
brique de  chapelets ,  60  ouvriers.  La  fabrication  de  la  chaux 
occupe  environ  30  ouvriers.  La  chaux  de  Montant  jouit  d*une 
grande  réputation  dans  le  pays. 

Not.  —  MM.  Aris,  Matardonne  ,  Blanquine. 

CANTON  DE   GARLIN. 


Aubous. 
POP.  :  247. 


SU.  el  R.  —  Sur  une  élévation. 

^^9'  —  Quiterie,  fille  du  Gouverneur  de  la  Galicie  pour  TEm- 
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pcreur  Commode ,  fut  secrètement  élevée  dans  la  religion  Chré- 
tienne. Ayant  voué  au  Seigneur  sa  virginité,  elle  dut  fuir  la 
maison  de  son  père  qui  projetait  son  mariage.  Arrivée  au  lieu 
d'Aubous ,  sur  le  penchant  d'un  coteau  privé  d'eau ,  elle  prit  une 
branche  de  genêt  et  en  frappa  le  sol ,  d'où  jaillit  sur  l'instant 
une  source  abondante. 

C.  N.  —  La  fontaine  de  S»«-Quiterie ,  où  les  habitants  des 
villages  voisins  viennent  se  laver  en  pèlerinage  le  22  mai  de 
chaque  année ,  avant  le  lever  du  soleil ,'  son  eau  a  la  réputation 
de  faire  des  cures  miraculeuses. 

Adm.  —  Maire,  instituteur  ;  desservance  quotidienne  du  bureau 
de  poste  de  Couchez  ;  commissariat  de  police  et  brigade  de  gen- 
darmerie de  Garlin,  à  i2  kil.  Desservance  du  curé  d'Aydie. 

P.  fljrr.— Froment,  maïs,  seigle,  avoine,  pommes  de  terre,  vins. 

Mar.  —  Garlin  et  Viella  (Gers). 

F. — Pau,  Viella  (Gers),  Maubourguet  (Hautes-Pyrénées). 

F.  P.  —  S»'-Quiterie,  le  22  mai. 

Not.  —  MM.  Montoué  ,  Coulom  ,  Deluc. 

POP.  :  514. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  5  traversée  par  les  ruisseaux  le 
Carpiné,  le  Jeantet,  le  Coustaou  et  longée  par  Larcis  et  le  Sages. 

Mon.  —  Quelques  ruines  du  château  des  barons  de  Capdeville. 

Adm.  —  Maire,  curé,  instituteur  communal ,  institutrice  privée, 
un  officier  de  santé  ;  desservance  quotidienne  du  bureau  de  poste 
de  Couchez  ;  comm.  de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de 
Garlin,  à  14  kilom. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs  ,  avoine ,  seigle ,  haricots  ,  pommes 
de  terre,  vin,  châtaignes. 

Mar»  —  Garlin ,  Viella  (  Gers  ). 

F.  —  Garlin ,  Viella. 

F.  P.  —  S»-Jean,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  De  Laforest  de  Laumond ,  d'Ortholan ,  S*-Martm- 
Mourchette. 
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Baliracq-Manmassoii . 

POP.  :  368, 

SU.  et  R.  —  Âccidendée  ,  longée  par  les  ruisseaux  le  Lées  et 
le  Gabas. 

Adm.  —  Maire,  curé,  instituteur,  un  médecin;  desservance 
quotidienne  du  bureau  de  poste  de  Garlin ,  à  4  kilomètres  ; 
commissariat  de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin. 

P.  agr^  —  Froment ,  maïs ,  seigle  ,  avoine,  lin ,  pommes  de 
terre,  vin.  ^ 

Mar.  —  Garlin. 

h\  —  Pau,  Morlàas* 

F.  P.  —  S»-Pierre,  le  29  juin. 

Ao/.  —  Crœdey  ,  Prat ,  Manaud. 

Boaeil-Boneilho-Iiasqae . 

POP.  :  800. 

SU.  cl  R.  —  Accidentée ,  traversée  par  les  ruisseaux  le  Gabas  : 
le  Behu  et  TArnutort. 

Mon.  —  Les  ruines  d'un  chftteau. 

Adm.  —  Maire  ,  deux  curés ,  deux  instituteurs  communaux , 
un  instituteur  privé  ;  desservance  alternative  du  bureau  de  poste 
de  Garlin ,  à  3  kilom.  ;  commissariat  de  police  et  brigade  de 
gendarmerie  de  Garlin. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  avoine ,  vin ,  chAtaigne. 

Mar.  —  Garlin. 

F.  —  Pau ,  Morlàas. 

F.  P.  —  S'-Giles  ,  le  1*'  septembre  ;  St- Julien ,  le  11  no- 
vembre et  S»-Grégoire ,  le  17  novembre  ;  chacun  de  ces  saints 
est  le  patron  d'une  des  sections  de  la  commune. 

NoL  —  Drouillet,  Lacroux,  Louboué  ,  Lamagnère. 

Barosse-Mendonsse. 

POP.  :  305. 

SU.  et  R.  —  Commune  très-accidentée,  arrosée  par  les  ruis- 
seaux Léez  ,  LarriQ  et  Bcrgez. 
Mon.  —  La  petite  église  de  la  section  Burosse  était  autrefois 
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la  chapellet  du  chAteau  auiquel  elle  est  encore  attenante.  — 
Ruines  d*une  chapelle  détruite  par  les  ordres  de  la  reine  Jeanne 
s'il  faut  en  croire  la  tradition. 

Adm^ — Maire ,  instituteur  ;  desservance  quotidienne  du  bureau 
de  poste  de  Couchez  ;  commissariat  de  police  et  brigade  de  gen- 
darmerie de  Garlin ,  à  10  kilomètres.  Le  service  divin  est  célébré 
hebdomadairement  dans  la  section  Burosse  par  le  curé  de 
Hascaràas,  et  tous  les  mois  dans  la  section  Mendousse  par  le 
curé  de  Vialer. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  châtaignes,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Garlin  et  Lembeye. 

F.  —  Garlin,  Lembeye,  Pau,  Morlàas,  Viella  (Gers). 

F.  P.  —  S*- Jacques,  patron  de  Burosse  ,  le  25  juillet  ;  S*- 
Martin,  patron  de  Mendousse,  1^  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Abbadie ,  Pouey  >  Lachique. 

Castetpngon. 

POP. :  445» 

SiL  et  R.  —  Accidentée ,  arrosée  par  les  ruisseaux  le  Léez  et 
la  Boulise. 

Adm.  —  Maire ,  curé ,  instituteur  ;  desservance  quotidienne 
du  bureau  de  poste  de  Garlin,  à 4  kilom.;  commissariat  de  police 
et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin ,  lin ,  haricots. 

M.  —  Garlin. 

F.  —  Pau ,  Morlàas. 

F  P.  —  S»-NapoIéon ,  îe  15  août. 

NoL  —  MM.  le  marquis  de  Luppé ,  Massignac ,  Beulaïgue. 

Conchez. 

POP.  :  390. 

SU.  el  R.  —  Petite  ville  construite  sur  un  mamelon  placée  entre 
des  vallons  arrosée  par  les  ruisseaux  le  Lizo  et  le  Léez. 

Hi^i.  —  Conchez  était  une  place  importante  de  Tancien 
Béarn;  ses  souverains  Tavaient  dotée  de  remparts  inexpugnables 
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dont  les  traces  ont  presque  disparu  7  elle  f\it  durant  longues 
années  la  résidence  favorite  d'une  partie  de  la  noblesse  du  pays. 
Le  14  mars  18H  ,  cette  localité  devint  le  théâtre  de  quelques 
escarmouches  entre  Tannée  Française  commandée  par  le  maré- 
chalt  Soult  et  les  forcés  coalisées  de  Tétranger.  Une  partie  des 
archives  communales  et  les  documents  précieux  qu'elles  ren- 
fermaient furent  livrées  aux  flammes  par  les  Anglais. 

Mon.  —  On  remarque  au-dessus  de  la  porte  principale  d'une 
maison  fort  ancienne  deux  bas  reliefs  figurant  le  premier  des 
bœufs ,  et  le  second  des  figures  humaines  séparées  par  une 
charte  en  partie  déroulée.  Les  inscriptions  gothiques  qui  les 
accompagnaient  sont  dans  un  mauvais  état  de  conservation. 

La  maison  Brus  qui  veçyxi  en  181^  le  maréchal  Soult  et  le 
général  Yellington. 

Adm.  —  Maire ,  curé ,  instituteur  et  institutrice  communaux» 
un  notaire ,  un  vétérinaire  ;  bureau  de  poste;  chef-lieu  de  percep- 
tion ;  commissariat  de  police  et  brigade   de  gendarmerie  de 
Garlin  à  9  kil.. 
P.  agr.  —  Vin,  froment  et  maïs, 
Mar.  —  Le  mardi  sur  les  lieux. 

F.  —  Le  mardi  de  Pâques ,  le  !•'  mardi  de  mai ,  le  mardi 
de  la  pentecôte. 
Fêle  pal.  —  S*-Germain ,  le  31  juillet. 
Nol.  —  MM.  Belbeder ,   Brus  ,  Ferrier  ,  Pouquet ,   Adam  , 
Laplace  ,  Paquàa  ,  Beulaygue. 

R.  Gèn.  —  Conchez  ,  autrefois  chef-lieu  de  canton  ,  est 
encore  aujourd'hui  le  centre  d'un  rjiyon  très-peuplé  ;  15  com- 
munes l'environnent ,  dont  la  plus  éloignée  nç  se  trouve  c^u'à 
S  kilomètres. 

Dinsge. 

POP.  :  322. 

SU.  et  R.  -^  En  plaine  et  sur  une  élévation  arrosée  par  te», 
ruisseaux  le  Lées  et  Larcis. 

Mon.  —  L'église  actuelle  a  été  construite  sur  les  ruines  d'un 
édifice  d'architecture  romane,  dont  la  fondation  remontait 
aux  premiers  siècles  de  Tintroduction  de  la  religion  catholique 
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en  Béarn.  Il  ne  reste  plus  de  Tancien  bâtiment  que  la  porte 
principale ,  les  murs  du  clocher  et  quelques  éperons.  Un  traité 
de  paix  fut  conclu  sur  son  autel  en  1111  «  entre  Gaston  de  Béarn 
et  un  comte  d*Armagnacq. 

Un  chftteau  moderne. 

Adm.  —  Maire;  curé ,  instituteur  ;  desservance  quotidienne 
du  bureau  de  poste  de  Couchez  ;  commissariat  de  police  et 
brigade  de  gendarmerie  de  Garlin,  à  8  kilomètres. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin ,  pommes  de  terre ,  lin  , 
haricots. 

Mar.  —  Garlin  et  Lembeye. 

F.  —  Lembeye ,  Pau  ,  Morlàas,  Viella  (Gers). 

Not,  — -  MM.  de  S'-Julien ,  Dammier ,  Brus» 

Garlin. 

POP.  :  1,380. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  1^  ville  proprement  dite  est  située 
sur  un  plateau  élevé  et  circonscrit  par  des  vallons  dans  lesquels 
coulent  les  russeaux  Labas ,  Lééz  et  Latranguère. 

Adm.  —  Maire ,  curé  ,  un  instituteur  public ,  une  institutrice 
privée  ;  deux  sages-femmes.  Un  juge  de  paix  ;  un  notaire ,  dix 
huissiers.  Bureau  de  poste.  Commissariat  de  police.  Brigade  de 
gendarmerie. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vins ,  châtaignes ,  pommes  de  terre , 
haricots,  lin,  fourrages. 

Mar.  —  Le  mercredi  et  le  samedi  sur  les  lieux* 

F.  P.  —  S»- Jean,  le  24  juin. 

Not. — MM.  Pargade,  Sarraute,  Lamothe ,  Cézéracq,  Bacarisse, 
Fanget ,  Pebousquet ,   Labourdatte. 

Mascaràas-Haron. 

POP.  :  391. 

SU.  et  B.  — -  Très-accidentée;  ruisseaux  le  Léez  et  la  Boulise» 
Mon.  —  Un  vieux  château  sans  architecture. 
Adm.  —  Maire,  curé,  instituteur  communal.  Desservance  quo- 
tidienne du  bureau  de  poste  de  Garlin ,  à  6  kilomètres.  Com- 
missariat de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin. 
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P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin. 
Mar.  —  Garlin. 
F.  —  Garlin,   Viella  (Gers). 
F.  P.  —  S»-Jean ,  le  24  juin. 
Not.  —  MM.  Berdoy ,  Dufrichou ,  Auge  ,  Larroudé. 

Monda. 

POP.  :  300. 

SiL  et  R.  —  Partie  en  plaine  et  partie  sur  des  élévations; 
arrosée  par  deux  ruisseaux  nommés  les  Léez. 

Mon.  —  Un  vieux  château  peu  remarquable. 

Adm.  —  Maire  y  curé,  instituteur  communal.  Desservance 
quotidienne  du  bureau  de  poste  de  Garlin,  à  5  kilomètres.  Com* 
missariat  de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin. 

P.  agr.  —  Froment,  mais,  seigle,  avoine,  pommes  de  terre, 
haricots,  fèves. 

Mar.  —  Garlin. 

F,  —  Garlin ,  Viella  et  Barcelone  (Gers)* 

F.  P.  —  S*-Elienne ,  le  3  août. 

Not^  —  MM.  Ducos,  Vignes,  V«  Boulin. 

Mont. 

POP.  :  271. 

SiL  el  R.  —  Sur  deux  versants  d'un  coteau  appelé  Montou- 
rous,  auquel  la  commune  emprunte  vraisemblablement  son  nom. 
Arrosée  par  les  ruisseaux  Larcis  et  le  Lisco. 

Mon.  —  Une  église  du  XV«  siècle  avec  une  belle  voûte  en 
pierre  de  taille« 

Adm.  —  Maire ,  instituteur  communal.  ^Desservance  quott- 
dienne  du  bureau  de  poste  de  Couchez.  Commissariat  de  police 
et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin,  à  11  kilomètres.  Desser- 
vance du  curé  d'Aurions-Idernés. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  avoine,  ponunes  de  terre^ 
haricots,  légumes. 

Mar.  —  Garlin,  Lembeye,  Viella  (Gers).. 

F.  —  Lembeye ,  Viella. 

F  P.  —  S'-Etienne ,  le  3  août. 

Not,  MM.  Lacaze,  S'-3Iartin,  Borda-Lardas. 
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Monhous. 

POP,  :  ^1. 

SiL  el  R.  —  accidentée;  ruisseau  le  Leez. 

lHon.  —  Un  vieux  château  délabré. 
Adm.  —  Maire,  instituteur.  Desservance   quotidienne  du  bu« 
reau  de  poste  de  Garlin ,  à  9  kilomètres.  Commissariat  de  police 
et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin.  Desservance  du  curé  de 
Taron. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  avoine,  pommes  de  terre  ,  vin» 

Mar.  —  Garlin ,  Lembeye ,  Morlàas. 

F.  —  Garlin ,  Lembeye  ,  Morlàas. 

F.  P.  —  &-Jean ,  le  24  juin. 

NoL  —  Geruque  ,  Cardeille ,  Murret. 

Portet. 

POP.  :  563. 

SiL  et  R.  —  Sur  une  élévation.  Ce  village  fut  détruit  en  partie 
durant  les  troubles  religieux  du  Béarn  ;  il  est  arrosé  par  quel- 
ques fllets  d*eau  sans  importance  et  à  sec  durant  Tété. 

BisL  —  Lavielle.  (Voir  à  la  Biographie  générale J. 

Mon.  —  Les  ruines  d*un  ancien  château  féodal. 

Adm.  —  Maire ,  curé  ,  instituteur.  Desservance  quotidienne 
du  bureau  de  poste  de  Garlin  ,  à  7  kilomètres.  Commissariat 
de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  seigle,  avoine ,  lin  ,  légumes  , 
vin  renommé. 

Mar.  —  Garlin,  Lembeye,   Aire  (Landes],  Viella  (Gers). 

jF.  —  Lembeye,  Pau  ,  Barcelone,  (Gers). 

Ind.  —  Une  tuilerie  occupant  4  ou  5  ouvriers. 

Not.  —  MM.  Lavielle,  Quintàa-Ramounou,  Dambielle  etLa- 
borde-Barbé. 

Ponliacq. 

POP.  :  m, 

Sitet  R.  — Accidentée.  Ruisseaux  sans  importance  et  sans  nom. 
Adm.  —  Maire ,  instituteur.  Desservance  quotidienne  du  bu- 
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reau  de  poste  d*Arzacq.  Commissariat  de  police  et  brigade  de 
gendarmerie  de  Garlin ,  à  8  kilomètres.  Desservance  du  curé 
de  Coubiucq. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs  ,  avoine ,  seigle, 

Mar.  —  Arzacq  ,  Garlin« 

F.  —  Arzacq  ,  Garlin ,  Pau. 

F  P.  —  S»-Jean ,  le  24  juin, 

Not.  —  MM.  de  Tavernier,  Dupouy,  Magesté. 

Ribarrouy. 

POP.  •  131. 

Sil.elR. — Accidentée;  arrosée  par  le  GabarrotetleBordenave. 

Adm.  —  Maire  ;  instituteur.  Desservance  quotidienne  du  bu- 
reau de  poste  de  Garlin  ,  à  5  kilomètres.  Commissariat  de  police 
et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin.  Desservance  du  curé  de 
Taron. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  pommes  de  terre,  vin, 
légumes  secs. 

Mar.  —  Garlin. 

F.  —  Garlin,  Pau. 

F.  P.  —  S»-Germaîn  ,  le  30  juillet. 

Not.  —  MM.  Bédart ,  Bourde ,  Bordenave  ,  Guichot^ 

Saint^Jean^Poudge  « 

POP.  :  305. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  longée  par  le  ruisseau  le  Léez., 

Mon.  —  Un  vieux  château  avec  des  petites  tourelles.  L'église, 
fort  ancienne ,  avait  été  convertie  en  écurie  pendant  les  troubles 
de  religion  ;  on  y  remarque  une  petite  porte  dite  des  Ca%ol$ ,  et 
dont  Tencadrement  est  entouré  d'un  cordon  noir. 

Adm.  —  Maire ,  curé  ,  instituteur  ;  desservance  quotidienne 
du  bureau  de  poste  de  Couchez ,  Commissariat  de  police  et 
brigade  de  gendarmerie  de  Garlin  à  11  kilomètres. 

P.  Àgr.  —  Froment,  mais,  vin ,  pommes  de  terre  et  cha* 
taignes. 

Mar.  —  Garlin» 
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F.  —  Pau  et  Garlin. 
Fête  P.  —  S«-Jean,  le  24  juin. 
Nol.  —  MM.  Laterrade ,  Lahitte  et  Louit^ 

Tadousse-Ussau . 

POP.  .  263, 

SU.  et  R.  —  Sur  une  légère  élévation  dominant  unç  petite 
plaine  arrosée  par  les  ruisseaux  le  Léez ,  Lascubes ,  Loès. 

Hist.  —  Cette  localité  fut  occupée  et  brûlée  pendant  les 
querelles  des  vicomtes  d'Armagnacq  avec  les  princes  du  Béarn. 
Une  partie  des  habitants  se  réfugia  à  Monlauban. 

Lég.  —  La  tradition  veut  que  les  cagots,  expulsés  de  Tadousse- 
Ussau ,  se  soient  réfugiés  à  S»-Jean-Poudge  ,  et  que  Tanimo- 
silé  respective  dont  ces  deux  communes  ont  été  longtemps 
animées  ait  pris  naissance  dans  ce  fait(*) 

Mon.  —  On  voit  encore  les  fossés  d'un  ancien  château  royal 
complètement  disparu;  diverses  parties  de  l'emplacement  sur 
lequel  il  était  construit  ont  conservé  les  noms  de  Parquet 
Judiciaire  y  Castel  (château,  domaine  du  roi). 

Un  château  fort  ancien  nouvellement  restauré, 

Adm.  —  Maire  ,  instituteur ,  un  médecin  ;  desservance  quo* 
tidieiine  du  bureau  de  poste  de  Couchez  ;  commissariat  de  police 
et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin,  à  9  kilomètres. 

P.  Âgr.  —  Froment,  maïs,  vin,  légumes. 

Mar.  —  Garlin  ,  Lembeye ,  Viella  (Gers).  Il  y  avait  autrefois 
un  marché  sur  les  lieux. 

F.  —  Garlin ,  Lembeye ,  Viella. 

F.  P.  —  S*-Julien ,  le  22  août. 

Not.  —  MM.  de  Sabathier ,  Dufouert ,  Darribère. 

TaroQ* 

POP.  :  658. 

Sit.  et  R.  —  En  plame  à  l'exception  de  quelques  habitations  ; 
traversée  par  les  ruisseaux  le  Gabassot  et  le  Léez. 


(*)  SeloD  la  tradition ,  St-Julien  ,  évèque  do  Lescar  ,  aurait  fait  ud  voyage^ 
à  Tadooflse- Ussau,  et  aurait  accordé  des  privilèges  à  cette  commune.  La  fête 
h>cale  se  célèbre  le  jour  anniversaire  de  ce  voyage. 
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Mon.  —  Une  église  du  13''  sièck  qui  pourrait  prendre  rang 
parmi  les  monuments  historiques;  la  sacristie  remonte  k  une 
époque  bien  antérieure  à  la  construction  du  reste  de  Tédifice  ; 
sa  fondation  daterait  du  4«  siècle ,  selon  la  tradition ,  et  serait 
due  aux  Romains.  L^église  de  Taron  s*élève  au  milieu  de  Fen- 
ceinte  d'un  ancien  château  ,  appelé  de  Pidorrieuse. 

Quelques  ruines  de  ce  dernier  subsistent  seules  encore;  on 
remarque  parmi  elles  les  fragments  d\in  parquet  en  mosaïque 
et  des  tombeaux  en  maçonnerie  recouverts  de  briques  d'une 
grande  épaisseur.  Ce  lieu  devait  être  jadis  fortifié ,  si  Ton  en 
juge  diaprés  les  fossés  qui  Fentourent  encore  aujourd'hui.^ 

Adm.  —  M.  C;  instituteur  comm.;  un  médecin  ;  desservance 
quotidienne  du  bureau  de  poste  de  Garlin  à  6 kilomètres;  conoe 
mîssariat  de  police  et  brigade  de  gendarmerie  de  Garlin. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs  ,  seigle. 

il/ar.  —  Garlin. 

F.  —  Pau ,  Morlàas. 

F,  P.  —  S«-NapoIéon  ,  le  15  août. 

Not.  —  De  Montpezat ,  Cazenave ,  Comères,  Mange. 

Vialer. 

POP.  :  466. 

SU  et  R.  —  Accidentée  ;  longée  par  le  Léez ,  traversée  par 
les  ruisseaux  Labat,  Bastouet  et  Ger. 

Adm.  —  Maire,  curé,  instituteur  ;  desservance  quotidienne  du 
bureau  de  poste  de  Couchez;  commissariat  de  police  et  bri- 
gade de  gendarmerie  de  Garlin  à  11  kilomètres. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin. 

Mar.  —  Lembeye  ,  Garlin. 

F.  —  I^mbeye  ,  Moriàas  ,  Viella  (Gers). 

F.  P.  —  S*-Pierre ,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Lostalot-Bachoué ,  Baradat,  Larroutude  ,  Tingat^ 
Pédémounicq,  Cazanave. 

CÂNTOir  DE  LEMBETE. 


Anoye. 

POP.  :  500. 
Sit.  et  R.  —  En  plaine ,  arrosée  par  TArrien  et  le  Léez,. 
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Hist.  —  Anoye ,  commune  dont  les  voiles  qui  recouvrent  le^ 
{premiers  temps  de  Thistoire  du  Béarn  dérobent  Torigine  â 
nos  recherches,  eut  jadis  une  importance  qui  lui  fait  aujourd'hui 
défaut.  Elle  portait  avant  la  révolution  française  le  titre  d'ar-- 
chiprêtré,  possédait  des  jurats  dont  la  juridiction  s'étendait  sur 
plusieurs  localités  environnantes  et  était  le  siège  nominal  d'un 
marché  qui  n'existait  pas  en  fait ,  mais  dont  Tautorisation  lui 
a\âit  été  deux  fois  accordée,  la  première  par  la  princesse 
de  Vianne ,  mère  de  François  Phœbus ,  à  la  sollicitation  d'un 
seigneur  d'Andoins ,  la  seconde  par  Henri  IV ,  à  la  date  de  1599. 

Le  seigneur  d'Andoins ,  dont  il  vient  d'être  question ,  appar- 
tenait à  la  grande  famille  de  ce  nom  devenu  si  célèbre  par 
les  amours  de  la  belle  Corisande^  comtesse  de  Guiche  et  de 
I^uvigny.  On  voit  encore  sur  les  bords  de  l'Arrien  et  près  de 
l'église  paroissiale,  jadis  sa  chapelle,  quelques  ruines  du  château 
fort  qui  fut  dans  le  passé  la  résidence  de  cette  puissante  maison , 
suzeraine  de  la  seigneurie  du  claôu  d'Anoye  ou  de  Noyé.  Quant 
aux  remparts  dont  la  commune  eut,  selon  la  tradition,  été 
entourée  à  l'époque  de  sa  splendeur,  tout  vestige  en  a  disparu^ 

Adm.  —  M.  ;  C,  ;  Inst.  com.  et  institutrice  privée,  Dess.  quot. 
du  bureau  de  poste  de  Lembeye  ,  à  11  kil.  ;  Commiss.  de  pol. 
de  Lembeye;  Brig.  de  gend.  de  Baleix,  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  lin,  châtaignes,  orge. 

Mar.  —  Lembeye,  Morlàas. 

F.  —  Lembeye ,  Morlàas. 

F.  P.  —  S»-Napoléon ,  le  15  août. 

Nol,  —  MM.  d'Astis,  de  Nays,  Puj6. 

Arricau. 

POP.    :    232. 

SiL  et  R.  —  Les  habitations  sont  disséminées  sur  divers  co- 
teaux de  peu  d'élévation  ;  les  ruisseaux  Léez  et  Lizo  arrosent 
la  commune. 

Mon.  —Un  château,  jadis  propriété  de  la  famille  d'Artagnan,  et 
dont  la  construction  remonte  à  l'année  1585;  ses  tours  et  ses 
murs  d'enceinte  sont  percés  de  meurtrières  et  armés  de  mâ- 
chicoulis. Dans  les  dépendances  du  bâtiment  se  trouve  une  au- 
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tcienne  chapelle,  où  Ton  voit  deux  tombes  sans  inscriptions  ni 
nrmoiries  renrermant,  d'après  la  chronique ,  les  restes  de  Pierre 
d*Arricau ,  décédé  le  14  mars  1751 ,  et  de  Jean-Paul  de  Mon- 
tesquieu, comte  d'Artagnan,  seigneur  d^Arricau,  Tarastets  et 
autres  lieux,  décédé  le  24  novembre  1774. 

Adm.  —  Maire ,  dess,  du  curé  de  Bordes,  commune  à  laquelle 
celle  d'Arricau  se  trouve  également  réunie  pour  le  service  de  Tins- 
truction  primaire.  Dess.  de  deux  jours  Fun  du  bureau  de  poste  de 
Lembeye  ;  comm»  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye  à  7  kil. 

P.  Àgr^  —  Froment,  maïs,  seigle,  pommes  de  terre,  vins. 

Mar.  —  Lembeye. 

f.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S»-J8cques ,  le  25  juillet. 

Nol.  —  MM.  Lagarrigue,  Laforcade,  Pehéàa,  Pedebidau,  Tisnès. 

Arrosés* 

POP  :  597. 

SU.  et  R.  —  La  plus  grande  partie  de  la  commune  se  trouve 
sur  des  pentes  ;  elle  est  traversée  par  les  ruisseaux  Larcis  et 
Sage  dont  le  dernier  sert  de  ligne  séparative  entr'elle  et  la 
commune  de  Madiran. 

Mon.  et  C.  N.  —  Une  église,  d'ancienne  construction  et  sans 
style  d'ensemble  déterminé ,  ayant  servi  de  forteresse  à  Tépoque 
des  troubles  religieux  de  la  province.  A  peu  de  distance  et 
au-dessous  du  cimetière  se  trouve  une  fontaine  appelée  de  S**- 
Rôle,  du  nom  sans  doute  d'une  des  chapelles  latérales  de  l'église; 
son  eau ,  lourde  et  légèrement  onctueuse ,  est  réputée  dans  la 
localité  comme  spécifique  pour  la  guérison  des  plaies  provenant 
de  l'acrelé  du  sang. 

Adm.  —  M;  C;  Inst.  et  inst"*  communaux.  Dess.  quot.  du 
b.  de  p.  de  Couchez;  com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lem- 
beye, à  11  kil.;  un  officier  de  santé,  une  sage-femme. 

P.  Agr.  —  Vins ,  froment ,  maïs ,  lin  \  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Lembeye,  Garlin,  Viella  et  Maubourguet. 

F.  —  Lembeye,  Maubourguet. 

F.  P.  —  S*-Napoléon,  le  15  août. 

Nol.  —  MM.  Sorbe,  Ducos,  Soms. 
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Aurions-Idernes. 

POP  :  406. 

SU.  el  H.  —  Sut^  trois  coteaux  dominant  un  vallon  traversé 
par  le  Larcis. 

Biog.  —  La  famille  de  Laforcade  qui  compte  encore  des  re- 
présentants dans  la  commune  occupa  des  emplois  éminents  dans 
le  royaume  de  Navarre-  M.  de  Laforcade,  trésorier  de  la  cour  de» 
comptes  de  Pau  sous  Jeanne  d'Albret  fut  élevé  par  Henri  IV  à  I9 
présidence  du  même  corps.  Des  lettres  patentes  du  12  janvier  1580 
pourvurent  son  Gis,  Noe  de  Laforcade,  de  la  charge  de  con-^ 
seiller  ordinaire  du  roi ,  en  comidération ,  disent-elles  en  subs- 
tance, de  longs  ^  anciens  et  recomniandables  services  rendus 
à  nous  et  à  nos  prédécesseurs. 

Mon.  —  Eglise  du  XI1I«  siècle  en  bon  état  de  conservation  : 
murs  à  revêtement  intérieur  et  extérieur  en  pierres  de  taille; 
portail  à  plein  cintre  enrichi  de  bas-reliefs  et,  sur  le  centre,  d'un 
médaillon  curieusement  sculpté.  La  chapelle  ogivale,  placée  sous 
le  patronnage  de  la  S»«-Vierge,  qui  fait  corps  avecTéglise,  était 
jadis  dédiée  à  S*-Loup  et  attirait  chaque  année,  le  25  septembre, 
un  grand  concours  de  Gdèles;  cet  usage  s'éteignit  insensiblement* 
Sur  le  point  culminant  de  la  commune  se  trouvent  les  ruines 
d'un  ancien  château  noble ,  appelé  Sarramone. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Cou- 
chez; comm.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye  à  10  kil. 

P.  Agr.  — ^Vins,  maïs,  froment,  pommes  de  terre» 

M.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye ,  Pau. 

F.  P.  —  S»-Pierre,  29  juin. 

Not.  —  MM.  de  Laforcade,  Crampilh,  Bauret. 

» 

BassUlon-Vanzé. 

POP. ;  233. 

Sit.  et  R.  —  Partie  en  plame  et  partie  sur  une  élévation; 
arrosée  par  le  Larcis. 
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Adm.  —  M  ;  C  ;  inst.  et  inst"  communaui  ;  dess.  quot.  du 
bureau  de  p.  de  Lembeye  ;  com.  de  pol.  et  brîg,  de  gend.  de 
Lembeye  à  4  kil  ; 

Pr.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  avoine ,  seigle ,  haricots ,  pom- 
mes de  terre ,  lin  »  vins. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye,  Pau. 

F.  P.  —  S.te-Gorgonie,  le  9  décembre. 

Not.  —  MM.  Lassalle,  Pias,  Layus. 

Bordes. 

top.:  133. 

Si(.  ei  R.  —  Coteaux  et  plaine  ;  traversée  par  le  Lixo. 

Mon.  —  Eglise  très  ancienne  mais  sans  caractère  saillant 
d'architecture. 

Adm.  —  M.  C;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du  b.  de  poste 
de  Lembeye  ;  com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye  à 
6  kil.       . 

P.  Agr.  —  Froment,  mats,  seigle,  avoine,  pomme  de  terre, 
vins. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S.t-Jean ,  24  juin. 

Nol.  —  MM.  Lapats,  Lafourcade,  Duthiu. 

Gadillon. 

POP.  :  467. 

Stl.  et  B.  —  Sur  une  élévation ,  arrosée  par  le  Lizo  et  le  Léez. 

Hist.  —  Cadillon  dépendait  autrefois  des  domaines  de  la  maison 
d*Albret  qui  y  possédait  un  château  disparu ,  sur  remplacement 
duquel  s*élève  Tégiise  actuelle.  Il  est  fait  mention  .de  cette  com- 
mune dans  rhistoire  du  Béam  à  Tépoque  de  Tinvasion  anglaise; 
le  14  mars  1814,  un  lieutenant  de  dragons  de  Tarmée  Bri- 
tannique fut  tué  à  Cadillon,  pendant  la  retraite  de  Farmée  française 
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sur  Toulouse ,  et  enseveli  dans  le  cimetière  de  cette  localité , 
où  sa  famille  lui  fit  plus  tard  ériger  un  monument» 

Adm^  —  M.;  C;  Inst.com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Con- 
cbez;  Com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye,  à  10  kih 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  vin. 

Mar.  —  Lembeye,  Couchez,  Garlin ,  Viella  (Gers). 

F.  —  Lembeye ,  Couchez ,  Garlin ,  Viella. 

F.  P.  —  S»-Martîn,  le  11  novembre. 

Ifot.  —  MM.  Dufauret,  Borda,  Sorbe,  Vignot,  Poulit. 

GaBtUloii» 

POP.  :  218. 

SU.  et  H.  —  Sur  un  plateau  traversé  par  le  ruisseau  Lizo 
et  limité  par  le  Léez. 

Mon.  —  L^église  de  Castillon ,  qui  n^offre  du  reste  rien  de 
remarquable ,  se  trouve  édifiée  sur  d*anciens  ouvrages  de  cas- 
tramétation  faisant  partie  de  la  ligne  de  défense  dont  il  sera 
parlé  à  Tarticle  Escurès. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.;  Dess.  de  deui  jours  Tun  du  b. 
de  poste  de  Lembeye ,  à  4  kil»;  Brig.  de  gend.  et  Com.  de  p. 
de  Lembeye. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs  ^  seigle  ^  avoine ,  pommes  de 
terre,  vin. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S«-Pierre ,  le  29  juin. 

Not.  -^  MM.  Lacaze,  Bastia,  Burthe-Lavocat ,  Lapats* 

Gorbères^Abère-Domang^ux. 

POP.  :  321. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine  et  côteaui  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
Larcis ,  Jeanbouet ,  Arrïu  grand  ,  Ruillot  et  Chapellier. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess«  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lembeye  ;  Com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye,  à  4  kil. 

46 
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P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  seigle ,  avoine ,  pommes  de  terre, 
châtaignes ,  vin. 

Mar.  —  Lembeje, 

F*  —  Lembeye  ,  Pau, 

F.  P.  —  S*-Orens  ,  le  1«»^  mai. 

NoU  —  MM.  le  marquis  de  Luppé ,  Pouey-Dîcaud  ,  Pradeu , 
Goustau-Guilhou  ,  Bazerque. 

Gosledàa-Lube-Boaftt. 

POP.  :  T74. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  traversée  par  le  Lasset  et  le 
Làas. 

Mon.  —  Trois  églises  et  deux  châteaux  sans  caractère  re. 
marquable  ni  souvenirs  historique. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  et  inst"  com.;  Dess.  de  2  jours  l'un  du 
b.  de  poste  d'Auriac  ;  com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye 
à  11  kilomètres. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs  ,   lin ,  avoine. 

Mar.  —  Lembeye,  Garlin  et  Morlàas. 

F.  —  Lembeye  et  Morlàas. 

F.  P.  —  S*-Laurent,  le  10  août,  pour  Gosledàa;  S*- Jean,  le 
24  juin ,  pour  Lube  ;  S^-Napoléon ,  le  15  août ,  pour  Boast. 

Not.  —  MM.  de  Laurcns  ,  Benquet  et  Gambayou. 

Grouseillies. 

POP.  :  491. 

SU.  et  R.  —  Plaine  et  coteaux;  traversée  par  les  ruisseaux 
Larcis  et  Bergoue. 

Mon.  —  Une  église,  en  bon  état  de  conservation,  dont  la  tra- 
dition veut  faire  remonter  la  construction  aux  Templiers.  —  Un 
vieux  château,  propriété  de  la  famille  de  Grouseilhes. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  et  Institutrice  communaux;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Lembeye;  Gom.  de  p.  et  brig.  de  gend. 
de  Lembeye,  à  9  kil.;  une  sage-femme. 

P.  Agr.  —  Vin,  froment,  maïs. 
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Mar. —  Lembeye,  Maubourguet  et  Viella. 
F.  —  Lembeye,  Maubourguet,  Viella, 
F.  P.  —  S»-Jean ,  le  24  juiu. 

^'ol.  —  MM.  le  baron  de  Grouseilhes,  Gabas-Larché ,  Na- 
bonne-Graciat. 

Escurés. 
POP.  :  251. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  longée  par  le  Léez  et  où 
prend  naissance  le  Lizo. 

Mon.  —  Une  église  d'une  haute  antiquité  dont  trois  fenêtres 
sont  ornées  de  sculptures  assez  remarquables. — Les  vestiges  d'un 
ancien  camp  retranché  situé  sur  le  trajet  d'une  ligne  continue  de 
défense  qui  se  prolonge  vers  le  Nord  et  l'Est. 

Adm.  —  M.;  C.;  Inst.  coro.;Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Lem* 
beye,  à  2  kil.  ;  Com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  avoine,  vin. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S»-Orens,  le  5  mai. 

AoU  —  MM-  Golinet,  de  Nays,  Navère» 

Gayon. 

l>op.  :  246. 

SU.  et  R.  —  Plaine  et  coteaux  ^  arrosée  par  les  ruisseaux  Léez, 
Lacanette,  Gazaux. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Lembeye  ; 
Com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye,  à  7  kil. 

P.  Agr.  — Froment,  maïs,  avoine,  orge,  seigle,  pommes  de 
terre,  haricots. 

Mar.  —  Lembeyç. 

F*  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S»-Jean ,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Bureu ,  Marie ,  Lespine» 
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Gerderest. 

POP.  :  338. 

Sit.  et  /?.  —  Sur  un  plateau  arrosé  par  le  Léez  et  le  Ley. 

Adm.  —  M.;  C.^  inst.  coin.;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Lembeye  ;  comm.  de  p,  et  b.  de  gend.  de  Lembeye 
à  8  UL 

P.  ngr.  —  Froment,  maïs  ,  avoine,  seigle. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lemteye. 

F.  P.  —  S*-Martin,  le  12  novembre. 

NoL  —  MM.  Hau ,  Lagrave ,  Gouillardou ,  Liard. 

I^alongue. 

POP.  :  «83. 

SiL  et  R.  —  Sur  une  élévation  traversée  par  le  ruisseau  Léez. 

Mon.  —  Eglise  bâtie  sur  un  camp  romain  ;  un  beau  château 
moderne.  La  construction  de  ces  deux  bâtiments  remonte  à 
1776  environ. 

Adm.  —  M.;  C;  inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lembeye  à  10  kil.;  com.  de  police  et  b.  de  gend.  de  Lembeye  ; 
deux  sages-femmes. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs  ,  seigle,  avoine,  vin. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye,  Pau,  Morlàas,  Garlin,  Maubourguet et  Viella. 

F.  P.  —  S*-Marlin  ,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.   Yermoloff ,  Rey-Poque  ,  Gassou-Barrieu. 

Lannecaube-Meillacq. 

POP.  :  471. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine  et  sur  deux   élévations  ;  traversée 
par  le  Léez. 
Mon.  —  Une  église  datant  duX«  ouXI«  siècle,  et  en  asse« 
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enrichi  de  sculptures  assez  remarquables. 

Adm.  —  M.;  C;  inst.  corn.;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du  b. 
de  poste  de  Lembeye;  Com.  de  police  et  b.  de  gend,  de  Lerobeye 
à  10  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  seigle,  lin,  pommes  de 
terre  ,  vin. 

J^ar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye,  Morlàas ,  Garlin. 

F.  P.  —  S'-Pierre,  le  29  juin. 

NoL  —  MM.  Monségu  ,  Lacaze  ,  Esious ,  Blancaynère. 

Lasserre. 

POP.  •  221. 

SU.  el  R.  —  Sur  une  élévation  limitée  à  TOccident  par  le 
ruisseau  Larcis. 

Mon.  —  Une  petite  égFise  dont  la  construction  est  attribuée 
aux  Templiers.  La  tradition  veut  que  la  commune  de  Lasserre 
ait  possédé  jadis  un  couvent  de  religieux  sur  un  terrain  appelé 
Labat.  Il  ne  reste  aucune  trace  de  cet  établissement.    ^ 

Adm.  —  M.  ;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot-  du  b.  de  poste  de 
Lembeye.  Com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye ,  à  8  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin. 

Mar.  —  Lembeye ,  Maubourguet  et  Viella. 

F.  —  Lembeye ,  Pau ,  Maubourguet ,  Viella* 

F.  P.  —  S»-Martin,  11  novembre. 

Noi.  —  MM.  Tilh ,  Pébayle ,  Latapie-Uau ,  Fiihucan-Bazet , 
Peyros-Pouilhas ,  Cougalinou, 

Lembeye    (  gbef-lied  de  canton  )  « 

POP.  :  1,336. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  fort  élevé ,  longé  par  le  ruisseau 
Léez  et  traversé  par  le  petit  Léez. 
Mon.  —  Une  église,  voir  au  chapitre  Archéologie  ^  tom.  1". 
Une  tour  carrée  d'une  assez  grande  élévation ,  construite  en 


Digitized  by 


Google 


—  246  — 

briques,  sous  laquelle  se  trouve  un  passage  voûté  en  pierre 
de  taille.  Elle  parait  avoir  fait  partie,  comme  ouvrage  avancé» 
d'un  système  de  fortifications  dont  on  voit  encore  quelques  traces, 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  perception  des  contributions  directes  et 
indirectes ,  justice  de  paix ,  recette  d'enregistrement  et  domaines, 
trois  notaires ,  cinq  huissiers ,  instituteurs  et  institutrices  com, 
et  privés ,  un  établissement  des  Sœurs  de  Nevers  ;  b,  de  poste  ; 
com.  de  p.  ;  brig.  de  gend.  ;  médecins  et  sages-femme. 

P.  Agr.  —  Vin,  froment,  maïs,  avoine,  haricots,  sarrasin, 
trèfles  divers. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  jeudi,    i 

F.  —  Sur  les  lieux,  le  25  mars,  le  jeudi  avant  TAscension  » 
le  premier  jeudi  après  le  15  septembre  et  le  premier  jeudi  de 
décembre.  —  Les  trois  premières  durent  deux  jours. 

F.  P.  —  S*-NapoIéon,  le  15  août. 

Noi.  —  MM.  Sempé,  Cazenave,  Colinet,  Pedebidou,  Carde, 
Bazerque,  Pradeu,  Andurain,  PeUnas  et  Lacure-Bastia, 

Lesi^elle^Sermenaad-Laiiiiegrafise. 

POP.    :  SRS. 

Sit.  et  R.  —  Plaine  et  coteaux;  traversée  par  le  Léez. 

Adm.  —  M.;  instit.  com.;  offic.  de  santé.  Desservance  des  curés 
d'Escurés  et  de  Lalongue.  Dess.  quot.  du  h.  de  poste  de  Lem-^ 
beye,  à  6  kil.  ;  Com.  de  p.  et  brig.  de  gend,  de  Lembeye. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  seigle,  haricots,  pommes 
de  terre,  lin  et  vin. 

Mar.  —  LembeyC. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S*-Martin,  le  11  novembre;  S*-Napoléon,  le  IS 
août;  S*-Barthélemy,  le  24  août. 

Not.  —  MM.  le  baron  de  S*-Jammes,  Lalanne,  Berdouticq,^ 
Palué,  Bordes. 

Lac-Armaa. 

POP.  :  361. 
Sit.  et  R.  —  La  section  Luc  se  trouve  sur  une  élévation; 
celle  d'Armau  dans  un  petit  vallon.  Elles  sont  séparées  par  le 
ruisseau  Larcis. 
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Mon.  —  Une  église  et  un  château ,  restes  des  bâtiments  de 
Tancienne  commanderie  de  Luc-Armau. 

Adm.  —  M.  ;  G*;  Inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  Fun  du  b. 
de  poste  de  Lembeye ,  à  5  kil.;  Com.  de  p.  et  brig.  de  gend. 
de  Lembeye. 

P.  Agr.  —  Froment  y  maïs,  avoine ,  vin,  châtaignes  »  seigle , 
pommes  de  terre ,  lin. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S'-Blaise,  le  3  février,  pour  la  section  Luc;  S»  Jean, 
le  24  juin  pour  la  section  Armau. 

NoL  —  MM.  Dexperts-Friquet ,  Jougla-Nabcra  ,  Ilourtolou , 
Depierris  et  Pelanne. 

Lacarré. 

POP.  :  228. 

SU.  et  R.  —  Dans  un  petit   vallon   traversé   par  le  Léez. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  l'un  du  b. 
de  poste  de  Lembeye,  à  8  kil.;  Gom.de  p*  et  brig.  4e  gend. 
de  Lembeye. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  seigle ,  vin ,  châtaignes ,  lin  , 
pommes  de  terre. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S*-Pierre,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Salis ,  Them ,  Manescau. 

Lassagnet-Lasson. 

POP.  :  359. 

Sit.  et  R.  —  Plaine  et  coteaux.  —  R.  le  Léei  et  le  Py. 

Adm.  —  M.  ;  inst.  com.;  dess.  du  curé  de  Monassut  ;  Dess. 
de  2  jours  Tun  du  b.  de  poste  de  Lembeye;  com.  de  p.  et  b.  de 
gend.  de  Lembeye,  à  10  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  orge;  trèfle  incarnat, 
châtaigne. 
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Mar,  —  Lembeye ,  Morlàas 

F.  —  Lembeye,  Morlàas,  Pau. 

Noi.  —  MM.  Gurtaa  ,  Baile  ,  Aroautou. 

Maspie-Lalonqaère-JniUacq, 

POP.  :  573. 

SU.  ei  R.  —  En  plaine;  traversée  parle  Léez, 

Adm.  —  M  ;  inst.  et  înst**  coin.;  off.  de  santé;  Dess.  des  curés 
de  Simacourbe  et  Maspie.  Dess.  quot,  du  b,  de  post.  de  Lembeye; 
corn,  de  pol.  et  b.  de  gend.  de  Lembeye  à  &  kiK 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  orge,  seigle, 
vin. 

Mar.  -^  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S*-Jean,  le24  juinpour  Juillacq;  S'-Martîn,  le  11 
novembre  pour  Maspie  ;  S*-Louis ,  le  25  août  pour  Lalonquère« 

NoL  —  MM.  de  Carrère  S*- André,  Gassou-Dubourg,  Moura, 
Perrin  et  Poubet. 

Momy. 

POP,  :  413. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  traversé  par  le  Bédat. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du 
b.  de  poste  de  Lembeye,  à  8  kil.;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de 
gendarmerie  de  Lembeye. 

P.  Agr.  —  Froment,  seigle,  maïs,  pommes  de  terre,  châ« 
taignes,  vin. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F,  P.  —  S*-Jacques,  le  25  juillet. 

Noi.  —  MM.  Palissât,  Arbus  et  Sales. 

Monassat-Audiracq. 

POP.  :  463, 
SU.  ei  R.  —  Plaine  et  coteaux  ;  traversée  par  le  Léei, 
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'  Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  Fun  du  b, 
de  poste  de  Lembeye,  à  8  kiK  ;  brig.  de  gend.  et  com.  depol. 
de  Lembeye, 

P.  iijrr.  —  Maïs ,  froment,  seigle,  orge,  avoine,  pommes 
de  terre,  lin  et  vins. 

Mar.  — Lembeye  et  Morlàas, 

F.  —  Morlàas ,  Lembeye  et  Pau, 

F.  P.  —  S»-Martin,  le  11  novembre, 

Nol.  —  MMi  René  Cassou,  Casenave  et  Grange, 

Moncaap. 

POP.  :  764. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation;  arrosée  par  les  ruisseaux 
Louet,  Bergous  et  Lards, 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  et  institutrice  com.;  Dess,  quot.  du 
b.  de  poste  de  Lembeye,  à 6  kiL;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  Lembeye, 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  vin. 

ilfar.— Lembeye,  et,  dans  les  Hautes-Pyrénées,  Maubourguet, 

F. — ll^ubourguet,  Lembeye, 

F.  P.  —  S»«-Luce,  le  13  décembre, 

Jnd.  —  Fabrication  de  tuiles. 

Nol,  —  MM,  Maulonguet,  Duvlau,  Planté,  Lacourtiade, 

Montpezat-Bétracq, 

POP,  ;  439. 

Sit.  et  R.  —  Plaine  et  coteaux;  traversée  par  les  ruisseaux 
Bergous  et  Larcis, 

Adm.  —  M.  ;  G.;  deux  inst.  com.;  Dess,  quot.  du  b.  de  poste 
de  Lembeye ,  à  8  kil.  ;  brig.  de  gend.  et  com.  de  pol.  de  Lem- 
beye; un  officier  de  santé, 

P.  Agr.  —  Froment  et  maïs  ;  vins  estimés. 

Mar.  —  Lembeye  et  Maubourguet  (Hautes-P)Ténées), 

F.  —  Lembeye  et  Maubourguet, 

F.  P.  —  S'-Laurent,  le  10  août ,  pour  Montpezat  ;  S»-Martin , 
le  11  novembre,  pour  Bétracq, 
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Not.  —  MM.  Bordères,  Jausiondy,  Laurens,  Lavallée,  Sazîe, 
Pebayle. 

Peyrelongae-Abos. 

POP.  :  461. 

SU.  et  R.  —  Plaine  et  coteaux  ;  traversée  par  le  Léez. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  et  école  privée  de  filles  dirigée 
par  une  sœur  de  Tordre  des  servantes  de  Marie^  Dess.  quot.  du 
b.  de  poste  de  Lembeye  à  ikil.;  Com.  de  pol.  et  b.  de  gend. 
de  Lembeye. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  vin,  lin. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.— S*-Martîn,  le  11  novembre  et  S'-André  le  30  novembre. 

Not.  —  M»«  v«  de  Perpigna ,  née  de  Nays-Candau,  MM.  Marque 
et  Moulère. 

Sarnsons-Lion. 

POP.  :  307. 

Sit.  et  R.  —  Sur  une  élévation  longée  par  le  Léez. 
Mon.  —  lies  ruines  d'un  château  d'antique  construction. 
Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lembeye ,  à  4  kîl.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye. 
P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin. 
Mar.  —  Lembeye. 
F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S*-Barthélemy ,  le  24  août. 
Nol.  —  MM.  Laban,  Coupy,  Cazenave,  Dexpers,  Dabadîe. 

Séméacq-Blaohon. 

POP.  :  588. 

SU.  et  R.  —  Plaine  et  coteaux;  traversée  par  les  ruisseaux 
Larcis,  Soubayet,  Berdanchou. 

Mon.  —  Une  église  sans  importance  mais  renfermant  deux 
tableaux  précieux  par  leur  origine  et  représentant  Tun  le  martyre 
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de  S^Vincent,  patron  de  la  commune ,  Taulre  une  Vierge.  Ils 
furent,  selon  la  tradition»  donnés  àFéglise  de  Séméacq  par  le 
célèbre  historien  de  Marca ,  en  expiation  d'une  erreur  de  jeunesse, 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lembeye ,  à  6  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye  ; 
un  médecin. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  seigle,  vins. 

Mar.  —  Lembeye. 

F.  —  Lembeye. 

F.  P.  —  S'- Vincent,  le  22  janvier. 

Nol.  —  MM.  Delom-Sorbé,  Dartigaux-Laplante,  Pouey,  Pages- 
Cassoulat ,  Esteben-Bourlet. 

Simacoorbe. 

FOP.   :  557. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  le  Léez. 

Mon.  —  Une  église  dont  la  construction  remonte  au  X«  ou 
XI«  siècle  ;  le  portail ,  appartenant  au  style  roman  primitif,  est 
assez  bien  conservé.  —  L'abbaye ,  ancienne  maison  seigneuriale , 
construite  vers  le  XVI«  siècle. 

Adm.  —  M,;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lembeye ,  à  5  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  vin. 

Mar.  —  Lembeye ,  Morlàas ,  Pau ,  Maubourguet. 

F.  —  Lembeye,   Morlàas,  Pau,  Maubourguet. 

F.  P.  —  S^Pîerre,  le  24  juin  ;  renvoyée  au  premier  diman- 
che d'août. 

NoL  —  MM.  de  Parage  ,  Gassou ,  Lacoustille  ,  Berdalle  , 
Pujoulet. 

CANTON  DE  LESCAR. 


Arbas. 

POP.  :  823. 

SU.  et  R.  —  Village  en  plaine;  hameau  sur  une  élévation; 
sans  ruisseau,  mais  à  peu  de  distance  du  Gave,  dont  une  dé- 
rivation alimente  un  moulin  situé  dans  la  commune. 
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Adm.  —  M.  ;  C.  ;  înst.  et  institutrice  com.  ;  une  sage-femme. 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Pau;,  com.  de  pol.  de  Pau,  à 
15  kiL;  Brig.  de  geud.  de  Lescar,  à  7kil. 

P.  Agr.  — Froment,  maïs,  orge,  avoine,  liu,  vins,  châ- 
taignes. 

Mar.  —  Pau,  Monein  et  Lescar. 

F.  —  Pau ,  Monein ,  Oloron ,  Morlàas  et  Lescar. 

F.  P.  —  S»-Mamés,  le  17  août. 

Not.  —  MM.  Puyalet,  Beller-Dieuzabou ,  Navarre,  Sajus, 
Gassion, 

Artig^aelouve. 

POP.  :  603. 

SU.  et  R.  —  En  plaine,  à  l'exception  d'une  petite  élévation; 
longée  par  le  gave  et  traversée  par  les  ruisseaux  Lajuscle  et 
Lashies. 

Biog.  —  Bergeron ,  Jean ,  né  à  Artiguelouve ,  le  8  février 
1760,  de  Jean  Bergeron ,  instituteur,  et  de  Marie  Lombez^  parti 
comme  volontaire  avec  son  père  en  1791 ,  et  parvenu  au  grade 
de  lieutenant-colonel. 

LarriUy  Jean-François-Xavier,  général  de  brigade.  (Voir  la 
Biographie  générale). 

Mon.  —  i"*  Un  château  assez  remarquable  bâti  â  une  époque 
reculée  par  un  cardinal  de  la  maison  de  Foix.  Les  armoiries 
et  autres  emblèmes  qui  se  trouvaient  sculptés  sur  la  pierre 
de  la  façade  furent  détruits  à  Tépoque  de  la  révolution.  Suc- 
cessivement propriété  des  familles  de  Fouron,  de  Gay rosse  et 
Duformanoir,  ce  château ,  récemment  exhaussé  et  restauré ,  ap- 
partient de  nos  jours  à  M.  Thierry. 

2»  Les  vestiges  de  deux  camps  retranchés,  portant  les  noms 
de  Castet-Bieilh  et  Castera ,  -que  la  tradition  veut  avoir  été  cons- 
truits et  occupés  par  les  Maures. 

Adm.  —  M.  ;  G.;  inst.  et  institutrice  com.;  un  offic.  de  santé. 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Lescar.  Gom.  de  pol.  de  Pau, 
à  10  kil.  ;  brig.  de  gend.  de  Lescar ,  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  pommes  de  terre,  lin, 
avoine,  plantes  fourragères^ 
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Mar.  —  Pau,  Lescar. 

f.  —  Pau,  Lescar,  Morlàas. 

F.  p.  —  S*-Mlchel,  le  29  septembre.    • 

Mot.  —  MM.  Thierry,  Gassiolou,  Serra,  Lassaugue. 

Ausse  vielle. 

POP.  :  172. 

SiL  et  R.  —  En  plaine  ;  arrosée  par  TOusse ,  le  Gave  et  le 
Sagoué. 

C.  N.  —  Une  petite  source  connue  sous  le  nom  de  Fontaine 
des  Douleurs  et  jouissant  de  quelques  propriétés  médicales. 

Adm.  -^  M.  ;  Institutrice  mixte.  Dess.  du  curé  de  Denguin. 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Lescar  ;  com.  d£  pol.  de  Pau , 
à  14  kil.  ;  brig.  de  gend.  de  Lescar,  à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  orge ,  avoine ,  sarrasin,  pommes 
de  terre. 

Mar.  —  Pau. 

F.  —  Pau,  Morlàas. 

F.  P.  —  S^-Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

Not.  —  MxM.  Teulé-Sensacq,  Tercq-Nougué ,  Laulhère. 

Beyrie. 

POP.  :  127. 

SiL  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  Luzan. 

Adm.  —  M.  ;  Inst.  com.;  Dess.  du  curé  de  Bougarber.;  Dess, 
quot.  du  b.  de  poste  de  Lescar.  Com.  de  pol.  de  Pau ,  à  14 
kil.;  Brig  de  gend.  de  Lescar,  à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  seigle,  orge,  maïs,  pommes  de  terre, 
avoine,  vin. 

Mar.  —  Pau ,  Lescar ,  Morlàas  et  Arthez. 

F.  —  Pau ,  Lescar  et  Morlàas. 

F.  P.  —  S^-Napoléon ,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Dariste ,  Laplace ,  Pondicq-Cassou. 

BUlère. 

POP.  :  680. 
Sil.  et  R.  —  Accidentée,  traversée  par  le  ruisseau  Laherrère. 
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JJ.  C.  —  La  famille  de  Lassensàa.  (Voir  à  la  Biographie 
générale), 

Adm.  —  M,;  C.jlnst.  et  institutrice  com.;  Dess.  quot,  du  b. 
de  poste  de  Pau.;  Com.  de  poh  de  Pau ,  à  2  kih;  Brig.  de  gend. 
de  Lescar^  à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs. 

Mar.  —  Pau. 

F.  —  Pau ,  Lescar ,  Morlàas. 

F.  P.  —  S»-Laurent ,  le  10  août. 

Not,  —  Power ,  Vignalet ,  Planté. 

Bougarber. 

POP.  ,  375. 

SU.  et  H.  —  Accidentée ,  traversée  par  le  Luzan  et  TOdsse. 

Mon.  —  Le  ch&teau  de  Marrenx-Sus ,  ancienne  propriété  de 
la  famille  éteinte  des  barons  du  même  nom. 

Adm.  -^  M;  G;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lescar;  Com.  de  pol.  et  b.  de  gend.  de  Lescar  à  8  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  plantes  fourragères. 

Mar  —  Lescar^  Pau. 

F.  —  Lescar  et  Pau. 

F.  P.  —  S»-Mathicu ,  le  21  septembre. 

Not.  —  MM.  le  général  de  Sallenave  ,  Périsse- 

Caabio8*Lào8. 

POP.  :  381. 

SU.  et  H.  —  Sur  une  élévation  traversée  par  le  Luy. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Pau  ;  Com.  de  pol.  de  Pau ,  à  15  kil.  ;  b.  de  gend.  de  Lescar 
à  12  kil. 

P.  agr.  —  Proment ,  maïs  ,  avoine. 

Mar.  —  Pau ,  Lescar. 

F.  -^  Pau ,  Lescar ,  Morlàas. 

F.  P.  S»-Jean-Baptiste ,  le  24  juin* 

Not.  —  MM.  Dcsclaux  de  Lescar,  Gassîot ,  Pcyré,  Bourda, 
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Dengniû. 

POP.  :  620. 

SU,  et  R.  —  En  plaine  avec  quelques  coteaux  au  nord;  tra- 
versée par  le  gave ,  TAulouze  et  la  Palue. 

Adm.  —M.  ;  C.  ;  inst»  et  inst"  com.  ;  1  docteur  en  médecine, 
â  sages-remmes.  Dess.  quot*  du  b.  de  poste  de  Lescar  ;  Com. 
de  pol.  de  Pau ,  à  15  kil.  ;  b.  de  gend.  de  Lescar ,  à  8  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  orge  ,  avoine. 

Mar.  —  Pau  ,  lascar  ,  Arthez. 

F.  —  Pau  ,  Lescar  et  Morlàas* 

F.  P.  —  S»-Pierre ,  le  29  juin. 

Noi.  —  MM.  de  Sallettes ,  Merlou ,  Clariget  >  Ladebôse. 

Ledcar. 

POP.  :  1,877. 

SU.  ei  R.  —  Cette  petite  ville  comprend  deux  paroisses  dont 
l'une  se  trouve  bâtie  sur  une  colline  de  peu  d'élévation,  domi^ 
nant  la  seconde,  située  dans  la  plaine.  Le  Gave  longe  son  ter- 
ritoire au  sud;  les  ruisseaux  TOusse,  Luzan,  Leuilhède  et  Les-* 
courre  le  traversent  dans  diverses  directions. 

Hist.  — ^'Lescar,  construit  sur  l'emplacement  de  Tancienne 
Beneamum  (Voir  tome I",  Histoire  du  Béarn) ,  fut  dans  le  passé 
et  jusqu'à  la  révolution  française  le  siège  du  premier  évêché 
de  la  province.  Le  titulaire  de  ce  poste  éminent  était  président  né 
des  Etats  et  jouissait  de  plusieurs  prérogatives,  déjà  rapportées , 
ainsi  que  la  liste  des  prélats  qui  l'occupèrent,  dans  un  chapitre 
spécial.  (Voir  tome  P%  Evêchés). 

Mon.  —  Une  belle  cathédrale  dans  le  style  Roman,  fondée 
au  X*  siècle  par  le  duc  Sance  de  Gascogne.  (Voir  pour  son  his- 
toire et  sa  description  au  tome  I",  Archéologie  ).  —  Débris  nom- 
breux de  fortiGcations  en  ruines  derrière  lesquelles  les  Etats  du 
Béarn  vinrent  chercher  un  abri  à  l'époque  des  guerres  de  religion. 

Les  ruines  de  l'évêché  et  d'une  tour  carrée ,  appelée  le  Fort 
de  l'Esquirette ,  dont  la  construction  remonte  à  Gaston-Phœbus. 

Le  collège  des  Bamabites ,  bâtiment  important  occupé  avant 


Digitizedisy 


Google 


—  266  — 

la  rèvoluUon  par  des  religieux  de  cet  ordre ,  et  de  nos  jours 
par  Técole  normale  du  département. 

Un  beau  château  moderne  situé  sur  une  élévation  d^où  il  com- 
mande une  immense  plaine  dont  une  partie  forme  ses  domaines 
et  appartenant  à  M.  le  sénateur  Dariste. 

Les  vieilles  chroniques  donnent  à  Lescar  le  nom  de  ville  sep^ 
tenaire  du  Bcarn.  Elle  possédait  alors  sept  églises,  sept  fon- 
taines,  sept  moulins,  sept  bois,  sept  vignes,  sept  portes  et  sept 
tours  sur  ses  remparts. 

Adm.  —  M.;  C.  doyen  et  vicaire;  justice  de  paii;  percep- 
tion des  contributions  directes;  bureau  de  poste;  com.  depoh 
et  brig.  degend.  ;  inst.  com.  et  privés;  école  de  filles  dirigée 
par  les  Sœurs  de  la  Croix  ;  un  médecin  ;  un  notaire  ;  deux  huis- 
siers; un  officier  de  santé  ;  un  pharmacien  ;  deux  sages-femmes. 

P.  Àgr.  —  Froment,  orge,  avoine,  maïs,  pommes  de  terre, 
haricots,  lin,  pjantes  fourragères,  légumes  et  fruits. 

I^ar.  —  Sur  les  lieux,  le  jeudi  de  chaque  semaine;  grand 
marché  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  premier  jeudi  de  février  ;  le  jeudi  après 
la  Pentecôte.  —  La  commune  se  rend  en  outre  aux  foires  de  Pau 
et  Morlàas. 

F.  P.  —  S»-Galatoire  et  S^-Julien,  célébrées  les  15  et  21  août. 

Nol.  —  MM.  le  sénateur  Dariste ,  Laplace,  Bordenave-Arra- 
monde,  Bergerot,  Estrem,  Lacourrège,  Bolle,  Bureu,  Coy- 
Péré  ,  Herran,  Laterrade,  Peyroutet,  Conte. 

Lons. 

POP.  :  962. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  limitée  au  sud  par  le  Cave  et  tra* 
versée  par  les  ruisseaux  Monhédan,  Lacabelle,  Loou  et  TOusse. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  institutrice  com.  ;  Dess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  Pau.  Com.  de  pol.  de  Pau ,  à  S  kil.;  Brig.  de  gend. 
de  Lescar,  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  pommes  de  terre,  lin. 

HHar.  —  Pau ,  Lescar  et  Morlàas. 

F.  —  Pau,  Lescar  et  Morlàas. 

Ml.  —  MM.  Bordenave,  Lestrade,  Lucherau. 
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Momas. 

POP.  :  671. 

Sît.  et  B.  —  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaux  Loussy , 
Laubiosse,  le  Gez  et  le  Luy. 

Mon.  *—  Les  ruines  d'une  vieille  habitation  portant  le  nom 
deTerrideet,  selon  la  tradition ,  ancienne  propriété  du  fameux 
vicomte  de  Terride. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  institutrice  corn.;  Dess.  quot.  du 
b.  de  poste  de  Lescar.  Com.  de  poL  de  Pau ,  à  17  kil.^  Brig. 
de  gend.  de  Lescar,  à  11  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  haricots,  pommes 
de  terre,  vin  et  lin» 

Mar.  —  Lçscar ,  Arzacq ,  Pau* 

F.  —  Pau,  Lescar,  Morlàas. 

F.  P.  —  S'-Âgnan,  le  17  novembre* 

NoL  —  MM.  Cassaigneau,  Arette,  Pédeupé,  Baradat. 

Poey* 

POP.  :  418. 

Sit.  et  /?.  —  Accidentée  ;  arrosée  par  TOusse ,  le  Gave  et  le 
Luzan. 

Àdm.  ^  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lescar.  Com.  de  pol.  de  Pau,  à  10  kil.;  Brig.  de  gend.  de  Lescar, 
à  3  kil. 

P.  Agr^  —  Froment ,  maïs ,  orge ,  avoine ,  haricots ,  vin  , 
pommes  de  terre  et  lin. 

Mar*  —  Pau,  Lescar  et  Morlàas* 

F.  —  Pau,  Lescar  et  Morlàas. 

F.  P.  —  S»-Jean-Baptiste ,  le  24  juin.  —  Renvoyée  au  pre- 
mier dimanche  d'août. 

Not.  —  MM.  Sajus-Laborde,  Joanlong-Castaing,  Dousse. 

Saavagnon. 

POP.  :  783. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  et  sur  un  plateau  f  traversée  par  les 
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ruisseaux  le  Luy»  le  Gez,  Labarthe,  Harlet»  Mounbaziet  et 
Arribets. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  et  institutrice  com.  ;  une  sage-femme. 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Lescar.  Com.  de  pol.  de  Pau , 
à  12  kil.  Brig.  de  gend.  de  Lescar,  à  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  lin,  prairies  et 
piaules  fourragères. 

Mar.  —  Pau,  Lescar,  Morlàas,  Arzacq. 

F.  —  Pau ,  Morlàas ,  Lescar. 

F.  P.  —  S*«-Magdelaine,  le  22  juillet. 

Ind.  —  Fabrication  de  tuyaux  de  drainage ,  occupant  environ 
70  ouvriers. 

Not^  —  MM.  Liben-Burret ,  Casseignau,  Labordacq-Pon. 

Siros. 

POP.  :  218. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  traversée  par  le  gave. 

Adm.  —  M.  ;  inst.  com.;  Dess.  du  curé  de  Poey  ;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Lescar;  Com.  de  pol.  de  Pau,  à  11  kil.; 
b.  de  gend.  de  Lescar  à  4  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  orge ,  avoine ,  haricots ,  pommes 
de  terre,  lin,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Lescar,  Pau,  Arthez. 

F.  —  Lescar  ,  Pau  ,  Morlàas. 

F.  P.  —  S»-MarUu,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Plasteig-Cassou  ,  Clos ,  Lacabanne. 

Uzein. 

POP.  :  666. 

SU.  e(  /?.  —  En  plaine  ;  traversée  par  les  ruisseaux  le  Luy , 
Bruscous  et  TAyguelongue.  * 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  bureau  de  poste 
de  Lescar  ;  Com.  de  pol.  et  b.  de  gend.  de  Lescar,  à  7 kil. 
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P.  Agr.  —  Fromenty  maïs,  orge,  avoine,  lin,  pommes  de  terre, 
haricots. 
Mar.  —  Pau  ,  Lescar,  Morlàas ,  Arzacq  et  Arthez. 
F.  —  Pau ,  Lescar  et  Morlàas. 
F.  P.  —  S'-Germain ,  le  30  juillet. 
Jfol.  —  MM.  Merlou ,  Darraillet ,  Lamayre  ,  Lembeye. 

CANTON  DE  MONTANER. 


AMt. 

POP.  :  220 

Sit.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  le  Louet. 

Adm.  —  M.;  inst.  com.;  Dess.  du  curé  de  Ponson-^Dessus  ;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Soumoulou  ;  Com.  de  pol.  de  Montaner, 
à  10  kil.  ;  brig.  de  gend.  de  Baleix. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  méteil,  seigle,  orge,  lin. 

Mar.  —  Tarbes ,  Morlàas, 

F.  —  Tarbes,  Lourdes,  Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  S'-Martin,  le  11  novembre. 

Noi.  —  MM.  —  Lassus,  Naude,  Picoulat,  Daban,  Pouchan, 

Baleix. 

POP.  :  432 

5t(.  ti  R.  —  Sur  une  élévation  traversée  par  le  Léez. 

Adm.  —  M. ;  C.  ;  inst.  com.;  b.  de  gend.  sur  les  lieux;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Viellepiote  ;  Com.  de  pol.  de  Montaner; 
1  sage-femme. 

P.  Agr.  —  Froment ,  seigle  ,  maïs  ,  châtaignes  ,  vin. 

Mar.  —  Morlàas ,  Lembeye  ,  Pau. 

F.  —  Morlàas,  Lembeye,  Pau,  Vie,  Maubourguet. 

F.  P.  —  S'-Martin,  le  11  novembre. 

Soi.  —  MM.  Lamarque,  Jouanolou  et  Balespouey. 
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Bedeille. 

POP.  :  349. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  arrosée  par  le  Louet. 

Adm.  *-  M.;  dess.  du  curé  de  Sedze-Maubec;  inst.  com.;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Lembeye ,  à  14  kil.  ;  Com.  de  pol.  de 
Lembeye  ;  b.  de  gend.  deBaleix,  à  6 kil.  ;  1  notaire ,  1  huissier» 
1  officier  de  santé. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  châtaignes. 

Mur.  —  Sur  les  lieux  le  mercredi. 

F.  —  Lembeye,  Maubourguet,  Vie. 

F.  p.  —  S'-Barthelémy,  le  24  août. 

Mot.  —  MM.  Gratian  ,  Berducq ,  Poubian. 

Bentayoa-Serée . 

POP,  :  450. 

SU.  ei  R.  —  Plaine  et  coteaux  ;  traversée  par  le  Louet 

lUon»  —  Les  ruines  du  clocher  de  Téglise  S*- Jean,  détruite 
pendant  les  guerres  de  religion  ;  la  tradition  veut  que  Bentayou 
ait  autrefois  possédé  un  séminaire  dont  il  ne  reste  plus  nul  vestige. 

Adm. — M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Vielle- 
pinte.  Com.  de  pol.  de  Montaner ,  à  9  kil.^  Brig.  de  gend.  de 
Baleix,  à  8  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,. mais,  seigle,  vin,  chfttaignes. 

Mar.  —  Lembeye,  Vie  et  Maubourg«et. 

F.  —  Lembeye ,  Vie  et  Maubourguet. 

F.  P.  —  S*'-Catherine ,  le  25  novembre ,  pour  la  section 
Bentayou  ;  S^-Laurent ,  le  iO  août ,  pour  la  section  Seréc. 

Nol.  —  MM.  Lagerle,  Péborde,  Laborde  et  Lagarde-Maore. 

Castelde-Doat. 

POP.  :  289. 

SU.  et  R.  —  Dans  un  petit  vallon  traversé  par  les  ruisseaux 
Bosquet,  Laguinda,  Aguère,  Larricau  et  Boumourt. 

Mon.  —  Les  ruines  du  chftteau  de  Doat,  ancienne  demeure 
de  la  famille  parlementaire  de  ce  nom. 
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Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.;  Dess.  qtiot.  du  b.  de  poste  de 
Viellepiote.  Com.  de  pol.  de  Hontaner,  à  4  kil.^  Brig.  de  geud. 
de  Baleix,  à  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment  «  maïs,  orge,  millet,  avoine,  châtai- 
gnes, vin. 

Mar.  —  Vie,  Maubourguet,  Lembeye. 

F.  —  Vie,  Maubourguet,  Horlàas  et  Lembeye. 

F.  P.  —  S'-Laurent,  le  10  août,  pour  la  section Casteïde ; 
S*-Napoléon,  le  15  août,  pour  la  section  Doat. 

Not.  —  MM.  Labat,  Poulot ,  Abadie. 

Gastera-Loabix. 

POP.  :  218. 

SiL  et  R.  —  Sur  une  élévation  arrosée  par  divers  petits  filets 
d'eau. 

Adm.  —  M.  ;  Desservance  du  curé  de  Bentayou;  înst.  com.; 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Viellcpinte;  com.  de  pol.  de 
Hontaner,  à  9  kil.;  brig.  de  gend.  de  Baleix,  à  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  seigle^  châtaignes, 
vin. 

Mar.  —  Lembeye  et  Maubourguet. 

F.  —  Lembeye,  Maubourguet  et  Vie» 

F.  P.  —  S^-Michel ,  le  29  septembre ,  pour  la  section  Castera  ; 
S'-André ,  le  30  novembre,  pour  la  section  Loubix. 

Nci.  —  MM.  Abadie,  Laporte,  Labernadie,  de  Menvielle. 

Labatat. 

POP.  :  419. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  arrosé^  par  les  ruisseaux  Lyzau 
et  le  Louet. 

Hist.  Lig.  ei  Mon.  —  Durant  les  guerres  religieuses  du  XVI» 
siècle ,  le  village  de  Labatut  fut  à  diverses  reprises  traversé  et 
dévasté  par  les  troupes  des  deux  partis.  U  possède  un  antique 
chftteau,  encore  flanqué  de  sa  tour  gothique  et  connu  sous  la 
désignation  de  château  de  Navailles-Labatut,  qui,  démembré, 
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avec  la  seigneurie  dont  il  était  le  chef-lieu,  de  Tancien  domaine 
de  Bigorre  en  faveur  d*un  membre  de  la  maison  d'Aster,  fat 
porté  par  une  héritière  de  celle-ci  dans  la  maison  de  NaTailles. 
(  Voir  pour  cette  dernière  à  la  Biographie  générale  ). 

n  est  de  tradition  en  Béarn  qu'une  dame  de  Navailles-Labatat 
étant  tombée  en  catalepsie,  fut  ensevelie  enceinte  dans  la  cha- 
pelle du  chftteau  et  revint  à  la  vie  à  la  suite  d'actes  de  violence 
commis  sur  sa  personne  par  un  domestique  qui  avait  ouvert 
son  cercueil  dans  le  but  de  la  dépouiller  de  ses  bijoux ,  d'où 
le  dicton  :  Mouns  de  Labalut,  prémé  etUerral  qtie  badul. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Yiellepinte.  Com.  de  poK  de  Montaner,  à  10  kiU;  Brig.  de  gend. 
de  Baleix ,  à  15  kil.  ;  un  ofBc.  de  santé. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  haricots,  vins. 

Mar.  —  Maubourguet  et   Vie  dans  les  Hautes-Pyrénées; 
Lembeye, 
.   F.  —  Maubourguet ,  Vie ,  Lembeye ,  Morlàas. 

F.  P.  —  S*-Martin,  le  11  novembre. 

Ind.  —  Une  carderie  ;  36  métiers  à  tisser. 

NoL  —  MM.  le  comte  de  Navailles-Labatut,  Barbanègre-d'Es- 
tibayre,  Poque, 

Lamayou. 

POP,  \  472. 

SiL  et  R.  —  Sur  un  plateau  de  peu  d'élévation;  arrosée  par 
le  ruisseau  Laysa. 

Adm.  —  H.  ;  G.  ;  Inst.  com.  et  institutrice  privée.  Dess.  quot. 
du  h.  de  poste  de  Viellepintc.  Com.  de  pol.  de  Montaner,  à 
6  kil.;  Brig.  de  gend.  de  Baleix;  deux  ofBc.  de  santé. 

P.  Agr.  —  Froment,  nviïs,  orge,  seigle,  chAtaignes,  vins, 
plantes  fourragères. 

Mar. — Vie  et  Maubourguet  dans  les  Hautes-Pyrénées;  Lembeye. 

F. —  Vie  et  Maubourguet  dans  les  Hautes-Pyrénées;  Lembeye. 

F.  P.  —  S»-Napoléon,  le  15  août. 

Ind.  —  L'élevage  du  bétail. 

NoL  —  MM.  Daban ,  Domengieux ,  Uerran, 
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Maare. 

POP,  :  248. 

SU.  et  R*  —  Accidentée^  traversée  par  les  raisseaux  Louet^ 
Grange  et  Largoulet. 

Adm.  —  H.;  Inst.  cont.;  Dess.  du  curé  de  Beutayou.  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Viellepinte..  Ck)m.  de  poK  de  Montaner , 
à7  kih;  Brig.  de  gend.  de  Baleix^  à  4  kil. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs^  seigle^  avoine  et  Un» 

Mar.  —  Lembeye  et  Vie. 

F,  —  IMorlàas,  Lembeye,  Maubourguet,  Vîc^ 

F,  P.  —  S*-Martin,  le  11  novembre. 

Nqî.  —  MM.  Cachau,  Menjoulou,  Lacyoulet  et  Peborde. 

lloiiséfur. 

POP.  :  341. 

SiL  et  R.  —  Sur  une  élévation  ;  arrosée  par  de  petits  filets 
d'eau  sans  importance  et  sans  nom  qui  tarissent  pendant  Tété. 

Adm.  —  M.  ;  Desservance  du  curé  de  Labatut.  Inst.  public 
et  institutrice  privée.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Yiellepinte. 
Com.  de  poi.  de  Montaner^  à  12  kiL^  Brig.  de  gend.  de  Baleix, 
à  8  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  vîn;  cb&taigneraies  et  bois. 

MIar.  —  Maubourguet ,  Vie  et  Lembeye. 

F.  —  Maubourguet,  Vie  et  Rabastens  dans  les  Hautes-Pyré- 
nées; Lembeye, 

F.  p.  —  S»-Jean,  le  24  jum. 

iVb^— MM.  Pujo  de  Lafitole,  Lambert*MenvielIe  et  Lamarque- 
Betbeden 

Montaner  (  ghef-uec  de  canton  ). 

POP.  :  893. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaux  Lasserre ,. 
Lavielle  et  le  Lys. 

Mon.  —  Une  tour  classée  parmi  les  monuments  historiques  ; 
voir  au  chapitre  de  Tarchéoiogie. 
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Adm,  —  M.  ;  G.  et  vicaire  ;  2  inst.  com,  et  1  inst'*  libre; 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Viellepinte  ;  b.  de  gend*  de 
Baleix. 

p.  Agr.  —  Fromeot,  seigle,  méteil,  orge,  châtaignes,  vin. 

Mar.  —  Lembeye,  Vie. 

F.  —  Lembeye,  Vjc,  Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  ^  S'-Jean  ,  le  2*  juin, 

Not.  —  MM.  Nabias,  Goqte,  Mogués,  Lagahe,  Fronté^Lanticq, 
^Laherranne. 

Ppnson-DebaUPoutt* 

POP.  :  258. 

Sit.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  ruisseau  Lys. 

Adm.  —  M.;  inst.  com.;  Dess.  du  curé  de  Ponson-Dessus  ; 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Viellepinte  ;  Com.  de  pol.  de  Mon^ 
taner,  à  4  kil;  b.  de  gend.  de  Baleix.  à  8kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  vin, 

Mar.  —  Morlàas,  Tarbes,  Vie. 

F.  —  Maubourguet ,  Tarbes  et  Vie  dans  les  Hantes-Pyrénées  ,t 
Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  SM)rens ,  le  5  mai, 

Not.  —  MM.  Vergez  ,  Guilbourre ,  Casenave^ 

Ponson-Oessna. 

POP.  :  402. 

Sit.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaux  le  Lys  * 
Lahon-Debat  et  le  Louet. 

Mon.  et  C.  N, —  Les  ruines  de  divers  ouvrages  de  castramétation. 

Adm.  —  M.  ;  G.;  inst.  com,;  Dess*  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lembeye  ;  Gom.  de  pol.  de  Montaner ,  à  5  kit.  ;  brig.  de  gend^ 
de  Baleix ,  à  12  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs,  seigle,  avoine,  châtaignes,  viOt 

Mar.  —  Vie ,  Tarbes  ,  Morlàas. 

F,  —  Vie  ,  Morlàas.    * 

F.  P.  —  S*-Laurent ,  le  10  août. 

Not.  —  MM.  Mathou  ,  Manestre  ,  Bordenave ,  Qotte. 
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POP.  ;  349. 

.  SU.  et  R.  — <  Plaine  et  oAteaux;  traversée  par  les  ruisseaux 
Louet  et  Layra. 

Mon.  —  Un  château  assez  remarquable. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  corn.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  deLem- 
beye,-  Corn,  de  pol.  de  Montaner  »  à  5  kiL;  Brig.  de  gend.  de 
Balelx ,  à  8  kil. 

P.  Àgr.  —  Froment,  seigle,  avoine,  mais;  vin,  châtaignes»* 

Mar.  —  Vie,  Lembeye,  Morlàas. 

F.  -^  Rabastens  et  Maubourguet  dans  les  Hautes-Pyrénées  ; 
Morlàas  et  Lembeye. 

F.  P.  —  S»-Pierre,  le  29  juin,  pour  la  section  Pontiacq; 
S^Paul,  le  10  janvier,   pour  la  section  de  Viellepinte. 

Ind.  —  Une  scierie  à  bois  sans  importance. 

Notn  —  MM.  de  Menvietle ,  Pascal  Moguez ,  Paul  Latorte% 

Sedze-Manbeo. 

POP.  :  497. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  longé  par  le  Léez 

Mon.  —  Une  église  dont  la  construction ,  attribuée  aux  tem- 
pliers ,  remonte  au  12«  siècle. 

Àdm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lembeye  ,  à  12  kil.;  Com.  de  poU  de  Montaner,  à  10  kil.  et k 
de  gend.  de  Baleix ,  à  3  kil. 

P.  Àgr.  —  Froment,  seigle,  orge,  avoine,  maïs ,  lin. 

Mar.  —  Pau ,  Lembeye,  Morlàas  et  Vie. 

F.  —  Morlàas ,  Lembeye  ,  Vie  et  Pau. 

Not.  —  MM.  d'Augerot,  Goutté. 

CANTON  DE  I^ORLAAS. 

Abère. 

POP.  :  261. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  longée  à  TEst  et  à  FOuest 
par  les  ruisseaux  le  Léez  et  le  Roumileu. 
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Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  corn.  ;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Morlâas.  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Lembeye, 
à  10  kih 

P.  Agr.  —  Froment,  mais,  avoioe. 

Mar.  —  Morlàas  et  Lembeye. 

F.  —  Morlàas,  Lembeye  et  Pau. 

F.  P.  —  S'-Jean ,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  de  Bordenave  baron  d*Abère,  Bordis,  Péré. 

Andoinfl. 

POP.  :  550. 

SU.  et  R.  -^  Accidentée;  traversée  par  le  Luy  de  France  et 
longée  par  la  Souye. 

Adm.  —  M»;  G.;  inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Morlftas,  à6kil.;Gom.  de  police  et  b.  de  gend.  de  Morlàas. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  châtaignes. 

Mar.  —  Morlàas. 

F.  —  Morlàas  ,  Pau,  Tarbes. 

Not.  —  MM.  Lacaze-Labadîe  ,  Lacaze. 

Anos. 

POP.  :  86. 

Sit.  et  R.  —  Sur  une  petite  élévation;  arrosée  par  le  Léez 
et  le  Loou. 

Adm.  —  M.;  une  institutrice  eom.;  Dess.  du  curé  de  St- 
Armou.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Morlàas;  com.  de  pol. 
et  brig.  de  gend.  de  Morlàas,  à  7  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  avoine»  orgp ,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Morlàas. 

F.  —  Morlàas ,  Lembeye ,  Pau. 

F.  P.  —  St-Laurent,  le  iO  août. 

Not.  —  MM.  Borny,  Tisné,  Brescou-fachoîresr» 

Arrien. 

POP.  :  272. 
Sit.  et  R.  —  Sur  une  élévation  ;  arrosée  par  le  Cabas. 
C.  N.  —  La  fontaine  de  S^-Jean-Baptiste  ]  objet  d'une  swte 
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de  pèlerinage  dans  la  nuit  du  2i  juin.  Son  eau  parait  jouir  de 
quelques  propriétés  curatives  pour  la  cicatrisation  de  certaines 
plaies. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Soumoulou;  com.  de  poL  et  brig.  de  gend.  de  Morlàas,  à  10  kiK 

P.  Agr.  —  Maïs,  froment,  seigle,  méteil,  haricots ,  ponunes 
de  terre, 

Mar.  —  Morlàas. 

F.  —  Morlàas  et  Lembeye. 

F.  P.  —  S'-Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

AoL  ~  MM.  Laberun,  Canton,  Joan,  Rebouse,  Toulet. 

Barinqna. 

POP.  :  617. 

Sil.  et  R.  —  Légèrement  accidentée;  arrosée  par  les  ruisseaux 
la  Souye  et  le  Luy. 

Mm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com  J  ;  dess.  ait.  du  b.  de  poste  de  Mor- 
làas; com.  de  pol.  de  Pau  à  16  kil.  ;  brig.  de  gend.  de  Morlàas 
àôkil. 

P.  agr*  —  Froment,  maïs,  avoine ,  orge,  pommes  de  terre, 

Mar.  —  Pau,  Morlàas  et  Lembeye. 

F.  —  Pau ,  Morlàas  et  Lembeye. 

F.  P.  — St.-Barthelemy ,  le  2*  août. 

Not.  —  MM.  Loncouat ,  Millet,  Sansons. 

Bemadets. 

POP.  :  199. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  limitée  par  le  ruisseau  Loules. 

Mon.  —  Le  château  de  la  Tamille  de  Laussat ,  dont  les  dépen- 
dances comprennent  une  chapelle  servant  d'église  à  la  commune, 
qui  ne  possède  pas  d'édifice  consacré  au  culte. 

Adm.  —  M.;  Inst.  com^;  dess.  du  curé  deSt-Castin;  dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Morlàas  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Morlàas  à  6  kil. 

P.  Agr.      Froment ,  maïs ,  seigle ,  orge ,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Morlàas ,  Pau. 
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F.  —  Morlàas ,  Pau, 
F.  P.  —  St-Jean ,  le  24  juin. 

Nol.  — MM.  le  baron  de  Laussat ,  Dupré  de  St-Maur  ^  Camlong , 
Darré. 

Baros. 

POP  :  615. 

SU.  et  R.  — Sur  un  plateau  traversé  par  les  ruisseaux  le  Luy  et 
le  Lap. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  inst.  et  inst.^  com.^  ;  dess.  ait.  du  b.  de  poste 
de  Morlàas  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Morlàas  à  4  kll. 

P.  Agr.  —  Froment ,  mafo ,  orge ,  seigle ,  avoine. 

Mar.  —  Pau  et  Morlàas. 

F.  —  Pau  et  Morlàas. 

F.  P.  —  St-Pîerre ,  le  29  juin. 

NoL  —  MM.  Magdaléna ,  St-Martin ,  Canton ,  Palo. 

Escoabéft. 

POP.  :    405. 

SU.  e(  /?.  —  Sur  deux  plateaux  et  dans  levtdlon  qui  les  sépare» 
Arrosée  par  le  Gabas ,  le  Larret  et  le  Labescàu. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.^  ;  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Morlàas;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Morlàas 
à  11  kih 

P.  a<^r.  —  Froment,  maïs,  avoine»  seigle,  orge,  pommes 
de  terre. 

Mar.  —  Morlàas ,  Lembeye ,  Garlm. 

F.  —  Morlàas ,  Lembeye,  Garlin  et  Pau. 

F.  P.  —  St-Germain ,  le  25  avril. 

Noi.  —  MM.  Monge ,  Py-Lahoré ,  Houruyous ,  Sansouert. 

Eslonrenties-Daban. 

POP.  :  271. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  traversée  par  le  Gabas. 
Adm.  —  M.  ;  Dess.  du  curé  d'Arrien  ;  Dess.  du  b.  de  poste 
de  Soumonlou;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Morlàas  à  14  kil.. 
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p.  Àgr.  —  Maïs,  froment,  seigle,  avoine,  orge,  millet. 

Mar.  —  Morlàas. 

F.  —  Morlàas,  Pau  el  Lowdes. 

F.  P.  —  S*-Martin,  Il  novembre. 

ISotn  —  Glavé,  Monde  et  Brune. 

Cspéchède. 

POF.  :  378. 

5%L  ei  t{.  -^  Sur  lin  plateau  longé  par  les  ruisseaux  Gabas 
et  Biarré  et  traversé  par  la  Souye. 

Âdm.  —  M.;  Inst.  cùfeù.;  Dess.  du  curé  d'Arrien^  Dess^quot. 
du  b.  de  poste  de  Soumoulou  ;  Com.  de  poK  et  brig.  de  ge&d. 
de  Morlàas,  à  8kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  seigle,  orge,  millet, 
prairies  artificielle. 

Mar.  —  Pau  et  Morlàas» 

F.  —  Pau,  Morlàas  et  Lourdes. 

F.  P.  —  S^-Louis,  le  25  août. 

Not.  —  MM.  Capéràa,  Bourde,  Barrère  et  Laban. 

Gabaston. 

POP.  :  725. 

Sii.  el  R.  —  Sur  un  plateau  de  peu  d'élévation  arrosé  par 
les  ruisseaux  le  Biarré ,  La  Souye  et  le  Gabas. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b. 
de  poste  de  Morlàas;  Com.  de  pol.  de  Pau  à  16kil.;  brig.  de 
gend.  de  Morlàas,  à  4  kil. 

,     P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  avoine,  orge,  prairies 
artificielles,  lin  et  légumes. 

Mar.  —  Morlàas  et  Pau. 

F.  —  Lembeye ,  Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  S<-Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

Ind.  —  Elève  du  bétail  à  corne. 

Not.  ^  MM.  Marque,  Bourau,  Barrère-Larreche. 
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Bigoères-Sooye. 
^0F.  :  417. 

SîL  et  R.  -^  Sur  deux  plateaux  séparés  par  un  ravia  dans 
lequel  coule  la  Souye. 

C.  N.  ^  Une  fontaine  visitée  en  pèlerinage  dans  la  nuit  de 
la  S^-Jean  durant  laquelle  ses  eaux  Jouissent  dans  Tesprit  de 
la  contrée  d'une  vertu  spécifique  pour  la  guérison  des  rhuma- 
tismes et  des  ophtalmies.  Cette  fontaine  se  trouvait  autrefois 
dans  les  dépendances  d'un  ermitage,  détruit  à  l'époque  de  la 
terreur,  où  vivaient  quelques  religieux  dont  Tordre  est  demeuré 
Ignorée 

Âdm.  —  H.;  Dess.  du  curé  de  Barinque;  Inst.  Com.;  Dess* 
de  2  jours  Tuu  du  b.  de  poste  de  Morlàas  ;  com.  ;  de  pol.  et 
brig.  de  gend.  de  Horlàas,  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  seigle,  pommes  de  terre. 

Mar.  —    Morlàas. 

F.  —  Horlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  S*-Napoléon,  le  i5  août  pour  la  section  Higuères, 
S*-Cloud ,  le  8  septembre ,  pour  la  section  Souye. 

Not.  —  MM.  Henri  de  Bordenave-d'Abère  ,  Casseigneau  , 
Miramonde. 

Lespourcy. 

POP.  :  313. 

SiL  et  R.  —  Sdt  une  élévation. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  ;  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Morlàas  ;  com.  de  police  de  Pau,  à  23  kil.  ;  b.  de  gend. 
de  Baleix  ,  à  3  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  mais ,  pommes  de  terre ,  méteil. 

Mar.  —  Morlàas,  Lembeye. 

F.  —  Morlàas  et  Lembeye. 

F.  P.  —  S»-Napoléon ,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  de  Bellocq-Salinis ,  Guilias  et  Arricau. 
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POP.  :  334. 

SîL  et  R.  ^  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaux  Herrane 
et  Léez. 

Mon.  — *  Une  église  sans  caractère  remarquable  datant  de  168S. 

Adm.  —  H.  ;  inst.  corn.;  Dess.  du  curé  de  Lespourcy.  Dess. 
de  2  Jours  Tun  du  b.  de  poste  de  Morlàas  ;  corn,  de  police  et 
b.  de  gend.  de  Morlàas ,  à  12  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs  ,  seigle ,  orge  ,  châtaignes  ,  lin. 

Mar.  —  Morlàas  et  Vie.    * 

F.  —  Morlàas  et  Lembey e« 

F.  P.  —  S»-Napoléon,  le  15  août. 

NoL  —  MM.  Cardet,  Casabonne  ,  Gabidos  et  Sarthou. 

MaQcor. 
POP.  :  254. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  traversée  par  le  Luy  de  Béam. 

Mon.  —  Les  ruines  de  Tancienne  habitation  seigneuriale  de 
la  famille  de  Maucor. 

Adm.  —  M.  ;  inst.  com.  ;  Dess.  du  curé  de  Morlàas  ;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Morlàas.  Com.  de  police  de  Pau ,  à  13 
kil.;  b.  de  gend.  de  Morlàas,  à  2  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  mais ,  seigle ,  avoine  ,  méteil ,  lin. 

Mar.  —  Morlàas  et  Pau. 

F.  —  Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  S*-Jean ,  le  24  juin. 

Noi.  —  MM.  Bayle^Partaise,  Feuga. 

Montardon. 

POP.  :  378. 

SU.  et  flj  *—  Accidentée  ;  arrosée  par  les  ruisseaux  le  Luy 
et  TAsp. 
Adm.  •*-  M.  ;  G.  ;  inst  com.  ;  Dess.  de  2  joiurs  Tun  du  b.  de 
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poste  de  Morlàas  ;  Com.  de  police  et  b.  de  gend»  deMorlàasà  10  k. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs  ,  seigle  ,  avoine  ,  châtaignes , 
légumes. 

F.  -^  Pau ,  Morlàas  et  Lescar. 

F.  P.  —  S*-Michel ,  le  29  septembre. 

NoL  —  MM.  Larrecq,  Lahitte  Bougé  ,  Siot. 

Morlàas. 

POP.  :  1,721. 

Sit.  el  H.  —  Accidentée;  la  ville  proprement  dite  est  située 
isur  le  versant  et  au  pied  d'un  coteau  élevé  ;  elle  est  en  plaine 
sauf  quelques  légères  ondulations  de  terrain.  —  Arrosée  ou  tra- 
versée par  les  ruisseaux  le  Luy  de  France,  le  Luy  de  Béam, 
TArrien ,  Honlanïeu ,  Rieu  de  Broc ,  Dugat,  Barimale ,  Herrère, 
Lagrabe,  Barthe,  Lanot.  La  plupart  de  ces  cours  d*eau  tarissent 
pendant  Tété. 

Ilist.  —  Morlàas,  ville  dont  Torigine  remonte  à  une  haute 
antiquité ,  devint  la  capitale  de  la  province  après  la  destruction 
de  Beneamum  sur  les  ruines  de  laquelle  nous  Favons  vu  pré- 
tendre avoir  été  construite  ^tomeJ[«',  Histoire  du  Bèarn).  Elle 
fut ,  à  ce  titre ,  la  résidence  ordinaire  des  vicomtes  souverains 
qui  habitèrrat  jusqu'au  Xin«  siècle  environ  le  palais,  aujour- 
d'hui détruit ,  de  la  Forquie  ou  Fourquie.  C'est  dans  celui-ci , 
dont  une  place  publique  a  gardé  le  nom ,  que  fut  long-temps 
fabriquée  la  célèbre  monnaie  Morlanne  d'or,  d'argent  et  de 
cuivre ,  dont  nous  avons  déjà  parlé  au  chapitre  NumistnaUque. 

Dans  le  principe  lieu  de  haute,  moyenne  et  basse  justice, 
Morlàas  fût,  jusqu'en  1789,  le  siège  d'une  sénéchaussée. 

Mon.  —  Autrefois  entourée  de  remparts  percés  de  trois  portes 
à  herse  défendues  par  des  tours ,  cette  ville  ne  possède  plus  que 
quelques  vestiges  de  ses  antiques  fortifications.  Son  prieuré  des 
bénédictins ,  son  couvent  des  jacobins  et  des  cordeliers ,  sa  com- 
manderie  de  l'ordre  de  Malte,  son  hospice  ont  également  disparu  ; 
son  église  S^-André  elle-même  n'est  plus  qu'une  simple  chapelle 
qui  n'attire  en  rien  l'attention. 

Seule ,  l'église  S^'^-Foi  a  survécu  à  la  foule  de  ses  monuments. 
Nous  avons  donné  déjà ,  au  chapitre  archéologie ,  la  description 
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de  ce  bel  édîGce  et  de  son  magnifique  portail ,  Si  précieux  pour 
la  richesse  et  le  mérite  de  son  ornementation.  G*est  sur  Tautel 
de  S^'-Foi  que  nos  princes  prêtèrent  dans  le  passé  le  serment 
d^élre  fidèles  et  bons  seigneurs  à  leur  peuple  et  que  fût  pro- 
mulgué le  For  de  Morlàas,  base  de  la  législation  béarnaise. 
Sous  le  sol  sur  lequel  s'élève  Téglise  Ste^Foi,  se  trouve  un 
souterrain  voûté  dont  Feutrée  »  aujourd'hui  condamnée ,  s'ouvrait 
à  gauche  de  Tautel  de  la  Ste-Vierge. 

Comme  édifices  modernes,  Morlàas  possède  une  caserne  de 
gendarmerie  et  une  halle,  dont  les  appartements  supérieurs  com- 
prennent deux  salles  d'école ,  uû  prétoire  pour  la  tenue  des  au- 
diences de  la  justice  de  paix  et  une  salle  servant  aux  réunions 
du  conseil  municipal. 

Àdm.  —  M.;  C.  ;  justice  de  paix;  perception  des  coiitribu- 
tions  directes;  b.  de  poste,'  com.  de  pol.;  brig.  de  gend.  ; 
deux  inst.  com.  ;  école  publique  de  filles ,  dirigée  par  les  Sœurs 
de  la  Croix;  deux  institutrices  privées;  deux  médecins;  deux 
notaires;   deux  huissiers 5  quatre  sages-femmes. 

P.  Àgt.  — *  Froment,  maïs,  méteil,  seigle,  orge,  avoine, 
pommes   de  terre,  lin,  plantes  fourragères. 

Mar*  —  Sur  tes  lieux,  le  vendredi;  grand  marché  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  11  juin  et  le  7  octobre.  —  La  commune 
^rend  en  outre  aux  foires  et  marchés  de  Pau. 

-F.  P.  —  S*«-Foi ,  célébrée  le  premier  dimanche  qui  suit  le 
jour  du  7  octobre. 

/«rf.  —  Purement  locale  et  individuelle. 

Nol.  —  MM.  Bergeret,  Curtan,  DelHs,  Dubourg,  Ferré, 
Labat,  Lamarque,  Lamolàre ,  de  Salinis. 

OuilloU. 

t>op.  :  406. 

SiL  et  R.  —  Sur  une  pente  peu  proiioncée  5  arrosée  par  le 
Luy  de  France  et  l'Arrien. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  5  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Morlàas;  com*  de  pol.  de  Pau,  à  12  kil. ;  brigé  de  gcnd.  de 
Morlàas,.  à  k  kil. 

18 
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P.  y^gr.  —  Froment,  maïs ,  avoine ,  méteil ,  pommes  de  terre 
et  lin. 
Mar.  —  MoriàaSy  Pau. 
F.  —  Horlàas,  Pau. 
F.  P.  —  S»-Jean,  le  24  juin. 
Ifot.  —  MM.  Capblanc ,  Touya ,  Barrère,  Carrerot. 

Wupeyroas. 

POP.  :  295. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  arrosée  par  les  ruisseaux  Gabas» 
Bidau,  Labesiau,  Lheus  et  Lapassade. 

Adm.  —  M.  ;  inst.  com.  ;  Dess.  du  curé  d'Escoubés  ;  Dess.  de 
deux  jours  Tun  du  b.  de  poste  de  Morlàas^  Com.  de  pol.  et 
brig.  de  gend.  de  Morlàas ,  à  4  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  seigle,  avoine,  orge,  maïs. 

Mar.  —  Pau  ,  Lembeye ,  Morlàas. 

F.  —  Pau,  Lembeye,  Morlàas. 

F.  P.  —  S"-Magdelaine,  le  22  juillet. 

NoL  —  MM.  Majesté-Larrouy ,  Gamy-Cor ,  Baradat,  Bayrou. 

S'-Armoa. 

POP.  :  673. 

SU.  et  R,  —  Accidentée. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Morlàas  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Morlàas ,  à  8  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs,  avoine ,  seigle ,  orge ,  lin ,  pommes 
de  terre. 

Mar.  —  Pau  et  Morlàas. 

F.— Pau  et  Morlàas. 

F.  P.  —  S«-Laurent,  le  10  août. 

Not.  —  MM.  Britis-Betbeder ,  Gassiot,  Labarrère* 

S'-Castin. 

POP.  :  362. 

,  SU.  et  R.  -—  Sur  un  plateau;  traversée  par  les  ruisseaux  le 
Lan  et  TAsp. 
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Àdm.  —  M.  ;  C.  ;  Iiist.  com.  et  institutrice  privée.  Dess»  quot. 
du  b.  de  poste  de  Morlàas.  Com.  de  poK  et  brig.  de  gend.  de 
Morlàas ,  à  6  kiL 

P.  Àgt.  •  -  Froment ,  maïs ,  avoine ,  orge ,  lin  et  trèfle. 

Mar.  —  Horiàas  et  Pau. 

F.  —  Horiàas  et  Pau. 

F.  P.  —  S»-Jean,  le  24  juin. 

Ao/.   MM.  Duboué,  Capitaine  et  Begarie. 

t»OP.  :  296. 

Sit.  et  H.  —  Légèrement  accidentée;    limitée  et   traversée 
par  le  Luy,  le  Biarré,  la  Souye  et  FArrien. 
.  Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.^  Dess.  quot.  du  bureau  de  poste 
de  Morlàas;  com.  de  pol.  et  brig.   de  gend.  de  Morlààs,  à 
2  kil. 

Mar.  —  Morlàas  4 

F.  —  Morlàas  et  Pau* 

F.  P.  —  &- André,  le  30  novembre. 

Not.  —  MM.  Lannés,  Castagnet  et  Monge» 

S'-Laureiit-Bretagn^ . 

POP.  :  563* 

SU.  et  B.  —  Sur  une  élévation  très  prononcée  ;  séparée  par 
le  Gabas  de  la  commune  de  Gabaston  et  par  le  Léez  de  celle 
d*Abère* 

Adm.  —  M.;  C;  ïnst.  com.  ^  Inst'  et  Inst**  privés;  Dess. 
de  2  jours  Fun  du  b.  de  poste  de  Morlàas;  com.  de  pol.  et 
brig.  de  gend.  de  Morlàas,  à  7  kih 

P.  jdgr.  —  Froment ,  maïs ,  seigle ,  orge ,  avoine ,  pommes 
de  terre  et  lin. 

Mar.  —  Morlàas,  Lembeye  et  Pau. 

F.  —  Morlàas,  Lembeye  et  Pau. 

F.  P.  —  S»-Laurent,  le  10  août. 

Not.  — •  MM.  Amautou>  Somp,  Puyoulet. 


Digitized  by 


Google 


—  276  — 

Sanbole. 

POP.  120. 

SU.  et  A.  —  Sur  une  petite  élévation  ;  arrosée  par  les  ruis- 
seaux Hourquet  et  Léez. 

Adm.  —  BI.;  Inst.  com.^  Dess.  du  cur^  d'Eslourenties-Daban  ; 
Bess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Soumouiou;  Corn,  de  pol.  et 
brig.  de  gend.  de  Morlàas,  à  14  kih 

P.  Àgr.  —  Froment  y  maïs,  avoine,  pommes  déterre. 

Mot.  —  Morlàas. 

F.  —  Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  S»-Barthelémy ,  le  24  août. 

Nol.  —  MM.  Trilhe,  Labandès,  Làabat,  Dombidau. 

Sedxère. 

POP.  :  526. 

5î7.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  parle  Gabas  et  TArriutort. 

Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  de  2  jours  l'un  du  b. 
de  poste  de  Morlàas  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Morlàas, 
à  8  kil. 

P.  jégr.  —  Froment ,  ihaïs ,  orge ,  avoine ,  méteîl ,  lin ,  pommes 
de  terre  et  châtaignes* 

Mar.  —  Morlàas. 

F.  —  Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  S'-Pierre,  le  29  juin. 

Not.  MM.  Sirpus,  Canet,  Pouts. 

Sendets. 

POP.  :  S63. 

Sil.  et  /?.— En  plaine  5  traversée  par  TAyguelongue  et  TArrien- 

Àdm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.*  et  Inst."  privée  ;  dess.  quot.  dub. 
de  poste  de  Morlàas  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Morlàas 
à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge ,  seigle ,  millet  et  lin. 

Mar.  —  Pau ,  Morlàas  et  Nay. 

F. —Morlàas  et  Pau. 
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F.  P.  —  St-Napoléon ,  le  15  août. 

iVo/.  —  MM.  Prat ,  Lacoudanne ,  Cazenave,  Cassou. 

Serres-Castet. 

POP.  :  736. 

Sit.  et  R.  —  Sur  un  plateau  ;  trav.  par  le  Géez,  FA^p  et  le  Luy. 

Àdm.  —  M.  5  C.  ;  Inst.  et  Inst."  comm.x  ;  dess.  de  2  jours  Tun 
du  b.  de  poste  de  Morlàas;  corn,  depol.  et  brig.  de  gend.  de  Mor- 
làas  à  9  kil. 

p.  Agr.  —  Froment ,  avoine ,  seigle ,  orge ,  maïs ,  pommes 
de  terre. 

Mar.  —  Pau ,  Morlàas ,  Lescar. 

F.  —  Pau ,  Morlàas ,  Lescar. 

F.  P.  —  St-Julien ,  le  28  août. 

Not.  —  MM.  Bellocq,  Monpays,  Dufau. 

Serres-Morlàas. 

POP.  303. 

Sit.  el  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  Luy-de-France. 

4dfn.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Morlàas,  à  2  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Morlàas. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  pommes  de  terre,  haricots, 
châtaignes. 

Mar.  —  Morlàas,  Pau. 

F.  —  Pau,  Morlàas. 

Not.  —  MM.  Sarthou,  Vigneau. 

Drost. 

POP.  :  100. 

^î(.  e/  R.  —  En  plaine  ;  trav.  par  les  ruisseaux  Herrane  et 
Arrieutort. 

Mm.  —  H.  ;  Inst.  et  Inst.''*  com.^  ;  dess.  du  curé  de  Lespourcy; 
dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de  poste  de  Morlàas  ;  com.  de  pol.  et 
brig.  de  gend.  de  Morlàas  à  11  kil. 
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P,  Àgr.  —  Froment ,  méteil ,  seigle ,  orge ,  minet ,  pommes  de 
terre,  châtaignes  et  lin, 
Mar*  —  Morlàas. 
F.  —Morlàas  et  Pau. 
F.  p.  —  St-Jean ,  le  24  juin. 
Not.  —  MM.  Lafargue ,  Pédebéarn ,  Mounicq  et  Pucheu, 

CARTON  DE  NÂT, 


Arros, 

FOP.  •  1,124, 

SU.  ei  R.  — Partie  en  plaine  et  partie  sur  une  élévation;  arro- 
sée par  le  Luz.  Cette  commune  fut  en  1848  le  siège  dUin  mou- 
vement insurrectionnel  occasionné  par  Timposition  eitraordînaire 
des  45  centimes. 

Un  chAteau  d'une  ancienne  architecture. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  un  inst.  corn.;  uq  inst.  privé  ;  trois  sceurs 
de  la  Croix  dirigent  une  école  de  filles  ;  un  officier  de  santé  ; 
une  sage-femme.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Nay ,  à  3  kil.  ^ 
Com.  de  police  et  b.  de  gend.  de  Nay. 

P.  agr.' —  Fromeat,  iQaîs^  orge  ,^voine,  poraïQçs  de  terre, 
vins, 

JUar.  —  Nay,  *' 

F.  —  Nay ,  Pau  ,  Lourdes  ,  Morlàas. 

F,  P.  —  S*-Jacques  ,  le  25  juillet  ;  cette  HMe  est  trîHante, 

Ind.  —  Une  fabrique  de  couvertures  qui  n'occope  aujonrdliui 
que  les  divers  membres  d'une  même  famitle. 

Not.  — -  MM.  le  baron  d'Espalungue  ,  Miramon,  Ladebat^ 
GrilhoQ^  Cazaux ,  Lassus. 

Arthez^*As8on, 

POP.  :  1,275. 

SiL  et  R.  —  Commune  acddeotée ,  arr«»ée  par  le  ruîsMaii 
Louzom  et  possédant  un  château  sans  ardMtecture  dans  on  étal 
médiocre  de  conservation. 
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Adm.  —  M.;  G.  ;  un  inst.  et  une  institutrice  corn.  ^  un  oiTicier 
de  santé  ,  une  sage-femme.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Nay , 
à  10  kil.;  Gom.  de  police  et  b.  de  gend.  de  Nay. 

P.  Âgr.  —  Froment ,  maïs  ^  haricots ,  lin,  châtaignes ,  plantes 
fourragères  et  fruits  divers. 

Mar.  —  Nay  ,  Bruges. 

F.  —  Nay ,  Pau  ,  Lourdes. 

F.  P.  —  St.-Paul ,  le  25  janvier. 

Ind.  —  Une  forge  à  la  Catalane  ,  cinq  moulins  à  farine,  deux 
scieries  à  bois ,  une  fabrique  de  chapelets.  Ces  divers  établisse- 
ments occupent  ensemble  75  ouvriers. 

Not.  —  MM.  Gazarré,  Victor,  Miroulet ,  Canet,  Guilhamet, 
Arbes  ,  Lanot ,  Brouqua  ,  Berducou. 

ASSOB. 

POP.  :  2,661. 

Sit.  el  R.  —  Les  trcMs  agglomérations  de  la  commune  sont  situées 
dans  la  plaine  ;  le  reste  des  habitations  est  disséminé  sur  des 
coteaux.  Ruisseaux  :  le  Louzom,  le  Bez. 

Mon.  —  Les  ruines  d'un  chftteau-fort,  construit  au  XI1I«  siècle 
sur  une  hauteur  appelée  Thermitage. 

C.  N.  —  Une  grotte  assez  remarquable ,  située  à  2  kilom. 
de  Bétharram  et  visitée  par  de  nombreux  étrangers. 

Àdm.  H.;  G.;  un  inst.  com.;  une  institutrice  religieuse  ;  trois 
oiGciers  dosante;  une  sage-femme.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Nay,  à  5  kil.;  Gom.  de  pol.  et  lH*ig.  de  gend.   de  Nay. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  orge ,  avoine ,  pommes  de  terre , 
millet,  foin,  regain,  trèfle^  luzerne.  — Elève  du  bétail  « 

Jfar.  —  Nay. 

F.  —  Nay,  Pau,  Lourdes. 

F.  P.  —  S'-Martin  ,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Cassou,  Saubatte,  Laruhat,  Gom,  Patrouix. 

Baliros. 

POP,  :  318. 
Sit.  et  R.  —  En  plaine  ;  arrosée  par  le  Gave ,  le  Léez  et  le  Gest. 
Mon.  —  Les  ruines  d'une  petite  chapelle  placée  sous  le  pa- 
tronage de  S'-Pierre, 
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Adm.  —  M.;  Inst.  et  institutrice  com.;  Dess.  quot.  dub. 
de  poste  de  Nay,  à  5  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Nay.   Dess.  du  curé   de  Pardies. 

P.  Àgr.  —  Froment ,  maïs ,  avoine ,  orge ,  Un ,  vin  (  en  faible 
quantité). 

Mar.  —  Pau  ,  Nay. 

F.  —  Pau ,  Nay  ,  Lourdes. 

F.  P.  —  S»-Pierre,  le  29  juin;  S'-Vincent,  le  22  janvier, 

Not.  —  MM.  Horgues,  Laban. 

Bonrdettes* 

POP.  :  294. 

sa.  et  R.  —  En  plaine;  longée  par  le  Gave,  trav.  par  un  filet 
d'eau  appelé  Tolet. 

Adm.  —  M.;  Inst.  com.;  dess.  du  b.  de  poste  de  Nay  ;  com. 
de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Nay,  à  2  kil.;  dess.  du  curé  d'Arros 
à  i  kil. 

P.  Àgr.  —  Froment ,  maïs  ,  prairies  naturelles  et  artificielles , 
élève  du  bétail. 

Mar.  —  Nay. 

JP.  —  Pau ,  Nay ,  Lourdes. 

F.  />.  —  St-Roch ,  le  16  août. 

Ind.  —  Une  filature  à  coton  à  moteur  hydraulique ,  employant 
200  ouvriers. 
Une  forge  à  moteur  hydraulique  7  ouv^ 
Une  scierie  à  bois       idem  2  ouv. 

Not.  —  MM.  Suberbielle ,  Laborde ,  Lussagnet. 

Brages. 

POP,  :  1,557. 

SU.  et  R^  —  Accidentée  ;  trav.  par  les  ruiss.  Laudisbon,  Berdou,^ 
Lestannés  et  Béez. 

Mon.  —-  Une  église  dans  le  style  des  !*•  et  15«  siècles,  dont 
quelques  parties^,  notamment  le  portail ,  oSï^nt  un  caractère  re- 
marquable d'architecture. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Inst.  com.»  ;  (  cette  dernière  appar-» 
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tient  à  Tordre  de  St-André  )  ;  1  notaire  ;  3  off.  de  santé  ;  1  sage^ 
femme  ;  dess.  quot.  du  b,  de  poste  de  Nay  à  8kiL  ;  brig.  de  gend« 
et  com.  de  pol.  de  Nay. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs  et  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Le  jeudi  sur  les  lieux ,  institution  de  183T. 

^.  P.  —  St-Martin  ,  le  11  novembre. 

fnd.  —  Fabrication  d'étoffes  pour  capes  et  ateliers  de  tissage 
pour  spargates ,  occupant  ensemble  environ  60  ouvriers. 

Noi.  -^  MM.  Cogombles ,  Guilhot,  Barbé,  Pon,  Lizée^ 

CapMs, 

POF.  :  211. 

Sil.  et  R^-^  Trés-accideatée  5  trav.  par  le  Bazets* 

Hist.  —  L'ancienne  abbaye  de  Sauvelade. 

Adm.  -^  Sf .  ;  G.  ^  Inst.  com.  ;  dess«  quot,  du  b.  de  poste  de  Nay  $ 
com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Nay  à  12  kiU 

P.  il^r.  *«  Froment ,  maïs,  haricots,  légumes,  lin,  fruits  et 
pAturages, 

Mot.  —  Nay,  Bruges  et  Arudy. 

F.  —  Nay ,  Pau,  Lourdes ,  Oloron,  Arudy ^ 

F.  P.  —  St-Napoléon ,  le  15  août. 

/nrf.  —  Fabrication  de  clous. 

NqL  —  MM.  Camy-Bourdai  Dargaçha  »  Pascaud  et  BiroQ., 

Nay   (  CHEF-LIEU   DE   CANTON   ), 
POF.  :  3,082. 

Sil.  et  A.  -^  Sur  plaine,  à  Texception  de  quelques  habitations 
semées  sur  une  élévation;  baignée  par  le  Gave  et  le  ruisseau 
le  Béez. 

Biog.  —  Abbadie  (  Jacques] ,  célèbre  calviniste.  (  F.  à  la  Biog. 
générale). 

Mon.  —  Une  église  dans  le  style  ogival ,  décrite  au  chapitre  de 
TArchéologie. —La  Maison  Garrée,  édiflce  assez  ancien,  dont 
l'architecture  réunit  les  divers  ordres  dorique ,  ionique  et  corin- 
thien ;  sa  construction  paraît  remonter  au  15*  siècle.  —  Le  château 
de  Langladure ,  belle  construction  moderne. 
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Mm.  —  Chef-lieu  de  perception  des  contributions  directes  et 
d'enregistrement;  b.  de  recette  des  contributions  indirectes;  jus- 
tice de  paix;  b.  de  poste;  brig.  de  gend.  ;  corn,  de  pol.  —  M.  ; 
C.  ;  Inst.  et  Inst.  comm.^  et  privés;  1  notaire;  1  médecin  ;  1  off. 
de  santé  ;  2  sage-femmes. 

P.  Àgr.  — Froment,  maïs,  avoine,  vin,  lin ,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Marché  ordinaire  sur  les  lieux  le  mardi  de  chaque  se- 
maine et  par  quinzaine  marché  de  bétail. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  3"  mardi  après  le  mercredi  des  Cendres 
et  le  dernier  mardi  d'août  ;  elles  durent  trois  jours. 

F.  P.  —  St-Vincent,  le  22  janvier. 

Ind.  —  Fabrication  de  draps ,  de  berrets  et  de  tricots  occu- 
pant 300  ouvriers  et  500  tricoteuses. 
Filature  de  coton,  80  ouvriers. 
Tissanderie  mécanique  de  calicots,  150  ouvriers. 
Tannerie  et  commerce  de  jambons. 

Nol.  — MM.  Marcadet,  Blancq,  Lombré ,  Lajus,  Talamon, 
Lom,  Cacaret,  Cassaigne ,  Lamarque^  Lassus. 

Pardies. 

POP.  :  574. 

SU.  et  R. — Commune  située  enpiaineà  Fexception  de  quelques 
habitations  sur  un  coteau  ^  baignée  par  le  Gave  de  Pau  à  TEst,  et  à 
rOuest  par  les  ruisseaux  le  Gest  et  le  Luz ,  qui  joignent  leurs 
eaux  à  l'extrémité  Ouest  du  village. 

HisL  —  Pardiesest  un  village  dont  l'origine  remonte  à  une  épo- 
que très  ancienne.  Les  invasions  Normandes  et  plus  tard  les  guerres 
de  religion  portèrent  de  rudes  atteintes  à  sa  prospérité.  Ses 
deux  églises  furent  brûlées  en  1563,  par  les  calvinistes,  qui 
élevèrent  dans  cette  localité  un  temple  aujourdliui  disparu» 

Lèg.  —  Au  7«  siècle  de  notre  ère,  un  duc  de  Périgord 
appelé  Adalbarde,  fit  dans  le  pays  des  Vascons,  patrie  de  sa 
femme  Rictrude ,  un  voyage  durant  lequel  il  fut  assassiné  dans 
le  bois  de  Pardies.  Le  lieu  ou  le  crime  fut  accompli  reçut  le 
nom  de  Mourliou^  (meurtre),  et  plus  tard  celui  de  Gleiza^ 
après  la  construction  sur  son  emplacement  d'une  église  placée 
sous  riavocation  de  Notre-Dame.  Cet  édifice,  dont  les  ruines 
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subsistaient  encore  en  1746,  et  qui  était  le  rendez-vous  d*un 
pèlerinage  connu  des  pars  d'aIentour>  fut  détruit  pendant  les 
troubles  religieux  du  Béam^  mais  à  la  suite  des  fléaux  qui  dé- 
solèrent la  contrée ,  il  fut  réédifié  à  quelque  distance  en  1661 , 
sur  le  beau  plateau  des  Coûts  ou  Testamale  ;  telle  est  Torigine 
de  Notre-Danie-de-Piétat,  que  de  nombreux  pèlerins  vont  encore 
visiter  le  dimanche  de  la  Trinité,  anniversaire  de  la  mort  du 
duc  Adalbalde. 

Mon^  -^  L'église  paroissiale  dont  la  reconstruction  sur  les  rui- 
nes de  l'une  de  celles  qui  avaient  été  incendiées  par  les  calvinis- 
tes ,  remonte  à  1623  ;  les  bas-côtés  sont  postérieurs  ;  l'édifice 
n'offre  rien  d'intéressant.  —La  chapelle  de  Notre-Dame  de  Piétat 
lieu  de  dévotion  ;  elle  est  insufSsante  et  d'une  mauvaise  archi- 
tecture <  —  Les  ruines  massives  d'un  monument  qui  nous  est  si- 
gnalé comme  ayant  été  un  coHége  Druidique  ;  mais  le  fait  nous 
semble  mériter  confirmation.  —  Quelques  pierres  tumulaires 
récemment  découvertes.  —  Un  château  sans  caractère  remar- 
quable. 

Adm.  —M.  ;  G.  ;  Inst,  et  Inst.^  com.^  ;  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Nay  à  5  kiL  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Nay. 

P.  Agr.  —  Frconent,  mah,  orge,  avoine,  prairies  naturelles 
et  artificielles ,  raves,  pommes  de  terre,  haricots  ^  Un,  vignes, 
châtaignes,  noix  ;  élève  du  bétail^ 

Mar.  -^  Pau ,  Nay. 

F. —Pau,  Nay,  Oloron. 

P.  P.  —  St-Michel,  le  29  septembre ,  anniversaire  de  l'intro- 
duction de  la  religion  chrétienne  dans  la  commune.  -*  Piétat ,  le 
dimanche  de  la  Trinité . 

/nd.  -^  Une  scierie  à  bofe;  une  usine  pour  la  fobrication  de 
l'huile  de  noix ,  fonctionnant  au  moyen  d'une  machine  ,à  cheval  ; 
deux  moulins,  l'un  sur  le  Gave,  l'autre  sur  le  Luy. 

Not.  —  MM.  le  baron  de  Laussat,  Doassans ,  Gasanabe,  Dufau, 
Oassedat, 

S'-Abit. 

POP.  :  3*8. 
SU.  et  R.  —  Commune  sKuée  en  plaine,  traversée  par  les 
ruisseaux  le  Luz  et  le  Gest ,  et  par  un  canal  pratiqué  de  mam 
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d'homme,  prenant  son  origine  au  Gave  de  Pau  à  Nay,  pour 
se  perdre  dans  sa  rivière  à  Baliracq.  Résidence  de  M.  de  Uvron; 
magnifiques  propriétés  de  cette  famille  éteinte. 
.  Adm.  -*  M.;  Inst.,  com.;  un  médecin;  Dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Nay  à  4  kilom.  ;  Ck>m.  de  pol,  et  brig.  de  gend.  de  Nay  ; 
Dess.  du  curé  d'Arros. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  fèves,  haricots, 
pommes,  de  terre. 

Mar.  —  Nay. 

F.  —  Nay,  Pau,  Oloron. 

F.  P.  —  S'-Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Suberbielle,  Claverie*,  Labillanne ,  IMifau ,  Bor^ 
denave,  Bonnemason. 

CANTON  DE  PAU  (Eot). 

Aressy. 
POP.  :  334. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  arrosée  par  le  Gave  et  leLagoin. 

Jdm.  -^  M.;C.;  Inst.  com.^  Dess.  quot.  dub.  de  poste  de  Pau 
à  4  kil.;  Gom.  de  pol.   et  brig.  de  gend.  de  Pau. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  millet,  lin,  vm, 
légumes,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Pau  et  Nay. 

F.  —  Pau,  Nay,  Morlàas,  (Moron. 

F.  P.  —  S'-Denis,  le  9  octobre. 

Ind.  —  Elève  du  bétail  ;  culture  maraîchère  et  vente  du  lait* 

Not^  -y  MM.  Bailacq,  de  MenvieUe,  Magendie»  Gazala. 

Arligneloiitàa. 

POP.  :  717. 

SU.  et  M.  —  Accidentée;  traversée  par  TOusse. 
Biog.  —  Le  poète  d'Andichon. 

Mon.  et  C.  —  Sur  les  hauteurs  d'Artigueloutàa  et  aux  confins 
de  la  commune  d'Ousse  se  trouve  une  enceinte  circulaire  formée 
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par  des  ouvfdges  de  castrainétation  et  portant  le  nom  de  Champ 
de  €ésar.  A  quelques  centaines  de  mètres  au-dessous  passe  le 
sentier  si  connu  sous  le  nom  de  Chemin  d'Henri  IV ,  qui  unis^ 
sait  dans  le  passé  les  châteaux  de  Coarraze  et  de  Bizanos* 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  et  Inst.  comm.;  Dess.  quot.  du  bé 
de  poste  de  Pau,  à  12  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Pau. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  châtaignes,  plantes  fourragères* 

Mar.  —  Pau,  Nay,  Morlàas. 

F.  —  Pau ,  Nay  ,  Morlàas. 

F.  P.  -^  S'-Jean ,  le  24  juin. 

^6^  -—  MM.  RousslUe,  Junqua  ,  Rigaben 

Assat. 

frop.  :  861* 

Sîl.  et  H.  —  En  plaine  5  traversée  par  le  Cave  et  le  Lagoln^ 
Mon  —  Un  vieux  château  datant  du  15«  siècle. 
Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  et  inst"  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Pau,  à  7  kil.  ^  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Pau. 
P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  orge,  seigle,  lin,  plantes  fourragères. 
Mar.  —  Pau,  Nay,  Morlàas. 

F.  —  Pau,  Nay,  Morlàas,  Lourdes  (Hautes-Pyrénées.  ) 
F.  P.  —  St-Justin  le  8  août. 
Nol.  —  MM.  Salle,  Segassie,  Aris,  Barrailh. 

Bizanos. 

POP.  :  1,054. 

Sit.  et  R.  —  En  Plaine  avec  quelques  coteaux  5  arrosée  par 
rOusse,  le  Merdé  et  TAbbadie. 

jidm.  —  M.;  C;  Inst.  et  Inst.  comm.  5  Dess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  Pau,  à  1  kil.;  Com.  de  pol.  et  brïg.  de  gend.  de  Pau. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Pau. 

F.  —  Pau,  Morlàas. 

F.  P.  —  S*-Magne,  le  19  août. 
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Ind.  '^  Usine  du  gaz  pour  réclairage  de  la  ville  de  PaUi 
12  ouvriers  ;  établissement  pour  le  tissage  du  fil  ^  15  ouvriers  ; 
pour  la  fabrication  du  chocolat  ^  6  ouvriers  « 

Not.  —  MM  le  comte  de  Franqueville,  Bailacq,  Gamy-Debat, 
Pys. 

Idron. 

POP.  :  502. 

SU.  et  A.  -^  Dans  un  bas  fonds  dominé  par  deux  coteaux  et 
trav.  par  les  ruisseaux  TOusse  et  le  Merdé. 

Àdtn.  —  M.  ;  G»  ;  Instit.  corn.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Pau  à  5  kih  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Pau. 

P.  Àgr.  —Froment,  maïs,  avoine,  plantes  fourragères. 

iMar.  —  Pau ,  Morlàas»  Nay. 

F.  —  Pau ,  Morlàas  et  Nay. 

F.  P.—  St-Pierre,  le  29  juin. 

NoL  —  MM.  le  général  de  Gaja,  Noussitou,  Laborde-Vergès  , 
Lascassies,  Lassus. 

Lée. 

POP.  :  234. 

Sit.  etÈ.  -^  En  plaine;  trav.  par  les  ruisseaux  TOusse,  le 
Merdé  et  le  Pesqués. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.^  Dess.  du  curéd'Ousse;  dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Pau  à  6  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Pau. 

P.  Àgr.  —  Froment ,  maïs ,  avoine,  orge,  lin,  plantes  four- 
ragères. 

Mar.  —  Pau ,  Nay ,  Morlèas. 

F.  —  Pau,  Nay,  Morlàas. 

F.  P.  —  St-Laurent ,  le  10  août. 

Nol.  —  MM.  de  Laffitte,  Horcassies ,  Lascassies. 

Meillon. 

POP.  :  596. 
Stt.  et  R.  —F.n  plaine^  arrosée  par  le  Gave  et  le  Lagoin. 
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Aûm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Inst/*  comin.x  ;  Jess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  Pau  à  6  kil.  ;  com.  de  poh  et  brig.  de  gend.  de  Pau. 
P.  j4gr.  —  Froment,  maïs,  plantes  fourragères. 
Mar.  —  Pau,  Nay ,  Morlàas. 
F.  —  Pau ,  Nay ,  Morlèas. 
F.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 
Ind.  —  Une  minoterie  occupant  10  ouvriers. 
^o(.  —  MM,  Poublan-Serres ,  Prat,  Frouart,  Sempé,  Bouix* 

Noosty. 

I»0P.  :  788. 

sa.  et  R.  —  En  plaine ,  à  Texception  d'uB  hameau;  trav.  par 
les  ruisseaux  TOusse  et  le  Daban. 

Jdm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Inst.**  comm.*  ;  dess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  Soumoulou  ;  com.  de  pol.  de  Pau  à  13  kil.  ;  brig.  de 
gend.  de  Soumoulou  à  3  kil. 

P.  j4gr.  —  Froment ,  maïs,  seigle,  orge ,  lin. 

Mar.  —  Pau ,  Morlàas,  Nay. 

F.  —  Pau ,  Morlàas ,  Nay, 

F.  P.  —  St-Privat,  le  21  août. 

Not.  —  M."«  v.«  de  Ségure ,  MM.  Lestorte ,  Loste. 

Oasse. 

POP.  :  519. 

SU.  et  R.  —  Dans  un  vallon  arrosé  par  TOusse,  le  Pîarrot ,  le 
ruisseau  Dessus  et  le  Merdé. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Inst.««  comm.»  ;  dess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  Pau  à  9  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Pau. 

P.  Jgr.  —Froment,  maïs,  seigle,  orge,  avoine. 

Mar.  —  Pau,  Morlàas,  Nay. 

F.  —  Pau ,  Morlàas ,  Nay. 

F.  P.  —  St- Julien ,  le  21  août. 

Not.  —  MM.  Perrin,  Vignau  et  Laban. 
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Pan. 

(  CHEF-LIED   DU   DÉPABTEMENT  k    ) 

POP.  :  18,671. 

SiL  et  a.  —  La  ville  de  Pau  s'élève  à  rextrémité  sud-ouest 
d'un  vaste  plateau  dominant  une  vallée  traversée  par  le  Gave  et 
derrière  laquelle  se  déroule  un  amphithéâtre  de  coteaux  éche- 
lonnés jusqu'aux  Pyrénées.  Elle  est  assise  sur  deux  collines  sé-^ 
parées  par  une  gorge  profonde  dans  laquelle  coule  le  ruisseau 
Uédas  et  reliées  par  cinq  ponts.  Dans  sa  partie  sud^-ouest^  légè-^ 
rement  accidentée,  les  constructions  s'étendent  jusqu'au  pied  du 
plateau ,  dans  l'espace  qui  sépare  ce  dernier  de  la  rivière ,  où 
elles  forment  un  quartier  de  peu  d'importûnce  désigné  sous  le 
nom  de  Basse- Ville.  —  Le  Gave,  le  Hédas  et  TOusse  traversent 
son  territoire. 

HkL  ^  Vers  le  X*  siècle ,  quelqu'un  des  seigneurs  du  Béam 
séduit  par  les  agréments  d'un  site  qu'il  avait  eu  l'occasion  de 
remarquer  à  l'extrémité  de  la  plaine  du  Pont-Long  et  désireux 
d'y  faire  construire  un  château ,  en  demanda  la  concession  aux 
habitants  de  la  vallée  d'Ossau ,  ses  propriétaires ,  et  l'obtint  sous 
condition  qu'eux  et  leurs  descendants  auraient  la  première  place 
aux  assemblées  de  la  Cour  Majour,  lorsqu'elles  se  tiendraient 
dans  cet  édtQce.  Le  lieu  où  fut  élevée  cette  construction  s'appe-^ 
lait  au  paù  et  devait  cette  désignation  à  ce  que  les  pasteurs 
de  la  Vallée ,  obligés  de  mener  pattre  leurs  troupeaux  sur  les  im^ 
menses  landes  du  Pont-Long,  l'ayant  choisi  comme  point  de  ral^ 
liemcnt,  y  avaient  planté  pour  indicateur  un  pieu  ou  paû  dans 
l'idiome  du  pays.  Le  château  prit  par  suite  le  nom  de  château 
de  pal  ou  de  paû. 

Bien  que  cette  version  sur  tes  origines  de  la  ville  de  Pau  ne 
soit  pas  accueillie  dans  son  entier  par  tous  les  historiens  (1),  elle 
est  cependant  la  plus  plausible  de  celles  qui  ont  été  produites. 


(1)  Selon  une  seconde  version  plus  généralement  accréditée,  le  terrain 
dont  le  Prince  avait  obtenu  la  concession  aurait  été  limité  par  trois  pieux 
et  le  château  aurait  été  construit  sur  celui  du  milieu. 
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Suivons  maintenant  dans  un  auteur  du  siècle  dernier  (1),  le 
développement  progressif  de  la  cité  : 

c  Ce  château ,  qui  était  placé  où  est  actuellement  la  maison 
de  Gassion,  fut  appelé  en  Béarnais  Castet-Menou.  Ce  n*était 
d'abord  qu'une  maison  de  plaisance  des  princes  du  Béarn ,  auprès 
de  laquelle  divers  seigneurs  particuliers  et  autres  personnes  s'éta- 
blirent successivement.  Cet  édiflce ,  qui  a  subsisté  durant  jquel- 
ques  siècles ,  fut  remplacé  par  un  autre  plus  grand  et  plus  beau 
qui  fut  bAti  à  peu  de  distance  et  que  les  princes  du  Béarn ,  de- 
venus rois  de  Navarre ,  ornèrent  d'agréables  dehors. 

>  En  1464,  Pau  était  encore  peu  de  chose,  comme  il  parait 
par  une  patente  donnée  le  25  septembre  de  cette  année  par  le 
vicomte  Gaston  FV ,  roi  de  Navarre,  qui  déclare  avoir  dessein  de 
peupler  ce  lieu,  que  pour  cela  il  y  fera  sa  résidence  ordinaire,  y 
rend  son  sénéchal  sédentaire ,  y  établit  des  jurats ,  accorde  des 
foires  et  des  marchés ,  avec  divers  privilèges  aux  habitants.  Cette 
patente  ayant  produit  le  bon  effet  qu'il  s'était  proposé ,  il  en  donna 
une  autre  le  19  mars  14^ ,  par  laquelle  il  accorde  aux  jurats  et 
voisins  de  Pau  le  droit  de  faire  quelques  levées  sur  le  vin  et  au- 
tres denrées  qu'on  porterait  à  vendre  aux  foires  et  aux  marchés. 
Cette  grâce  fut  faite  à  deux  conditions  :  la  première ,  qu'on  ren- 
fermerait ledit  lieu  de  murs  et  de  fossés;  la  seconde,  qu'on  y 
construirait  une  église  paroissiale.  Cela  fut  exécuté.  Les  murs 
furent  élevés  et  poussés  seulement  jusqu'à  la  place  Gassion  et  jus- 
*  qu'au  portail  de  l'horloge  près  de  la  maison  de  ville  d'aujourd'hui» 
On  ne  prévoyait  pas  alors  qu'on  se  resserrait  dans  un  trop  petit 
espace.  L'église  ayant  été  achevée,  M.«'  l'évéque  de  Lescar 
Térigca  en  paroisse  en  1473  sous  l'invocation  de  St-Martin ,  y 
nomma  un  curé  et  se  réserva  la  nomination  dans  la  suite  à  lui  et 
à  ses  successeurs. 

»  C'est  ainsi  que  Pau  se  peupla  et  s'accrut  jusqu'à  devenir  une 
ville.  Il  fut  honoré  de  ce  titre  pour  la  première  fois  dans  une  pa- 
tente de  Jean  d'AIbret  et  de  la  reine  Catherine  son  épouse ,  don- 
née le  4  novembre  1502.  Ce  qui  contribua  surtout  à  son  agran- 
dissement ,  fut  le  séjour  constant  des  princes  et  l'établissement 
d'un  conseil  souverain  qui  s'y  fît  en  1519  par  Henri  !.•' ,  roi  de 


(t)  Idée  Géographique  et  Historique  du  Béarn  ;  Pau  1762. 
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Navarre.  Ces  accroissements  ont  été  tels  depuis ,  que  ce  qui  était 
renfermé  par  ses  anciens  murs  n'en  fait  aujourd'hui  qu'une  pe- 
tite partie.  Pau  est  enfin  parvenu  jusqu'à  être  la  capitale  de  la 
province  Je  siège  d'un  Parlement,  d'une  université,  d'une  aca- 
démie de  belles  lettres ,  d'un  hôtel  des  monnaies ,  d'un  grand 
collège ,  de  diverses  communautés  religieuses  d'hommes  et  de 
filles  ;  et  comme  il  continue  à  s'agrandir  et  à  s'embellir  tous  les 
jours,  il  ne  peut  manquer  de  devenir  dans  la  suite  encore  plus 
considérable.  » 

Cette  prophétie  s'est  accomplie.  Au  temps  d'arrêt  dans  ses  pro- 
grès motivé  par  la  révolution  française ,  la  ville  de  Pau  vit  suc- 
céder bientôt  l'ère  d'un  plus  rapide  essor.  Chef-lieu  de  la  province 
dans  l'ancienne  administration,  elle  le  fut  du  département  dans  la 
nouvelle ,  et  se  trouva  dédommagée  de  la  perte  de  son  Parlement 
et  de  son  intendance  par  le  don  d'une  Cour  Impériale  et  d'une 
Préfecture. 

Bientôt  aussi  et  grAce  à  sa  proximité  de  nos  eaux  thermales , 
dont  le  succès  grandissait  avec  les  années  du  siècle ,  Pau ,  visité 
par  de  nombreux  touristes  qui  emportaient  et  répandaient  au  loin 
un  heureux  souvenir  de  sa  situation  exceptionnelle  et  de  la  salu- 
brité de  son  clûnat,  devint  le  séjour  d'une  riche  aristocratie  étran- 
gère. Contrainte  par  la  nécessité  de  donner  satisfaction  aux  exi- 
gences de  sa  clientèle  et  dirigée  par  une  édilité  à  la  hauteur  des 
circonstances ,  elle  agrandit  son  enceinte ,  rebâtit  et  embellit  ses  ^ 
maisons ,  aligna  ses  rues ,  édifia  des  places  et  planta  des  prome- 
nades. Son  commerce  et  son  industrie  locale  suivirent  son  impul- 
sion et  contribuèrent  à  l'amener  à  son  degré  actuel  de  prospérité. 

L'appréciation  des  progrès  accomplis  par  la  ville  de  Pau  depuis 
un  siècle  et  demi  sera  du  reste  rendu  plus  facile  par  le  rappro- 
chement du  portrait  de  sa  situation  aux  deux  époques,  c  Cette 
ville ,  écrivait ,  en  1700,  l'intendant  Lebret ,  consiste  en  deux 
rues  assez  longues,  mais  assez  mal  disposées  Elle  n'a  d'ailleurs 
rien  de  considérable f  le  Palais  est  des  plus  malentendus,  des 
plus  incommodes  et  des  plus  malpropres.  L'hôtel-de-villc  est 
encore  pis.  L'église  paroissiale  ne  peut  pas  tenir  le  quart  des 
habitants  et  d'ailleurs  est  aussi  mal  tenue  et  aussi  pauvre  en  meu- 
bles que  le  pourrait  être  celle  d'un  petit  village.  » 

De  nos  jours ,  la  ville  de  Pau  compte  dans  le  sens  de  sa  lon- 
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gueur  trois  rues  ou  artères  principales  auxquelles  viennent  se  rat- 
tacher  vingt-huit  rues  percées  dans  le  sens  de  sa  largeur  et  dont 
plusieurs  ne  le  cèdent  en  rien  aux  premières.  Elles  sont,  à 
reiceptton  de  quelques-unes  des  anciennes  qui  laissent  à  dési- 
ser ,  convenablement  tracées  y  larges  et  aérées ,  bordées  pour  la 
plupart  de  larges  trottoirs  sur  la  totalité  de  leur  parcours.  Les 
maisons  sont  bien  et  souvent  élégamment  bâties  ;  la  plupart  à  trois 
et  quatre  étages,  quelques-unes  au-delà.  Nous  allons  bientôt  par- 
courir les  monuments» 

Biog.  —  Deux  rois ,  Henri  IV  et  Bernadette. 

Hommes  célèbres  ou  familles  distinguées.  —  d*Angosse ,  de 
Bordenave-d*Abère ,  le  baron  de  Capdeville>  Gasebonne ,  Casalet, 
de  Charritte,  Claverie,  de  Grouseilhes ,  Daguette ,  Dartigaux, 
Dufau,  Duplàa,  d'Espalungue,  de  Fanget,  deGassion,  de  Gontaut- 
Biron,  de  Lamottend^Incamps ,  Latrille  de  Lorencez,  Lavigne, 
Lestapis ,  de  Lons ,  de  Moutaut ,  de  Nays ,  Pordies ,  de  Pai*gade , 
de  Perpignàa ,  Perrin ,  de  Picamîth ,  le  b."  Roussille ,  de  Salettes. 
(  V.  pour  tous  ces  noms  à  la  biographie  générale ,  tome  l.«'  ]. 

Mon.  et  C.  iV.  —  1.*  Le  chflteau  d'Henri  IV.  (  V.  au  chapitre  de 
TArchéologie,  tome  !.•'). 

S.*"  Les  églises.  •—  Deux  églises  et  trois  chapelles  desservent  la 
ville,  savoir: 

L'église  St-Jacques,  ancienne  chapelle  des  Gordeliers ,  dont  le 
cloitre,  aujourd'hui  détruit  et  autrefois  adossé  aux  murs  de  cet 
édiQce,  occupait  une  partie  de  la  place  actuelle  du  Palais  de  Jus* 
tice.  Avant  la  révolution ,  les  Etats  de  la  province  se  réunissaient 
dans  ses  salles  ;  postérieurement ,  il  devint  le  siège  des  tribunaux 
de  première  instance  et  de  commerce  et  de  Thôtel-de-ville. 

L'église  St-Martin,  inaugurée  en  1472  par  l'évêque  de  Lescar, 
fermée  au  culte  catholique  pendant  les  guerres  de  religion  et 
rouverte  par  Louis  XUI  lors  de  son  voyage  à  Pau.  Elle  s'adosse 
encore  à  un  vieux  bâtiment  qui  aura  dans  quelques  mois  peut-être 
disparu,  l'ancien  Palais  de  Justice,  autrefois  et  successivement  ré- 
sidence de  l'évêque  de  Lescar,  lieu  des  séances  du  conseil  souve- 
rain ,  de  la  cour  des  comptes  et  du  parlement. 

Les  chapelles  Notre-Dame ,  de  l'HApital  et  du  Gollége. 

Les  églises  St-Jacques  et  St-Martin ,  dépourvues  de  style  et  de 
régularité,  sont  insuffisantes  pour  les  besoins  de  la  population. 
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Leur  reconstruction  est  projetée  ;  celle  de  la  seconde  doit  être 
entreprise  dans  un  avenir  très-prochain  sur  les  terrains ,  acquis 
déjà^  de  Tancien  hôtel GontautBiron. 

3<*  Le  nouveau  Palais  de  Justice,  important  édifice  b&ti  dans 
un  quartier  vierge  d'habitation  il  y  a  dix  ans  à  peine  et  qui , 
^ans  ce  court  espace  de  temps,  s*est  couvert  de  belles  cons- 
tructions. Edifié  sur  les  plans  de  M.  Latapie ,  ei-architecte  du 
département,  il  réunit  dans  ses  murs  les  divers  services  ju- 
diciaires et  se  trouve  bien  approprié  à  sa  destination.  On  lui 
reproche  seulement,  non  sans  raison  peut-être,  Técrasement  de 
sa  façade  qui  enlève  à  celle-ci  Taspect  imposant  que  Ton  vou- 
drait lui  voir. 

4<*  L'Asile  des  aliénés.  (Voir  au  chapitre  de  YAsmtance  pu- 
bliqvie^  tome  U). 

S^"  La  Caserne,  beau  monument,  de  construction  récente  encore, 
édifié  Bur  l'ancien  potager  de  la  couronne ,  ouvrant  sur  la  vaste 
place  Napoléon  sa  façade  principale  à  trois  étages  de  croisées 
superposées  sur  un  rang  d'arcades. 

6""  La  Halle,  édifice  quadrilatéral  comprenant  une  enceinte 
pavée,  dont  la  voûte  est  remarquable  par  la  hardiesse  de  sa 
charpente ,  renfermée  dans  un  b&timent  circulaire ,  composé  . 
au  rez-de-chaussée  d'une  double  rangée  de  magasins  parallèles, 
et  au  premier  étage  de  divers  appartements  occupés  par  les 
services  de  la  mairie  ,  de  la  police ,  de  la  bibliothèque  publique , 
des  poids  et  mesures  et  une  école  de  filles. 

7«  Le  Collège,  magnifique  établissement  construit  dans  le  passé 
pour  les  Jésuites;  ses  dépendances  s'étendaieht  à  l'époque  de 
sa  fondation  jusques  au  ruisseau  l'Ousse  sur  tout  le  versant  de 
la  colline  qui  domine  ce  cours  d'eau. 

8®  L'Hospice  civil  et  militaire ,  bâtiment  assez  considérable 
mais  dont  les  apparences^extérieures  laissent  beaucoup  à  désirer. 

9^  La  Préfecture  du  département,  ancien  hôtel  du  premier 
président  du  Parlement,  à  laquelle  peut  s'appliquer  aussi  Tob- 
servation  précédente. 

10°  L'Hôtel  Gassion ,  berceau  de  l'ancienne  famille  illustre  de 
ce  nom ,  élevé  sur  l'emplacement  du  Castet-Henou ,  aujourd'hui 
prison  départementale,  affectation,  qui  sans  parler  du  peu  de 
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respect  dont  elle  témoigne  envers  nos  souvenirs  historiques , 
ne  convient  ni  à  sa  situation  ni  à  la  distribution  de  ses  bâtiments. 

ll^"  La  maison  Caumont-Laforce ,  d'où  sortit  le  maréchal  de 
France  de  ce  nom,  située  au  pied  de  la  côte  du  moulin. 

12^  Les  ruines  en  démolition  de  Téglise  S*-Louis  qui,  com* 
mencée  au  XVII*  siècle,  est  demeurée  inachevée  jusqu'à  nos 
jours  et  sur  lesquelles  va  s'élever  un  théâtre. 

13«  Le  pont  sur  le  Gave  ^  comptant  sept  arches  sur  la  rivière , 
construit  en  1748 ,  en  aval  et  à  peu  de  distance  de  celui  qui 
existait  précédemment  en  face  de  la  Tour  de  la  Monnaie. 

Places  et  Promenades.  —  La  Place  Napoléon  y  vaste  carré 
entourée  d'une  promenade  plantée ,  situé  sur  Tancien  emplace- 
ment d'un  bosquet  dépendant  autrefois  du  château  et  désigné 
sous  le  nom  de  Haute-Plante.  Elle  se  trouve  en  face  de  la  ca- 
serne à  laquelle  elle  sert  de  champ  de  manœuvre  et  est  aussi 
affectée  aux  foires  et  aux  solennités  ou  concours  qui  provoquent 
de  grandes  réunions. 

La  Place  Gramont ,  jolie  petite  place  formée  par  deux  rangs 
latéraux  de  maisons,  uniformes  et  bâties  dans  un  goût  élégant, 
dont  les  arceaux  s^ouvrent  sur  deux  larges  terrasses  affectées 
aux  promeneurs.  Cette  place  pourrait  être  embellie  par  Tachè- 
veœent  du  côté  de  FËst  et  Tenlèvement  d'un  pâté  de  maisons 
placé  à  l'Ouest. 

Les  places  de  la  Nouvelle  HallCy  du  Palais  de  JusticCy  Gassion 
peu  remarquables. 

La  Place  Royale  ^  ravissante  promenade  créée  vers  le  XVI» 
siècle  et  agrandie  dans  le  courant  du  XVIII* ,  sur  une  terrasse 
dominant  la  vallée  du  Gave  et  placée  en  face  des  Pyrénées. 
Elle  est  enrichie  d'une  statue  en  pied  d'Henri  IV,  œuvre  de  mé- 
rite due  au  ciseau  d'un  sculpteur  distingué  et  dont  l'inauguration 
remonte  à  l'année  184&  (1). 


(i)  La  présence  de  cette  statue  sur  ce  point  rappelle  à  Fesprit  la  de- 
mande qui  en  avait  été  déjk  faite  à  Louis  XIV  par  les  Béarnais.  Le  grand 
roi  préféra  leur  envoyer  la  sienne ,  et  les  Béarnais,  ne  pouvant  refuser  un 
don  aussi  gracieux  mais  qui  n*était  pas  celui  qu'ils  avaient  sollicité ,  Tins- 
tallèrent  sur  une  de  leurs  places  avec  cette  inscripliof  épigrammalique 
gravét  sur  le  socle  :  Àci  qu'ey  Varré  WW  dé  nouste  gran  Henrk. 
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Le  Bois-Louis ,  longue  allée  ombragée  longeant  le  ruisseau 
rOusse. 

Le  ParCy  magniGque  bosquet  dépendant  du  château  d'Henri.lV, 
dont  il  est  séparé  par  la  Basse-Plante ,  autre  promenade  relevant 
du  domaine  de  la  couronne.  Deux  allées  principales  le  parcou- 
rent auxquelles  s*en  rattachent  une  foule  d'autres  moins  impor- 
tantes qui  s'égarent  sous  ses  feuillages  et  le  sillonnent  dans  divers 
sens.  L'une  des  premières  l'entoure  à  sa  base  sur  une  forte 
longueur 3  la  seconde,  à  laquelle  conduit  une  pente  inclinée, 
longe  sur  un  kilomètre  environ  la  crête  de  la  colline  dont  le 
pied  se  baigne  à  une  lointaine  profondeur  dans  les  eaux  du 
Gave  tt  d'où  l'œil  découvre  un  admirable  panorama  limité^daus 
l'extrême  horizon  par  la  chaîne  bleuâtre  des  Pyrénées.  L'illustre 
auteur  des  Méditalions ,  s'extasiant  un  jour  sur  la  beauté  de 
ce  tableau ,  le  compara  aux  sites  les  plus  ravissants  du  Bosphore. 

Adrh.  —  Maire;  deux  paroisses  desservies  par  unarcbiprètre, 
un  vice-archiprêtre  et  plusieurs  vicaires.  Commissariat  central  et 
ordinaire  de  police.  Recette  municipale. 

Chef-lieu  de  la  Préfecture  et  des  diverses  administrations 
départementales. 

Cour  Impériale,  tribunaux  de  première  instance,  de  com- 
merce et  de  justice  de  paix;  sous-intendance;  administration 
du  génie  militaire  ;  douanes  et  contributions  indirectes ,  direc*- 
tion ,  inspection  et  recette  principale  ;  recette  générale  ;  per- 
coption  des  contributions  directes  ;  enregistrement  et  domaines , 
direction,  inspection,  recette  civile  et  recette  judiciaire;  con- 
servation des  hypothèques;  direction  et  inspection  des  contri- 
butions directes  ;  bureaux  du  cadastre  ;  22"«  conservation  fo- 
restière, direction  et  inspection  ;  postes,  inspection  et  bureau 
comptable  ;  direction  des  lignes  télégraphiques  ;  ponts  et  chaus- 
sées ;  résidence  du  chef  d'escadron  de  la  gendarmerie  départe^» 
mentale  et  de  trois  brigades;  vice-consulat  d'Angleterre. 

Hospice  civil  et  militaire;  asile  d'aliénés;  prisons  départe- 
mentales. 

Inspection  d'Académie  ;  lycée  impérial;  école  normale  de  filles  ; 
école  primaire  communale  pour  les  garçons  et  pour  les  flUes; 
institut  des  frères  de  l'école  chrétienne;  cinq  écoles  libres; 
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couvent  de  S^-Ursule  ;  trois  pensionnats  de  filles  ;  deux  salles 
d'asile,  dirigées  par  les  Sœurs  de  S*-Vincent-de-Paule. 

Société  de  charité  maternelle,  de  S*-Vincent-de-Paule ,  des 
Dames  de  la  Providence ,  des  Dames  de  la  Charité ,  des  Eco- 
nomes de  Marie,  des  Dames  de  la  Miséricorde,  maison  des 
petites  Sœurs  des  Pauvres;  Orphelinat  des  filles  adultes;  as- 
sociation générale  de  secours  mutuels  ;  école  d'accouchements  ; 
sept  architectes,  cinq  banquiers,  trois  dentistes ,  vingt-cinq  mé- 
decins, quatre  officiers  de  santé,  dix  pharmaciens,  sept  sages- 
femmes. 

Voitures  publiques.  —  Messageries  impériales,  du  Midi  et 
du  Commerce  ;  Condesse  ^  correspondance  des  chemins  de  fer 
du  Midi. 

Roulage.  —  Correspondances  Bergerot,  Mérillon  et  Fittes. 

Assurances  représentées. — Contre  l'incendie  :  Les  compagnies 
Nationale ,  Générale,  du  Phénix ,  du  Soleil ,  de  l'Union,  la  Pro- 
vidence, l'Urbaine,  la  France,  la  Paternelle,  la  Confiance,  la 
Sauvegade.— Sur  la  Vie  :  La  Générale, la  Nationale,  la  France, 
la  Caisse  Paternelle,  la  Prévoyance,  rUrbaine.— Contre  la  grêle, 
l'assurance  mutuelle,  la  France. 

Journaux.  —  Le  Mémorial  des  Pyrénées,  journal  politique, 
industriel  et  littéraire;  l'Echo  des  Pyrénées,  feuille  littéraire 
de  récente  fondation. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  légumes  et  fruits.  • 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  lundi;  le  jeudi,  marché  de  grains. 

F.  —  Le  premier  lundi  de  carême;  le  20  juin  ;  le  jour  de  la 
St-Martin;  durent  trois  jours. 

F.  P.  —  St-Jacques  et  St-Martin;  elles  ne  sont  célébrées 
que  par  l'église. 

Ind.  et  Com.  —  Peu  importants  et  presqu^uniquement  locaux. 
La  grande  industrie  est  inconnue  à  Pau  et  celle  qui  s'y  exerce 
a  pour  objet  principal  de  répondre  aux  besoins  de  la  cité  où 
la  consommation  des  objets  de  luxe  a  pris  une  extension  con<» 
sidérable  depuis  quelques  années.  Il  en  est  de  même  de  son 
commerce.  Les  seules  branches  dans  lesquelles  ce  dernier  se 
développe  au  dehors  sont  les  draps  ^  les  toiles  et  les  vins. 
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CANTON  DE  PAU  (oiest.) 


Bosdarros. 

POP.  :  1,940. 


SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  traversée  par  le  Soust,  le 
Gest  et  le  Luz, 

Adm.  —  M.;  C;  deux  inst.  coin.5  ^^^  ^^^'^  de  61les  dirigée 
par  trois  scBurs  de  la  Croix  ;  2  officiers  de  santé.;  Dess.  quot* 
du  b.  de  poste  de  Gan.  ;  Corn,  de  police  et  b,  de  gend.  de 
Pau,  à  10  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin ,  avoine  ,  orge ,  pommes 
de  terre. 

Mar.  —  Pau ,  Nay  ,  Arudy. 

F.  —  Pau  ,  Nay  et  Lourdes  (H.-P.) 

F.  P.  —  Le  premier  dimanche  de  mai.  ' 

Ind.  —  Une  papeterie  employant  8  hommes  et  k  femmes  ; 
6  moulins  à  farine,  occupant  12  ouvriers. 

^ot.  —  Berge ,  Labat-Nées ,  Latorte  ,  Batgusère. 

Gan. 

POP.  —  3,051. 

SU.  et  R.  —  Le  bourg  est  dans  le  vallon  du  Néez ,  le  reste 
de  la  commune  se  trouve  sur  des  élévations.  Le  Néez  et  le  ruisseau 
Lashies  la  traversent. 

ffist.  —  La  ville  de  Gan  était  une  des  trois  villes  fortifiée  du 
Béarn.  Il  ne  reste  plus  de  ses  remparts  qu'une  porte  massive. 

Biog.  —  Marca  ,  d*Arrac  ;  (  Voir  la  Biographie  générale.) 

Mon.  —  L'habitation  de  Marca ,  la  maison  de  d'Arrae  et  celle 
de  Corisande  d^Andoins. 

C.  iV. — Une  fontaine  ferrugineuse  dontTeau  était  appréciée  pat 
Bordeu  ;  de  belles  carrières  de  pierre  de  taille. 

Adm. —  M.;  deux  desservants  ;  trois  inst.  com.}  deux  inst.  privés, 
une  école  de  filles  et  une  salle  d'asile  dirigées  par  les  filles  de 
la  Croix  ;  un  médecin  ^  un  officier  de  santé ,  trois  sages-femmes^ 
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un  notaire  ^  b.  de  poste  sur  les  lieux  ;  Gom.  de  police  et  b. 
de  gend.  de  Pau,  à  8  kil. 

P.  agr.  —  Vin ,  peu  de  céréales  ;  prairies  naturelles  et  ar- 
tificielles ;  Elève  du  bétail. 

lUar.  —  Pau.  Il  se  tenait  autrefois  dans  la  localité  un  marché 
autorisé  par  lettres  patentes  du  4  août  1751. 

F,  —  Pau ,  Nay ,  Oloron. 

F.  P.  S»-Barthelémy ,  le  24  août  ;  S»-Pierre,  le  29  juin. 

Ind.  —  Une  filature  de  ïïn ,  150  ouvriers  ;  —  Cinq  carrières 
de  pierre  de  taille  occupant  environ  200  ouvriers;  —  Deux 
scieries  de  marbre  et  deux  marbreries  occupant  20  ouvriers;  — 
Une  carrière  de  pl&tre  et  quelques  fabriques  de  bas  et  tricots. 

Not.  —  MM,  d'Arrac  ,  Escoubet ,  de  Coiurrèges  ,  Camy. 

Geloa. 

POP.   :  1,100. 

Sii.  et  R.  —  En  plaine,  à  Teiception  de  quelques  habitations 
de  plaisance  semées  sur  des  coteaux;  longée  par  le  Gave  et 
arrosée  par  le  Soust. 

Mon.  —  Le  chflteau  de  Tout-y-Croît. 

Le  chftteau  de  Gelos,  avant  la  révolution  propriété  de  H.  le 

baron  Duplàa ,  président  de  la  cour  des  comptes  au  Parlement 

de  Navarre ,  aujourd'hui  afiecté  au  service  du  Dépôt  Impérial 
d'Etalons. 

Adm.  -—M.;  G.;  un  inst.  corn,  et  un  inst.  privé.;  une 
institutrice  communale  et  une  institutrice  privée.  Deux  sages- 
femmes.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Pau,  à  2  kil. 9  Gom« 
de  pol.  et  brig.   de  gend.   de  Pau. 

P.  Agr.  —  Froment,  mais,  avoine,  vin. 

Mar.  —  Pau. 

F.  —Pau,  Gan,  Morlàas. 

Not.  —  MM.  le  comte  de  Montebello,  Pèdre  La  Gaze,  Puyôo. 

Jurançon. 

POP.   :  2,591. 

SU.  et  R.  —  Bourg  en  plaine,  hameaux  sur  «des  élévations; 
bornée  au  Nord  par  le  Gave  ;  traversée  par  le  Néez ,  rArribeû, 
Lashies. 
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Mon.  —  Uoc  mosaïque  dont  ii  est  fait  mention  au  chapitre 
de  V Archéologie. 

Àdm.  —  Maire ,  un  curé  et  deux  vicaires ,  Tun  pour  Tégiise 
paroissiale  y  le  second  pour  la  succursale  de  Roussj.  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Pau,  à  2  kih^  Corn,  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  Pau. 

P.  Àgr.  —  Vin,  froment,  maïs,  pommes  déterre,  lin,  fruits. 

Mar.  —  Pau, 

F.  —  Pau,  Morlàas,  Gan,  Lescar. 

F.  P.  —  S»-Napoléon,  le  15  août. 

Ind  —  Une  minoterie  occupant  10  ouvriers  ;  fabrique  de  bou- 
gies, acide  sulfurique  et  produits  chimiques,  occupant  37  ouvriers; 
une  fonderie  de  fer ,  4  ouvriers. 

Noi.  —  MM.  Les  généraux  d'Antist,  Reyau,  de  Salenave; 
MM.  Vignancour,  Ghégaray,  Brascou,  de  Maistre,  Daran, 
Terrier,  Dubousquet. 

Laroin. 

POP.  :  513. 

Sii.  et  R.  —  Le  bourg  est  en  plaine,  le  reste  de  la  com- 
mune sur  des  élévations  ;  bornée  au  Nord  par  le  Gave,  traversée 
parles  ruisseaux  Lashies  et  TÂrribeûs. 

Àdm.  —  M.;  G.;  Inst.  corn.;  Uess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Pau,  à  6  kil.^com.  de  pol.  etbrig*  de  gend.  de  Pau. 

Agr.  —  Vin,  froment,  maïs,  orge >  avoine,  lin,  pommes  de 
terre,  fruits  et  légumes. 

Mar.  —  Pau. 

-F.  —  Pau,  Lescar,  Morlàas  et  Monein. 

F.  P.  —  S»-Vîncent,  célébrée  le  1«^  dimanche  de  septembre. 

Not.  —  MM.  de  Picamilh,  Souix,  Laplace-Glaverie. 

Mazères-Lezons. 

POP.  —  402. 

SU.  et  R'  —  Le  bourg  seul  est  en  plaine  ;  la  commune  est 
bornée  au  Nord  par  le  Gave ,  traversée  par  le  ruisseau  Arrive 
et  côtoyée  un  instant  par  le  Soust  qui  la  sépare  de  Gelos* 
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Mon.  —  Le  vieux  château  de  Mazères»  rendez-vous  des  pro- 
testants au  temps  de  la  reine  Jeanne. 

Àdm.  —  H.;  C*;  un  Instit.  com.^  une  Instit.  appartenant 
à  la  congrégation  religieuse  des  servantes  de  Marie  ;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Pau  à  4  kil.  ;  Com.  de  pol*  et  brig.  de 
gend.  de  Pau. 

Jgr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  seigle,  pommes  de 
terre ,  lin  et  haricots ,  vins ,  bois  de  chauffage  et  de  construc- 
tion; prairies  artificielles,  élève  du  bétail. 

Mar.  —  Pau ,  Nay. 

F.  —  Pau,  Nay,  Morlàas,  Lescar,  Gan,  Lourdes  (Hautes- 
Pyrénées),  Oloron. 

F.  P.  —  S»-Pierre,  le  29  juin,  pour  Lezons;  S*-Barthelémy , 
le  24  août,  pour  Mazères. 

Nol.  —  M"«  la  maréchale  de  Grouchy ,  MM.  Lafosse ,  Lamai- 
guère,  Molier. 

Naroastet. 

POP.  :  278. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine  et  sur  des  élévations. 

C.  JV.  —  Une  grotte  peu  remarquable. 

Adm.  —  M.;  inst.  com;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Pau,  à  8 
kil.^  com.  de  police  et  b.  de  gend.  de  Pau  ;  Dess.  du  curé  de 
Rontignon. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  vin ,  légumes  secs. 

Mar.  —  Pau  ,  Nay. 

F.  —  Pau  ,  Gan ,  Morlàas  et  Nay. 

F.  P.  —  S«- Jean-Baptiste,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Cassagne,  Barat ,  Puts,  Salles-Loustau. 

Rontignon. 

POP.  :  501. 

SU.  et  /?.  —  Partie  en  plaine  et  partie  sur  des  élévations; 
longée  par  le  Gave. 
Mon.  —  Les  ruines  d'un  château  sans  caractère  d'architecture. 
Mm.  —  M.;  C.j  un  inst.  com.;  un  Inst.  libre  ;  Dess.  quot. 
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du  b.  de  poste  de  Pau  y  à  6  kil.3  Coin,  de  police  et  b.  de  gend. 
de  Pau. 

P.  Àgr.  —  Vin,  froment,  maïs,  fruits. 

Mar.  —  Pau. 

F.  —  Pau,  Nay,  Morlàas. 

F.  P.  —  ^-Pierre ,  le  29  juin.     ^ 

Noi.  —  Adéma,  Beliemare,  Buisson,  Casaubon,  Doat. 

S^Faast. 

POP.  :  792. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation;  traversée  à  l*Est  par  le 
ruisseau  Lashies;  à  TOuest  par  le  ruisseau  Lajuselle. 

Àdm.  —  M.;  G.;  Instituteur  et  Inst.  corn.;  Dess.  quot,  du 
b.  de  poste  de  Pau,  à  8kil.;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Pau. 

P.  Agr.  —  Vin,  froment,  mate^  avoine,  orge,  haricots, 
lin,  pommes  de  terre,  fruits. 

Mar.  —  Pau. 

F.  —  Pau ,  Morlàas. 

F.  P.  —  S'-Jean,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Malluquer,  Lazare,  Bory,  Bonnehon,  Seré. 

ITzos. 

POP.  :  271. 

SU.  et  /?•  —Bourg  en  plaine,  hameau  sur  une  élévation; 
longée  par  le  Gave,  traversée  par  un  petit  ruisseau. 

Mon.  —  Les  ruines  peu  remarquables  d*un  vieux  chAteau. 

Adm.  —  M.;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Pau 
à  5  kil.;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Pau;  Dess.  du 
icuré  de  Mazères-Lezons. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  pommes  de  terre 

Mar.  —  Pau. 

F.  —  Pau,  Morlàas,  Nay. 

F.  P.  S«- Jacques,  le  25  juillet. 

Not.  —  MM.  de  Castarôde^  Pargade,  Larrose^  Laà.. 
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CANTON  DE  PONTACQ. 


Barzon* 

POP.  :  691. 


SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  traversée  par  l^Ousse  et  l'Oussère^ 

Mon.  —  Un  vieux  château  du  XV*  siècle. 

Âdm. —  M»;  C;  Instit.  et  Inst.  com.;  une  sage-femme.;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Pontacq,  à  3  kil.;  Com.  de  pol.  et 
brig.   de  gend.  de  Pontacq. 

P.  Àgr.  —  Froment,  seigle ,  orge,  maïs,  pommes  de  terre, 
prairies  naturelles  et  artificielles;  élève  du  bétail. 

Mot.  — Pontacq,  Nay;  quelquefois  Lourdes  ou  Tarbes. 

F.  —Pau,  Morlàas,  Pontacq,  Nay,  Tarbes,  Lourdes. 

F.  P.  —  S*-Vincent ,  le  22  janvier. 

Ind.  —  Tannerie,  20  ouvriers. 

ï^oi.  —  MM.  Clouchet,  Minvîelle,  Bergerot. 

Esloarenties-Darré  • 

POP.  :  288. 

Sii.  et  R.  — Commune  en  phfine  arrosée  par  le  Gabas. 

Àdm.  —  M.;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Sou« 
moulou,  à  3  kil.;  Com.  de  p.  de  Pontacq,  à  13  kil.;  brig. 
de  gend.  de  Soumoulou;  Dess.  du  curé  de  Limendous. 

P.  Àgr.  —  Froment ,  méteil ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  lin, 
haricots,  orge,  avoine,  foin. 

Mar.  —  Pontacq. 

F.  —  Pontacq,  Nay,  Tarbes,  Lourdes. 

F.  P.  —  S'-Jean,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Parguet,  Capblanc,  Fourcade. 

Espoey. 

POP.   :  1,031. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  à  l'exception  de  quelques  habitations  ; 
arrosée  par  TÔusse,  TOurron  et  de  petits  ruisseaux  à  sec 
pendant  Tété. 
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Adm.  —  M.;  C;  lostit  et  Instit  corn.;  Instit.  privé;  deux 
médecins;  un  offlc.  de  santé,  une  sage-femme.  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Soumoulou,  à  3  kil.;  Gom.  de  poi.  de 
Pontacq,  à  9  kil.;  brig.  de  gend.  de  Pontacq,  à  9  kil. 

P.  Àgr.  — Froment,  maïs,  seigle,  millet,  prairies  naturelles 
et  artificielles;  élève  du  bétaiL 

àfar.  —  Pau,  Nay,  Pontacq,  Morlàas,  Tarbes. 

F.  P.  —  S*- Vincent,  le  22  janvier. 

Not.  —  MM.  Casaux,  Barrère,  Loustau,  Abadie. 

Ger. 

FOP.   :  1,8W. 

5t(.  et  R.  —  Sur  un  plateau  élevé;  arrosée  par  les  ruisseaux 
la  Céline,  le  Suzerte,  le  Lombré  et  le  Gabas. 

Mon.  —  Une  église  du  XV«  siècle  ;  — une  tour  carrée,  espèce 
de  fort  en  ruines ,  autrefois  armée  de  créneaux ,  et  à  laquelle 
on  arrivait  par  un  pont-levis.     . 

Adm.  —  M.;  curé  et  vicaire,  3  InstH.  com.;  une  Instit. 
coro.^  2ofBc.  de  santé^  2  sages-femmes.^  Dess.  quot.du  b.  de 
poste  de  Soumoulou,  à  11  kil.;  brig.  de  gend.  deSoumoulou. 

P.  Agr.  — Froment,  métail,  seigle,  orge,  avoine,  maïs, 
millet,  sarrasin,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Pontacq,  Morlàas,  Tarbes,  Lourdes. 

F.  —  Pau,  Pontacq,  Nay,  Tarbes,  Lourdes. 

P.  P.  —  S*-Pierre-es-Liens,  le  1"  août. 

Not.  —  MM.  Gasenave,  Esquerré. 

Gomer. 

POP.  :  329. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  peu  élevé;  traversée  par  le  ruisseau 
rOusse. 

Adm.  —  M.;  G.^inst.  com.;Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Soumoulou  à  2  kil.;  Gom.  de  police  de  Pontacq  à  10  kil.;  b.  de 
gend.  de  Soumoulou. 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  orge,aToine,  Un. 

Mar.  —  Pau  ,  Nay,  Pontacq,  Morlàas. 
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F.  —  Pau ,  Morlàas. 

F.  P.  —  S'-Marlin,  le  11  novembre. 

^ot.  —  MM.   Lamazou,  Domecq,  Gazenave. 

Hoars. 

POP.   :  481. 

SU.  et  R.  —  A  peu  près  en  plaine  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
le  Fossa  et  FArrou. 

Mon.  —  Une  ancienne  maison  abbatiale ,  ayant  appartenu  au 
Chevalier  de  Bêla.  Dans  les  dépendances  de  celte  habitation  se 
trouve  une  fontaine  en  pierre  de  taille ,  sur  laquelle  est  gravée 
rinscription  suivante  : 

OCCVLTAS  NYPHARV  ACQVAS  AD  FONT-  VIV.  EQVES  BELiM.  -  1778. 

Àdm. — M.;  C;  inst.  com.^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Pontacq,  à  8  kil.;  Corn,  de  police  de  Pontacq;  b.  de  gend.  de 
Soumoulou  à  5  kil. 

P.  Jgr,  —  Froment,  maïs  ,  seigle  ,  méteil,  orge,  avoine  , 
millet.  Sarrasin,  Pommes  de  terre. 

Mar.  —  Nay  ,  Pontaeq. 

F.  —  Pau  ,  Morlàas,  Nay  ,  Pontacq,  Loardes,  Tarbes. 

F.  P.  —  S»-Jean  ,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Lazare,  Larbtoose,  Lassns,  Py ,  Bouriat. 

Labatmale. 

POP.  :  324. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  et  sur  une  élévation  ;  arrosée  par  le 
ruisseau  Currau. 

Àdm.  —  M.;  C.  ;  Tnst.com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Pontacq ,  à  3  kil.;  Com.  de  pol.  de  Pontacq.;  Brig.  de  gend. 
de  Soumoulou,  ù  7  kil. 

P.  Agr.  —Froment,  orge,  méteil,  avoine,  maïs,  millet, 
pommes  de  terre,  haricots. 

Mar.  —  Nay,  Pontacq. 

F.  —  Pau,  Morlàas,  Nay,  Pontacq,  Lourdes,  Tarbes. 

F.  P.  —  S*-Sébastien ,  le  20  janvier. 

Not.  ~  MM.  Cabanne,  Biale,  Loustalet,  Mongay. 
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Limendoax. 

POP.  :  401. 

SU.  et  R.  —  Sur  le  versant  d'un  coteau  ;  arrosée  par  le  Luy  de 
Béam  qui  prend  sa  source  dans  cette  localité. 

Àdm.  -—  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Soumoulou,  à  1  kil.^  Gom.  de  pol.  de  Pontacq^  à  12  kll.^ 
Brig.   de  geud.  de  SVbmoulou. 

P.  Agr.  —  Froment  et  maïs. 

Mar.  —  Pau,  Nay,  Morlàas,  Tarbes. 

F.  —  Pau ,  Morlàas  et  Nay. 

F.  P.  —  S»-Napoléon,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Minvielle,  Badie,  Baradat,  Lassus. 

Livron. 

POP.  :  400. 

Sil.  et  R.  —  En  plaine ,  sur  les  bords  du  ruisseau  TOusse. 

Àdm*  —  M.;  C;  Inst.  com.;  un  off.  de  santé  ;  dess.  quot.  du 
b.  de  poste  de  Pontacq  à  5  kil.  ;  com.  de  pol.  de  Pontacq;  brig. 
de  gend.  de  Soumoulou  à  6  kil. 

P.  Agr»  —  Froment,  maïs,  avoine ,  millet,  seigle. 

Mar.  —  Pau,  Nay,  Pontacq,  Morlàas. 

F*  — Pau,  Nay,  Pontacq,  Morlàas, Tarbes,  Lourdes. 

F.  P.  —  St-Martin,  le  11  novembre. 

Nol.  —  MM.  Cazaban ,  Soubielle,  Bourdalle,  Junqua. 

Locgarrier. 

POP.  :  446, 

SU.  et  R.  —En  plaine;  arrosée  par  les  ruisseaux  Lourrou, 
Lamàa ,  Laprebeille ,  Lasmazères  et  Lompré. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  un  Inst.  com.>  et  une  Inst««  privée  ;  une  sage- 
femme  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Soumoulou  à  3 kil.  ;  com. 
de  pol.  de  Pontacq  à  9  kil.  ;  brig.  de  gend.  de  Soumoulou. 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  orge,  avoine,  prairies  naturelles 
et  artîGcielles ,  élève  du  bétail. 
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Mar.  —  Pau ,  Nay ,  Pontacq ,  31orlàas« 

F.  —  Pau ,  Nay ,  Pontacq  et  Morlàas. 

F.  P-  —  St-Julien ,  le  21  août. 

Ao/.  —  MM.  Doinecq,  Prat,  Poublau,  Hourcade. 

Pontacq  (  chbf-lieu  de  canton  ) . 

POP.  :  2,939. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  traversée  par  les  ruisseaux  TOusse , 
TEntencq ,  le  Badero ,  le  Laborade  et  le  Gaspalon. 

Biog.  —  Barbanègre*  (V.  à  la  Biographie  générale.  J 

Le  colonel  Lavigne,  commandant  le  70^  régiment  de  ligne, 
tué  en  Portugal  en  1808. 

Mon.  —  Une  église  du  XV«  siècle,  avec  une  tour  du  XII? 
d^s  laquelle  est  placée  Thorloge. 

Mm.  —  M.;  C;  un  Inst.  com.  et  un  Inst.  privée^  un  pen- 
sionnat de  garçons,  une  école  de  filles;  deux  médecins,  quatre 
sages-femmes;  B.  de  poste  et  Com.  de  pol.  sur  les  lieux  ;  brig. 
de  gend.  de  Soumoulou. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle ,  avoine ,  orge,  sarrasin, 
millet,  pommes  de  terre,  vin,  lin ,  haricots ,  légumes j  élève 
du  bétail. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  mercredi. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  3*  lundi  de  janvier  et  le  3«  lundi  de 
septembre. 

F.  P.  —  S^-Laurent,  le  10  août. 

Ind.  —  Exploitation  du  plâtre  et  fabrication  de  briques ,  50 
ouvriers;  fabrication  de  drap  dit  de  Pontacq,  20  ouvr.  (  en 
décadence);  fabric.  de  souliers,  80  ouvriers;  53  tricoteuses 
en  laine. 

Noi.  —  MM.  Clouchet«  Batailie-Sévignacq,  Poque,  Paulin,  Rey, 
Peyrus ,  Laborde ,  Bataille-Furé ,  Beauvais  Poque,  Gratian. 

Soamouloa . 

POP.  :  446. 

SU.  et  R.  —  En  plaine ,  traversée  par  les  ruisseaux  rOusse, 
TArribct  et  rAyguelongue. 

20 
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Jdm.  — M.  ;  C.;un  \mi.  coin.,  une  lost.  privée;  unofRc. 
de  santé;  b.  de  poste;  brig.  de  geud,  ;  Gom.  de  pol»  de 
Pontacq,  à  11  kil. 

P.  Agr.  ^  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  vin,  élève 
du  bétail. 

Mar.  —Pau,  Morlàas,  Nay,  Pontacq,  Tarbes. 

F.  —  Pau,  Moriàas,  Pontacq,  Nay. 

F.  P.  --  S*-Martin,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Davantés  frères,  Luc. 

OAIITON   DE    THËZE. 


Argelos. 

POP.    :  307. 

SU.  elR.  ~  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaux  Lagrave 
et  Baquet. 

Adm.  -^  M.;  C.  ;  Inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du 
b.  de  poste  d'Auriac^  Com.  de  pol.  de  Garlin,  à  16  kil.;  Brig. 
de  gend.  d'Astis,  à  2  kih 

P,  jégr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Pau,  Garlin,  Arzacq,  Morlàas,  Lescar. 

F.  —  Pau  et  Morlàas. 

F.  p.  —  S'-Ançlré,  le  30  novembre. 

iVb(.  —  MM.  Tougourdeau,  lloundagné,  Sansarricq,  Bernes, 
Bouéf 

Astis. 

POP.  :  220. 

SU.  e^  A.  —  En  plaine;  arrosée  par  les  ruisseaux  Lama  et 
Larrecq. 

Adm.  —  M.;  Inst.  com.;  Dess.  du  curé  d'Auriac;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  d*Auriac;  Com.  de  pol.  d' Arzacq;  Brig, 
de  gend*  sur  les  lieux t 


Digitized  by 


Google 


—  307  — 
P.  jégr.  —  Froment,  maïs,  avoine. 
Mar.  —  Arzacq,  Garlin,  Pau, 
F*  —  Pau ,  Morlàas ,  Lascar. 
F.  P.  —  S»-Jean-BapUste,  le  24  juin. 
Noi.  —  MM.  Lamazou,  Larrieu. 


Aubin. 

POP.  :  331. 


SU.  et  R.  —  Très  accidentée;  arrosée  par  le  Gez  et  l'Aubiosse. 

y4dm.  —  M.  ;  Inst.  com.f  Dess.  du  curé  de  Bournos^  Dess. 
du  b.  de  poste  de  Lescar;  Corn,  de  poK  d^Vrzacq^  Brig.  de 
gend.  d'Astis. 

P.  j4gr.  —  Froment,  maïs,  châtaignes. 

Mar.  —  Arzacq,  Pau. 

F.  —  Pau. 

NoL  —  MM.  Mondette,  Haurette. 

Auga. 

POP.   :  327. 

Sit.  et  R.  —  Très  accidentée;  traversée  par  le  Luy. 

^on.  — Quelques  ruines  de  l'ancien  château  des  barons  d'Auga. 

Adm.  —  M.;  Inst.  corn.;  Dess.  du  curé  de  Vivent  Dess.  de 
deux  jours  l'un  du  b.  de  poste  d'Auriac^  Com.  de  pol.  d'Arzacq, 
à  6  kil.5  Brig.  de  gend.  d'Astis,  à  U  kil. 

P.  jégr.  —Froment,  maïs,  seigle,  pommes  de  terre,  vin. 

Mar.  —  Arzacq,  Garlin,  Pau.  ♦ 

F.  —  Anacq,  Garlin,  Pau. 

F.  P.  —  S*-Laurent,  le  10  août. 

Ind.  —  Une  petite  usine  pour  la  fabrication  de  Thuile  de 
graine  de  lin ,  occupant  4»  ouvriers.  Confection  de  filets  et  engins 
de  pèche. 

^01.  ~  MM,  Fourcade^  Tournadot,  Lacabanne,  Laportère, 
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AnriaOé    . 

POP.  :  339. 

S  il.  et  R.  —En  plaine^  limitée  au  Sud-Ouest  par  le  Lny. 
Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  b.  de  poste  (distribution);  Com. 
de  p.  de  Garlin,  à  13  kiK;  brig.  de  gend.   d'Astis,  à  3kil. 
P.  /4gr.  — Froment,  maïs,  seigle,  avoine,  lin,  vins. 
Mar.  — Pau,  Garlin,  Arzacq  et  Morlàas. 
F.  —  Pau  et  Morlàas. 

F.  P.  —  S'-François-de-Salles ,  le  29  janvier. 
iVb(. -*MM.  Madaune,  LaObre,  Uourticq,  Duclos. 

Bonrnos. 

POP.   :  334. 

SU.  et  R. — Sur  une  élévation^  traversée  par  un  ruisseau 
sans  importance  et  sans  nom. 

^rfm.  —M.;  G.;  Inst.  et  Inst.  com.jDess.  quot.  du  b.  de 
poste  d'Âuriac;  Gom.  depol.  d'Arzacq;  brig.  de  gend.  d'Astis, 
à  &  kil. 

P.  jégr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  pommes  de  terre 
et  vin. 

Mar.  —  Morlàas  et  Pau. 

F.  —  Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  S»- Augustin ,  le  28  août. 

iVor.  —  MM.   Lassus,  Nau,  S*-Marty. 

Garrère. 

POP.  :  357. 

SU.  et  R.  —  Légèrement  accidentée;  arrosée  par  le  Gabas 
et  le  Lapalu. 

Adm.  —M.;  Inst.  com. 5  Dess.  du  curé  de  Glaracq;  Dess. 
alternative  du  b.  de  poste  de  Thèse;  Gom.  de  p.  d'Anacq; 
brig.  de  gend.  d'Astis. 

p.  Agr,  —  Froment,  seigle,  maïs,  pommes  de  terre. 
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Mar.  —  Garlin. 

F.  —  Morlàas. 

^.  P.  —  S'-Jean-Baptîste ,  le  24  juin/ 

2V6(.  .-MM.  Paralieu-Raynère ,  Mourterot- 

CSlaracq. 

POP.   :  460. 

SU.  e/  /?.  —  Sur  un  plateau  traversé  par  le  Reus  et  limité 
parle  Gabas. 

Adm.  —M.;  C;  Inst.  com.;  Dess*  de  S  jours  Tun  du  b. 
de  poste  d'Auriacq;  Com.  de  pol.  de  Gartin,  à  5kil.;  brig. 
de  gend.  d'Astis,  à  6  kil. 

P.  ^jrr.  —  Froment ,  seigle,  avoine.  Ho,  maïs. 

Mar.  —Garlin,  Arzacq,  Morlàas. 

F.  —  Morlàas,  Pau. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

iVb/.— MM.  Pascalis,  Espialoup,  Lucq^  Lamour. 


POP.  :  305. 

SU.  c/  /{.  —  Sur  une  élévation  traversée  par  les  ruîsseaut 
Canidarré^  Gomftres  et  Labroustdre. 

Àdm.  —M.;  C;  Inst.  com.^  Dess.  quot-  du  b.  de  poste 
d'Auriacq;  Com.    de  pol.   d^Arzacq;  brfg.  dé  gend«  d'Astis*. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  avoine  et  haricots. 

Mar.  —Pau,  Morlàas,  Arzaeq  et  Lescar- 

F.  —  Pau  et  Morlàas. 

F.  P.  —  S'-Michel,  le  29  septwnbte. 

No(.  —MM.  Arraby»  Lasserre»  Plant;^/  GéJos. 
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POP.  :  367. 

SU^  ciR.  —  Sur  un  plateau  limité  au  Nord-Est  par  un  vallon 
dans  lequel  coule  le  Gabas.' 

Adm.  —  M.;  Inst.  corn. 5  Dess.  du  curé  de  Lalonquette ;  Dess. 
de  2  jours  Tun  du  b.  de  poste  d'Auriacq;  Com.  de  pol. 
d'Arzacq;  brig.  de  gend.  d'Astis,  à  G  kil. 

Mur.  —  Areacq  et  GarUn. 

F.  —  Pau,  Morlàas  et  Barcelonne  (Gers). 

F.  P^  r4-  S*«-Martin,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Lalanne,  Desctaux,  f>éfeçaus-Momègue. 

Laloaifuette. 

BOP*  :  328.  -      . 

SiU  ol  R.  -—  Dans  un  plateau  limité  au  Nord-Kst  par  un 
vallon  dans  lequel  coule  le  Gabas;  arrosée  en  outre  par  le 
ruisseau  l'Arrien.      *  ,. 

Mou.  —  Vestiges  de  mosaïques  dont  la  conservation  est  né- 
gligée ;  traces  d'une  ancienne  voiç  romaine  se  dirigeant  vers* 
Taron. 

,4flm*  — .M.4  C;  loftt»  com^^  D686.de  i.  jour&Fuir  du  b. 
de  poste  d'Auriacq;  Com..  de  polv  de*  OarUn^briga   de  fMi»  ' 
d',A^tis,j,     ,,    .  ...•,.  M    ..  •    .!.        .■*^*. 

fcif.vf^r.  rrr  Froment ^  m»ïô>  vin.    .. 

Mar.  —  Arucq,  Garlin.  ^ 

F.  —  Pau,  Morlàas  et  Baroekmne. 

F.  P.  —  S»-Julien,  le  21  août,  ■ 

Not.  —  MM.  Dufau-LfltfNrrèWj  Défftîsansi-Pédïdtey,  .ôrocà,- 
Cazaudehore.         ,         rit     ,,v       i      .     -       'i- 
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SU.  et  /?.  —  En  plaine;  liiniléc  à  l'Est  par  le  Gabas  et  â 
rOuest  par  le  Luy. 

Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  coni.^  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b. 
de  poste  d'Auriacq;  Com.  de  p.  de  Morlàas;  brig,  de  gend. 
d'Astis  à  2  kU. 

P.  Jgr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  lin^ 

Mar.  —  Pau,  Morlàas,  Arzacq,  Garlin. 

F.  —  Pau  et  Morlàas, 

F.  P.  —  L'Asgomption ,  le  15  août. 

Noi.  ~  MM,   Bouet,  Barinque-Druhan ,  Larochela-Touret. 

Lènie. 

Pop.  :  384. 

Sii.  cl  R.  —  Sur  une  élévatioa;  traversée  par  les  ruisseMix 
rOusse  et  le  Luy, 

Mfn.  —M.;  C;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  bur.  de  poste 
d'Auriacq;  comm.  de  pol.  d Arzacq  ;  une  sage  femme. 

P.  ajfr.  —  Froment ,  maïs,  seigle,  avoine. 

Marc.  —Arzacq,  Garlin. 

F.  —Pau,  Morlàas. 
'    F.  P.  —  St-Jacques,  le  2a  juillet.  .^ 

Noi.—MM.  Laïorthcs-Pédauga,  Lassalle,  Péré-JRéim.     ,  ,,. 
•ï'    .  .....  ..    ..  .'.      .    ,,     .  . 

;  -'    '     '      t.  "  ■       *  .    <■  I  u  ,1 

Pop.   :  ViO.     "       '■"'''     '  •     "''''■' 

SU,  ét^*^  Aceid^ntée;  limitée  au  nord  par  le  Gaba^i    . 

Aém.  —  M.  ;  G.  ;  Ittgt.  com.  ;  dess.  de  2  jours  ri»da>i«rv 
depo^tefl'Auriacq^  comm.  de  pol.  de  Garlin  à  12  kil.  ;  hriff^Ue 
gend.d'AfllfeàiklI.  /  *•  — i 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  avoine*  '•'*** 
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Nar.  —  Pau,  Garlin,  Arzacq,  Morlàas, 

F.  —  Pau ,  Morlàas. 

F.  P.—-  Saint-Martin ,  le  11  novembre, 

^o^  —MM.  Pujoulet,  Giraud,  Pujoulet-Cassou. 

Nai^ailles-Angos. 

POP,   :  881. 

SiL  et  R.  -^  Accidentée;  traversée  par  le  Balin. 

^on.  --  Le  château  de  Navailles,  magnifique  habitation  dans 
le  style  et  le  goût  du  château  de  Pau ,  avec  une  tour  sem- 
blable/propriété  de  la  vieille  et  grande  famille  de  Gontaut-Biron. 
(  V.  pour  celle-ci  à  la  biographie  générale,  tome  I.  ) 

/Idm.  — M.;  C;  Inst.  cora.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Auriac;  Com.  de  pol.  et  brig.   de  gend.  de  Pau,  à  23  kil. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  vin,  lin,  plantes  fourragères. 

Mar.  — Pau,  Morlàas,  Arzacq. 

F.  —  Pau,  Morlàas. 

Not.  —  M.  le  Comte  Elie  de  Gontaut-Biron. 

Sévîg;tiacq. 

POP.  :  973. 

Sil.  et  /f.  —  Légèrement  accidentée;  trav.  par  le  Gabas. 

Hisl,  et  Mon,  —  Sévignacq,  ancien  fief  de  la  famille  de  Gfa- 
roont,  possède  une  église  d'assez  belles  proportions,  sur  laquelle 
^attirent  Tattention  la  richesse  des  sculptures  de  la  boiserie  de 
son  sanctuaire  et  le  style  brillant  de  son  portail ,  exécuté  par  des 
artistes  de  la  renaissance.  Les  restes  mortels  de  dame  de  Gramont^ 
comtesse  de  Lauzun ,  décédée  en  septembre  1G27  ,  sont  ensevelis 
sous  une  dalle  de  cet  édifice ,  qui  doit  son  bon  étal  actuel  de  con- 
servation à  la  famille  de  Salettes,  si  féconde  en  prélats  distingués  et 
qn*eile  s'est  Imgtemps  enorgueillie  de  compter  parmi  ses  habitants. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  d'Auriac;  com«  de  poK  de  Garlin;  brig.  de  gend.  d'AsUs 
M  kil. 


Digitized  by 


Google 


-  313  - 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine ,  seigle, pommes  de  terre, 
orge. 
Mar.  —  Lembeye. 
F.  —  Leml>eye,  Morlàas. 

P'  P'  —  St-Pierre,  célébré^  le  1.*'  dimanche  d*août, 
Not.  —  MM.  Bataille,  Coulom,  Castagnou,  Darribère,  Pieyt, 

Thèse  (  Chbp-liec  de  canton  }. 
POP.  :  S43. 

SU. — Accidentée;  arrosée  par  divers  cours  d*eau  sans  im- 
portance. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  comm.  et  privé;  dess.  quot.  du  bur. 
de  poste  d'Auriac;  comm.  de  pol.  d'Arzacq^  brig.  de  gend.  d'Astis. 

P.  (tgr.  —Froment,  maïs,  vins,  légumes. 

^arc. —Arzacq,  Garlin,  Pau. 

F.  —Pau,  Morlàas. 

iVo/,— MM.  Monguilan,  Pedelabat,  Rigoulet,  de  Fanget,  Nogués. 

Vîven. 

POP.  :  238. 

Sit.  et  H.  —  Très-accidentée;  limitée  par  le  Lny  et  trav.  par 
le  Balany. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  d'Auriac  ;  com.  de  pol.  d'Arzacq  à  6  kil.  5  brig.  de  gend. 
d'Astis  à  3  Icil. 

P.  Agr.  —Froment,  mats,  avoine,  seigle,  orge,  haricottf, 
pommes  déterre. 

9lar.  —  Arzacq ,  Garlin ,  Morlàas. 

F.  —  Lescar,  Morlàas  et  Pau. 

F.  P.  —  St-Etienne,  le  26  décembre. 

Nul.  —  MM.  Nayailles ,  Arria ,  Moussempés. 
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AUnoNDlSREMfiXT    DE   «AYONNC. 


CANTON  Dfi  SAVONNE  (I^ord-Est). 

Bayoïine. 

POP.  :  26,187. 

SiL  et  R.  —  Située  au  centre  d'une  bellb*  plâîlie  légèrement 
accidentée  sur  quelques  points  et  traversée  par  l'Adour  et  la  Nive, 
la  ville  de  Bayonne,  à  laquelle  a  été  récemment  annexée  la 
commune  de  S'-Esprit,  autrefois  chef-lieu  de  canton  du  départe- 
ment des  Landes  et  formant  aujourd'hui  un  important  quartier 
séparé  de  Tanclenne  cité  par  TAdour ,  se  trouve  divisée  par  la 
Nive  jBu  ^éui  autres  sections  désignées  sous  le  nom  de  grand 
el  de  petit  Bayonne.  Divers  ponts  les  rattachent  entr'elles  et  à 
S»-Esprit.  '• 

Hist.  —  Nous  avons  déjà  dit,  dans  une  précédente  revue  his- 
torique du  Labourd,  comment  Torigine  de  sa  capitale  et  les  pre- 
miers temps  de  *  ses  annales  se  perdaient  dans  f  obscurité  d'un 
lointain  passé.  Sa  fondation  toutefois  paraît  pouvoir  être  attribuée 
aux  Romains  et  elle  doit  remonter  à  Tépoque  de  la  conquête. 
Mais,  ce  qui  n'est  pas  aussi  hors  de  doute  et  ce  qu'il  serait 
néanmoins  intéressant  d'établir,  c'est  la  réalité  de  l'existence 
de  l'évéque  Ictassicus ,  qui ,  selon  une  charte  de  l'abbaye  de 
Dkuvielle,  raentioin^  par  M.  Comp^igne  dans  sa  Vieille  Chro- 
nique, aurait  occupé  vers  381  le  siège  épiscopal  de  Lapurdmi»- 
Lfis  cit^s  seuils  étaient  alors  en  pQ^sessioui  de  ces*  sièges  et. de 
Taq^ienticité  4e  la  c)iart|C  en  q^eqtiof^  il  ffudrait  cooçbK^  <W*^ 
rV"  siècle  Lapurdum  était  déjà  ville  importante  el  c)iràti(^ia)et 

Quof^ll  en  soit  et  bientôt  après  cette .  époque  survienmvit 
les  invasions  Barbares.  La  Novempopulanie  échoit  aax  Qpffa^ 
Ariens,  et,  partageant  son  destin,  Lapuridum  demeure  avec  die 
sous  cette  domination  jusqu'à  la  chû(^  d'AlwH^*  Elle  devient  alors 
province  franque  et  travaille  à  jetfer  4esi  fonf)€|ments.  de  sa  future 
prospérité  commerciale»;  Mais  îles  heureuseaceodltions  de  situa- 
tion qui  devaient  lui  assurer  celle-ci  n'échappent  pas  à  l'œil 
investigateur  des  Normands;  ils  s'en  emparent  et  y  établissent 
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\e  clieMiea  4v  leuri  expédition»  iniiritimes  dans  le  Go\k  de 
Gascogne* 

Vers  le  X**  wécle,  S*-Leon  vint  répandre  dans  le  Labonrd 
les  lumières  de  TEvangile.  (Voir  tome  !•%  Hagiogf'aphiè).  Onll- 
Idume  Sanehç  força  pre9<[u*en  même  temps  les  Normands  à 
la  retraite;  Lapurdum  se  transforma  en  ?tconMé  béréditaire^t 
changea  son  vieux  nom  contre  celui  fie  Bayonnè.  (Vofr  pont 
rétjrmologie  de  ce  dernier,  tome  I'','pagé  185  à  la  note). 

Puis,  elle  passa  avec  la  Guyenne  soiis  la  dépendance  de  l'An- 
gleterre ,  reçut  de  cette  suzeraine  des  privilèges  et  fVanchîSes 
importants  qui  toarnèrent  à  l'avantage  de  son  développement- 
commercial ,  acquit  un  gouvernement  municipal ,  IVappa  mon- 
Haie,  s'agrandit ,  étendit  le  cercle  de  ses  relations,  et,  impatiente 
do  joug  étranger ,  rouvrit  ensuite  ses  portes  à  Tarmée  des  rois  de 
France  aes  souverains  légitimes. 

Dans  cette  nouvelle  période  de  son  existence,  elle  conserva 
rimportance  qui  lui  était  déjù  propre.  Ses  franchises  municipales 
reçurent  bien ,  il  est  vrai,  quelque  atteinte,  mais  elle  devint  place 
de  guerre ,  s'^iftoum  de  fortifications  et  obtint  par  lettres^patente» 
de  1400  la  concession  d'un  hôtel  des  monnaies.  Vers  la  môme 
époque  y  commença  entr'elle  etTAdour  lalutte  laborieuse  qui  s'est 
prolongée  jusqu'à  nos  jours  et  dont,  aujourd'hui  qu'eAe  est  secon- 
dée par  une  puissante  main ,  il  est  permis  d'espérer  que  la  ville 
sortira  victorieuse* 

Au  XVl,«  siècle^  Bayonne  se  trouva  mêlée  aux  guerres  de  la 
^avarr6;  elle  soutint  oontre  les  Espagnols  un  siège  opîniètre  de 
quatre  jourS)  durant  lesquels  sa  population  témoigna  de  la  plus  gk>< 
rieuse  intrépidité  >  sacrifiant  aux  nécessités  de  la  défense  jusqu'à 
ses  femmes  et  Si^  enfants.  Après  la  défaite  de  Pavie,  elle  fut  choi- 
sie pour  le  paiement  de  la  rançon  de  Fronças  I.^  qui  s'effectua 
a^i  Château- Vieux  et  par  les  soins  du  maréchal  de  Montmorraicy 
eotre  les  mains  des  doutés  de  Charles-Quint.  L'année  suivante , 
1530,  la  reine  Eléonore  allant  rejomdre  en  France  son  loyai 
fiancé  s'arrôta  quelques  instants  dans  ses  murs. 

Ce  môme  XVL*  siècle  fournit  à  l'histoire  de  Bayonne  nue  autre 
b^epage ,  celle  de  la  S^-Barthélemy ,  que  remplit  sedie  Tadmi-' 
nèle  réponse  du  vicomte  dXHrthe  aux  ordres  de  la  comronne;: 
(Kl0Qiel.«Spag.l9S}.  «i    - 
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Depuis  cette  date  jusqu'à  celle  de  la  révolution  française ,  les 
chroniques  ne  nous  signalent  plus  de  faits  saillants.  Elles  omsta-' 
tent  seulement  la  découverte  de  deux  complots  ayant  pour  but  de 
livrer  la  ville  aux  Espagnols ,  le  passage  de  Louis  XIV  et  de  Marie- 
Thérèse  ,  le  séjour  de  Philippe  Y  et  de  la  veuve  de  Charles  II , 
Tagrandissement  de  Tenceinte  de  la  cité ,  rachèvement  de  ses  for- 
tifications. En  1789 ,  Bayonne  adopte  avec  enthousiasme  les  idées 
mères  du  grand  mouvement  politique  qui  s'opère,  mais,  grâce 
au  bon  esprit  de  sa  population ,  demeure  autant  qu'il  lui  est  pos- 
sible en  dehors  du  désordre  général.  Sous  TEmpire ,  sa  situation 
frontière  lui  assignait  nécessairement  un  rôle  dans  les  événements 
internationaux.  Elle  devint  quartier-général  des  troupes  d'obser- 
vation répandues  dans  les  Pyrénées-Occidentales  y  pomt  de  rallie- 
ment et  cheMieu  de  conférences.  En  1808,  Napoléon  descendit 
dans  ses  murs  et  dans  ses  murs  aussi  se  signa  presqu'aussitdt  l'ab* 
dication  des  Bourbons  d'Espagne  et  la  proclamation  de  Joseph  P' 
comme  roi  d'Espagne  et  des  Indes. 

Les  années  suivantes  virent  accroître  l'importance  de  Bayonne 
au  point  de  vue  stratégique.  Pendant  les  guerres  d'Espagne  elle 
devint  le  théâtre  de  nombreuses  opérations  militaire,  abrita  un 
instant  l'armée  du  maréchal  Soult  en  retraite  sur  Toulouse  et 
soutint  un  siège  de  deux  mois  contre  les  troupes  coalisées  de 
l'étranger.  Le  défaut  d'espace  nous  interdit  de  suivre  son  histoire 
dans  les  détails  de  cette  célèbre  campagne  à  laquelle  le  rappro- 
chement de  son  époque  nous  oblige  d'arrêter  cette  courte  revue. 

Considérée  dans  son  aspect ,  Bayonne  est  une  ville  en  progrès 
qui ,  lorsque  son  travail  de  transformation  sera  terminé ,  prendra 
le  pas  sur  beaucoup  de  ses  rivales  du  Midi,  c  Malgré  les  remparts 
qui  la  ceignent ,  malgré  ses  trois  châteaux ,  sa  citadelle  et  ses 
quatre  portes,  malgré  le  veto  du  génie  militaire ,  veto  jeté  sur  un 
rayon  -assez  étendu ,  elle  ressemble  peu  à  une  place  forte  et  on 
ne  se  souvient  de  ses  murailles  et  des  exigences  militaires  que 
lorsque  Ton  entend  le  tambour  et  la  fanfare.  Ces  deux  beHes  ri-- 
vières  qui  courent  à  ses  pieds,  ce  vent  des  Pyrénées  ou  cette  brise 
de  mer  qui  la  rafraîchissent,  ce  paysage  des  environs  si  originale- 
ment accidenté  du  coté  de  la  mer  par  des  forêts  de  sable  et  de 
pins,  ces  promenades  qui,  de  toutes  parts,  commencent  ou  finis- 
sent la  ville  ;  enfin ,  cet  extérieur  de  bruit ,  d'air  et  soleil ,  jettent 
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autour  d'elle  tant  de  joie  et  d'animation  que,  par  un  jour  de  mar- 
ché ,  on  croirait  assister  à  un  de  ces  bazars  de  l'Orient ,  lorsque 
les  caravanes  lointaines  les  remplissent  de  vie ,  de  poussière  et  de 
langues  diverses.  >  (1) 

Biog.  —  Le  baron  d'Armendarils ,  de  Lormand,  Duvergier 
de  Uauranne.  (Voir* à  la  Biographie  gèmralc). 

Bertrand  Bellas,  cordelier  d'une  grande  éloquence  et  d'un 
rdi*e  talent  qui  jouit  long-temps  des  faveurs  du  pape  Alexandre  lY. 

Guillaume  Gaudin,  né  en  1265,  devenu  évoque  de  Sabine, 
cardinal  et  légat  du  pape  au  concile  de  Valladolid.  On  lui  doit 
le  couvent  des  Jacobins  de  Bayonne  et  d'importants  travaux  à 
la  cathédrale. 

Pascal  de  Ville,  maire  de  Bayonne  en  1296  et  clief  d'une 
famille  qui  donna  quinze  maires  à  la  ville  de  1296  à  1436. 
(Morel,  V.  Hist.  ) 

Michel  Burendi,  qui  poursuivit  le  premier  la  baleine  daus 
les  mers  d'Islande. 

L'abbé  de  Barcous ,  janséniste  et  abbé  de  S'-Cyran ,  neveu 
du  célèbre  Duvergier  de  llauranne. 

Les  capitaines  de  vaisseau  Larruc,  commandant  sous  Louis 
XIV  de  la  frégate  la  Galère  ;  Tournez ,  Ducassou ,  qui  se  dis- 
tinguèrent dans  plusieurs  rencontres  navales  ^  Duler ,  mort  com- 
mandant du  port  de  Rochefort^  Roqucbcrt,  qui  soutint  l'honneur 
de  son  drapeau  dans  les  mers  de  l'Inde  ;  Dubourdieu ,  tué  de«> 
vaut  Toulon  f  Despujos,  commandant  la  frégate  la  Justice, 

Les  contre-amiraux  Bcrgeret,  Bruix,  Dalbarade. 

Le  lieutenant  de  vaisseau  Bourgeois ,  célèbre  par  une  longue 
vie  remplie  de  glorieuses  péripéties  maritimes. 

François  Cabarrus,  fondateur  et  directeur  de  la  banque  de 
$<-Charles,  membre  du  conseil  de  Castille,  comte,  ambassadeur 
à  Paris  et  ministre  des  Gnances  d'Espagne. 

Mon.  —  La  Cathédrale  fV.  au  Chap.  Archéologie^  tom.  P'). 

Le  château  de  Marrac  que  flt  élever  dans  les  premières  années 
du  XVIII«  siècle  la  veuve  exilée  du  roi  d'Espagne  Charles  II 
et  qui  devint  célèbre  par  le  séjour  de  Napoléon  V^  dans  ses  murs. 


(1)  Morel  (V.  Hisioriques  ei  Descriptives). 
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Le  Chftteau-Neirf",  construction  massive  et  flanquée  de  quatre 
murs  faisant  partie  du  système  de  fortifications  de  la  Cité. 

Lè^.  —  La  légende  de  S»-Léou,  (  V,  nu  chapitre /^fl^fiogr^pAie, 
tome  !••')• 

Adrn.  —  M.;  Deux  paroisses  desservies  par  un  archiprôtre 
et  un  vice-archiprêtre.  Ecoles  communales  de  garçons  et  de 
filles;  Chef-lieu  de  district  pour  les  trois  départements  de 
l'Institut  des  Frères  des  écoles  chrétiennes  5  Ecples  primaires , 
d'adultes,  et  d'apprentis;  Maison  des  orphelines  sous  la  direc- 
tion des  Servantes  de  Marie;  Sœurs  de  St-André  de  la  Croix 
et  des  Lorettes;  Neuf  institutions  laïques  5  Salle  d*asile. 

Siège  de  TEvêché  ;  Chapitre  de  la  cathédrale  ;  Grand  sémi- 
naire; Un  pasteur  protestant  5  Consistoire  israClite. 

Siège  de  la  13*^  division  militaire,  comprenant  les  Basses  et 
Hautes-Pyrénées ,  les  Landes  et  le  Gers  ;  Résidence  de  Tétat- 
major  de  la  division^  Intendance  militaire;  Etat-major  de  place; 
Direction  d'artillerie 5  Direction  des  fortifications  et  du  génie; 
Conseil  de  guerre;  Hôpital  militaire;  Bureau  d'admiiiistration 
des  subsistances  militaires. 

Un  capitaine  de  gendarmerie ,  trois  brigades. 

Inscription    maritime  (sous-comm.);  Ecole   d'Hydrographie. 

Sous -préfecture  de  1"  classe;  Bureau  de  poste;  Princi- 
pauté des  douanes  ;  Vérification  de  la  librairie  étrangère  ;  Ins- 
pection et  recette  principale  des  contributions  indirectes;  Recette 
particulière  des  finances;  Perception  des  contributions  directes; 
Vérification  des  poids  et  mesures  ;  Enregistrement  et  domaines , 
vérification  et  recettes  civile  et  judiciaire;  Conservation  des  hy- 
pothèques; Contrôle  des  contributions  directes  et  cadastre;  Garde 
général  des  forêts;  Direction  de  lignes  télégraphiques. 

IVibunaui  de  première  instance  et  de  commerce;  de4ix  jus- 
tices de  paix  ;  sept  notaires  ;  sept  huissiers. 

Commissariat  central  de  police;  trois  commissariats  ordhfiaires. 

Station  de  chemin  de  fer. 

3  architectes;  10  banquiers;  19  médecins;  3  officiers  de 
santé;  10  dentistes;  16  sages  femmes. 

Quatre  imprimeurs  ;  trois  lithographes. 

Journaux.  —  Le  Courrier  et  le  Messager  de  Bayonne, 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  légumes  et  fruits, 
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Mai\  —  Sur  les  lieux,  les  lundi  et  jeudi. 

F.  —  Bayonne  ne  possède  pas  de  foires  ;  elle  se  rend  à  celle 
de  Biarritz. 

F.  P.  —  S^-Léon,  patron  de  la  Ville  et  du  Diocèse. 

Itid.  et  Com.  —  L'importance  assignée  au  commerce  de 
Bayonne  par  un  tableau  de  sa  isituatîon  dressé  dans  le  siècle 
dernier  et  consigné  dans  le  tom.  V^  de  cet  ouvrage  n'a  point 
déchu  de  nos  jours.  Centre  commercial  d'une  partie  de  la 
Péninsule  hispanique,  cette  ville  Test  aussi  d'un  grfind  rayon 
du  Sud-Ouest  de  la  France  qui  écoule  ses  produits  par,  so« 
port  ou  reçoit  par  lui  ses  approvisionnements.  (  V.  lom.  Z"^, 
p.  iSO  et  suivanls. 

Boacau. 

POP.  :  J,183. 

SU.  él  R.  —  En  plaine,  longée  par  TAdour;  ancienne  commune 
du  département  des  Landes  réunie  récemment  à  celui  des 
Basses-Pyrénées. 

Àdrn.  —  M. 5  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.;  du  b.  de  poste 
de  Bayonne;  Com.  de  poK  et  brîg.   de  gend.   de  Bayonne. 

p.   Agr.  —  Froment ,  maïs ,  légumes  et  fruits. 

Mar.  —  Bayonne. 

F.  —  Biarritz. 

Nol.  —  MM.  Lacoulurc,  Novion. 

Lahoace. 

POP.  :  530. 

Sit.  et  R.  —  Accidentée  ;  longée  par  l'Adour. 

Biofj.  —  Darrigol,  supérieur  du  grand  séminaire  de  Bayonne. 
(Voir  à  la  Biographie  gènvrale). 

Mon.  —  Les  ruines  d'un  ancien  couvent  ;  une  vieille  église. 

Jdm.  — ^  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Bayonne,  à  7  kil.;  Com.  de  pol.  de  Bayonne.;  Brig.  de 
gend.  de  Briscous,  à  7  kil. 

?.  Àgr,  —  Froment,  maïs,  vin, 
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Uar.  —  Bayonne. 

F.  —  Urt,  Labastide-Claireace. 

F.  P.  —  L'Assomption^  le  15  août. 

Not.  -^  MM.  Darrigol,  Detcheverry,  Labrouche. 

Mong;iierre. 

POP.  :  1,355. 

SU.  et  iï.  —  Accidentée;  traversée  par  les  ruisseaux  Sou- 
bihandy,  Igourkibelar ,  Hiribarne,  Chépaby  et  d'Ospital. 

Mon.  —  Deux  églises  et  un  château  défendu  par  trois  tours. 

-Adm.  —  M.;  deux  desservants;  inst.  et  institutrice  com.; 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Bayonne,  à  6  kil.;  Com.  de 
pol.  et  brig.   de  gend  de  Bayonne.  ^ 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  légumes  et  fruits. 

Mar.  —  Bayonne,  Hasparren,  Espelette,  Helette,  Urt. 

F.  —  Espelette,  Hasparren,  Labastide-Clairence ,  Urt. 

F.   P.  —  S*-Jean,  le  24  juin. 

Ind.  —  Vente  du  lait  de  vache  à  Bayonne. 

Noi.  —  MM.  Iturbide^  Fagalde,  Garat-Hirigoin,  Etchegoyen, 
Doyhenart,  Parquîe. 

St-Pierre-d'Irube. 

POP.  ;  856. 

SU.  el  R.  —  Sur  des  élévations;  séparée  de  la  commune 
de  Villefranque  par  un  vallon  dans  lequel  coule  un  canal  de 
moulin,  seul  cours  d'eau  qui  traverse  la  localité. 

Mon.  et  C.  N.  —  Un  antique  château ,  connu  sous  le  nom 
de  petit  Lissague ,  qui  fut  habité  par  Anne  de  Neubourg,  reine 
d'Espagne.  A  peu  de  distance  se  trouve  un  bois  séculaire  dans 
lequel  elle  aimait  à  promener  ses  pas. 

La  fontaine  du  Dragon ,  ainsi  appelée ,  selon  la  tradition , 
parce  qu'un  chevalier  de  Beizunce  aurait  tué  en  ce  lieu  un 
dragon  à  trois  têtes,  qui  était  la  terreur  du  pays. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.^  Ecole  de  filles  dirigée  paf  les 
Sœurs  de  la  Cro|$,  Un  officier  de  santé.  Dess,  quot,  dub. 
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de  poste  de  Bayonne,  à  2  kil.;  Coin,  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Bayonne. 

P.  Âgr.  -—  Froment,  maïs. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  lundi;  Bayonne. 

F.  —  Urt,  Labastide-Clairence ,  Hasparren. 

¥.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  d'Arcangues,  Haramhipy,  Darroendrail. 

Ufcmt. 

POP.  :  1,*014. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  longée  par  TArdanavie  et  TAdour • 

Mon.  —  Une  ancienne  église. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.  et  Institutrice  privée;  une 
sage-femme.  Dess.  quot.  du  b«  de  poste  de  Briscous.  Com. 
de  pol.  de  Bayonne,  à  10  kil.;  Brig.  de  gend.  de  Briscous, 
à  5  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  légumes,  vin,  plantes  fourragères, 

Mar.  — Bayonne,  Urt,  Labastide-Clairence,  Uasparren. 

F.  —  Urt. 

F.  P.  —  St-Eticnne  ,  le  3  août. 

Nai.  —  MM.  Martin  de  Souhy  ,  Elissalde,  Damestoy. 

CANTON    DE    BAYONNE   (Nord-Ouest). 


Angle  t. 

POP.  :  3,3o0. 

SU.  el  R.  — Sur  un  terrain  accidenté;  arrosée  par  les  ruis- 
seaux Bruidus,  TresarriQs,  Beloy^  Labarthe. 

C.  N.  — La  Chambre  d'Amour,  grotte  située  sur  la  grève, 
que  rOcéan ,  dont  le  niveau  s'est  insensiblement  abaissé  jusqu'à 
ne  plus  l'atteindre ,  venait  parfois  visiter  jadis  dans  ses  marées 
hautes.  Une  touchante  légende  explique  ainsi  son  nom  :  La 
jeune  et  belle  Saubade ,  brune  fille  d'Anglet ,  aimait  le  jeune  et 
beau  Laorens.  Elle  était  riche ,  il  était  pauvre,  et  leur  inégalité 
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de  couditiou  coutrariait  leur  commua  amour.  Un  soir,lajeuue 
flile  attendait  son  amant  dans  la  grotte  et  inquiète  de  son  retard, 
cherchait ,  debout  sur  le  seuil ,  à  percer  des  yeux  les  ténèbres 
d'une  nuit  obscure.  A  deux  pas  mugissait  la  tempête  et  parfois 
quelques  vagues  furieuses  venaient  en  expirant  baigner  ses  pieds. 
Sourde  au  danger ,  la  courageuse  enfant  ne  craignait  que  pour 
son  Laorens;  il  vint  enHn  et  la  grotte  les  reçut  tous  deux.  Hais 
tout  à  leur  bonheur  ils  ne  virent  pas  TOcéan  qui ,  s'avançant  pas 
à  pas,  envahit  bientôt  leur  étroit  asile.  Le  lendemain,  les  pé- 
cheurs trouvèrent  sur  un  lit  d'algues  marines  deux  corps  sans 
vie  étroitement  embrassés  et  ils  donnèrent  à  la  grotte,  jusqu'alors 
peu  connue,  le  nom  devenu  célèbre  qu'elle  porte  encore  aujourd'hui. 

^dm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  2  ins.  privés;  2oflB.  de  santé; 
1  notaire;  Dess.  quot.du  b.  de  poste  de  Bayonne  ;  Com.de 
pol.   de  Biarritz ,  à  3  kil.;  brig.  de  gend.  de  Bayonne  ,  à  4  kil. 

C'est  à  Anglet  que  se  trouve ,  sous  la  dénomination  de  Maison 
de  Notre-Dame-du-Refuge ,  la  maison  mère  et  le  noviciat  des 
Servantes  de  Marie.  La  fondation  de  ce  recommandable  établis- 
sement, récemment  honoré  de  la  >isilc  de  LL.  JIM.  IL,  est 
due  à  M.  Fabbé  Cestac  ,  chanoine  honoraire  de  la  cathédrale  de 
Bayonne. 

i*.  yégr. — Maïs,  légumes. 

Mar.  —  Bayonne. 

F.  —  Biarritz,  Ustaritz. 

F.  P.  —  S*-Léon,  le  V  mars. 

Jnd. — Culture  maraîchère  et  oommerie  du  lait^  approvi- 
sionnements de  Bayonne. 

Ao(.  —  MM.  Chegaray,  Sans,  Ostac,   Dotezac,  Pambrun. 

Aroangues. 

POP.  :  1,083. 

SU.  d  iJ.  —  Sur  une  élévation  traversée  par  divers  petits 
ruisseaux  sans  importance  et  sans  nom. 

Uist»  —  Arcangues  servit  en  1813  de  point  stratégique  à 
r«rroée  de  lord  Wellington. 

Mon.  et  C.  N.  ^  Vn  beau  château  moderne  et  plusieurs 
sources  ferrugineuses. 
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A(bH. — M.;C.;  Insl.  com.;  Ecole  de  filles  dirigée  par  une  sœur 
des  servantes  de  Marie  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Biarritz  ; 
Com.  de  pol.  de  Biarritz ,  à  8  kil.;  brig.  de  gend.  de  Bayonne, 
à  9  kil.;   1  médecin. 

P.   Âgr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  et  vin. 

Mar.  —  Bayonne,  S'-Pée. 

F.  —  Biarritz,  Ustarilz. 

F.  P. —S*- Jean-Baptiste,  le  âî  juin. 

Ind.  —  2  tuileries ,  10  ouvriers  ;  commerce  de  bois  et  de  laine. 

Nol.  —MM.  D'Arcangues  marquis  dlranda,  Bois-le-Comtc , 
Larre,  Aldabe. 

Bassussary. 

POP.  :  436. 

SU.  et  R.  —Accidentée;  arrosée  par  TUrdaïnts. 

Mon.  —  L'enceinte,  assez  bien  conservée,  d'un  camp  occupé 
par  Farmée  anglaise  en  1813. 

La  maison  de  Mongay ,  ancienne  habitation  de  plaisance  de 
Bertrand  de  Lahct,  évoque  de  Bayonne,  qui  mourut  de  la 
peste  à  Bassussary,  en  1520. 

Jdm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Biarritz,  à  5kiL;  Com.  de  pol.  de  Biarritz;  brig.  de  gend. 
de  Bayonne,  à  6  kil. 

P.  Agr.  —Maïs,  froment,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Bayonne. 

F.  —  Biarritz. 

F.  P.  —  S*-Barthélcmy ,  le  24  août. 

Ind.  —  Exploitation  d'une  carrière  de  plâtre ,  occupant  12 
ouvriers. 

iVo(. —MM.  Lahirîgoycn-Garat,  de  La  Ploigne,  Ader. 

Biarritz. 

POP.  :  2,410. 

SU.  et  A.  —Sur  un  plateau  accidenté  formant  à  sa  limite  ouest 
un  promontoire  dominant  le  goifo  de  Gascogne;  baignée  par 
rOcéan  à  l'ouest;  trav.  par  les  ruisseaux  I^aborde,  Gardian  et 
Bourguignon. 

IK$i.  —  Autrefois  village  obscur ,  peuplé  de  marins  et  de  pé* 
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clieurs  vivant  du  produit  de  leur  industrie ,  Biarrits  s'est  élevé  en 
peu  d*onnées  au  rang  des  premières  stations  de  bains  de  mer  du 
littoral.  Les  heureuses  conditions  de  sa  situation  lui  permettent 
d'espérer  en  la  continuation  de  sa  vogue  actuelle.  (K.  Tarticle 
spécial  à  Biarrits,  tome.  1.^%  Elablisseinenls  Tlœrmaux  et  Baim 
de  Mer). 

Biog.  —  Etienne  Dalbarade  et  Jean  Silhouette,  capitaines  de 
vaisseau. 

Mon. — La  Villa  Eugénie,  résidence  Impériale  bâtie  sur  la 
pierre  St-Martin,  au  bord  de  la  mer,  sur  la  côte  de  Blaye.  — La 
chapelle  de  Ste-Eugénie ,  construction  nouvelle  dans  le  style 
roman  du  XL«  siècle,— L'église,  joli  monument  en  pierre  tendre, 
piliers  et  voûte  à  vive  arête.  La  nef  et  les  bras  de  la  croix  appar- 
tiennent au  style  du  12.<»  siècle  ;  les  piliers  et  les  voûtes  voisines 
de  l'entrée  principale  à  celui  du  16.«  —  Les  ruines  de  l'ancien 
château  fort  de  Ferragus  qui ,  du  haut  de  l'Atalaye,  dominait  les 
deux  ports.  —  Le  phare  à  feu  tournant  placé  sur  la  pointe 
St-Martin. 

Adm.  —  M.  ;  C.  et  Vie;  Inst.  com.  et  privé;  Ins.*^"  laïques 
com.  et  privée  ;  école  de  filles  dirigée  par  trois  sœurs  de  l'ordre 
des  Servantes  de  Marie  ;  3  docteurs  en  médecine  ;  1  pharmacien  ; 
3  sages-femmes;  bureau  de  poste  et  commissariat  de  police  sur 
les  lieux;  brig.  de  gend.  de  Bayonne  à  7  kil. 

P.  Agr.  —  Maïs  et  froment. 

Mar.  —  Bayonne. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  3«  samedi  de  juin  et  le  2«  samedi  d'octobre. 

F.  P.  —St-Martin,  le  11  novembre. 

iVo(.  —  MM.  Laborde,  Adema,  Jaulerry ,  Dnprat,  Mousempès. 

CANTON  DE  BIDACHE. 


Arancou. 

POP.  :  331. 


SU.  et  R.  —  En  plaine,  sans  cours  d'eau. 

Mon.  — -  Une  église  dans  le  style  du  XI1I«— XIV«  siècle. 

Adm*  ^  Mr;  C,;  iQst.  çom.;  Pess.  de  2  jours  lun  du  b. 
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gend.  de  Bidache,  à  9  kih 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  Hn,  vîn,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Labastide-Villefranche. 

F.  —  Bidache. 

F.  P.  —L'Assomption,  le  15  août. 

Nol.  —MM.  Garay,  Dabadie,  Dupourqué. 

Bardofl. 

POP.  :  2,586. 

Siu  et  tt.  ^  Accidentée  ;  arrosée  ou  traversée  par  la  Bl- 
douze,  le  Lihurry,  le  Laran  et  les  ruisseaux  Otheguy ,  Alto , 
Constantin,  Errecart,  Pélousie,  Balluart,  Bidart,  Arbereau, 
Uhart,  Berro,  etc. 

010^.— Jacques  de  Lassalle,  chanoine,  ecclésiastique  distingué. 

Salvat  de  Salha,  seigneur  de  Bardos  et  lieutenant-colonel 
des  bandes  gramontaises. 

Jean  dlharce ,  chanoine ,  ecclésiastique  versé  dans  le  droit 
canonique. 

Mon.  —  Une  église  avec  un  portail  dans  le  style  du  \Uh  siècle. 

Le  chftteau  de  Salha ,  flanqué  de  deux  tours ,  dont  Fune  octo- 
gone, et  enrichi  dans  sa  partie  ancienne  de  sculptures  en  bois 
d'un  bon  travail. 

Le  vieux  chftteau  de  Gramont ,  dont  il  est  fait  mention  dans 
THistoire  des  Guerres  de  la  Navarre ,  situé  sur  le  point  le  plus 
élevé  de  la  commune. 

Divers  ouvrages  de  castramétation  attribués  aux  Romains  ou 
aux  Maures. 

Adm.—M.;  C.  et  Vie;  Inst.  com.  et  privé;  Ecole  de 
filles  dirigée  par  les  Sœurs  de  la  Croix;  un  médecin,  un  offi. 
de  santé,  un  notaire.  Bur.  de  poste  sur  les  lieux;  Com.  de 
pol.  de  Bayonne,  à  26  kii.;  brig.  de  gend.  de  Bidache, 
à  6  kil. 

P.  AffT.  —Maïs,  froment,  pommes  de  terre,  légumes  et 
fruits,  bois  de  construction  et  de  chauffage. 

Mar.  —Bidache,  Labastide-Clairence ,  Hasparren« 

F.  —  Jdem. 
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Pé  p.  —  L^Assomptîon,  le  15  août. 
jSol.  —  MM.  Dabadie,  llirigoyeii,  Conreau,  Ilarambottfé, 
Alhabe,  Chateauncitf,  Damestoj ,  Parricau,  Dussaut. 

Bergouey. 

POP.    :  363. 

SU.  el  R.  -^  Accidentée;  arrosée  par  la  Bidouze  et  !e  Lau- 
hirane. 

Hisl.  —  Bergouey  fut  jusqu'à  la  révolution  française  uneba- 
ronie  de  la  maison  de  Gramont. 

Àdm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  corn,  et  institutrice  privée.  Dess. 
de  deuv  jours  l'un  du  b.  de  poste  de  Labastide-Villefranche; 
Corn,  de  pol.   et  brig.  de  gond,   de  Bidache,  à  12  kîl. 

P.  /îgr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  châtaignes, 
haricots. 

Mar.  —  Labastide-Villefranche,  S'-Palais,  Garris. 

F.  —  Bidache,  Garris. 

F.  P.  —  L'Assomptkm,  le  15  août. 

j\oi,  _  MM,  de  Bertier,  Sagorre,  Galharret. 

Bidache  (Chep-lieit  dr  canton). 
POP.   :  2,G25. 

SU.  cl  R.  —Très-accidentée;  traversée  par  le  Lihoury , 
TAphaie,  le  Mondine. 

I/isl.  -^  Bidache,  ancienne  souveraineté  de  la  maison  de 
Gramont  (Voir  à  la  Biographie  générale,  tom.  I".  —  Gramont]  j 
soutint  en  1523  un  siège  de  20  jours  contre  une  armée  Espafnole 
forte  de  2S^,000  bonomes.  Emportée  après  ce  délai,  elK  fut 
mise  à  feu  et  à  wing  par  Tennemî. 

Mon.  —  Une  égUse  romane  construite  au  XVI«  siècle.  EHc 
renferme  les  tombeaux  de  divers  ducs  de  Gramont.  — Ruines  de 
Tantique  chftteau  des  Gramont.  (  Voir  »u  chapitre  Archéologie 
tome  I"). 

Adm.  —  M.;  C.;  Inst.  et  Inst<«  com.^  Ec<de  de  ffiles  dirigée 
ar  les  Sœurs  de  la  Croix.  Deux  inslitntiices  privée».  Justice 
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de  paiv.  PcroepHon.  Oom.  de  pol.  et  brîg.  de  gend.j  Buio.iu 
de  poste  (distribiilion).  Un  médecin,  un  officier  de  santé, 
deux  huissiers. 

P.  \gr.  —  Maïs ,  froment .  vin,  haricots,  pommes  déterre, 
lin,  bois. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  samedi. 

F,  —  Sur  les  lieux  ,  le  30  novembre  et  le  20  avril. 

F.  P.  —  S*-Jacques,  le  25  juillet. 

Ind.  —  Fabrication  de  gants,  occupant  40  ouvriers  ;  tailleurs 
de  pierre,  200  ouvriers;  potiers  en  terre,  15  ouvriers;  dou- 
liers ,  20  ouvriers. 

Nol.  —  MM.  Dirasson,  Dabbadie,  Perret,  S'-Blancard,  F-,aclède, 
Lorrière,  Picot,  Dufresnoy,  Bertrand. 

Came. 

POP.   :  1,G67. 

SU.  et  H.  —  Sur  un  plateau  légèrement  incliné  vers  le  Sud- 
Ouest  et  FEst.  Arrosée  par  les  ruisseaux  Aran,  Arriu-Gran, 
Bichon,  Machou,Saubat ,  Peyré,  Budigot. 

Biog.  —  Chegaray-Sendos  et  Dussolle-St-Martin ,  magistrats 
distingués  du  siècle  dernier. 

Dupuy-d'Arossen ,  capitaina  d'artillerie  et  poète ,  mort  vers  1788. 

Mendez ,  major  de  cavalerie ,  tué  h  la  fleur  de  Tâge  dans  les 
campagnes  de  Bonaparte,  en  Italie. 

Mon.  --  Les  ruines  de  Tancien  manoir  des  Gramont,  barons 
et  seigneurs  de  Came ,  dont  il  ne  subsiste  plus  qu'un  rectangle 
flanqué  de  deux  tours.  L'armée  française  convertit  en  1813  ce 
bâtiment  en  une  place  forte  que  Tarmée  alliée  n'essaya  pas 
de  forcer. 

Le  château  ^e  la  Ferrerie,  autre  domaine  de  la  maison  de 
Gramont.  Son  nom  rappelle  Texistence  dans  ses  dépendances 
d*une  usine  à  fer  qui  absorbait  tous  les  bois  des  communes 
avoisinantes  qui,  pour  ce  motif,  sollicitèrent  du  seigneur  sa 
mise  en  chômage  moyennant  une  concession  de  terrain  destinée 
à  agrandir  le  domaine. 

Les  châteaux  de  Came  étaient  avant  la  révolution  le  siège 
d'une  sénéchaussée  et  d'un  parquet  judiciaire. 
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/fdm.  ^  M.;  C.,'  Inst.  et  institutrice  com.;  Dess.  quot« 
du  b.  de  poste  de  Bidache.  Corn,  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Bidache,  à  3  kil. 

P.  ydgr.  —  Froment,  maïs,  vin,  lin,  légumes  et  fruits, 
prairies  naturelles  et  artiHcielles. 

Mar.  —  Bidache,  Labastide-Villefranche,  Peyrehorade,  Salies, 
Bayonne. 

F.  —  Bidache,  Salies,  Garris,  Sauveterre,  Navarrenx,  Or- 
thez,  Oloron. 

1^  P.  —  S»-Martin,  11  novembre. 

Ind.  —  Commerce  de  transport  par  eau  de  voyageurs  et  mar- 
chandises entre  le  Pays-Basque ,  une  partie  du  Béarn ,  Bayonne 
et  Dax.  Exploitation  de  carrières  à  plâtre  et  de  pierres  de  taille. 

Noi.  —  MM.  Bascary-I.ataillade,  Mdou-Larbigot,  llederabaig- 
Lagouarde,  Lassalle,  Clavcrie-Xavarroy ,  Descende. 

Guiche. 

POP.  :  1,357. 

SiL  et  R.  —  Un  tiers  en  plaine,  le  reste  sur  une  élévation; 
trav.  par  la  Bidouze,  le  Gave  et  TAdour,  rivières  qui  se  réunis- 
sent dans  cette  commune  aux  points  appelés  Bec  du  Gave  et  Bec 
de  la  Bidouze. 

Hisl.  et  Mon.  ^  Ancien  comté  de  la  maison  de  Gramont  qui 
possédait  dans  cette  localité  un  château  dont  les  ruines  subsistent 
seules  encore. 

Adm.  —  M.  ;  C;  Inst»  com.  et  privé;  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Bardos;  com.  de  pol.  de  Bayonne  à  26  kil.  ;  brig.  de 
gend.  de  Bidache  à  6  kil.  ;  1  ofT.  de  santé. 

P.  jdgr.  —  Maïs,  froment ,  vin ,  haricots ,  pommes  de  terre. 

lUar.  —Bidache,  Peyrehorade,  Bayonne. 

F.  —  Bidache. 

F.  P.  —  St-Jean-Bapliste ,  le  2i  Juin. 

iVb/.~  MM.  Armaodiu,  Carat,  Lafille*Caslagnet,  F.escas- 
tei-eyres. 
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Saines. 

POP.  :  839. 

SU.  elR.  —Ea  plaine  avec  quelques  petits  coteaux  ;  trav.  par 
nn  ruisseau  assez  Important  et  limitée  par  le  Gave ,  TAdour  et  la 
Bidouze. 

Àdm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  et  privé;  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Peyrehorade;  com.  de  pol.  de  Bidache  à  6  kil.;  brig.  de 
gend.  de  Bidache  ;  1  off.  de  santé;  1  sage-femme. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin ,  pommes  de  terre ,  lin ,  plan- 
tes fourragères. 

Mar.  —  Peyrehorade  et  Bidache. 

F.  —  Bidache. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Nol.  —  MM.  Pommiez,  Dufréne ,  Dufourcq. 

Viellenave. 

POP.  :  181. 

&U.  e/  /}•  —  En  plaine  avec  quelques  coteaux  ;  arrosée  par 
la  Bidouze. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Labastide-Villefranche ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Bidache,  à  12  kil. 

P,  Agr.  —  Maïs,  froment,  légumes  secs. 

Mar.  —  Labastide-Villefranche,  St-Palais,  Garris. 

F.  —  Bidache  et  Garris. 

Nol.  —  MM.  Parieu,  Dujol. 

CANTON  D  E8PELETTE. 


Ainhoe. 

POP  :  75V. 


SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaui  la  Ni- 
velle, Mourroua,  LQuWberry  et  Opalaey. 
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Adm.  —  M.;  C.  ;  Insl.  coin.;  Kcolc  de  filles  dirigée  par  les 
Sœurs  de  la  Croix;  un  oHIc.  de  santé;  Uecelle  principale  des 
douanes;  Corn,  de  police  ;  brig.  de  gend.$  Dess.  quot.  du  b.  de 
poste  d'Espelette. 

P.  Agi\  —  Froment,  niaï>,  haricots,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  St-Pée,  Ustaritz. 

F.  —  Espelette,  llasparron. 

F.  P.  r-  L'Assomption,  le  13  août- 

No(.  —  MM.  Becus,  Maconde. 

Gambo. 

POP.  :  1,626. 

sa.  et  R.  —  Accidentée;  arrosée  par  la  Nive. 

Mon.  —  L'établissement  thermal ,  décrit  au  chapitre  spécial 
des  établissements  thermaux,  tome  1". 

Adnu  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Bur.  de  poste  et  Com.  de  pol. 
sur  les  lieux;  brig.  de  gend.  d'Espelette,  à  4  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  déterre;  peu  de  vin. 

Mar.  —  Espelette,  Ilasparren ,  Ilelette. 

F.  —  Espelette,  Hasparren,  ilelette. 

F.  P.  —  S'-Laurent,  le  10  août. 

Ind.  —  Fabrication  de  chocolat,  établissement  Fagalde. 

Nol.  —  MM.  Hardoy ,  Fagalde  père  et  fils,  Dagouret,  Celhay. 

Espelette  (Chef-lieu  de  canton). 
POP.  :  1,532. 

SU.  ci  R.  —  Sur  une  élévation;  traversée  par  le  ruisseau 
Basseboure. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Justice  de  paix  ;  Perception  des 
Contributions  directes;  brig.  de  gend.;  Dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Cambo;  Com.  de  pol.   d'Aiuhoa,  à  5  kil. 

P.  ydgr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  mercredi  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  les  lieux ,  le  dernier  mercredi  de  janvier. 

F.  P.  —  S^Etienne ,  le  3  août. 

Not.  —  MM.  Castelpers ,  Segure ,  Barnetche ,  Galan ,  Harace, 
Dîharassarry ,  Hardoy,  Lacaze,  Halty,  Daries. 
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Ifsafsott. 

J^op.  :  1,463. 

SU.  et  R.  —  Très  accidentée  ;  traversée  par  la  Nive  et  le 
ruisseau  le  Laxiu, 

^tojr.  — L'abbé  Ségure,  ecclésiastique  éminent  dont  la  modestie 
égalait  les  talents  et  les  vertus.  —  Pierre  Etchegaray  ,  né 
en  1590  ^  il  passa  dans  les  amériques  où  il  acquit  une  fortune 
assez  considérable  et,  de  retour  dans  sa  commune  natale,  devint 
son  bienfaiteur.  On  lui  doit  notamment  les  remarquables  vases 
sacrés  dont  s'enorgueillit  Téglise  dltsatsou. 

Mon.  —  L'église  d'Itsatsou ,  monument  peu  important  par 
lui-même,  renferme  des  sculptures  d'un  assez  grand  mérite. 

C.  N.  —  Le  pas  de  Roland ,  souvenir  du  passage  de  ce  paladin. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Ecole  de  filles  dirigée  par  les  sœurs  de  la 
Croix  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Cambo  ;  comm.  de  pol.  de 
Cambo ,  à  4  kil.  5  brig.  de  gend.  d'Espelette  ,  à  4  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vins,  châtaignes,  fruits. 

M.  —  Espelette,  Hasparren,  Bayonne. 

F.  —  Espelette  ,  Ilelettc. 

F.  P.  -^  S»-Fructueui ,  évéque  de  Tarragone  et  martyr,  le 
17  août. 

Ind.  —  Exploitation  du  kaolin. 

Not.  —  MM.  Van-Osterom  ,  David  ,  Gindre  ,  Pecoinbure , 
Dorcasbure  ,  Segura-Urastéguy. 

Louhossoa. 

POP.  :  530. 

SU.  et  R.  -^  Dans  une  plaine  traversée  par  le  torrent  Apha- 
teguia. 

Adm.  —  M.  ;  G.$  inst.  eom.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  porte  de 
Cambo;  comm.  de  pol.  de  Cambo  à  6  kil.f  brig  de  gend.  d'Es- 
pelette à  8  kilomètres. 

P.  agr.  —  Maïs,  Froment,  légumes. 

Mar.  —  Hasparren  ,  Helette. 

F.  —  Hasparren ,  Helette  ,  Espelette. 
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Ind.  —  Exploitation  du  kaolin  occupant  environ  30  ouvriers. 
Noi.  —  MM.  Ritou^  y  SillauSy  Dibar  ,  Harnégaray. 

Sare. 

POP.  ;  2,147. 

SU.  et  R.  —Accidentée;  arrosée  par  divers  filets  d'eau  dont 
la  réunion  constitue  les  trois  ruisseaux  Havania ,  Larrondoa  et 
Lecumberria ,  qui  se  joignent  eux-mêmes  avant  de  se  jeter  dans 
la  Nivelle. 

Hisl.  —  I^  commune  de  Sare  a  dû  à  sa  situation  sur  les  conflns 
de  FEspagne  de  se  trouver  plusieurs  fois  dans  le  passé  mêlée  aux 
événements  internationaux.  L'étranger  pénétra  à  diverses  reprises 
sur  son  territoire ,  et  en  1693 ,  notamment ,  il  fallut  aux  habitants 
du  village  des  prodiges  de  valeur  pour  le  contraindre  à  la  re« 
traite.  Le  patriotisme  qu'ils  déployèrent  dans  cette  occasion  fut 
récompensé  par  la  concession  d'un  marché  de  quinzaine ,  d'une 
foire  annuelle  et  par  celle  d'armoiries ,  accordées  par  Louis  XfV 
à  la  localité  en  reconnaissance  du  courage  et  de  la  loyauté  des 
habitants.  —  Plus  tard ,  sous  la  révolution  française,  Sare  devint 
le  théâtre  des  faits  d'armes  de  Latour-d'Auvergne  et  de  scènes 
douloureuses,  inévitables  conséquences  de  la  guerre.  Abandonné 
par  sa  population  au  son  du  glas  funèbre,  ce  village  fut  envahi  par 
l'ennemi  qui  y  rentra  de  nouveau  en  1812  sous  les  ordres  de  Mina. 
Mais  alors  il  se  vit  repoussé  par  les  volontaires  de  la  commune 
qui  refusa  péremptoirement  en  même  temps  d'obtempérer  à  la 
réquisition  faite  par  les  Espagnols  de  300  chemises  et  300  paires 
de  souliers.  —  Sare  a  aussi  été  le  séjour  à  une  autre  époque  du 
fameux  partisan  Muiiagorry. 

Biog.  —  Axular  (Pierre),  curé  de  Sare  et  écrivain  basque 
distingué.  —  Lahet^  gouverneur  de  Dax  et  de  Bayonne,,et  un 
évéque  du  même  nom  que  l'on  croit  nés  dans  la  maison  Lehetia. 

Mon.  --  Le  tombeau  du  comte  Holberg,  étranger  à  la  com- 
mune. —  Sur  le  sommet  de  la  Rhune ,  la  montagne  la  plus  élevée 
de  la  contrée ,  on  trouve  les  vestiges  d'un  ancien  hermitage  en- 
tretenu dans  le  temps  par  trois  communes  françaises  et  une  com- 
mune espagnole ,  où  se  rendaient  à  l'école ,  ayant  1793 ,  à  12  k|K 
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du  bourg  et  avec  des  vivres  pour  toute  la  semaine ,  les  enfants 
de  Sare.  —  Vestiges  d'une  ancienne  forge  abandonnée  par  suite 
du  défaut  de  combustible;  vestiges  d'anciennes  redoutes  et  cha- 
pelles sur  plusieurs  montagnes. 

C.  N.  —Une  grotte  remarquable;  palombières  renommées; 
fontaine  d'eau  ferrugineuse  ;  mines  de  fer  ;  carrières  diverses , 
anthracite,  plâtre ,  marbres,  schistes. 

jidm.  —  M.  ;  C.  5  Inst.  com.  et  école  de  filles  dirigée  par  les 
Filles  de  la  Croix  ;  bureaux  de  douanes  et  de  poste  ;  brig.  de  gend.  ; 
com.  depol.  d'Ainhoa;  1  médecin;  1  oiT.  de  santé;  1  pharm. 

p.  Agr.  — Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre,  châ- 
taignes ,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Espelette,  St-Jean-de-Luz  et  St-Pée. 

F.  —  Espelette. 

F.  -P.  —  Nativité ,  le  8  septembre. 

lîul.  —  Elève  du  bétail  ;  fabrication ,  sur  une  petite  échelle , 
du  chocolat,  des  marrègues;  des  spargates  et  de  clochettes  pour 
le  bétail. 

Nol.  —  MM.  Barnetchc ,  Detchcvcrry,  Dithurbide,  Elissague , 
Etchepare,  Goyetchc ,  Miqueléperits. 


Souralde. 

POP  :  638. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
Itburri  et  Chilarreneco. 

j4dm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Espelette;  Com.  de  pol.  d'Ainhoa,  à  8  kil.;  brig.  de  gend. 
d'Espelette,  à  3  kil. 

P.  ^gr.  —  Froment,  maïs,  châtaignes,  pommes,  vin. 

Mar.  —  Espelette. 

F.  —  Espelette. 

F.  P.  —  S«-J8çques ,  le  25  juillet. 

Noi.  —  MJtt.  Ordosgoytiy  Etchçberry,  Larron(|ç. 
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CANTON   I^HASPARREN. 


Bonloc. 

POP.  :  310. 

SU*  et  R.  —  En  plaine;  arrosée  par  les  ruisseaux  Girela-» 
rlteguy,  Chanchoteguy  et  la  Joyeuse. 

Mon.  —  Un  église  peu  importante  et  mutilée  dans  diverses 
parties;  style  du  XII''  siècle. 

C.  JS.  -^  Une  grotte  profonde  d'où  Jaillit  une  abondante 
source  d'eau. 

Mon.  —  M.;  C;  Inst.  com.^  Dcss.  de  2  jours  Fun  dub. 
de  poste  d'Hasparren,  à4^kil.;  Corn,  depol.  etbrig.  degend, 
d'Hasparren. 

P.  Jgr.  —Froment,  maïs,  vin. 

Mar.  —  Hasparren. 

F.  —  Hasparren. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  13  août. 

Not.  —  MM.  Salagpity,  Etcheverry,  Errecart. 

Hasparren  (  chef-ijed  de  canton  ). 
POP.  :  5,068 

SU.  et  R.  —  Le  bourg  et  le  quartier  d'Urcuray  sont  situés 
dans  deux  vallons;  les  autres  quartiers  se  trouvent  sur  des 
élévations  traversées  par  les  ruisseaux  Joyeuse ,  Elira  ,  llarquet^ 
Autre. 

Mon.  —  Deux  églises  et  une  chapelle.  L'église  S'- Jean  mérite 
seule  une  mention  pour  son  antiquité  ;  sa  construction  est  attri- 
buée aux  Romains ,  opinion  confirmée  par  la  découverte  dans 
les  fondements  du  maître  autel  d'un  bloc  de  marbre  blanc  portant 
cette  inscription  tronquée  par  le  temps  : 

a  Flamen,  Kern  dutnvir,  questor,  pagiqae  magister 
c  Verus  ad  Augustum,  legato  manere  fanctus , 
«  Pro  novem  obtiDuit  populis  se  jungere  galles; 
«  Urbe  rcdux,  genlo  pagi  banc  dedicat  araro.  » 

Trad.  —  Pontife,  duumvir,  questeur  et  gouverneur  militaire  du 
pays,  Verus  se  rendit  auprès  de  {'Empereur  pour  y  remplir  une  mis- 
sion ;  il  en  obtint  l'indépendance  de  la  Novempopulanie;  à  son  retour  ^ 
il  consacra  ce  temple  au  génie  du  lieu. 
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Adin.  —  M.;  C.  et  2  Vie;  Ecole  de  garçons  dirigée  par  les 
Frères  de  la  Doctrine  chrétienne  ;  Ecole  de  filles  dirigée  par 
les  Sœtsrs  de  la  Croix  ;  2  médec.  ;  1  offic.  de  santé,  1  pharm.; 
1  sage-femme;  b.  de  poste;  Com.  de  pol.;  brig.  de  gend.; 
Perception  des  Contributions  directes;  Bureau  de  recette  des 
Contributions  indirectes  et  de  TEnregistrement;  Justice  de  paix; 
1   notaire;  un  huissier. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,   vin. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  mardi  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  les  lieux,  le  1"  juillet. 

F.  P.  —  S»-Jean-Baptiste ,  le  2ï  juin. 

/nrf,  —  Cordonnerie  occupant  environ  800  ouvriers. 

Fabrication  de  marrègues  occupant  600  ouvriers. 

Fabrication  du  chocolat  occupant  50  ouvriers. 

Tanneries  occupant  70  ouvriers 

NoL  —  MM.  Harriague ,  Dabbadie,  Ilarriet,  Durruty,  Irigoyen, 
Broussain,  Hardoy,  Courtelarrc,  Berho-lliriart ,  Larraïdy. 

Macaye. 

POP.  :  8V5. 

Sit.  et  n.  —  Dans  une  gorge  entre  la  montagne  d*Oursonya 
et  celle  de  Baïgoura  ^  arrosée  par  de  nombreux  petits  torrents* 

Mon.  —  Quelques  ruines  d\\  château  de  Macaye,  berceau 
de  l'ancienne  maison  noble  de  ce  nom. 

Adm.  —  M.;  C.  et  Vie;  Inst.  com.;  Bureau  de  douane. 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Hasparren,  à  8  kil.;  Com.  de 
pol.   et  brig.  de  gend.   dlïasparren. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  légumes ,  vin  et  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Hasparren,  Heletlc,  l'speletle. 

F.  —  Idem. 

F.  P.  —  S*-Etienne,  le  3  août;  cette  fête  dure  trois  jours. 

Ind.  —  Exploitation  d'une  carrière  de  kaolin. 

NoL  —  MM.  lliriart,  Larreleguy,  Oxarange. 

Meharin. 

POP.  :  608. 
Silf  et  A.  •«•  Très-accidentée;  traversée  par  teLaharane. 
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Àdm.  —  M.;  C;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  dlboldy  ;  Corn, 
de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Hasparren,  à  15  kil. 
P.  jégr.  —  Froment 9  maïs,  pommes  de  terre,  harfcots. 
Mar.  —  Hasparren  et  Ilelette* 
F.  —  Hasparren  et  Helette. 
NqL  -«  &IM,  Larrabure,  Larronde. 

Mendionde. 

POP.  :  1,424. 

SU.  et  R.  —  Très-accidentée ,  plaine ,  collines  et  montagnes  ; 
traversée  par  la  Joyeuse. 

Mon.  —  Les  églises  gothiques  de  S*-Cyprien  et  de  Saint-Martin. 

Le  château  de  Garro,  architecture  moderne. 

Adm.  —  M.  ;  2  desservants  ;  2  inst.  com.  ;  une  école  publique 
de  filles  dirigée  parties  servantes  de  Marie  ;  1  oflic.  de  santé  ;  1 
notaire  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Hasparren ,  à  6  kih;  Com, 
de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Hasparren. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs  ,  légumes  secs ,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Hasparren  et  Helette. 

F.  —  Hasparren  et  Helette. 

F.  P.  —  S*-Cjprien ,  le  14  septembre,  pour  la  section  Lecorne; 
S^-Martin  ,  le  11  novembre  pour  la  section  Greciette, 

iVo^  —  MM.  Hnguy  ,  Noguiez ,  Blanchard. 

S'-Esteven. 

POP.    :    678. 

SU:  et  R.  —  Accidentée  5  traversée  par  le  Laxé. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  ;  1  sage-femme  ;  dess.  de  2  jours 
Fun  du  b.  de  p.  de  Hasparren,  à  11  kil.;  com.  de  poK  et  brig. 
de  gend.  dllasparren. 

Pr.  Agr.  —Froment,  maïs,  vin,  pommes  de  terre,  plantes 
fourragères. 

Mar.  —  Hasparren  ,  Helette ,  S*-Palais  ,  Garris. 

F.  —  Hasparren ,  Helette ,  S' -Palais,  Garris. 

F.  P.  —  S»-Etienne  ,  le  3  août. 

Ind.  —  Fabrication  de  Marrègues  sur  une  petite  échelle. 

J>[otp  —  MM.  Daguerre-Larronde,  Garra,  DirasseelDamesloy. 
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'    S'-Martin-d' Arberoue . 
POP.:  568. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  5  traversée  par  le  ruisseau  Baletc. 

Mon.  —  Un  vieux  château  en  ruinefc  ancienne  propriété  do 
quelque  famille  seigneuriale  dont  le  souvenir  est  éteint.  La 
tradition  veut  que  ce  bâtiment  ait  servi  de  fort  militaire  au 
16«  siècle. 

C.  N.  —  Une  grotte  et  une  arcade  créée  par  la  nature ,  d'une 
longueur  d'environ  un  kilomètre,  sur  laquelle  peuvent  paître 
à  la  fois  mille  moutons. 

Adm.  —  M.5  C.  ;  inst.  com.;  inst."  libres  Dess.  de  deux  jours 
l'un  du  b.  de  poste  d'Hasparren  ;  com.  de  p.  et  brig.  de  gend. 
d'Hasparren,  à  12  kil. 

r.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  légumes  secs . 

Mar.  —  Hasparren  et  Belette. 

F.  —  Hasparren  et  Belette. 

F.  P.  —  S.t-Martin  ,  le  11  novembre. 

NoL  —  MM.  Daguerre  ,  Harîstoy ,  Baramboure ,  Larronde , 
Cathil. 

CANTON  DE  LABASTIDE-CLAIRENCE. 


Ayherre. 

POP.  :  1,619. 

SU.  elR.  —  Accidentée ,  son  territoire  s'étend  dans  les  mon- 
tagnes ;  arrosée  par  les  ruisseaux  Arberoue  et  Joyeuse. 

Mon.  —  Les  ruines  d'un  vieux  château  fortifié»  ancienne  pro- 
priété de  la  famille  de  Belsunce. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  un  médecin  ;  un  notaire  ;  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Labastide-Clairence  ;  com.  de  pol.  et 
brig.  de  gend.  de  Labastide-Clairence,  à  5  kil. 

P.  Agr.  — Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre,  vin, 
foin,  lin. 
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Mar,  —  Hasparrcn,  Labostide-Clairence ,  Belette. 
P.  —  Gairis,  Helelte,  I.abaslidc-Clairence. 
F.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 

Ind.  —  Fabrication  de  tissus  laineux  ou  marrègues  occupant 
de  S  à  600  ouvriers  des  deux  sexes. 
Not.  — MM.  Caplanift,  Dithurbide,  Espil,  Larregain,  Londaîts. 

BriscoQs. 

POP.  :  1,728. 

Sit.  et  B.  — Accidentée  ;  arrosée  par  les  ruisseaux  rArdanavie 
et  Hasquetta. 

H.  C.  —  L'abbé  Lussarragne,  premier  traducteur  de  la  bible 
en  basque  ;  il  naquit  et  mourut  dans  le  cours  du  16.'  siècle. 

y4dm.  —  M.  ;  C'  ;  Inst.  com.  ;  école  religieuse  de  filles;  b.  de 
poste  aux  lettres  ;  poste  aux  chevaux  ;  un  docteur  en  médecine; 
dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Labastide-Clairence  ;  com.  depol. 
et  brig.  de  gend.  de  Labastide-Clairence ,  à  8  kil. 

p.  uégr.  —  Maïs  ,  froment ,  vin. 

Mar.  —  Labastide-<;ilairence. 

F.  —Labastide-Clairence,  Hasparren. 

F.  P.  —  St-Vincent ,  le  22  janvier  ;  St-Michel ,  le  29  septerob. 

Ind.  —Exploitation de  sources  salées.  { V.  à  Tarlicle Industrie , 
tome  n.  ) 

Not  —  MM.  Damestoy,  Camino,  Dclicetche. 

Isturits. 

POP.  :  679. 

SU.  ci  R.  —  Dans  un  bas-fonds  environné  de  montagnes  et 
traversé  par  le  ruisseau  Arberoue. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  dub.  de  poste 
de  Labastide-Clairence.  Com.  de  pol,  et  Brig.  de  gend.  de 
Labastide-Claiience,  à  9  kil. 

P.  ^gr.  —  Froment,  maïs ,  haricots,  pommes  de  terre ,  vin. 

Mar.  —  Hasparren,  Labastide-Clairence. 

F.  —  Hasparren ,  Labastide-Clairence,  Saint-Palais. 

F,  p.  —  Le  premier  dimanche  d'août. 

Nol.  —  MM.  S**-Marie,   Londaits,  Garât. 
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iiabastide^Clalreilce  (guef-lieu  de  canton)^ 
POP.  :  1,695* 

Sit.  ef  A.  ^  Accidentée;  traversée  par  la  Joyeuse  et  le  ruis- 
seau Arberoue. 

Ilish  -^  Une  partie  de  là  souvelraineté  de  Rabastens  en  Bigorre 
s'étanty  au  X1V«  siècle  de  notre  ère,  révoltée  contre  son  sei- 
gneur ,  et  la  rébellion  ayant  été  étouffée ,  1,500  factieux  en- 
viron ,  obligés  de  s'expatrier ,  vinrent  en  1314  s'établir  sur 
remplacement  occupé  par  Labastide-Clairence  dont  la  fondation 
leur  est  attribuée. 

Mon.  ^-^  Une  jolie  église  avec  un  beau  portail  Roman. 

^dm.  >—  M.;  C*  ;  Inst»  corn.;  Ecole  de  flUes  dirigée  par 
les  Sœurs  de  la  Croix;  b.  de  poste;  Justice  de  paix;  Recette 
de  TEnre^strement  et  Domaines  ;  un  médecin  ;  un  notaire, 
com.  depoi.  sur  les  lieux  ^  Brig.   de  gend.   de  Briscous. 

P.  Jgr.  —  Froment,  maïs,  vin. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  mardi  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  10  octobre. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Ind.  —  Fabrication  de  bcrrets,  tricots  et  bas  occupant  900 
ouvriers. 

Not.  —  MM.  Darrieux-Juzon ,  St-Guily ,  Dasconaguère ,  Lar- 
rieu,  Lafont,  Haramboure,  Etchebeheyby . 

Url. 

rop.  :  1,059» 

SU.  et  /?.  —  Sur  une  élévation  longée  au  Nord  par  TAdour 
et  à  rOuest  par  TArdanavie  ;  traversée  par  la  Joyeuse. 

Admu  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Ecole  com.  de  filles  dirigée 
par  les  Sœurs  de  la  Croix;  un  médecin;  un  offic.  de  santé; 
une  sage-femme;  un  notaire;  un  huissier.  Dess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  Briscous.  Com.  de  pol.  de  Labastide-Clairence; 
]Brig.  de  gend.  de  Briscous,  à  8  kil. 

P.  j^gr.  —  Vaïs,  froment,  haricots,  lin,  vin. 
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Mar.  —  Sur  les  lieux  le  vendredi  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  premier  marché  après  le  15  août  et 
le  premier  marché  après  le  11  novembre. 

F,  P.  —  L^Assomption ,  le  15  août. 

lîid.  —  Construction  de  1)ateauXy  60  ouvriers;  fabrication 
de  tuiles ,  15  ouvriers. 

Ao(.  —  MM.  Doyhenardy  Miramon,  Azan. 

CANTON  DE  »-JEAN-DE-LUZ. 


Ascain. 

POP.  :  1,113. 

SU.  ei  R.  —  A  rextrème  frontière  d'Espagne  ;  dans  un  vallon 
limité  au  Sud  par  de  hautes  montagnes  et  traversé  par  la  Nivelle. 

Hist.  —  Lfa  commune  d* Ascain  fut  pendant  la  République 
et  TEmpire  le  théâtre  de  nombreux  engagements  entre  les 
troupes  françaises  et  espagnoles.  La  destruction  de  ses  éta- 
blissements publics ,  la  perte  de  ses  archives ,  des  révolutions 
multipliées  dans  la  situation  de  ses  habitants  furent  pour  elle 
la  triste  conséquence  de  la  guerre. 

C  N.  —  Du  sommet  de  la  Rhune,  pointe  de  montagne  ainsi 
nommée,  Tœil  embrasse  un  magnifique  horizon  dans  les  deux 
Etats  de  France  et  d'Espagne. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  et  Inst.  com.^  Dess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  S*-Jean-de-Luz  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  S*-Jean-de-Luz,  à  7  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  navets. 

Mar.  —  S'-Jean-de-Lu2. 

F.  — Espelette,  Biarritz. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

A'o^  —  MM.  Daillé,  Hirigoyen,  Ducos,  Monségur,  Henty. 

Bidart. 

POP.  :  1,307. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  éminence  baignée  dans  le  golfe  de 
Gascogne  et  traversée  par  le  ruisseau  Ouhabia* 
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Adm.  —  H.;  C;  Inst.  com.;  brig.  de  douanes.  Dess.  quoi, 
du  b.  de  p.  de  Biarritz;  Com.  de  p.  et  brig.  de  gend*  de 
S'-Jean-de-Luz ,  à  9  kiL 

P.  Agr.  —  Froment,  ncials,  foin,  vin,  pommes  de  terre ^ 
prairies  naturelles  et  artiGcielled* 

Maf\  —  Baypnne  et  S»-Jean-de-Luz. 

F.  —  Espelette,  Biarritz. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Ind.  —  4  tuileries,  3  fabriques  de  poterie  et  1  de  ciment, 
occupant  ensemble  32  ouvriers. 

Nol.  —  MM.  Sallaberry  ,  Daguerre  ,  Bascary  ,  Diharce , 
Dilarrart,  Ilousset. 

Biriatou. 

FOP.  :  435. 

SU.  et  /}.  —  Sur  une  élévation  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
Apointenia,  Aguerrecoa,  et  par  la  Bidassoa. 

Adm.  —  H.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Béhobie ,  à  2  kil.  ^  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Béhobie. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  luzerne. 

Mar.  —  Umigne  et  St-Jean-de  Luz» 

F.  —  Espelette. 

F.  P.  —  S»-Martîn ,  le  11  novembre.  —  Jeux  de  paume. 

Not.  —  MH.  Hiribarren,  Harismendy,   Diblldox,  Daguerre. 

Ciboure. 

POP.  :  1,700. 

SU.  et  R.  —  Au  pied  et  sur  le  versant  Sud-Est  de  la  colline 
Bordagain,  sur  la  rive  gauche  et  près  de  Tembouchure  de  la 
Nivelle. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.  ^  Ecole  com.  de  filles,  dirigée 
par  les  filles  de  la  Croix;  deux  institutrices  privées;  un  offic. 
de  santé.  Brig.  de  douanes;  un  maître  de  port.  Dess.  quot» 
du  b.  de  poste  de  S*-Jean-de-Luz.  Com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  SWean-de-Luz ,  à  1  kil. 
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F.  Agr.  —  Maïs,  froment. 

Mar.  —  Boyonne,  Saint-Pée. 

F.  —  Biarritz,  Espelette. 

F.  P. —  S^- Vincent,  le  22  janvier. 

Ind.  —  Pèche  maritime  locale  et  de  la  morne  sur  le  grand 
banc  de  Terre-Neuve  ;  ateliers  de  salaison  pour  les  sardines  ^ 
le  thon,  les  anchois. 

Not.  —  MM.  Basterrèche,  Besselère,  Dardamboure, 

Gaéthary. 

*  POP.  :  606. 

sa.  el  R.  —  Sur  la  côte  de  |a  mer  et  sur  une  élévation; 
aucun  ruisseau  ne  la  traverse. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.^  Dess.  ait.  du  b.  de  poste  do 
St-Jean-de-Luz.  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  do  St-Jeai^-. 
de-Luz,  à  5  %i\^ 

P.  y^gr.  —  Froment  et  maïs. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  mardi;  St-Jeaq-de-Luz. 

F.  —  Biarritz. 

f .  F.  —  S«-Nicolas,  le  6  décembre. 

Ind.  —  Pêche  maritime. 

Not.  —  MM.  Dibarbourc,  Harispe,    Cazavan^ 

0endaye.    - 

POP.  :  4^. 

SU.  e<  /}.  —  Sur  une  petite  élévation  dans  la  baie  de  Poi|^ 
tarabie  qui  la  sépare  de  la  ville  Espagnole  de  ce  nom  ^  limitée 
à  l'Ouest  par  la  Bidasson. 

Hisl.  *--  Hendaye,  autrefois  petite  ville  de  9,000  habitants , 
perdit  pendant  les  guerres  de  la  Bépublique  et  de  TEmpire  la 
prospérité  que  lui  avait  acquise  son  industrie  maritime.  Elle  fut 
bombardée,  incendiée  et  pillée  par  l'armée  étrangère  et  sea 
quelques  maisons  actuelles  ont  été  rebAties  sur  les  ruines  des 
anciennes  habitations*  Hendaye  participa  à  la  délivrance  4e  la 
Rochelle. 
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Biog.  —  Le  corsaire  Pellot,  célèbre  dans  nos  annales  maritimes. 

Mon.  —  Les  ruines  du  fort  de  Hendaye. 

Adm.  —  M.^  C.^Inst.  et  Institutrice  com.  ^  Dess.  quot.  du 
b.  de  poste  de  Béhobie»  à  2  kil.  ^  Corn,  de  pol.  ctbrig.  de 
gend.  de  Béhobie;  un  médecin. 

P.  Agr.  —  Maïs  et  froment  en  petite  quantité. 

Mar.  —  St-Jean-de-Luz. 

F.  —  Biarritz. 

F.  P.  —  St-Yincent,  le  22  janvier. 

Ind.  —  Pèche  de  la  morue. 

Nol.  —  MM.  Deliot,  Linde,  Lissardy. 

St«Jean«de-Lnz  (  chef-lieu  de  canton  ). 
POP.  :  2,668. 

SiL  et  R.  —  Au  fond  d'une  baie  profonde  et  sur  un  plateau 
agréablement  accidenté  ^  trav.  par  la  Nivelle. 

Hist.  —  St-Jean-de-Luz  »  autrefois  Fun  des  ports  les  plus  flo- 
rissants du  littoral  (  V.  au  chapitre  Voies  de  communication  par 
terre  et  par  eau^  tome  !•')  porte  un  nom  à  double  titre  historique. 
Cette  ville  se  distingua  longtemps  dans  la  pêche  de  la  baleine  et  de 
la  morue,  et  sespiarinsxiuiy  les  premiers,  exploitèrent  les  mers  du 
nord ,  acquirent  une  réputation  de  valeur  et  d'habileté  sans  rivale 
sur  rOcéan.  —  Plus  tard ,  alors  que  grâce  à  leur  activité  qui  foiur- 
nissait  à  son  commerce  des  éléments  de  fortune,  elle  eût  conquis 
avec  le  rang  de  cité  le  titre  de  baronie,  elle  inscrivit  glorieusement 
son  nom  dans  les  fastes  du  pays  en  envoyant  à  Tépoque  du  siège 
de  la  Rochelle  des  vaisseaux  armés  et  équipés  à  ses  frais  au  se- 
cours de  nie  de  Rhé.  C'est  dans  ses  murs  aussi  que  fut  célébré  le 
mariage  de  Louis  XIV  avec  Finfante  d'Espagne  Marie-Thérèse. 

St-Jean-de-Luz  est  aujourd'hui  une  des  stations  de  bains  de  mer 
du  littoral  qui  promettent  d'acquérir  une  séri^se  importance. 
(Voir  au  chapitre  des  Bains  de  mer  y  tome  L) 

Biog.  —  Les  deux  Dolhabarats,  l'un  lieutenant-général  des 
gardes-côtes  5  l'autre  brigadier  des  armées  navales.  —  Cépé ,  cor- 
saire fameux ,  qui  Gt  redouter  son  nom  de  l'Angleterre  et  que 
Louis  XIV  appela  à  sa  cour.  —  Sopite ,  d'Etcheverry ,  Larréguy , 
Domaldéguy ,  Etchegaray ,  capitaines  de  vaisseau ,  qui  se  distin- 
guèrent brillamment  dans  nos  luttes  contre  l'Angleterre. 

Mon.  —  L'église ,  édifice  gothique  dont  le  maître  autel  est 
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assez  remarquable.  •—  L*historîque  château  habité  par  Louis  XIV 
et  la  maison  de  l'Iufante. 

Àdm.  —  M.  5  C.  5  lust.  com.  5  écoles  libres  dirigées  par  les  Frères 
de  la  doctrine  chrétienne  et  les  Filles  de  la  Croix  5  b.  de  poste  ^ 
com.  de  pol.3  brig.  de  gend.  ^  perception  des  cont.  dir.^  recette 
de  Tenreg.  et  dom.^  recette  des  contrib.  ind.  ^  brig.  de  douanes^ 
com.  de  marine  ^  justice  de  paix  ^  3  médecins  ^  1  off.  de  santé ,  2 
notaires  5  1  huissier. 

p.  Àgr.  —  Froment ,  maïs ,  légumes  secs,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Sur  les  lieux ,  le  mardi  et  le  vendredi. 

F.  —  Biarritz ,  Espelette. 

-F.  P.  —  St-Jean-Baptiète,  le  24  juin. 

Ind.  —  La  pêche  maritime;  ateliers  de  salaison  et  de  mari- 
nage ,  occupant  de  mai  en  octobre  plus  de  200  personnes. 

NoL  —  MM^  Dathané ,  Haramboure ,  Labrouche ,  Dop ,  Pistre , 
Macliet ,  Lissardy ,  Petit,  Distre,  Leremboure. 

Urrngne. 

POP.   r  3,578. 

Sit.  e«  H.  —  Accidentée 3  traversée  par  le  Lessarthé  et  longée 
par  la  Bidassoa. 

Hist.  —  C'est  à  Béhoble,  section  d'Urrugne,  que  se  trouve 
File  historique  des  Faisans,  où  fut  négocié  le  traité  de  1659 
entre  le  cardinal  de  Mazarin  et  don  Louis  de  Haro. 

^dm^  —  M.5C.  — ABéhobie;  b.  de  poste;  com.  depoK; 
sous-inspection  et  recette  des  douanes;  une  institutrice  com. 

P.   Agr.  —  Maïs  et  froment. 

Mar.  —  St-Jean-de-Luz. 

F.  —  Espelette. 

Not.  —MM.de  Larralde,  Dorbe,  Lapeyre. 

CANTON   D'USTARITZ. 


Ahetze. 

POP.  :  620. 

5//.  et  R.  —  En  plaine  ;  arrosée  par  les  ruisseaux  UhaWa, 
Ithurrihandico  ,  Larnmtaco  et  Amissolaco. 
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jédm.  —  M.;  C;  înst.  com.;  un  offlc.  de  santé  ;  Dess^.  de 
2  jours  Tun  du  b.  de  poste  de  S.t-Jean-de-Luz  ;  comito.  de 
poL  d'Ustaritz  à  12  kil.  ;    brig.  de  gend.  d'Ustaritz. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin ,  fruits. 

Mar.  —  S.t-Pée ,  S.t-Jean-de-Lur ,  Espdette ,  Bayonne. 

F.  —  Espelelte. 

^.  P.  —  S.t-Martin ,  le  11  novembre. 

NoL  —  MM.  Diharce ,  Graciet ,  Lafargue» 

Arbonne. 

POP.  :  685. 

SU.  et  R.  —  Plaine  et  coteaux  ;  arrosée  par  rAuhabîa. 

Jdm.  ~  M.;  C;  inst.  et  înst^com.  ;  école  de  filles  dirigée 
par  les  sœurs  de  la  Croix  ;  1  oflBc.  de  santé.  Dess.  quot.  du 
b.  de  poste  de  Biarritz.  Comm.  de  pol.  d'Ustaritz  à  12  kil.; 
Brig.  de  gend.  de  Saint-Jean-de-Luz  à  9  kil. 

P.  jégr.  — Froment,  maïs,  vin  ,  fruits,  prairies. 

Mar.  —  Saint-Pée,  Saint-Jean-de-Luz* 

F.  —  Biarritz,  Espelette. 

F.  P.  —  St.-Laurent,  le  10  août. 

Not.  —  MM.  Duhart ,  Barotza,  Hirigoyen  ,  Dokhelar. 

HalsoQ. 

POP.  :  300. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  le  bourg  est  divisé  en  trois  quar- 
tiers, dont  le  principal  se  trouve  sur  le  versant  d'une  chaîne 
de  collines  qui  s'étend  de  Textrémîté  du  bas  Cambo  jusqu'à 
VHlefranque.  Halsou  domine  une  belle  et  fertile  plaine  arrosée 
par  la  Nive. 

Biog.  —  Jean  et  Pierre  Harriet,  procureurs  du  roi  au  baillage 
d'Ustarits  avant  la  révolution  et  magistrats  distingués. 

Mon.  —  L'église  de  Halsou  est  une  ancienne  chapelle  édifiée 
par  les  soins  du  baron  de  Lacarre ,  en  coiftmémoration  de  la 
mort  de  sa  fille  noyée  au  passage  de  la  Nive. 
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.  Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  com.  et  école  de  filles  dirigée  par 
une  Sœur  de  Tordre  des  Servantes  de  Marie.  Dess.  quot.  du 
b.  de  poste  d^Ustarits,  à  5  kiK;  Brig.  de  gend.  d'Espelette  ». 
à  4  kil. 

P.^  Àgr.  —  Froment^  maïs,  foins  et  vin. 

Mar.  —  Espelette,  Hasparren,  Saint-Pée. 

F.  —  Espelette,  Hasparren. 

F.  P.  —L'Assomption,  le  15  août. 

Ind.  —  Blanchissage  de  toiles;  tissage. 

Not.  —  MM.  Tabbé  Ilarriet,  Durosier,  Tabbé  Etchat. 

Jatxoii. 

pop.  :  414. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  élevé;  sans  cours  d'eau  important. 
Jdm.  —  M.;  G.;  Inst.  com. ^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Ustarits,  à  2  kil.f  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Ustarits, 
P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  foin  et  vin. 
Mar.  —  Espelette,  Hasparren,  Sainl-Pée. 
F.  —  Espelette,  Hasparren. 
F.  P.  —  St-Sébastien ,  le  20  janvier. 
Nol.  —  MM.  Tabbé  Harriet,  Dibassou,  Dihinx. 

Larresflore. 

POP.  :  869. 

SU.  et  R.  ~  Pays  montagneux;  traversée  par  le  ruiseau 
Laxia. 

Mon.  —  L'antique  château  de  St-Martin.— Un  petit  séminaire. 

Jdtn.  —  M.;  C.5  Inst.  com. 5  Ecole  de  filles  dirigée  par 
les  Sœurs  de  Marie.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Ustarits. 
Com.  de  pol.  d'Ustaritz;  Brig.  de  gend.  d'Espelette,  à  2  kil. 

P.  Àgr.  —  Froment  et  maïs. 

Mar.  —  Bayonne^  Espelette  et  Hasparren. 

F.  —  Espelette,  Hasparren,  Biarritz. 

F.  P.  —  St-Martin,  le  11  novembre. 

Jnd.  —  Tuileries. 

NoL  —  MM.  Dihinx,  Alzuyet  et  Hiriart. 
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vov.  :  2,701. 

SiL  e<  /?•  —  Plaiae  et  CQteam  ;  traversée  par  la  Nivelle  dana 
toute  sa  longueur. 

Mon.  —  Les  ruines  d^m  chAteau  de  Tancieiuie  famille  de 
Caupenne. 

Adm.  — .  M,;  C;  un  vie.;  Inst.  etlast«*.  comm*;  Ecole  de 
filles  dirigée  par  les  sœurs  de  la  Croix;  recette  des  douanes^ 
Dess.  quot.  du  b.  de  paste  de  St^ean-de^Luz.  Comm.  de  p« 
d'Ustaritz  à  9  kiU;   brig.  de  gend.  de  Sare,  à  9  kiU 

P.  y^jr.  —  Froment,  maïs,  légumes  secs,  vins^ 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  vendredi  par  quinzaine. 

F.  —  Espelette ,  .tf  arritz, 

P.  P.  —  S»-Pierre,  le  29  juin;  S'^-Magdelaine,  le  22  juillet; 
S'-Jacques,  le  25  juillet  et  S»-Michel,  le  29  novembre, 

Ind.  —  Tissage  à  la  main ,  cordonnerie. 

NoL  —  MWn  Larralde,  Broussoin  et  Borthaîre, 

Ustaritz  (çhbf-lieu  de  canton  )< 
POP.  :  2,*2i. 

SU.  et  R.  -^  Accidentée  ;  traversée  par  la  Nive. 

Ustaritz  fut  après  1789  le  chef-lieu  de  Tun  de  six  districts 
des  Basses-Pyrénées. 

Biog.  —  Les  Garât  (  V.  la  Biographie  générale ,  tom .  I*'.  ) 

Âdm»  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Frères  de  la  doctrine  chré- 
tienne; maison  de  noviciat  des  Sœurs  de  la  Croix.  Bureau 
de  poste ^  Com.  de  pol.;  Brig.  de  gend.;  Justice  de  paix; 
Perception  des  Gontrib.  directes;  Recette  de  FEnreg.  et  des 
Dom.;  un  médecin,  un  notaire. 

P.  Jgr.  —  Maïs,  froment,  fruits  et  légumes. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  mardi  par  quinzaine. 

P.  —  Sur  les  lieux,  les  29  et  30  juin. 

ffot.  —  HM.  de  Garât,  Dassancè,  Darmendrail,  Hiriart^ 

Villefranqiie. 

POP.   :  1,404. 

SU.  ei  R,  —  Accidentée;  longée  par  la  Nive  et  traversée 
par  le  Cuby. 
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Adm.  —  M.;  G.;  lust.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Bayonne;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Ustaritz,  à  6  kil. 

P.  Jgr.  —  Maïs,  froment  »  pommes  de  terre,  légumes  secs 
plantes  fourragères. 

Mar.  —  Bayonne,  Ustaritz. 

Nol.  —  MM.  d'Arcangues,  Larre. 


ARRONDISSEMENT    D'OLORON. 


CANTON  D'ACCOUS. 


ACCOIIS  (  CHBF-LIEU   DE   CANTON  ). 
POP.    :  1,59K 

SU.  et  R.  —  Deux  sections,  Accous  et  Jouers.  En  plaine, 
avec  quelques  hameaux  sur  des  élévations  ;  traversée  par  Tes 
ruisseaux  Laberthe,  Labadie  et  le  Jouers. 

Biog^  —  Despourrins.   (Voir  à  la  Biographie  générale]. 

Mon.  —  L'église,  bel  édiGce  reconstruit  en  1703.  Son  sanc- 
tuaire date  du  XIII«  siècle. 

Âdm.  —  M.;  C.  doyen  et  vicaire.  Deux  inst.  com. 5  Ecole 
de  filles  dirigée  par  quatre  Sœurs  de  la  Croix,  Justice  de  paix. 
Un  notaire.  Deux  huissiers.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Bedous,  à  3  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Bedous. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  orge  ,  lin,  haricots,,  pommes  de 
terre,  foin. 

Mar.  —  Bedous  et  Oloron, 

F.  —  Bedous  et  Oloron. 

^'.  P.  — -  St-Martin,  le  11  novembre  pour  Accous  ;S.t-Saturmiv 
le  26  novembre  pour  la  section  Jouers. 

Ind.  —  Pasteurs. 

Not.  ^     MM.  Latapie,  Loustalot ,  Lacoarret ,  Apatye ,  Bergez. 
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Aydiiis» 

POP.   :  855. 

SiL  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  lui  petit  torrent  qui 
prend  sa  source  dans  les  hautes  montagnes. 

C.  N.  —  Plusieurs  grottes  dans  les  montagnes  qui  domi- 
nent la  commune. 

y^dm.  —  M.;  C;  insU  com.  et  inst"  privée  ;  1  offic.  de  santé  ; 
Dess.  quot.  du  b.  de  poste  deBedous;  i^omm.  de  poL  d'Accous, 
à   8  kii.  ;  brig.  de  gend.  de  Bedous  ,  à  8  kil. 

P.  agr.  ^  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  trèfles. 

Mar.  —  Bedous, 

F.  —  Bedous. 

P.  P.  —  S*-Martin  ,  le  11  novembre. 

Ind.  —  Elève  du  bétail  à  cornes ,  notamment  des  brebis. 

iVo/.  —  MM.  Pourtalety  Gasaubon ,  Capderestet ,  Mirande, 
Loustalot. 

Bedons. 

POP.  :  1,309. 

Sil  ei  R.  —  En  plaine ,  à  la  tête  du  vallon  qui  porte  son  nom; 
traversée  par  le  ruisseau  Aydius  et  bornée  à  Touest  par  le  gave 
d'Aspe.  < 

ffisl.  —  L'histoire  a  conservé  le  souvenir  d'une  visite  que 
rendirent  le  19  octobre  1398,  Archambault,  comte  de  Foix,  vicomte 
de  Béarn  ,  et  sa  femme  Isabelle  à  l'église  St-Michel  de  Bedous 
pour  y  recevoir  les  hommages  des  habitants  de  la  vallée  d'Aspe. 

Biog.  —  de  Laclède ,  —  Voir  à  la  Biographie  générale. 

Mon.  —  Deux  chftteaux  avec  tours ,  mais  sans  caractère 
architectural. 

Adm.  —  M.;  G.;  inst.  com.;  école  de  filles  et  salle  d'asile 
dirigée  par  quatre  sœurs  de  la  croix  ;  peiiSionnat  libre.  — /^rln- 
cipalité  de  douanes  ^  recette  des  contributions  indirectes.;  Rec. 
d'enregistrement  et  des  domaines  ;  perception  des  cont.  direct  ; 
un  garde  général  des  forets  ;  Comm.  de  pol.  ;  brig.  de  gend.; 
b.  de  poste  ;  un  médecin  ;  deux  sages-femmes. 
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P*  j4gi\  —  Froment ,  fnaïs ,  poinmes  de  terres ,  ttiHlet ,  tiil , 
prairies  naturelles  et  artificielles. 

Mar.  *—  Sur  les  lieux  le  jeudû 

F.  —  Sur  les  lieux  le  1"  avril ,  durant  1  jour  ;  le  29  sep- 
tembre ,  durant  2  jours 

F.  P.  —  S'-Michel,  le  ^  seplembre^ 

/wd.  —  Exploitation  d'une  ardoisière  occupant  environ  40 
ouvriers* 

NoL  —  MM^  Garnot ,  DiusaboB,  Saffores>  Mondine,  Barberen, 
Larricq,  Lassalle,  Baringou. 

Borcd. 

POP.  :  723. 

$iL  et  R.  — ^  Sur  une  petite  élévation  ;  arrosée  par  lés  ruisseaux 
Larricq,  Guilleneurt^  Capderque,  Bazalet,  Larrigau,  Espalunguère* 

Hîst.  —  La  commune  de  Borce  n'a  jamais  joué  de  rôle  po- 
litique )  mais  elle  s'est  distinguée  durant  les  guerres  d'Espagne 
par  un  ardent  patriotisme  pour  la  défense  des  frontières. 

Bîogé  -^  Les  deux  frères  Tarras-Sabatter  ;  Tun  mourut  en 
1706  y  conseiller  du  roi  ^  procureur  et  substitut  de  la  vallée 
d'Osse.  Le  second,  docteur  en  théologie ,  curé  de  St-Pierre 
d'Oloron^et  vicaire  général  du  diocèse,  refusa  dit-on,  par  humi^ 
lité  la  mitre  qui  lui  fût  offerte» 

Mon.  Eglise  gothique. 

y^dm.  —  M.;  G.  ;  inst.  com.  ;  école  religieuse  de  filles^  dess» 
qnot.  du  b.  de  poste  d^Urdos  ;  comm%  de  poi.  de  Bedous ,  à 
12  kih*,  brig  de  gend.  d'Urdos. 

P.  Àgr^  —  Froment»  maïs,  seigle,  orge ,  sarrasin ,  tégtunes 
«ecs,  foin. 

F.  —  Bedous» 

F.  P.  St.-Michel,  le  29  septembre* 

Nol.  ^  MM.  Foueillassar-Lourba ,  Alaman ,  Baringou» 

Cette-^Eygnn» 

POP.  :  k6U 

SU.  cl  A.  —  Divisée  en  deux  sections^  la  section  Cette  se 
trouve  sur  une  hauteur  ^  la  section  Eygun  dans  ua  vatton  tra- 
versé par  le  gave  d'Aspe» 
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iff>n.  et  C.  N.  —  Maisons  moresques  et  grottes  curieaseâ« 

Adm. — M.;  C»;  Inst.  com.;  dcss.  quot.  dub.  de  poste  de  Bedous 
à  8  kil.5  comm.  de-  pol.  de  Bedous  5  b.  de  gend*  d'Urdos ,  à 
8kil. 

P.  agr.  —  Promeut,  maïs,  pommeç  de  terre,  foin ,  légumes. 

Mar.  —  Bedous% 

F.  —  Bedous  ,  Oloron» 

F.  P.  —  S*-Pierre,  le  29  juin  5  S»-Barthelémy ,  le  ^k  août. 

NoL  —  MM.  Vignau,  Davansens,  Labourdive,  Pardies,  Rembez. 

Escot. 

POP.  :  750. 

SU.  et  R.  —  Très-accidentée  ;  bâtie  au  pied  et  sur  le  versant 
des  montagnes  le  long  du  gave  d'Aspe  et  du  ruisseau  de  Barincou  ^ 
trav.  par  plusieurs  petits  cours  d'eau  venant  des  sommets  su** 
périeurs. 

Jton.  —  Sur  le  rocher  de  la  Pêne  d*Ëscot  se  trouve  une  Ins- 
cription latine ,  commémorative  du  passage  des  légions  Romaines* 
A  peu  de  distance ,  s'élève  un  petit  oratoire  construit  en  1856  et 
dédié  à  Motre-Dame  de  Bon  Secours  en  reconnaissance  de  sa 
protection  aux  habitants  de  la  commune,  qu'elle  préserva  du  cho'- 
léra  lors  de  la  dernière  invasion  de  ce  fléau. 

C.  iV.— Une  assez  belle  cascade  formée  par  le  ruisseau  Barin- 
cou et  portant  le  nom  de  Saut  de  la  Corne. ^Sources  minérales. 

jédm.  —  M.^  G.;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Sarrance;  com.  de  pol.  de  Bedous  à  9  kil.;  brig.  de  gend.  de 
Sarrance  à  3  kil. 

P.  yégr.  —  Froment,  seigle ,  maïs,  lin ,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Bedous ,  Oloron. 

F.  —  Bedous ,  Oloron ,  Pau. 

jP.  p.  —  TAssomptioa ,  le  15  août. 

Ind.  —  Fabrication  de  fromages;  élève  du  bétail. 

Nol.  —  MM.  le  baron  de  Crouseilbes,  Escoubez,  Minvielle. 

Etsaut. 

POP.  :  426. 

5t(.  elR.--  Le  bourg  est  en  plaine  sur  les  bords  du  Gave  ;  le 
reste  de  la  commune  se  trouve  sur  des  pentes. 
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Mon.  —  Une  vieille  tour  en  ruines^  une  église  datant  de  1614. 
Adm.  —  M.  5  C.  5  Inst.  etlnst."  com.^  5  dess.  quot.  du  b,  de 
poste  d'Urdos3  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Bedous. 
P.  Agr.  —  Pommes  de  terre  et  pois  ;  peu  de  froment  et  de  maïs, 
Mar.  —  Bedous  et  Oloroa.  , 

JP.  —  Bedous  et  Oloron. 
F.  P.  —  St-Grat ,  le  19  octobre. 
hid.  —  Elève  des  botes  à  laine. 
Noi,  —  MM.  Ha  jet,  Vignau,  Peré,  Rouglan, 

Lées-Athas. 

POP.   :  857. 

SU.  et  R.  —  Une  petite  partie  de  la  commune  se  trouve  en 
plaine  dans  un  vallon  ^  le  reste  sur  des  montagnes.  Longée  par 
le  Gave  d'Aspe  et  traversée  par  les  ruisseaux  Lapons  et  Malugar. 

C.  N.  ^  Le  pic  d'Anie,  sommet  d'une  élévation  de  2,436 
mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  —  Le  puits  naturel  du 
Bouesou,  d'une  circonférence  d'environ  25  mètres  et  d'une  pro- 
fondeur inconnue.  — Le  ravin  Bôo  de  Larpet ,  qui,  sur  une  lon- 
gueur d'un  kilomètre,  n'a  qu'une  largeur  de  4  mètres  sur  25 
mètres  de  profondeur. 

Âdm.  —  M.;  C.  ^  Inst.  et  institutrice  com.  ^  Ecole  de  filles 
dirigée  par  trois  Sœurs  des  Servantes  de  Marie;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Bedous,  à  4  kil.^  Com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  Bedous. 

P.  Jgr.  —  Froment,  maïs,  orge,  pommes  de  terre  et  millet. 

Mar.   —  Bedous. 

F.   —  Bedous. 

F.  P.  —  l'Assomption,  le  15 août. 

Not.  — -  MM.  Salefranque,  Gasalot,  Lapoulidc,  Peyré. 

Lescun. 

POP.  :  1,377. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation^  traversée  par  les  ruisseaux 
Sanchère,  Landrasque,  Esoueils,  Larras  et  Labrenère  qui  se 
réuissent  au  Lamari  pour  former  le  Gave  de  Lescun. 
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kion.  el  C.  N.  -*  Une  église  dans  •  le  style  gothique  et  une 
belle  casqade. 

Adm.  —  M.;  C;  inst.  et  Inst.  com;  dess.  quot.  dub.  de  poste 
deBedous,  à  10  kil.;  Com.  de  pol.  etb.  de  gend.  de  Bedous. 

P.  agr.  —  Orge  ,  pommes  de  terre ,  peu  de  maïs  ,  moins 
de  froment ,  foin* 

Mar,  —  Bedous. 

F.  —  Bedous  et  Olorott. 

F.  P.  Ste-Eulalîe,  le  10  décembre. 

Ao(.  — -  MM.  Cauhapé,  Lafargue,  Harreguy 

Lourdios-Iohère. 

POP.  :  639. 

5t<.  e( /î.  —  Commune  de  création  récente,  1820,  autrefois 
section  de  celle  d'Osse  ;  située  dans  un  vallon  entre  les  deux 
montagnes  t4ayens  et  La  Coste^  arrosée  par  le  Larrlcq  et  le 
Lourdios. 

Âdm.  —  M.  5  C.  5  Inst.  com.  $  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Sarrance;  com.  de  pol.  de  Bedous  à  4  kil.  ;  brig.  de  gend.  de 
Sarrance  à  &  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  mais,  orge,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Bedous  et  Oloron. 

F.  —  Bedous  et  Oloron. 

F.  P.  —  St-lsidore ,  le  15  mai. 

Nol.  —  MM.  Miramont ,  Salafranque ,  Prétou. 

Osse. 

POP.  :  8T7. 

SU.  et  R.  —Bourg  en  plaine,  hameaux  sur  les  pentes  des  mon- 
tagnes ;  arrosée  ou  traversée  par  les  ruisseaux  Larricq ,  Barlan- 
guère  et  Nougué.  —  Dans  les  montagnes  d'Osse  se  trouve  un  pas^ 
sage  vers  FEspagne ,  où  il  fut  établi  divers  postes  lors  des  guerres 
internationales. 

Mon.  —  Une  église  catholique  et  un  temple  protestant  sans  ca- 
ractère architectural. 

Adm.  —  M.  3  C.  j  Inst.  et  Inst."  com.j  école  mixte  privée  pro- 
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testante  ^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Bedous  à  3  kil.  5  coin,  de 
.    pol.  et  brig.  de  gend.  de  Bedous. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  avoine,  orge, 
lin^  prairies  naturelles  et  artificielles. 

Mar.  —  Bedous,  Oloron. 

F.  —  Bedous ,  Oloron. 

F  P.^  St-Etienne ,  le  26  décembre. 

Ind.  —  Pasteurs. 

Nol.  —  MM.  Arnaude ,  Bouillerce ,  Doumecq ,  Lembeye*Soubie. 

Sarrance. 

POP.  :  1,171. 

Sti.  et  A.  —  Divisée  en  cinq  sections;  le  bourg  longe  la  route 
Impériale  sur  la  rive  gauche  du  Gave  d'Aspe;  les  autres  sections 
rentourent  et  sont  situées  sur  les  versants  de  diverses  montagnes. 

Biog.  —  Le  général  Camou. 

Lég.  et  Mon.  —  Sarrance  est  un  Heu  de  dévotion  célèbre 
dans  la  contrée  presqu'à  Tégal  de  Bétharram.  L*origine  du  pè- 
lerinage dont  cette  localité  est  l'objet  remonte  au  XIll*  siècle 
environ ,  époque  à  laquelle  une  statue  de  la  sainte  Vierge  fut 
trouvée  sur  le  bord  du  Gave.  La  piété  publique  construisit  en 
ce  point  une  chapelle  que  le  courant  emporta  plus  tard ,  mais 
qui  fut  réédifiée  à  une  faible  distance.  Dans  la  suite ,  le  nombre 
et  la  singularité  des  miracles  opérés  par  la  Vierge  de  Sarrance 
ayant  étendu  sa  réputation ,  cette  chapelle ,  rendez-vous  général 
des  populations  d'alentour,  fut  visitée  par  de  nombreux  souve- 
rains parmi  lesquels  les  rois  d'Aragon,  les  vicomtes  du  Béarn 
et  le  terrible  justicier  Louis  XL 

L'église  Notre-Dame  de  Sarrance,  bâtie  vers  les  premières 
années  du  XVII«  siècle  par  les  prémontrés  échappés  aux  fureurs 
de  Montgomméry,  est  un  élégant  édifice,  avec  une  voûte  ogivale 
et  des  arcades  à  plein  cintre ,  que  les  rois  de  France,  Louis  XIII 
et  Louis  XIV  notamment ,  s'étaient  plû  à  décorer  royalement* 
Les  vandales  enfantés  par  la  révolution  de  1789  dévastèrent  les 
trésors  amoncelés  dans  ce  lieu  par  une  dévotion  reconnaissante  ; 
statues  et  tableaux  des  grands  maîtres,  ornements  et  objets 
sacrés  tout  fut  enlevé  et  livré  au  pillage.  Quelques  sculptures 
de  mérite  échapèrent  seules  à  ce  désastre. 


Digitized  by 


Google 


—  355  — 

Adm.  —  M.;  C.  et  Vie»  ;  Inst.  com*  ;  Ecole  publique  de  filles 
dirigée  par  les  Sœurs  de  la  Croix  ;  Deux  missionnaires  ;  Bureau 
de  poste  et  brig.  de  gend*  sur  les  lieux.  Gom.  de  poL  de 
Bedous>  à  6  kil. 

P,  Agr.  —  Froment >  maïs,  orge,  pommes  de  terre,  lin. 

Mar.  —  Oioron,  Bedous» 

F.  —  Oioron,  Bedous, 

F.  P.  —  La  purification  de  la  Vierge,  le  2  février. 

Nol.  — MM.  Laborde-Lacoste ,  Cazalet,  Minguet,  Canton, 
Lacroix. 

tJrdos. 

POP.  :  564* 

SU.  et  R.  -*-  Sur  la  crête  des  Pyrénées,  à  12  kil.  de  Textrème 
frontière;  traversée  par  les  ruisseaux  DeûMley,  Lacoudère> 
Plecqs,  Lacoûbe,  Larry,  Baylongue,  Amousse,  Laleur. 

Mon.  —  Le  fort  du  Portalet. 

Adm.  —  M.$  C;  Inst.  com.  et  institutrice  privée;  unoflSc* 
de  santé;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Urdos.  Com.  depol* 
de  Bedous,  à  17  kil.;  Brig.   de  gend.   d'Urdos. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge;  légumes  secs. 

Mar.  —  fiedous. 

F.  —  Bedous. 

F.  P.  —  S^«-Marie-Magdelaine ,  le  22  juillet. 

Ind.  —  Une  forge  à  haut  fourneau  en  chômage i  (Voir  au 
chapitre  de  Y  Industrie). 

Ao/.  —  MM.  Lapètre,  Claverie,  Portes. 

CANTON   D'ARAMITS. 


Ance. 

POP.  :  Hl. 

SU.  et  jR.  —  Bourg  en  plaine,  hameaux  sur  des  élévations  ; 
traversée  par  le  Vert. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  posle 
d'Aramits,  à  k  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d  Aramils. 


Digitized  by 


Google 


—  356  — 

P,  Agr.  —  Froment,  maïs,  prairies  naturelles* 
Mar.  —  Aramits. 
F.  —  Aramits,  Oloron. 
F.  P.  —  S'-Etiennc,  le  26  décembre. 
Nol.  — MM.  Tambourré,   Lamourrous,  Lacoste,  Ruchon^ 
Laulhé,  Estrabou,  Arroue,  Laborde. 

Aramits  (  chef-lieu  de  canton  ). 
POP.  :  1,209. 

SU.  et  R.  —  Bourg  en  plaine,  hameaux  sur  deux  élévations; 
traversée  par  les  torrents  le  Vert  d'Arette  et  le  Vert  de  Lanne. 

Mon.  —  La  maison  commune ,  édiGce  quadrilatéral  et  élevé 
avec  des  ouvertures  en  ogive  et  des  escaliers  intérieurs  en 
pierre  de  taille.  Bâtie  à  une  époque  vraisemblablement  assez 
reculée,  elle  fut  autrefois  le  lieu  de  réunion  des  assemblées 
des  administrateurs  de  la  vallée  de  Baretous. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst"  et  Inst.  com.;  Justice  de  paix;  Per- 
ception ;  Com.  de  pol.;  brig.  de  gend.;  b.  de  poste;  un  médecin, 
une  sage-femme,  2  notaires,  1  huissier. 

P.  Agr.  —  Maïs  et  froment. 

Mar.   —  Sur  les  lieux;  Oloron  et  Tardets. 

F.  —  Sur  les  lieux,  le  20  mars  et  le  20  octobre.  (  Grand  com- 
merce des  fameuses  vaches  de  Baretous.  ) 

F.  P.  —  S*- Vincent,  le  22  janvier. 

Not.  —  MM.  Gauhapé,  Danchon,  Adoue,  Peyré,  Bégué, 
Lamotte,  Lapuyadc. 

Arette. 

POP.  :  2,069. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  son  territoire  est  accidenté  ;  arrosée 
par  le  Vert. 

Adm.  —  M  ;  C;  2  Inst.  com.;  1  Inst*«.  com.;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  d'Aramits;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
d'Aramits,  à  3  kil. 

P.  Agr.  '  -  Froment ,  maïs ,  légumes  secs. 

Mar.  —  Oloron ,.  Tardets ,  Aramits. 

Not.  —  MM.  Sérée,  Supcrvielle, 
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Féas. 

POP.  :  620. 

Sil.  et  R.  —  En  plaine  avec  quelques  coteaux;  trav.  par 
le  Vert  et  TAuronne. 

Âdm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quoi,  du  b.  de  poste 
d'Aramits^  à  &  kU.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Aramits, 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Oloron,  Tardets. 

jP*  —  Otoroni,  Aramits,  Navarrenx^ 

F.  P.  —  S»-Barthélemy,  le  24  août. 

Not.  —  MM.  Galan^  Laborde- Auras,  Hillon,  Bordenave, 
Moulia,  Auroux.. 

I880r; 

poi^.  :  856; 

SU.  et  R^, —  Une  partie  du  village  est  en  plaine,  le  reste  sur 
une  élévation;  trav.  par  les  ruisseaux  Lourdios  et  Labôo. 

Adm.  —  M.  ^  G.  ^  Inst.  et  In^t.**  religieuse  com.»  ^  1  médecin; 
Dess.  quot.^  du  b.  de  poste  d' Aramits  à.  12  kil.  ;  com..  de  pol.  et 
brig.  de  gend.  d'Aramits. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs.  Un ,  pommes  de  terre ,. haricots. 

Mar.  —  Oloroa. 

F.  —  Oloron. 

jP.  p.  —  S»-Jean  évangéliste ,  le  27  décembre. 

Not.  —  MM.  Labruchère,  Casamajor ,  Escoubés ,  Pauzat. 

Lanne. 

POP.  :  1,361. 

Sit.  et  R.  —  Accidentée  5  trav.  par  le  Vert. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  et  privé  ;  école  de  filles  dirigée 
par  les  Servantes  de  Marie;  1  off.  de  santé;  Dess.  quot.  du  b.  de 
poste  d' Aramits;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d' Aramits. 

P.  Jgr.  —  Froment ,  maïs. 

Mar.  —  Aramits. 

F.  —  Oloron ,  Tardets ,  Aramits- 
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F.  P.  —  S'-Martin,  le  11  novembre, 
Nol.  —  MM.  Doilher ,  Canaux ,  Superville ,  Lacazette ,  Curut- 
çhety  Macbou^ 

CANTON  D'ARUDT. 


Amdy  (chef-lieu  de  ca?^on). 
POP.  :  1,878. 

SU.  el  R.  —  Sur  un  plateau  entouré  de  trois  côtés  par  le 
gave  d'Ossau. 

Lég.  —  Selon  la  tradition  »  une  troupe  de  sarrasiqs  poursuivis 
par  ses  vainqueurs  ,  après  la  défaite  de  Poitiers ,  se  serait  ré- 
fugiée dans  la  grotte  d'Arudy  où  elle  fut  enfermée  et  périt 
asphyxiée. 

Mon.  et  Ç.  N.  —  Uqe  église  d'un  joli  style  gothique*  —  La 
grotte  déjà  citée. 

Adm,  —  M.;C.  et  vicaire;  Inst,  com,;  Ecole  de  filles  dirigée 
par  les  sœurs  de  la  Croix  ;  recettes  de  Fenregistreraent  et  des 
domaines';  Perception  des  Contrib.  directes;  Recettes  des  cont, 
înd.;  Justice  de  Paix;  Gom.  de  pol.;  brig.  de  gend.;  %  médecin, 
1  notaire  ,  2  huissiers, 

P.  Agr.  —  Froment,  orge,  maïs,  légumes  secs, 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  mardi  par  quipzaine  ;  création  pa^ 
lettres  patentes  de  la  reine  Catherine,  en  date  de  1495. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  25  piars  et  le  46  novembre. 

F.  P.  —  S»-Germain;  le  28  mai. 

Ind.  —  Exploitation  des  marbres  ,  pelleterie  et  mégisserie, 
Ces  diverses  industries  occupent  environ  200  ouvriers. 

Not.  -^  MM.  Ducrest,  Pommé, Laruncet,Bonnecase,Bqusse, 
Médevielle  ,  Lamothe. 

B«soat. 

POP.  :  515. 

SU.  et  R,  —  Sur  un  coteau. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste d*Arudyj 
Com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  d'Arudy,  à  k  kii. 
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P.  Agr.  —Froment,  orge,  maïs,  pommes  de  terre* 

Mur.  —  Arudy. 

F.  —  Arudy. 

F.  P.  —  S>-Lizier ,  le  28  août. 

Not.  —  MM.  Lavignolle  ,  Argelas ,  Pourtau-Penne. 

Buiy. 

POP.  :  1,^03.  % 

SiL  et  R.  —  Eq  plaine;  entourée  de  collines. 

Biog.  —  L*abbé  de  Lassalle ,  chanoine  de  Lescar,  chancelier 
de  Béam,  mort  évéque  de  Couserans. 

Mon.  —  Une  statue  du  précédent. 

Adm.  —  M.  ^  C.  ;  Inst.  et  Inst.«* religieuse  com.^  ^  dess.  quot. 
du  b.  de  poste  d'Arudy  ;  corn,  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d' Arudy 
à6kii. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs. 

Mar.  —  Arudy ,  Oloron ,  Pau. 

F,  —  Arudy,  Oloron,  Pau. 

F.  P.  — St-Saturnin,  le  29  novembre  5  FAssomption,  le  15  août. 

HîqL  —  MM.  Lasserrotte ,  Bourdonne ,  Carrère. 

Gastet. 

POP.  :  410. 

Sii.  et  R.  —  En  plaine;  trav.  par  lePouts,  le  Lboê ,  la  Pomme 
etTEscourre. 

Mon.  —  Les  ruines  d'un  ancien  chftteau  appelé  Castet- Jaloux. 
—  Une  tour  carrée  avec  des  murs  d*une  forte  épaisseur ,  datant 
d*une  époque  très-reculée. 

Adm — M.;C.5  Inst.com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d*  Arudy  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d*  Arudy,  à  k  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  orge ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  lin. 

Mar.  —  Arudy. 

F.  —  Arudy ,  Pau ,  Oloron. 

F.  P.  —  S^-Jean-Chrysostôme ,  le  26  janvier. 

Not.  —  MM.  Camps,  Vignau ,  Plou. 
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Izeste. 

POP.  :  483. 

SU.  et  R.  —  En  plaine,  à  rentrée  de  la  vallée  d'Ossau 5  longée 
parle  Gave, 

Biog.  —  Bordeu.  (  F.  à  la  Biographie  générale). 

Mon.  et  C.  N.  —  Une  église  et  un  château  peu  remarquables. 
—  Une  grotte  curieuse  connue  sous  le  nom  dé  grotte  d'Espalun- 
gue.  j-  Un  hêtre  gigantesque  appelé  le  Hêtre  de  Bordeu  et  planté 
le  jour  de  sa  naissance.  —  Dans  un  vivier  dépendant  de  la  pro* 
prlété  de  M.  de  Bordeu,  une  dérivation  du  Gave  se  perd  dans  le  sol 
pour  n'aller  ressortir  à  la  lumière  qu*à  Rébénacq ,  après  un  par- 
cours souterrain  de  12  kilomètres  environ. 

Àdm.  —  SI.  ^  C.  5  Inst.  et  Inst.**  com.  5  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  d'Arudy  ^  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d*Arudy  à  2  kiK 

P.  agr.  —  Froment ,  orge ,  maïs ,  lin ,  pommes  de  terre* 

Mar.  —  Arudy  ,  Nay ,  Oloroq. 

F.  —  Oloron ,  Pau. 

F.  P.  —  St-Etienœ ,  le  26  décembre. 

/wrf.  —  Ilongreurs. 

Not.  —  MM.  de  Bordeu,  Cehau,  Laplace^  M,"***  de  Perplgaa 
et  DuformAnoir. 

Loavie-Jmon. 

POP.  :  1,681. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  Gave  d'Ossau« 
Adm..  —  M.;  C, ;  Inst.  com.^  Dess.   quot.  du  b.  de  poste 
d" Arudy;  Com.  de  pol.  et  Brig.  de  gend.  d* Arudy,  à, 3  kil. 
P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  pommes  de  terre,  haricots^ 
Mar.  —  Arudy. 
F.  —  Arudy,  Oloron,  Pau. 
F.  P.  —  St-Martin,  le  11  novembre. 
NoL  ■—  MM.  Pujalet,  Placé,  Lombré,  Arrabiot* 

BCfaget. 

POP.  :  219. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaux  Landiston 
et  le  Béen, 


Digitized  by 


Google 


—  361  — 
^dm.  —  M.5  C;  Inst.  com.;   Dess.  quot.   du  b.  de  poste 
de  Nay;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Axudy»  à  10  kiU 
P.  Agr.  —  Maïs,  froment ,  légumes* 
Mar.  —  Nay. 
F.  —  Nay,  Arudy,  Pau. 
NoL—  MM.  Canton,  Trîp. 

Rèbénacq. 

POP.  :  1,027. 

SU.  et  B.  —  Le  bourg  est  dans  un  bas-fonds;  le  hameau  sur 
une  élévation.  -—  Ruisseau  le  Néez. 

Mon.  et  C.  N.  —  Quelques  ruines  de  l'ancîen  château  des 
marquis  de  S^-Chamans.  La  source  du  Néez ,  remarquable  par 
son  abondance;  à  peu  de  distance  se  trouve  une  belle  grotte. 
—  Deux  sources  minérales. 

Adm.  —  M.;  C;  inst.  com.  ;  institutrice  privée;  une  sage- 
femme.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d' Arudy;  Com.  de  poK 
et  brig.  de  gend.  d' Arudy,  à  8kil. 

P.  Jgr.  —  Froment,  maïs,  orge,  millet,  avoine,  seigle ^^ 
vin,  prairies  naturelles  et  artiflcîelles. 

Mar.  —  Arudy,  Pau,  Oloron,  Nay, 

F.  —  Arudy,  Pau,  Oloron,  Nay, 

F.  P.  —  St-Jean ,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Bitaubé,  Larrouy-Arbourat ,  Cazes. 

S^*-Colome. 

POP.  :  1,789. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  arrosée  par  le  Laudiston. 

Mon.  —  Une  belle  église  gothique. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.;  inst.  et  inst««  privés;  un  offic. 
de  santé.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d' Arudy;  Com.  de  poL 
et  Brig.  de  gend.  d' Arudy,  à  4  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  orge,  avoine,  millet,  lin,  légumes. 

Mar.  —  Arudy. 

F.  —  Arudy,  Oloron. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Nol.  ~  MM.  Mesplé-Somps,  Sarthy ,  Ferranet ,  Tillou,  Berge, 
Carrère,  Vignau. 
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Sévignaoq. 

POP.  :  922. 

Sit.  el  R.  —  Sur  une  élévation  dominant  la  vallée  d'Ossau 
et  longée  par  le  Gave. 

Hisl.  el  Lég.  —  Au  territoire  de  Sévignacq  se  trouve  une 
petite  agglomération  d'habitations  connue  sous  la  désignation 
de  Meyracq.  Là  résidait  jadis  une  vieille  et  grande  famille  du 
même  nom  dont  le  chef  tenait  la  première  place  auprès  des 
vicomtes  d'Ossau.  Or,  un  jour,  Gaston  de  Béam,  donnait  un 
tournoi ,  en  Thonneur  de  nobles  chevaliers  présents  à  sa  Cour, 
et  le  vainqueur  de  la  joute  se  disposait  à  recevoir  le  prix  de 
sa  valeur  lorsqu'un  nouveau  combattant  se  présente  sur  Taréne. 
Admis  à  combattre,  il  frappe  et  renverse  tous  ceux  qui  s'y 
présentent ,  puis  relevant  la  visière  jusqu'alors  baissée  de  son 
casque,  découvre  aux  yeux  du  prince  les  traits  bien  connus 
de  la  châtelaine  de  Meyracq.  La  dignité  de  chevalier  lui  fut 
conférée  dans  l'église  abbatiale  de  S'^-Marie  de  Bielle. 

Christine  de  Meyracq ,  descendante  de  la  châtelaine  et  vivant 
au  XVII«  siècle,  devint  célèbre  par  son  goût  pour  les  armes 
et  ses  singulières  aventures.  Sa  vie  donna  le  sujet  d'un  roman 
intitulé  VHérotne  Mousquetaire. 

C.  N.  —  Deux  sources  minérales.  —  L'issue  de  la  voie  sou- 
terraine dans  laquelle  s'engage  une  dirivation  du  Gave  à  Izeste, 
au  sortir  de  la  propriété  de  Bordeu  fV.  Izeste J. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Ecole  privée  de  fllles  dirigée 
par  les  Soeurs  de  la  Croix  ^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Arudy; 
Com.   de  pol.  et  brlg.  de  gend.  d'Arudy,  à  2  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  vin,  pommes  de 
terre,  légumes  sccs« 

Mar.  —  Arudy. 

F    —  Arudy,  Oloron,  Nay,  Pau. 

f\  p.  —  S*-Pierre,  le  29  juin. 

î^ot.  —  MM.  Lavignolle,  Esponnère,  Argelas-Lians  et  Belion. 
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CANTON  DE   LARUNS. 

Aàs. 

POP.  :  404* 

5i(.  et  B.  —  Sur  uoe  élévation  traversée  par  le  ruisseeii 
ValentîQ. 

C'est  dans  la  eommune  d'Aàs  que  se  trouvent  situées  lest 
Eaux-Bonnes*  Voir  Tarticle  qui  leur  est  spécial  au  Chap.  des 
Établissements  thermaux ,  tom.  d. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com»;  Dess»  quot.  du  b.  de  poste  des 
Eaux-Bonnes;  Com.  de  pol.  sur  les  lieux;  brig«  de  gend«  do 
Laruns. 

P.  Agr.  — -  Peu  de  flroment  et  de  maïs  ^  prairies^ 

Mar.  —  Arudy  et  Laruns« 

F.  —  Oloron,  Béost,  Laruus  et  Pau» 

F.  P.  —  S»-Laurent>  le  10  août. 

yoL  -^  MM.  Casamajou,  Courtade, 

AssoustQ. 

POP.  :  104. 

SU.  et  R^  '^  Accidentée;  longée  par  le  Gave  d*Ossau  et 
le  Valentin. 

Mon.  —  Les  ruines  du  château  d'Assouste  détruit  par  le 
général  Bonasse,  au  service  de  Gatherine  de  Médecis ,  qui  lit 
pendre  au  mur  d'une  grange  encore  debout  le  vieux  d'Abère, 
Seigneur  du  lieu. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Laruns^  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Laruns ,  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  maïs,  froment,  pommes  de  terre,  lin. 

Mar.  — Laruns. 

F.  —  Laruns ,  Béost ,  Arudy. 

ffolf  —  MM.  Palassou,  Goos. 

Aste-Béon. 

pOP.  :  604.  ^ 

SU.  et  R.  •—  Accidentée  ;  le  bourg  est  sur  un  plateau  traversé 
par  le  Gès,  le  Gave  et  TEscu. 
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Mon.  —  Un  château  en  ruines,  ancieime  propriété  de  Fa 
maison  d'Augerot. 

Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  cora.^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Laruns  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Laruns ,  à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  orge ,  maïs,  millet ,  pommes  de  terre ^ 
légumes  secs* 

Mar.  —  Laruns,  Arudy. 

F.  —  Béost ,  Laruns ,  Arudy ,  Oloron ,  Pau. 

F.  P.  —  S*-Jean,  le  24  juin,  S*-Félix,  le  !•'  dimanche  de 
septembre  et  S*-Julien ,  le  7  janvier. 

NoL  -^  MM,  Cassassus,  Forcade,  Faure^ 

Béost. 

POP.  :  384. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  dominé  à  140"'  d'élévation  par 
un  autre  plateau  sur  lequel  se  trouve  le  hameau  Bagez.  Longée 
à  l'Est  par  le  Gave ,  au  Sud-Est  par  Je  Canseig  et  traversée 
par  plusieurs  petits  ruisseaux  provenant  des  montag.  supérieures^ 

Biog.  —  Gaston-Sacaze ,  botaniste., 

lUon.  —  Une  petite  église  Romane  dans  le  style  du  XII» 
siècle,  restaurée  postérieurement  ;  pfusieurs  de  ses  parties  offrent 
un  véritable  intérêt.  —  Un  château  du  XV«  siècle  ;  quelques 
maisons  avec  des  inscriptions  du  XI Vs 

C.  N.  —  Ardoisière,  marbres,  noines  de  fer  et  de  cuivre. 

Adm.  —  M.;  C;  fiist.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Laruns^  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Laruns ,  à  2  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs;  orge,  millet,  pommes  de  terre 
et  lin;  prairies  naturelles. 

Mar.  —  Laruns,  Arudy. 

F.  —  Sur  les  lieux ,  les  28  et  29  septembre  ;  Oloron ,  Pau, 
Arudy,  Laruns. 

F.  P.  —  S^-Jacques ,  le  25  juillet. 

Not..  — MM.  Gasebonne ,  Sacase ,  Salanave,  Fondan  et  Anghi. 

Bielle. 

POP.  :  891. 
Sil.  et  E.  —En  plaine;  traversée  par  les  ruisseaux  Arritlmaye 
et  Arriabeig. 
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Hi$L  —  Bielle,  commune  dont  la  fondation  remonte  à  Té- 
poque  de  la  domination  Romaine  ainsi  que  l'attesteraient  suffi-» 
samment ,  à  défaut  d'autres  preuves ,  l'existence  de  sa  mosaïque 
(Voir  au  Chapitre  Archéologie,  tome  II)  fut  dans  le  passé 
le  chef-lieu  de  la  vallée  d'Ossau.  Là  s'assemblaient  les  jurades 
générales ,  se  trouvaient  les  Archives  de  la  vallée  et  se  débat- 
taient les  graves  intérêts  de  sa  population,  co-propriétaire  des 
immenses  landes  du  Pont-Long.  Là  aussi  se  rendaient  les  Sou- 
verains du  Béarn  lorsqu'ils  avaient  à  s'immiscer  dans  les  affaires 
de  la  vallée  d'Ossau» 

Lors  de  la  nouvelle  organisation  territoriale  de  la  France^ 
Bielle  devint  chef-lieu  de  canton ,  prérogative  qui  lui  fut  enlevée 
plus  tard  par  Laruns.  Elle  demeura  le  chef-lieu  de  la  vallée 
jusqu'en  1852,  époque  à  laquelle  celle-ci  s'est  vue  divisée  en 
deux  syndicats. 

Biog.  —  La  famille  de  Laborde  (Voir  à  la  Biographie 
Générale ,  tome  II  ). 

Mon.  — Le  château  de  la  famille  de  Laborde. 

Une  jolie  église  dans  le  style  de  la  renaissance  avec  des 
piliers  en  marbre  d'Italie  qu'Henri  IV  demanda  aux  habitants 
de  Bielle  pour  être  transportés  à  Paris  et  qui  lui  furent  refusés. 

Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Arudy. 

Mar.  —  Arudy. 

F.  —  Arudy,  Pau,  Oloron ,  Nay,  Laruns,  Béost. 

F.  p.  —  S*-Augustin ,  le  28  août. 

Ind.  —  Elève  du  bétail. 

A^o^  —  MM.  Cogombles,  de  Laborde,  Bayle,  Lavilette,  Mou- 
rbt,  Vignalou. 

Bilhères. 

POP.  :  451. 

SU.  et  R.  —  Sur  le  penchant  d'une  colline  an  pied  des 
montagnes;  trav.   par  les  ruiss.  Arrien,  Arrigaû  etMarcoire. 

Adm.  ^  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Arudy;  Com.  de  pol.  d'Arudy,  à  10  kil.;  brig.  de  gend. 
de  Laruns,  à  10  kil. 
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p.  .4 j'r/— Proment,  maïs ,  orge ,  légumes  secs ,  prairies» 

Atar.  —  Arudy  ,  Laruns» 

F.  —  Oloron^  Pau,  Arudy  >  Béost,  Laruns* 

F.  P.  —  S^-Jean-Baptîste ,  le  24  juin. 

No(.  —  MM.  Martin  Bayie,  Peyrègue,  Porte. 

GèreoBelesten. 

1?0P.  :  437» 

Sit.  et  R.  ^  La  section  Gère  est  située  sur  le  versant  de 
la  montagne,  celle  de  Belesten  dans  la  plaine;  trav.  par  le 
torrent  Marsaû* 

Mon.  -^  Un  château  en  ruines ,  ancienne  propriété  de  la 
maison  de  Sorberio.  Une  petite  église  Romane  du  XII*  siècle 
dont  le  clocher  est  la  partie  la  plus  remarquable. 

Adm.  -^  M.;  G.;   Inst.  com. ;   Dess.  quot.  du  b»  de  poste 
de  Laruns,  à  5  kil.;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  dé  Laruns. 

P.  Àgr.  —  Froment,  orge  et  maïs. 

Mar.  *—  Arudy,  Laruns. 

F.  —  Pau,  Oloron,  Arudy,  Béost,  Laruns. 

F.  P.  —  S*-Orens ,  le  5  mai ,  pour  la  section  Gère  ;  S*-Pierre, 
le  29  juin,  pour  la  section  Belesten. 

Nol.  —  MM.  Ore,  Peyrecave,  Vigneau,  Souverbie,  Sacase, 
Clayris-Dessus  et  Berges. 

Laruns  (GnEP-Lifitr  be  canton). 
POP.  :  2,239. 

Si/,  et  R.  «^  Accidentée,  s'étendant  sur  les  montagnes;  tra-^ 
versée  par  le  Gave  d'Aspe  et  le  Valentin. 

Dans  la  commune  de  Laruns  se  trouve  rétablissement  thermal 
des  Eaux^Ghaudes  (V.  tom.  i y  Elablissements  thermaux.) 

Mon.  —  Le  château  d'Espalungue.  (Voir  pour  la  famille  de 
ce  nom  la  Biographie  Générale ,  tome  I.  ) 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.;  Ecole  religieuse  de  filles;  Gom. 
de  pol.  et  brig.  de  gend.  ;  b.  de  poste. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  samedi. 

F.  —  Sur  les  lieux,  le  4  et  5  octobre. 

Nol.  —  MM.  Gasaux,  Lalanne,  Larivièrc. 
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Iiouvie-Soubiron. 

l»OP.  :  400. 

SU.  êl  R.  -*-  Sur  le  versant  d*une  montagoe  séparée  de  là 
commune  de  Béost  par  le  ruisseau  Canseig. 

Adm.  —  M.;  C. ;  Inst.;  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Laruns,  à  2  kil.;  Gom.  de  poL  et  brig.  de  gend.  de  Laruns, 

P,  Agr.  —  Froment ,  orge  ,  maïs,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Laruns  ,  Arudy* 

F,  —  Laruns ,  Béost ,  Arudy» 

F.  p.  —  S«-Martin,  le  11  novembre. 

Ind  —  Exploitation  d'une  ardoisière. 

Not.  —  MM.  le  marquis  d'Angosse  ,  Sacaze ,  Bégarie» 

CANTON  DE  LAS8EUBE. 


Aobertin. 

1?0P.  :  1,002. 

Sit.  et  R.  —  Très-accidentée ,  sur  trois  côleauï  principauï  ; 
aitosée  par  les  ruisseaux  Labayse ,  Lajuscle ,  Heugas ,  Houchou , 
Jusclet.  — 

Mon.  -^  Les  ruines  d'un  vieux  château  sans  importance. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.;  Dess.  de2joursrun  du  b.  de 
poste  de  Lasseube  ;  Gom.  de  pol.  d'Oloron  j  b.  de  gend.  de  Las- 
seube ,  à  9  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin. 

Mar.  —  Pau  ,  Monein  ,  Lescar  ,  Oloron. 

F.  —  Pau,  Monein,  Lescar,  Oloron. 

F.  P.  —  Le  premier  dimanche  de  septembre. 

Not.  —  MM.  Reyau  ,  Hourcade ,  Gazalet. 

Estialescq. 

POP.  :  360. 
Sil.  et  R.  —  Dans  un  bas  fonds  environné  de  coteaux  et  traversé 
parle  ruisseau  TAuronce. 
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Adm.  -—  M.;  C.^  înst  corn,  et  inst"  privée  ;  Dess.  quot.  du 
b.  de  poste  d*01oron;  corn,  de  poL  d^Oloron;  Brig.  de  gend»  de 
Lasseube,  à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  orge,  lin. 

Mar.  —  Oloron  et  Monein. 

F.  —  Oloron  et  Monein. 

F.  P.  —  S»-Vincent,  le  22  janvier. 

NoL  —  MM.  Noguez,  Armagnacq,  Dufau. 

Iiacommande. 

POP.  :  302. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine;  traversée  par  Labayse  et  dix  petits 
ruisseauï  sans  importance. 

Adm.  —  M.;  G.  ;  Inst.  com.;  Ecole  de  filles  dirigée  par  les 
Sœurs  de  la  Croix;  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de  poste  de 
Lasseube;  Com.  de  pol.  d'Oloron^  brig.  de  gend.  de  Lasseube, 
à    9  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  orge ,  vins. 

Mar.  —  Oloron,  Pau,  Monein. 

F.  —  Oloron,  Pau,  Monein. 

Not.  —  MM.  Malapene,  Loustaunau,  Pourailly,  Sarraillé^ 
Labourdenne,   Bordelongue,  Louslalet. 

Lasseube. 

POP.  :  2,702. 

Sit.  et  B.  —  Composée  d'un  bourg  et  de  six  autres  sections 
toutes  sur  des  coteaux  plus  élevés  les  uns  que  les  autres; 
traversée  par  Labayse  et  divers  cours  d*eau. 

Adm.  —M.;  C.  ;  Inst.  com.  ;  1  Inst.  privé  ;  Justice  de  paix  ; 
b.  de  poste;  brig.  de  gend.;  Com.  de  pol.  d'Oloron  à  14  kil.; 
un  médecin^  un  notaire^  un  huissier. 

P.  Agr.  —  Vin,  froment,  avoine,  maïs,  orge. 

Mar.  —  Oloron,  Arudy,  Monein. 

F.  —  Oloron,  Arudy,  Monein. 

F.  P.  —  L* Assomption ,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Paralé-Gouber ,  Marquette,  Lâpastoure,  Bas- 
courrct,  Longuet,  Laslées,  Morthé. 
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Iiasseubetat. 

POP.  :  510. 

SU.  el  R.  —  Très  accidentée^  traversée  par  \Gi  ruisseaux 
Labayse,  Lapeyrousc  et  Lous  Courratix. 

Àdm.  —  M.;  C.5  Inst.  com.^  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b. 
de  poste  de  Lasseube^  Com*  depol.  d'Oioron;  !)rig.  degend* 
de  Lasseube,  à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Vin ,  froment ,  maïs ,  pommes  de  lerre ,  légumes 
secs  et  fruits. 

Mar.  —  Pau ,  Oloron ,  Arudy. 

F.  —  Pau,  Oloron,  Arudy,  Béost. 

F.  P.  —  S»-Vincent,  le  22  janvier, 

NoL  —  MM.   Moncaubeig,  Terrabust,  Lasserrotte. 

CANTON  DE  MONEIN. 


Abos. 

POP.  507. 


SU.  el  B.  —  En  plaine;  arrosée  par  la  Baïse. 
Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  dé  poste  de 
Monein  à  5  kil.  ;  Com.  depol.  et  brig.  de  gend.   de  MoneiD« 
P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  lin. 
Mar.  —  Monein. 
F.  —  Monein  ,  Navarrenx. 
Nol.  —  MM.  Pays-Bousous ,  Ferran. 

Cnqueron*  ^ 

POP.  :  314. 

SU.  el  H.  —  Sur  une  élévation;  traversée  par  la  Baïse. 

Mon.  — Un.  château  peu  remarquable  datant  des  premières 
années  du  17®  siècle. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Monein  à  2  kil.;  com»  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Monein. 

n 
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Mar.  •—  Monein* 

F.  —  Honein. 

F.  P.  —  S»-Michcl,  le  29  septembre. 

JVW,  —  MM.  Glaire  ,  Tîcoulet ,  Aaglade. 

Lahourcade. 

POP.  :  638. 

SU.  et  R.  —  Bourg  en  plaine  ,  hameaux  accidentés  ,  arrosée 
par  le  Geu  et  la  Lize. 

Mon.  —  Ancienne  église  offrant  quelques  parties  dignes  d'in- 
térêt* Débris    d'antiques  fortifications. 

Adtn.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  et  privé  ;  dess.  quoi,  du  b.  de  poste 
de  Monein ,  à  5  kiL;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Monein. 

P.  Agr.  —  Froment,  orge,  maïs,  lin,  avoine  ,  vin.    ' 

Mar.  — >  Monein ,  Navarrenx  ,  Orthez  ,  Arthez. 

F.  —  Pau ,  Orthez  ,  Navarrenx  ,  Monein. 

F.  P.  —  Ste-Agathe,  le  6  février. 

NoL  ~  MM.  Mouliàa  ,  Delhorm  ,  Bordenave. 

Lucq. 

POP.  :  2,3W 

SU4  et  A.-*  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaux  TAuronce  , 
Layou ,  Geu  «  et  Larre. 

Mon.  —  Une  anciene  église  dans  le  style  roman  ;  voir  au 
^chapitre  archéologie ,  tome  2. 

Les  ruines  d'une  ancienne  Abbaye 

Les  ruines  d'un  vieux  château. 

Àdm.  —  M.;  C,;  et  vie;  3  inst.  com.;  1  inst.  privé;  une 
école  dé  filles  dirigée  par  les  Sœurs  de  la  Croix  ^  Bureau  de 
poste  sur  les  lieux  ;  Com.  de  pol.  et  Brig.  de  gend.  de  Monein, 
à  9  kil.  $  1  offi.  de  santé. 

P.  Jgr.  —  Froment,  maïs ,  orge ,  vin ,  pommes  de  terre  ,  lin, 

Mar.  —  Monein,  Navarrenx. 

F.  —  Monem ,  Navarrenx ,  Oloron. 

F.  P.  —  S»- Vincent,  le  29  janvier, 

Ind.^  Tannerie,  10  ouvriers. 

t(ot.  —  MM.  Jacquet ,  Elle  ,  Larrouy ,  Castaing ,  Casaux, 
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Bfonein  (chef-liec  de  canton). 

POP.  :  4,936. 

SiU  et  R.  —  La  ville  est  à  peu  près  en  plaine  ;  arrosée  par 
les  ruisseaux  Poulat  et  Bachaulat. 

Biog.  —  Le  cardinal  Pierre  Raymond. 

Mon.  —  Une  belle  église  dans  le  style  ogival,  (Voir  au  cha- 
pitre Archéologie^  tome  I"). 

Les  ruines  de  plusieurs  châteaux. 

Quelque  débris  de  fortifications. 

Adm.  —  M.  ;  C. ;  deux  Inst.  corn.;  un  pensionnat;  école  de 
filles  dirigée  par  les  Sœurs  de  la  Croix  ^  école  laïque  de  filles  ; 
3  médecins;  2  sages-femmes.  Justice  de  paix;  Perception  des 
contributions  directes;  Recette  des  contributions  indirectes;  Com, 
de  pol.  ;  brig.  de  gend.  ;  1  notaire;  2  huissiers. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  orge ,  pommes  de  terre ,  légumes 
secs,  vin,  lin,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  lundi. 

F.  —  Sur  les  lieux ,  le  15  août  et  le  3«  lundi  d'octobre  ; 
la  première  dure  2  jours. 

iVb(.  — MM.  de  Badet,  Darcet,  Casenave-Lafitte ,  Dabbadie, 
Badière ,  Gastera ,  Bergcz ,  Arriu ,  Bascourret ,  Gauhapé,  Augas, 
Crouseîlhes. 

Parbayse. 

POP.  :  309. 

'  SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  la  Bayse, 

Âdm.^  M.;  Dess.  du  curé  de  Cuqueron  ;  Inst.  com.,  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Monein,  ù  ï  kil.;  Com.  de  pol,  et 
brig.  de  gend.  de  Monein. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  vin. 

Mar.  —  Monein. 

F.  —  Monein. 

F.  P.  —  St-Michol,  le  29  septembre. 

/Vo^  —  MM»  Manant,  Lichounet,  Coig. 
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Pardies. 

POP*  :  758. 

SU.  et  /?.  —  En  plaine  ;  traversée  par  les  ruisseaux  la  Baïse 
et  la  Baïsère;  longée  sur  une  faible  étendue  par  le  Gare. 

HisL  —  Pardies ,  ancien  capdeuil  (  capitale  )  d'une  agglomé- 
ration de  dix  communes  environnantes ,  posséda  à  ce  titre  une 
cour  vicomtale. 

Adm.  -—  M.;  G.;  Inst.  corn.;  3  institutrices  privées;  Uess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Monein,  à  6  kil.^  Gom.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  Monein.  Un  notaire;  un  officier  de  santé;  une 
sage-femme. 

P.  Jgr.  —  Froment,  maïs  ,  orge,  pommes  de  terre,  lin. 

Mar.  —  Monein.  —  Une  ordonnance  royale  de  juin  1628  avait 
accordé  à  Pardies  le  privilège  d'un  marché  qui  a  subsisté  jus- 
qu'en 1793. 

F.  —  Monein,  Pau,  Oloron,  Orthez  et  Navarrenx. 

F.  P.  —  S'-Jean,  le  24  juin. 

IS'ot,  —  MM.  Pédelaborde,  Lavigne,^  Safrane. 

Tarsacq. 

POP.  :  253. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  traversée  par  le  gave  de  Pau. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Monein,  à  7  kil.;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Monein. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine ,  pommes  de  terre, 
légmes  secs. 

Mar.  —  Monein. 

F.  —  Monein. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15 août. 

I^ot.  —  MM.  Prué-Gasepave,  Minvielle ,  Maucict. 
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CANTON  D'OLORON. 

Bidos. 

POP,  :  lis. 

SU.  et  R.  —  En  plaine ,  dans  une  petite  vallée  ;  arrosée  par 
le  Gave, 

Mon.  —  Les  ruines  d'un  ancien  château  de  la  famille  de  Lassalle. 

Adm.  —  M.  ;  C.  5  école  mixte  dirigée  par  des  sœurs  de  Tordre 
des  Servantes  de  Marie  ;  dcss.  quot.  du  b.  de  poste  d'Oloron  à  2 
kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Oloron. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  légumes ,  vin ,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  St-Martin  Je  11  novembre. 

Ind.  —  Exploitation  de  carrières  de  moellons  propres  ù  la 
construction. 

Nol.  —  MM,  Supervielle,  Carrère,  Bonnahon-Bourda ,  Labat. 

Buziet. 

POP.   :  6f3. 

SU.  €l  R.  —  En  plaine  ;  son  territoire  s'étend  sur  les  côteaut 
voisins  du  bourg  ;  trav.  par  le  Gave  d'Ossau  et  le  ruisseau 
Louhoure. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Olo 
ton  à  15  kil.  ;  com.  de  pol,  d'OIoron  ;  brig,  de  gend.  d'Arudy 
à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs^,  plantes  fourragères ,  peu  de  vin. 

Mar.  —  Arudy ,  Oloron. 

F.  —  Arudy ,  Oloron. 
F.  P.  —  St-Jolien,  le  1.*'  mai. 

Noi.  —  MM.  Pute ,  Gasamayou. 

Cardesse. 

POP.  :  529. 
SU.  e(  R.  -•  Très-accidentée  ;  trav.  par  la  Balie# 
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Adm.  —  M.  ;  C.  ;  tnst*  coiiu^  dess.  de  2  jours  l*un  du  b.  de 
poste  de  Lucq;  com.  de  pol.  et  brîg*  de  gcnd*  d'Oloron  à  9  kil« 
P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  vin,  fruits. 
Mai\  —  Oloron ,  Monein  ,  Navarrenx. 
F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 
A'o/.  —  MM,  Franclîou ,  Laborde-Porte  et  Guîlliem. 

CSCOQ. 

POP.  :  W8. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  Irav.  par  les  ruisseaux  d'Escou  et  d'Ar- 
rîu-Gaston. 

Adm.  —  M.;  Inst.  com.;  dess.  du  curé  d'Escout;  dess.  quot. 
du  b.  de  poste  d'Oloron  à  7  kil.;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
d*01oron. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  peu  d'orge  et  d'avoine ,  lin. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 

Ind.  —  Elève  du  bétail  à  corne. 

Not.  —  MM,  Capjeig,  Hauïïhé,  LaTorrade,  Carralot. 

Escout. 

POP.    504. 

SU.  et  /?•  —  En  plaine  avec  quelques  coteoux  ;  trav.  par  TEscoa 
et  FArriu-Gaston. 

Mmu  —  Le  château  de  Ihiplàa,  ancieMne  propriété  de  la  célè- 
bre Corisande  d'Andoins ,  appartenant  ai^jourd'hui  à  M.  le  vicomte 
de  Nays. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Inst,"  com.^  ;  dess.  qêoL  du  b«  de 
poste  d'Oloron  à  6  kil.  ;  com.  de  pol.  et  l>rig.  de  gend.  d'OIorcm. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs,  lin ,  vin ,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  St-Vincent ,  le  22  janvier. 

Not,  —  MM.  àt  Jiays  >  Uordeiiavfe ,  Ckt^rk! ,  î.afoTCade-Antme/ 
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Povs  :  180. 

SiL  et  R.  —  En  plaine;  trav.  par  VAuronce- 

j^dm.  — M.;  dcss.  du  curé  de  Ledeuix;  lèfit  «om. ;  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  d  Oloron  à  2  kil.  ;  coio.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  d'Oloron. 

P.  /fgr.  —  Fi  ouicnt ,  maïs. 

Mar.  —  Oloron.  v 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  ~  St-Barthéiemy ,  le  21  août 

Noi.  ~  MM.  Carrère ,  Menvielle ,  Darripe. 

Eysns. 

POP.  :  822. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  Loustau  et  TAr- 
régoulie. 

Biog.  —  Saurine,  ancien  évoque  de  Strasbourg. 

Mon.  —  Le  château  de  Bois-Labory ,  construit  selon  la  tra 
dîtion  par  le  vicomte  de  Béarn  Gaston  X. 

Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  com.  ;  Asile  ouvroir;  Dess.  quot.  du  b. 
de  poste  d'Oloron,  à  8  kij,  ;  Com.  d^  pol.  ejt  brig^,  d^  gçod. 
d'Oloron. 

P.  Àgr.  —Froment,  maïs,  pommçs  de  terre, /plantjeis four- 
ragères. ..... 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  S^-Pierre,  le  29  juin.  .       , 

/ml.  —  Fabrication  d,e  charbon ,  occupaut  50  iOuyripi|S. 

Not,  —  MM.  de  Bois-Labory,  Augousture,  I^f#rgue. 

Goés. 

POP.  ;  V20. 

SU,€l  R,  —Bourg ai  pl#ine,  liameaii  sur  1^  vfrsant  d*uQ po- 
teau ;  traversée  par  les  ruisseaux  Esc^u  et  Labr<Hiele#. 
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Adm.  —  M.;  C.;'  inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'O- 
loron,  à  2  kil.;  Com.  de  poh  et  brig.  de  gend.  d'Oloron, 
P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre  et  vin. 
Mar.  —  Otoron. 
F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  S»- Jean-Baptiste,  le  24  juin. 
Nol.  —MM.  Cousté,  Mey ville,  Berone,  Benguéres. 

Herrère. 

POP.  :   46i. 

SU.  et  R.  —  Divisée  en  deux  quartiers,  celui  du  haut  et  celui 
du  bas.  —  Arrosée  par  TArrecq ,  TArriQ  Gaston  et  le  Merdé. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  inst.  com.j  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'O- 
loron,  à  7  kil.;  Com.  de  pol.   et  brig.   de  gend.  d'Oloron. 

P.  Agr.—  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Oloron  et  Arudy. 

F.  —  Oloron  et  Arudy. 

^«  i*.  —  S^-Jean,  le  24  juin. 

Nol.  —  MJi.  Peyré,  Higuère^  et  Loustau. 

Ledeuix. 

POP.  ,  679. 

SU.  et  R.  —  Bourg  en  plaine ,  hameau  sur  une  élévation  ; 
traversée  par  TAuronce. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com. ^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Oloron,  à  3  kil.;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Oloron. 

P.  Agr.  —  Maïs,  froment. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  — .  Oloron. 

F.  P.  —'S^-Martin,  le  11  novembre. 

Not.  ^  MM.  Verlée,  Susbielle,  Péfaur,  Gabe,  Broqucs^ 

Ltirbe. 

POP.    :  609* 

SU.  et  R.  *^  Accidentée  ;  longée  par  le  gave  d'Aspe  et  tlra- 
versée  par  le  ruisseau  TOurtan, 
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Dans  la  commune  de  Lurbe  se  trouvent  les  eaux  minérales 
de  St-Christau  ;  voir  au  chapitre  des  Etablissements  thermaux , 
(tome  !•) 

AdîYi.  —  M.;  C;  Inst.  et  instit/«  com.;  Dess.  quot.  du  b. 
de  poste  d'Oloron^  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Oloron , 
à  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron  ,  Aramits. 

Not.  —  MM.  le  comte  de  Barraute ,  Latisnère,  Lalanne. 

Ogea. 

POP.  :  1,605. 

SU.  et  R.  —  Dans  un  bas  fonds  j  arrosée  par  TarrlûMulé, 
FEscou  et  Tarrïu  dett  Borcy. 

Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  com.  et  privé;  inst.  com.  et  privée;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  d'Arudy;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
d'Oloron,  à  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Arudy  et  Oloron. 

F.  —  Arudy  et  Oloron. 

Not.  —  MM.  Sarthou ,   Somps  et  Soulé. 

Oloron  (Chep^ueu  d'abrondissbbient). 

POP.  :  5,986. 

SU.  et  R.  —Bâtie  au  confluent  des  gaves  d'Aspe  et  d'Ossau; 
divisée  par  ce  dernier  en  Haute  et  Basse-Ville.  La  première  se 
trouve  sur  une  élévation  5  la  seconde  s'éte  id  principalement  en 
plaine. 

Hist.  —  Oloron ,  Tune  des  villes  les  plus  anciennes  du  dé- 
partement et  dont  la  construction  remont  ;  sans  nul  doute  aux 
Romains,  désignée  qu'elle  est  déjà  dans  itinéraire  d'Antonin 
sous  le  nom  qu'elle  conserva  long-temps  d'Iluro,  fut  dans  le 
principe  une  importante  station  de  la  grande  voie  militaire  de 
Qeneamum  à  Saragosse.  Elle  passa  comme  le  reste  dç  la  No- 
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IretUpoputanie  sous  la  domnation  des  Vai^Téos;  fut  ravage  par 
les  Maures  au  Vin«  siècle,  entièrement  détruite  par  les  Nor^ 
mands  quelques  années  plus  tard  et,  vers  1003 ,  concédée  à 
titre  de  vicomte  par  Centulie  Gaston  à  son  fils  naturel  Anerloup. 
Celui-ci  la  laissa  vraisemblablement  dans  Tétat  où  il  la  trouva , 
car  rhistoire  nous  montre  on  1080  Centulie  IV  occupé  de  la 
rétablir  et  promulguant  des  fors  et  coutumes  accordant  de 
grands  privilèges  à  ceux  qui  viendraient  Thabitcr.  Ce  prince  en 
fit  le  boulevard  de  ses  états  et  l'entoura  de  remparts  qui  sub- 
sistent encore  en  partie. 

doron  posséda  jusqu'en  1801  un  évèché  dont  le  titulaire  rem- 
plissait les  fonctions  de  vice-président  des  Etats  du  Béam.  Le 
premier  des  prélats  qui  occupèrent  ce  siège  mérita  k  canonisa- 
tion. (Voir  tome  I",  aux  chn^iire^  Evéchès  et  Hagiographie). 

Biog.  —  La  famille  Dombidau  de  Crouseilhes,  dont  le  chef 
était  au  nombre  des  huit  braves  hommes  de  Camfrancqui,  se 
rendant  à  l'appel  du  vicomte  Centulie  IV,  vinrent  relever  de  ses 
ruines  la  cité  détruite.  (Voir  à  la  Biographie  générale^  tome 
I"5  Crouseilhes). 

Le  baron  de  Pourailly,  général  de  brigade.  (Voir  à  la  Bio- 
graphie générale  ^  tome  I**",  Pourailly). 

Mon»  —  L'église  S*«-Croi\.  (Voir  au  chapitre  Archéologie  y 
tome  1«'). 

Adm.  —  M.;  La  paroisse  de  S*«-Croix  est  desservie  par  un 
archiprètre,  ceUe  de  No<f e-Dame  par  ua  curé;  deui  inst.  com.; 
Ecole  des  Frères  de  la  Doctrine  Chrétienne  ;  Ecoles  de  filles , 
dirigées  par  les  Sœurs  de  la  Croix  et  de  Nevers$  quatre  médecins. 

Tribunal  de  première  instance  j  justice  de  paix. 

Sous-préfecture 5  Sous-inspection  et  recette  des  douanes;  Re- 
cette particulière  des  financés^  Sous-inspection  et  recette  principale 
des  contributions  indirectes;  perception  des  contributions  directes; 
Com.  de  pol.  ;  Brig.  de  gen.^  Bureau  de  poste. 

P.  Àgts  —  Froment ,  maïs ,  orge ,  avoine,  pommes  de  terre, 
haricots  et  lin. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  mardi,  et  grand  marché  le  vendredi. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  l*"*"  mai  et  le  9  septemAre;  durent  3  jours. 

F.  P.  — L'Assomption,  le  15  «oût  pour  la  paroisse  Notre^D»^ 
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l'Exaltation  de  la  Croix,  le  li  septembre,  pour  la  paroisse  S'^'* 
Croix* 

Ind.  —  Une  tréfilerie  occupant  60  ouvriers;  S  filatures  de 
laine;  2  mécaniqoes  à  peigne;  iâ  fah*iques  de  berrets;  12  fa- 
briques de  ceintures  ;  5  fabriques  de  coutellerie  ;  5  fabriques  de 
couvertures  de  laine.  Ces  divers  établissements  occupent  en- 
semble 54i  ouvriers. 

Com .  —  La  ville  d'Oloron  a  du  h  son  beurcuse  situation  aux 
portes  de  l'Espagne ,  sur  une  voie  internationale ,  et  à  llntclli- 
gente  activité  de  ses  babitants,  d'acquérir  le  second  rang  parmi 
nos  cités  'Commerçantes,  Elle  n'attend  que  la  création  d'une  voie 
ferrée  pour  donner  h  son  commerce  un  nouveau  et  important 
développement. 

Poey. 

POP.  :  30(). 

SU.  cl  R.  —  Sur  un  plateau  ;  séparée  par  le  gave  d'Oloron  des 
communes  d'Orin  et  de  Géronce  ;  arrosée  par  les  ruisseaux  Dieu- 
cant  et  Larrebaig. 

Adm.  —  M.  ;  C;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Olo- 
ron  à  9  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Oloron. 

P.  Àgr.  —  Froment ,  maïs,  seigle,  orge,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  St-Martin ,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Bourgat,  Labrit,  Capdepon,  Peyré,  Sahouret. 

Précillon. 

pop,  :  417. 

SU.  elB.  —En  plaine;  iiw.  par  les  ruisseaux  Tlrrigueston 
et  l'Escou. 

Adin.  —  M,  ;  C.  5  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Olo- 
tw  à  l  l£il.  ;  tom.  ée  f6l.  eit  brig.  de  geM«  d'Olbnm. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  pommes  de  terre,  Vêl 
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iifflr.  —  Oloron. 
F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  St-MartÎD,  le  11  novembre. 
Not.  —  MM.  Bambalère ,  Magendie ,  Sempedre. 

Saucède. 

POP.  :  402. 

SiL  et  R.  —  Accidentée. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Lucq  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Oloron  à  11  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs ,  orge ,  avoine ,  lin ,  pommes  de  terre, 
vins. 

Mar.  —  Navarrenx,  Oloron,  Monein. 

F.  —  Navarrenx,  Oloron. 

F.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Barincou ,  Larrey ,  Candau,  Bergeron,  Bayaud. 

Verdets. 

POP.  :  345. 

SU.  el  R.  —  En  plaine  ;  arrosée  par  le  ruisseaux  Bialère. 

Adm.  —  M.;  C;  inst.  com  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Oloron 
à  8  kil.^  com.  de  police  et  b.  de  gend.  d'Oloron. 

P.  4gr.  —  Froment,  maïs,  orge,  pommes  de  terre,  hari- 
cots ,  lin  et  vin. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  S»-Jean ,  le  24  juin. 

Nol.  —  MM.  Baylaucq  ,  Minvielle  ,  Laffore. 

CANTON  DE  S^^MARIE. 


POP 


5t(«  el  R.  -*  En  plaine  dans  un  vallon  traversé  par  le  misseaq 
H^amiellQ, 
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Man.  —  Un  château  dans  le  style  de  la  renaissance. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  et  înst."  com.^  Dess.  quot.  du  b.  de 
poste  d'Oloron;  Corn,  de  pol.  d'Oloron;  à  4  kil.;  brig.  de  gend. 
de  Ste-Marîe  à  4  kil. 

P.  Agr.  ~  Froment ,  maïs ,  orge  et  avoine ,  en  faible  quantité. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

jF.  p.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Peret,  Laborde  ,  Salenave. 

Aren. 

POP.  :  378. 

SU.  et  /?•  —  En  plaine;  son  territoire  s'étend  sur  un  terrain 
accidenté  ;  longée  par  le  gave  d'Oloron  et  les  ruisseaux  Joos , 
Libarle  et  Fontàas. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Oloron,  à  11  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Ste- 
Marie,  à  11  kil. 

P.  Agr.  —  Froment , .  maïs ,  pommes  de  terre ,  légumes  secs , 
plantes  fourragères. 

Mar.  —  Navarrenx,  Oloron. 

F.  —  Navarrenx,  Oloron. 

F.  P.  -—  S»-Jean-Baptiste ,  le  2ï  juin. 

Nol.  —  MM,  le  marquis  de  Charitte,  Larrebitté,  Fadeuille. 

*  Arros. 

POP.  :  176. 

SU.  et  R.  •—  En  plaine  ;  traversée  par  le  Bayant. 

Adm.  —  M.;  Dess.  du  curé  de  Gurmençon ;  inst.  com.;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  d'Oloron,  à  7  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  d'Oloron 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  pommes  de  terre,  vin. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  S»-Vincent,  le  22  janvier. 

tfot.  —  MM,  Bergerot,  Magendie,  Bonnemaison. 
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Asasp. 

POP,   :  642. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  arrosée  par  l'Anrecq. 

Mon.  —  L'église ,  dont  quelques  parties ,  dans  le  style  gothi- 
que 9  ne  sont  pas  dénuées  d'intérêt. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Inst.««  com.»  •  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  d'Oloron^  com.  de  pol.  d'OIoron  à  8  kil.;  brig.  de  gend.  do 
Sarrance  à  9  kil. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  lin,  vin. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron  et  Bedous. 

F.  P.  —  St-Jean  ,  évangélîste ,  le  27  décembre. 

Npl.  —  MM.  Casanave ,  Poey ,  Carrère ,  Sarrailler. 

Esqniule. 

POP.   :  1,281. 

Sit.  et  R.  —  Sur  une  élévation;  trav.  par  les  ruisseaux  le  Vert, 
Litos ,  Join  et  Cambeillon. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Olo- 
ron^  com.  de  pol.  d'Oloron  à  9  kil.  ;  brig.  de  gend.  de  Ste-Marie 
à  9  kil. 

P.  Jgr.  —Maïs,  froment,  pommes  de  terre,  quelque  peu 
d'orge. 

Mar.  — Oloron  et  ïardets. 

F.  —  Oloron  et  Tardets. 

F.  P.  —  La  Conception ,  le  8  décembre. 

Ind.  —  Une  papeterie  occupant  environ  18  ouvriers, 

Not.  —  MM.  Lagarde ,  Thompson,  Dague* 

Géronce. 

POP,  :  801. 

sil.  et  R.  —  En  plaine  j  trav.  par  le  Jèos. 

Adm^  —  Mt  ;  C.  ^  Inst*  com.  ;  dess.  quot«  du  )),  dç  poste  d'OIo^ 
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ron;  corn,  de  pol.  d'OioroD  à  8  kil.  ;  brig.  de  gend.  de  Ste-Marie 
à  8  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommçs  de  terre,  haricots. 

Mar.  —  OloroD ,  Na^varreiix. 

F.  —  Oloron,  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Lamrent,  le  10  août. 

Ind.  —  Une  filature  occupant  30  ouvriers. 

Not.  —  MM.  Poey-Noguez ,  Bellocq  et  Peyri-Capera. 

Gens. 

POP.  :  313. 

SU.  et  R.  —  Bourg  en  plaine ,  hameaux  accidentés  ;  trav.  par 
le  Jôos  et  la  Moline. 

Adm.  —  M.  5  Inst.  corn.  5  dess.  du  curé  de  St-Goin  ;  dess.  quot. 
du  b.  de  poste  d'Oloron;  com.  de  poi.  d'Oloron  à  10  kil.  ;  brig. 
de  gend.  de  Ste-Marie  à  10  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre,  Ytn  et  lin. 

Mar.  —  Oloron ,  Navarrenx. 

F.  —  Oloron ,  Navarrenx. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —MM.  Cassou,  Lamongesse,  Canton. 

Gurmençon. 

POP.   :  395. 

Site  et  /?.  —  En  plaine  5  traversée  par  le  ruisseau  Paysas  et 
longée  par  le  Gave  d'Aspe. 

Mon.  —  Une  petite  chapelle,  dédiée  à  S"-Anne,  qui  attire 
diaque  année ,  le  26  juillet ,  un  certain  concours  de  visiteurs. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.  et  institutrice  privée;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  d'OIoron;  Com.  de  pol,  d^Oloron,  à  6  kil.  ;  brig. 
de  gend.  de  S**-Marie,  à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  légumes  gecs,  lin  et  vin. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  S*-Jean-Baptiste ,  le  2ï  juin. 

Ind.  —  Une  papeterie  occupant  environ  15  ouvriers. 

Not,  —  MM,  Bordenave,  Mirande,  Minvielle  et  Bergerot, 
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Moumour. 

POP.  :  T79, 

SU.  et  /?.  —  Bourg  en  plaine,  hameaux  accidentés;  traversée 
par  le  Vert  et  La  Miellé. 

Mon.  —  Une  tour  très  élevée  située  dans  les  dépendances  du 
château  de  M.  Lamotte-dlncamps  et  construite  selon  la  tradition 
par  les  Maures. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Instit.  cora.  ;  Ecole  de  filles  dirigée  par 
les  Sœurs  de  Marie  5  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Oloron^ 
Corn,  de  pol.  d*Oloron ,  à  6  kil.  ;  Brig.  de  gend.  de  S^-Marie , 
à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  haricots ,  pommes  de  terre ,  vins , 
plantes  fourragères  • 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron. 

F.  P.  —  S*-Jean  ,  le  24  juin. 

i\ol.  —  MM.  Lamotte-d'Incamps ,  Planteroze  et  Lassalle, 

Orin.s 

POP.  :  341. 

SU.  cl  R.  —  Presqu'en  plaine;  longée  par  le  Gave  d'Oloron 
et  traversée  par  le  ruisseau  Vigne. 

Adm.  —  M.;  C.^inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Oloron^  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.   d'Oloron,  à  7  kil. 

P.  Agr.  — Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre, 
orge,   lin. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron.  ^ 

F.  F.  — St-Martin,  le  11  novembre. 

Aot.  —  MM.  Bourcj ,  Sahous ,  Bailhères ,  Junca ,  Casaux. 

St-Goin. 

POP.  338. 

SiL  et  H.  —  En  plaine  5  arrosée  par  le  Joués. 
Adm.  — M.;  C;  inst.  com.;  Dess.  quot.   du  b.  de  poste 
d'Oloron,  à  9  kil.  ^  Com,  de  police  et  b.  de  gend.  d'Oloron. 
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P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre,  haricots,  orge 
et  lin  en  faible  quantité. 

Mar.  —  Oloron,  Navarrenx. 

F.  —Oloron,  Navarrenx. 

F.  P.  —  StJacques  ,  le  25  juillet. 

Noi.  —  MM.  Louslaunau-Badie,  Capdau,  Hargouette,  Lar- 
roudé,  Ualan. 

S^'-Marie  (chef-lieu  pb  canton). 
POP.  :  3,913. 

SU.  el  R.  —  En  plaine  ;  arrosée  par  le  Gave  d'Aspe  et  le 
ruisseau  Lamielle. 

Mon.  —  Une  belle  cathédrale.  (Voir  au  chapitre  ArcMologie^ 
tome  !•'  ). 

Adm.  —  M.;  Vice-archiprêtre ;  deux  inst.  com.$  institutrice 
com.  et  école  religieuse  de  filles;  Recette  des  douanes  et  des 
contributions  indirectes^  Perception  des  contributions  directes; 
Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  ;  Bureau  de  poste  d'Oloron, 
à  1  kil  ;  2  médecins ,  2  notaires ,  2  huissiers ,  1  officier  de  santé, 
1  sage-femme. 

P.  Agr.  —  Froment,  mats,  pommes  de  terre,  lin,  légumes  secs. 

Mar.  —  Oloron. 

F.  —  Oloron,  Navarrenx. 

Noi.  —  MM.  Casamayor-Dufaur ,  Rivarès ,  Lassalle ,  Lavigne, 
Peyré,  Armand,  Fourcade,  Barthe. 

ARRONDISSEMENT  DE   MAULÉON. 


CANTON  D'IHOLDT. 

Arhansus. 

POP.  :  163. 

SU.  el  R.  —En  plaine  ;  arrosée  par  la  Bidouze. 

Adm.  —  M.  ^  C.  ^  Inst.  com.  ^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Larceveau  ^  com.  de  pol.  de  St-Palais  à  9  kil.  ;  brig.  de  gend. 
de  Larceveau  à  8  kil. 

25 
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P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  légqmes  secs. 

Mar. — St-Palaîs,  Ostabat-Asme. 

F.  —  Garris ,  St-Palais. 

F.  P.  —  St-Etienne ,  le  3  août. 

A^o^  — MM.  d'Iriart-d'Etchepare ,  Ithurbide,  Hitton-Ulégain. 

Armendarits. 

POP.   :  812. 

SU.  et  R.  —  Dans  un  vallon  traversé  par  lès  ruisseaui  Errecu- 
handia  et  la  Joyeuse. 

Biog.  —  Renaud  d'Eliçagaray.  ^F.  à  la  Biographie  générale, 
tomel.) 

Mon*  —  Le  château  d'Armendarits  ancienne  propriété  des  ba- 
rons d' Armendarits.  (  V.  à  la  Biographie  générale,  tome  1.  )  — 
Une  jolie  église  moderne  dont  uAe  chapelle  renferme  de  beaux 
mausolées,  tombeaux  des  familles  d' Armendarits  et  d'Antillon. 

Adm.  —  ?1. 9  C.  $  Inst.  et  Inst.*^*  com.x  ;  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  d'Iholdyj  com.  de  pol.  de  St-Palais  à  17-kil.;  brig.  de 
gend.  d*0ssèsàl2kii. 

P.  Àgr.  —  Maïs ,  froment ,  orge ,  seigle ,  avoine ,  plantes  four- 
ragères, fruits. 

Mar.  —  Garris ,  St-Palais ,  Helette,  llasparren ,  Espelette. 

F.  —  Garris ,  St-Palais ,  Helette ,  St-J-Pied-de-Port,  Hasparren. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Ind.  —  Cordonnerie  et  tannerie. 

Nol,  —  MM,  d'Antillon ,  Etcheverry-Ainclondo  ,  Boubès , 
Sallaberry. 

Banus. 

POP.  :  290. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  trav.  par  la  Bidouze. 

Adtn»  —  M.  ;  C.  5  Inst.  com.  5  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Larceveau;  com.  de  pol.  de  St-Palais  à  20  kil.  ;  brig, 
de  gend.  de  Larceveau  à  &  kil. 

P.  agr.  — Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  haricots. 

ijfûfr.  —  St-Jean-Pied-de-Port,  St-Palais,  Ostabat,  Mauléon, 
Hosta, 
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F.  —  St-Jean-Pied-de-Port,  St-Palais,  Mauléon. 

F.  P.  —  St-Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

NoL  —  MM.  Idiart-Iribarnaincin ,  Astable,  Espellot. 

Belette. 

POP.   :  1,193. 

SU.  el  R.  —  Sur  une  élévation  très-prononcée. 

Adrn.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  corn.  ;  école  de  filles  dirigée  par  les 
Sœurs  de  la  Croix;  1  médecin;  l  notaire,  1  huissier.  —  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  dlholdy  5  cora,  de  pol.  de  St-Palais  à  9  kil.^ 
brig.  de  gend.  d'Ossès  à  12  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  plantes fourrag. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  samedi  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  25  novembre  et  le  16  avril. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Larre,  Franchistéguy  ;  Garra. 

Hosta. 

POP.  :  290. 

SU.  et  /?.  —  Accidentée;  traversée  par  un  ruisseau  sans  im- 
portance. 

Mon.  —  Les  ruines  d'un  vieux  château  portant  le  nom  de  la 
commune. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  de  deux  jours  l'un  du 
b.  de  poste  de  Larcevcau.  Com.  de  pol.  de  St-Palais,  à  22 
kil.^  Brig.  de  gend.  de  Larceveau,  h  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  châtaignes,  fruits. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port ,  Ostabat, 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin. 

NoL  —  MM.  Uhart-Jahar,  Minaberrigaray ,  Urruty. 

IbarroUe. 

POP.  :  286, 

SU.  et  R.  —  Dans  un  vallon  resserré;  traversée  par  le  ruis- 
seau Laminonné. 
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Biog.  —  Le  colonel  de  Lafaurie. 

Adm.  —  M,  ;  C.  ;  inst,  com.  ;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du 
b.  de  poste  de  Larccveau  ;  Com.  de  pol.  de  St-Palais ,  à  20  kil.  \ 
Brig.  de  gend.  de  Larceveau ,  à  5  kil. 

P.  JjT.  — Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  vin,  fruits  et 
légumes. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port,  St-Palais, 

F.  —  St- Jean-Pied-de-Port ,  St-Jean-le-Vieux. 

F.  F.  —  St-Barthélemy ,  le  24  août, 

MU  —  MM.  Sallaberry ,  Etchcbers ,  Inchasburu. 

Iboldy  (Chef-lieu  de  canton). 
POP.  :  885. 

sa.  et  R.  —  Accidentée;  arrosée  par  les  ruisseaux  TObeyri 
et  le  Cubiçale. 

Jdm.  — M.;  C;  Inst,  com.;  Bureau  de  poste;  Perception 
des  contributions  directes;  Justice  de  paix;  Com.  de  pol.  et 
brig.   de  gend.  de  St-Palais;  un  notaire. 

F.  agr.  —Froment,  maïs,  légumes  secs. 

Mar.  —  Ilelette,  St-Jean-Pied-dc-Port. 

F.  —  Mauléon ,  St-Palais ,  Ilelette. 

Nol.  —  MM.  Larre ,  Etcheberry. 

Irbsarry. 

POP.  :  1,210. 

Sit.  el  R.  --  Sur  une  élévation;  arrosée  par  les  ruisseaux 
Lacor,  Baygoura,  Pagossoué,  et  Bassaritta. 

Mon.  —  La  maison  Ospitalia,  ancienne  propriété  des  chevaliers 
de  Malte. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
dlholdy  ;  Com.  de  pol.  de  St-Palais ,  à  20  kil.  ;  Brig.  de  gend, 
d^Ossès,  à  4  kil. 

F.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  haricots. 

Mar.  —  Ilelette,  St-Jean-Pied-de-Port ,  Hasparren. 

F.  —  Ilelctle,  St-Jean-Pied-de-Port,  St-Jean-le- Vieux. 
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F.  P.  —  S*-Jean-Bapliste ,  le  24  juin. 

NoU  —  MM.  Etchebéhère,  Etcheverry,  Etchevers,  Eliçagaroy. 

Juxae. 

POP.  :  411. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  dans  un  bas  fonds  j  traversée  par  la 
Bidouze  et  de  nombreux  cours  d'eau  peu  importants. 

Adm.  —  M.  ;  C.  5  inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Larceveau  ;  Com.  de  pol.  de  St-Palais  à  13  kil.  ;  b.'  de  gend. 
de  Larceveau  à  5  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Ostabat ,  St-Palais. 

F.  —  St-Palais. 

F.  P.  —  St-Pierre  ,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Etcheberry  ,  Bordaçahar ,  Rospide ,  Eyherabîde. 

Lantabat. 

POP.  :  757.  / 

SU.  et  R.  —Bourg  en  plaine;  traversée  par  la  Joyeuse- 

Mon.  —  Le  château  de  l'ancienne  maison  noble  d'Eliçeiry* 

Adm.  -—  M.;  C.5  Inst.  com.;  1  oflic.  de  santé.  Dess.  quot.  du 
b.  de  poste  de  Larceveau  ;  Com.  de  pol.  de  Saint-Palais,  à  12 
kil.;  brig.   de  gend.  de  Larceveau  ,  à  4  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  St-Jean-Pled-de-Port ,  St-Palais  ,  Garrîs  ,  Ostabat. 

F.  —  St-Palais,  Garris,  St-Jean-Pied-de-Port ,  llelette. 

Not.  —  MM.  d'Eliçeiry  ,  Etcheberry,  Inchauspé,  Pochelu, 
Payola  ,  Lacabé. 

*  Larceveaa-Cibit8-Arro8. 

POP.  :  695. 

Su.  et  R.  —  En  plaine;  traversée  par  la  Bidouze  et  divers  petiti) 
ruisseaux  sans  nom, 
Hi9t.  —  )L.arceveau ,  petite  ville  autrefoi»  entourée  de  forti^ 
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ficatloûs  dont  on  Voit  encore  les  traces,  fut  saccagée  et  détruUe 
dorant  les  guerres  de  religion. 

Mon.  —  Les  ruines  d'anciennes  fortifications. 

Àdm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.;  1  médecin;  Bureau  de  poste  ; 
brig.  de  gend.;  com.  depol.  de  Saint-Palais ,  à  13  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  fruits  et  légumes. 

JUar.  —  Ostabat,  St-Jcan-Picd-de-Port ,  St-Palaîs. 

F.   —  St-Palais  et  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Laurens ,  le  10  août,  pour  la  section  Larceveau; 
St- André  ,  le  30  novembre  pour  la  section  Cibîts  ;  St-Sébastîen , 
le  20  janvier,  pour  la  section  d'Arros;  S'^'-Magdeleine,  le  22 
juillet ,  pour  la  section  d'Utsiat. 

^o^  —  Aphalo  ,  Etcheberts ,  James  ,  Elissàche  ,  Pagola. 

Ostabat-Asme. 

POP.    :  518. 

SU.  et  R.  —  Sur  le  versant  d'une  colline;  arrosée  par  la  Bî- 
douze  et  une  foule  de  petits  ruisseaux  sans  nom. 

Mon.  —  Les  ruines  de  l'ancien  château-fort  de  Laxague. — 
Une  halle  moderne. 

Àdm.  —  M,;  C;  Inst.  com.;  un  notaire.  Dess.  quot.  dub. 
de  poste  de  Larceveau;  Com.  de  pol.  de  St-Palais,  à  12  klL  3 
Brig.  de  gend.  de  Larceveau,  à  3  kil. 

V.  Agr. —  Froment,  maïs,  haricots,  lin,  vin. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  mercredi  par  quinzaine. 

F.  —  St-Palais,  St-Jean-Pied-de-Port. 

Not.  --  MM.  Arrocain,  Jaureguy,  Labarthe,  Patient. 

S^-Just-Ibarre. 

POP.  :  704. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  dans  un  bas-fonds;  entourée  de  mon- 
tagnes 'y  arrosée  par  la  Bidouze  et  traversée  par  divers  ruisseaux 
sans  importance. 

Mon.  et  C.  N.  —  Quelques  anciennes  maisons  seigneuriales. 
—  De  nombreuses  grottes  dont  quelques-unes  très  spacieuses. 

Adm.  —  M.;  C.5  Inst.  com.  et  inst*^*  privée;  un  officier  de 
santé;  un  notaire.  Dess.  de  deux  jours  Tun  du  b.  de  poste 
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deLarceveau;  Com.  de  poL  de  St-Palais,  à  22  kîj,;  BHg*  éd 

gcnd.  de  Larccveau^  à  5  kil. 
P.  agr,  —  Froment,  maïs,  légumes  secs. 
Mar.  —  St-Palais,  Ostabat,  Mauléon. 
-F.  —  St-Palais,  Mauléon. 

F.  P.  —  S»-Just,  le  8  août;  L'Assomption,  le  15 août, 
Ind.  —  L'élève  du  bétail  à  corne,  et  à  laine, 
Not.  —  MM.  de  S^-Jayme,  Aria,  Etcheberry,  Etchepare. 

Sahescan. 

POP,  :  453, 

SU.  et  R.  —  Sur  une  montagne;  traversée  par  des  torrents 
descendant  des  sommets  supérieurs. 

Adîn.  —  M.;  C;  Jnst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Iholdy^  Com.  depol.  de  St-Palaîs,  à  25  kil.  ;  Brig.  de;gend. 
de  St-Jeau-Pied-de-Port,  à  13  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  vins,  pommes  déterre, 
châtaignes. 

Mar.  —  Ostabat,  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port,  St-Palais. 

F.  P.  —  St-Laurent,  le  10  août. 

A^o(.  —  MM.  Etchepareborde ,  Lagarto,  Etchevers. 

CANTON  DE  MAULÉON. 


Ainharp. 

POP.  :  381. 


SU.  et  R.  — ^Sur  une  élévation  longée  par  le  Lacs. 

Adm.  —  M.  5  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  de  2  jours  l'un  du  b.  de 
poste  de  Mauléon  à  6  kil.  ^  com.  de  pol.  et  brig.  de  (;end.  de 
Mauléon. 

P.  agr.  —  Maïs,  froment,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Mauléon ,  St-Palaîs. 

F.  —  3Iauléon ,  Tardets ,  St-Palais. 
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F.  P.  —  St-Jean ,  le  24  juin. 

Not.^HM.  Eiissondo,  Etcliart,  Salamendy,  Etchecopar, 
Arotes. 

Arr  ast-Lar  r  ebie  a  • 

POP.  :  261. 

SU.  elR.  —Très-accidentée;  arrosée  par  TAphaure  et  divers 
petits  cours  d'eau. 

Âdm.  —  M.  ^  C.  ;  Inst.  com.  ^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Mauléon  à  8  kil.  ^  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Mauléon. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  châtaignes. 

Mar.  —  Mauléon ,  St-Palais ,  Garris,  Navarrcnx. 

F.  —  Tardets,  Mauléon,  St-Palais,  Garris. 

F.  P,  —  Ste-Luce ,  le  13  décembre  pour  la  section  d'Arrast  5 
le  jour  de  T Ascension  pour  la  section  Larrebîeu. 

Not.  —  MM.  Païssa  de  Gastelu,  Doyhenard,  Gastellu. 

Aossnmcq. 

POP.  :  662. 

SU.  et  R.  ^  Accidentée 5  trav.  par  les  torrents  Laxa,  Arango- 
rena  et  Uthurbariet. 

Àdm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  j  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Mauléon  à  9  kil.  j^com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Mauléon. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  lin. 

Mar.  —  Mauléon. 

F.  —  Mauléon. 

F.  P.  —  St-Martin ,  le  11  novembre. 

Not.  —  HM.  Aguer,  Bethulnr ,  Exeeolatz,  Bédécarratz. 

Barons, 

POP  :  2,119. 

Su.  et  R.  —  En  plaine  et  sur  une  élévation  ;  trav.  par  les  ruis- 
seaux Josès,  Lausset,  Maltha,  Guibeleguiet  et  Garostibar. 
4<im,—  M.  j  C,  et  Vie.  j  2  last.  j  ^wle  dç  fillef  dirigées  par 


Digitized  by 


Google 


—  393  — 

les  Servantes  de  Marie;  1  notaire;  1  médecin 5  dess.  quot,  du 
b.  depostedeMauléon^  com,  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Mauléonàl3kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  lin, pommes  de  terre,  châtaignes, 
fruits. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  lundi  par  quinzaine;  Tardets ,  Mau- 
léon ,  Navarrenx  et  Oloron, 

F.  —  Mauléon ,  Navarrenx ,  Oloron. 

F.  P.  —  Le  jour  de  l'Ascension. 

A^o^  — MM.  Darthez,  Alcat,  Mercy,  Etchandy ,  Lengoust , 
Biscay. 

Berrogaîn-Larans. 

POP.  :  183. 

SU.  el  R.  —  Accidentée^  longée  par  le  Saison  et  trav.  par  di- 
vers petits  ruisseaux. 

Mon.  — Deux  églises  peu  importantes.  La  tradition  attribue 
la  construction  de  celle  de  la  section  Laruns  à  un  seigneur  de  ce 
nom,  membre  d'une  illustre  famille  éteinte. 

Àdm.  —  M.  5  dess.  des  curés  de  Chéraute  et  de  MoncayoUc; 
Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Mauléon  à  4  kil.; 
com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Mauléon. 

P.  i^jrr. —Froment,  maïs,  avoine,  légumes  secs,  pommes 
de  terre. 

Mar.  —  Mauléon  et  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx  ,  Tardets ,  Mauléon. 

P.  P.  —  St-Jacques ,  le  25  juillet. 

Ind.  —  Commerce  du  bétail. 

NoL  —  MM.  Etchandy,  Clainrîsts,  Bagauguc. 

Cbarrit(e-de-Bas. 

POP.  :    376. 

SU.  et  R.  —  En  plaine 3  trav.  par  le  Saison  et  le  ruisseau  du  Bois. 

Adm.  —  M.  5  C.  5  Inst.  com.  3  dess.  de  2  jours  l'un  du  b.  de 
poste  de  Mauléon  à  7  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Mauléoq, 
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p.  Agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  pomm^  de  terre  et  vin. 
jllar.  —  Mauléon ,  Tardets ,  Navarrenî ,  St-Palaîs. 
F.  —  Mauléon ,  Tardets,  Navaitenx,  St-Palais. 
F.  P.  —  St-Jcan ,  le  24  juin. 

Ind.  —  Une  tannerie  et  une  fabrique  de  spargales  occupant  20 
ouvriers. 
Noi.  —MM.  Bordato,  Alihurrat,  Berterreix. 

Chéraate. 

POP.  :  1,226. 

SU.  eiR.—En  plaine;  traversée  par  le  Suhart  et  quelques 
petits  ruisseaux. 

Àdm. —  M.  ;  C.  ;  2  Inst.  com.  ;  Ecole  de  filles  dirigée  par 
quatre  servantes  de  Marie  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Mauléon ,  à  1  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Mauléon. 

p.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre  ,  légumes  secs, 
plantes  fourragères  et  vin. 

Mar.  —  Mauléon. 

F.  —  Mauléon,  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Barthelémy,  le  24  août. 

Not.  —  MM.  Jarre ,  Iteguîaphal-Uhart. 

Espés-Undurein. 

POP.  :  543. 

SU.  et  R.  ^  En  plaine  ^  arrosée  par  le  Saison  et  le  ruisseau 
Lagardoya. 

Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  com.  ;  Ecole  de  filles  dirigée  par  les 
Sœurs  de  Marie  ;  Dess.  de  2  jours  l'un  du  b.  de  poste  de  Mauléon, 
à  4  kil.;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Mauléon. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  pommes  de  terre,  légumes 
secs  ,  plantes  fourragères. 

Uar.  —  Mauléon. 

F  —  Mauléon ,  Navarrenx. 

F.  P.  S*-liïartin,  le  11  novembre. 

Ind.  —  Une  filature  de  laine ,  25  ouvriers. 

iVd(.  —  MM.  Montesqujut,  Aguer,  Carrique,  Etcheberry,  Borde. 
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POP.  :  339. 

Sil.  et  R.  —  En  plaine  à  l'exception  d*an  hameau  ;  arrosée 
par  divers  petits  cours  d*eau. 

Àdm.  —  M.;  C;  un  înst.  com.;  dess.  de  2  jours  Tundu  b. 
de  poste  de  Mauléon  à  2  kil.;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Mauléon. 

P.  Agi'.  —  Froment,  maïs ,  lin  ,  pommes  de  terres. 

Mar.  —  Mauléon,  Tardets. 

-F.  ■—  Mauléon  y  Tardets. 

F.  p.  —  St-Glles ,  le  1«'  septembre. 

Ind.    ^  Sandalerie  ,  occupant  environ  125  ouvriers. 

Noi.  —  MM.  Vignare,  Darroquain ,  Behety. 

Gotein-Libarrenz. 

POP.  :  479. 

Sil.  et  H.  —  Accidentée;  trav.  par  les  ruisseaux  Andere  et 
Etchebar. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  <:om.  3  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Mauléon  à  4  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Mauléon. 

PTagr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  lin,  cbfttaignes,  vin. 

Mar.  —  Mauléon. 

F.  —  Mauléon,  Tardets. 

F.  P.  —  St- André,  le  30  novembre,  pour  la  section  Goteîn; 
St-Jean ,  le  24  juin,  pour  la  section  Libarrenx. 

Not.  —  MM.  Inchauspé ,  Etchecopar,  Lapitchet. 

Idauz-M^ndy. 

POP.  :  425. 

SU.  et  /?."—  En  plaine;  trav.  par  le  Saison  et  les  ruisseaux 
Aphourhoura ,  Ourignapia ,  Houroutchoura. 

Adm.  —  M.  ;  C.  /  Tnst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Mauléon  à  5  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Mauléon. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  lin ,  vin ,  cbâtaignes  et  fruits. 


Digitized  by 


Google 


—  396  — 

Mar.  —  MauléoD  et  Tardets. 
F.  —  MauléoD  et  Tardels. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin,  p«urla  section  Maux;  St-MarUû, 
le  11  novembre,  pour  la  section  Mendy. 
Koi.  —  MM.  Appalaspé,  Irigoyen,  Ahaxpe. 

L'Hôpital-S'-Blaise. 

por.  :  164. 

SU.  el  R.  —  Sur  le  versant  d'une  colline  traversée  par  le  ruis- 
seau Lausset. 

Adm.  —  M.  $  C.  5  Inst.  com.  ;  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Mauléon  à  10  kil.  -,  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Mauléon. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs ,  orge,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Navarrenx ,  Mauléon. 

F. — Navarrenx,  Oloron. 

F.  P.  —  St-Blaîse ,  le  3  février. 

iVo^  — MM.  Cascua,  Etcheberry,  Casenave. 

Mauléon   (cbbf-libu  d'arrondissement.) 
POP.  :  1,W5. 

SiL  el  R.  —  Accidentée;  trav.  par  le  Saison. 

Ilist.  —  Mauléon ,  ancienne  capitale  de  la  vallée  de  Soûle,  pos- 
sédait avant  la  révolution  française  un  gouverneur,  un  tribunal 
et  diverses  corporations  religieuses.  Il  n'est  plus  aujourd'hui  que 
le  siège  d'une  sous-préfecture  >  le  tribunal  de  première  instance 
de  Tarrondissement  se  trouve  à  St-Palais. 

Mon.  —  Une  belle  église  dont  la  construction  est  attribuée  aux 
chevaliers  de  Tordre  de  Malte.  —  Les  ruines  d'un  château  fort 
ancienne  résidence  du  vicomte  de  la  vallée  de  Soûle.  -*  La  mai- 
son de  May  lie ,  berceau  de  la  famille  de  ce  nom,  rendue  célèbre 
par  ses  évèques.  —  Un  hospice  et  un  collège ,  établissements 
autrefois  florissants  et  jouissant  de  riches  dotations. 

Adm.  -^  M.;  G.  ;  2  Inst.  com.;  écoles  laïques  et  religieuses  de 
OlleS;  gou3-préfQCture;  recette  particulière  des  fioai^cçS;  perc^ 
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tîon  des  contributions  directes  j  recette  principale  des  contributions 
indirectes;  recette  de  l'enregistrement  et  domaines;  vérification 
des  poids  et  mesures;  contrôla  du  cadastre;  corn,  de  pol.  ;  brig. 
de  gehd. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  plantes  fourra- 
gères ,vin. 

Mar.  —  Sur  les  lieui  le  mardi. 

F.  —  Sur  les  lieux  le  6  septembre,  dur.  2  jours. 

-F.  P.  —  St- Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

ImL  —  Fabrication  de  spargates  occupant  environ  150  ouv. 

NoL  —  MM.  d'Andurain,  Sunhary ,  Lagarde ,  de  Tartas,  Be- 
guerie,  Dalgalarrando,  Dambourgez,  Larre,  Casenave,  Bisquey. 
d'Etcheverry. 

Menditte. 

POP.  :  443. 

Sit.  et  /?.  —  Accidentée;  traversée  par  le  Saison  et  les  ruis- 
seaux Errecabekha  et  Ibaraltcco. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  inst.  com.  ;  un  oflicicr  de  santé  ;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  Mauléon,  à  7  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  Mauléon. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  lin ,  vin. 

Mar.  —  Tardets  et  Mauléon. 

F.  —  Tardets  et  Mauléon. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Berterèche-Menditte ,  Jaureguiberry ,  Hastoy. 

Moncayolle. 

POP.  :  761. 

Sit.  et  R.  —  Très  accidentée;  traversée  par  les  ruisseaux  Las- 
serre  et  Latchouctte. 

Adîn.  —  M.  ;  C.  ;  deux  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Mauléon,  à  7  kil.;  Com.  de  police  et  brig.  de  gend.  de 
Mauléon. 

r.  agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  pommes  de  terre,  légumes. 
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Mar.  —  Uauléon,  Mavarrenx,  Tardetg, 

F.  —  Mauléoû. 

F.  P.  —  S*«-Engrace,  le  13  avril, 

Not.  —  MM.  Dartigaux,  Darraing,  Forcade,  Bisquey.  ' 

Muscnldy. 

POP,  :  541. 

SiL  et  R.  —  Accidentée  ;  limitée  à  Touest  par  la  Bidouze. 

Mon.  —  La  chapelle  de  St-Antonin ,  située  sur  le  sommet  de 
la  montagne  du  même  nom  et  où  le  service  divin  est  célébré 
deux  fois  Tannée^  les  13  et  24  juin,  au  milieu  d'une  grande 
affluence  de  population. 

C.  N.  —  La  grotte  d*Uhaû ,  assez  spacieuse  pour  abriter  un 
troupeau  de  500  moutons  et  où  se  trouve  une  source  de  la 
Bidouze. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.;  Dcss.  de  deux  jours  Tun  du  b. 
de  poste  de  Mauléon,  à  7  kil.  ;  Com.  de  police  et  b.  de  gend. 
de  Mauléon.  % 

P.  Âgr.  -  Froment,  maïs,  pommes  déterre,  légumes  secs, 
fruits. 

Mar.  —  Mauléon. 

F.  —  Mauléon,  Tardets. 

F.  P.  —  St-Cyprien,  le  14  septembre. 

NoL  —  MM.  Laferrèfe  ,  Otliatçeguy  ,  Barreix  ,  Bidegain , 
Arabehety. 

Ordiarp. 

POP.  :  1,008. 

SiL  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  ruisseau  Garraïbjaco- 
Houra. 

jyfon.  —  Sur  le  point  le  plus  élevé  de  la  commune  se  trouvent 
les  ruines  d'une  chapelle  dédiée  à  St-Grégoire  le  Thaumaturge . 

jidm.  —  M.;  G.;  inst.  com.^  Dess.  de  deux  jours  Tun  da 
b.  de  poste  de  Mauléon,  à  6  kjl.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  Mauléon. 
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p.  agr.  —  Froment»  maïs,  pommes  de  terre,  vin,  lin,  plantes 
fourragères. 
Mar.  —  Mauléon. 
F.  —  Mauléon ,  Tardets. 
F.  P.  —  St-Mlchel,  le  29  septembre. 
Not.  —  MM.  Garricoïts-Uhart ,  Iratçabql,  Irlgaray. 

Roqniagiie. 

POP.  :  340. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  ruisseau  Ourhandia. 

Adm*  —  M.  ;  C;  Inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  l'un  du  b. 
de  poste  de  Mauléon,  à  6  kil.;  Com.  de  police  et  brig.  de  gend. 
de  Mauléon. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Mauléon. 

F.  —  Mauléon,  Tardets. 

F.  P.  —  S»«-Catherine ,  le  25  novembre. 

Not.  —  MM.  Sabuquidoy ,  Mendiondo-Phordoy ,  Papax. 

Viodos-Abense-de-Bas. 

POP.  :  617. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  plusieurs  cours  d'eau 
sans  importance  et  sans  nom. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  l'un  du  b. 
de  poste  de  Mauléon,  à  2  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Mauléon. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  pommes  de  terre ,  plantes  four- 
ragères. 

Jfar.  —  Mauléon,  Tardets,  St-Palais  et  Garris. 

F.  —  Navarrenx,  Orthèz  et  Pau. 

F.  P.  —  St- André,  le  30  novembre,  pour  la  section  Viodos; 
l'Assomption,  le  15  août,  pour  la  section  Abensc. 

/nd.-— Fabrication  de  spargates  occupant  environ  100  ouvriers. 

Not.  —  MMt  d'Abensc  ^  Domecq ,  Elissalt-Harrielguy, 
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Aldades. 

POP.  ;  2,760. 

SU.  et  R. — Partie  en  plaine  et  partie  sur  une  élévation^  arrosée 
par  divers  petits  ruisseaux.  Deux  sections  :  Aldudes  et  Ureper. 

Le  village  des  Aldudes ,  situé  sur  Textréme  frontière  de  TEm- 
pire ,  est  exposé  ^  de  fréquentes  déprédations  de  la  part  des 
pasteurs  Espagnols.  Elles  ont  fait  dans  le  passé  l'objet  de  maints 
différents  internationaux. 

Mon.  —  Deux  églises  dans  le  style  de  la  renaissance;  la  prin- 
cipale menace  ruine.  —  Deux  grottes ,  une  caverne. 

Adin.  —  M.  ;  deux  Desservants  et  un  Vicaire;  2  Inst.  com.x  5 
un  off.  de  santé.  —  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Baïgorry  à 
17  kil.  ^  corn,  de  pol.  de  Baïgorry  j  brig.  de  génd.  sur  les  lieux. 

P.  Agr.  —  Maïs. 

Mar.  —  Baïgorry. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F,  p.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Macoçain,  Etcharren  ,  Saroïhandy  ,  Pochelu, 
Martin  Inda,  Berguignan,  Ritou,  Barnetche,  Arrambide,  Lassa. 

Anhaux. 

POP.  :  642. 

SU.  el  R.  —  En  plaine. 

Adm.  — M.5C.5  Inst.  com.  5  dess.  quot.  du  b.  de  St-Jean-Pied- 
de-Port  5  com.  de  pol.  de  Baïgorry  à  5  kil.  5  brig.  de  gend.  de 
Baïgorry. 

P.  Agr.  —  Maïs,  froment ,  pommes  de  terre  et  haricots. 

Mar.  —  Baïgorry. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Jean ,  le  24.  juin. 

Not.  —MM.  Minhondo,  Jaureguiberry ,  Eliçalecu,  Lartiri- 
goyen,  Apesteguy. 

Ascarat. 

POP.      3iO. 
SU.  ci  R.  —  Accidentée;  traversée  par  la  Nivc. 
Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com. 5  Dess.  quot.  du  b.   de  poste 
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de  S*-Jeaû-Pied-de-Port  ;  Com.  de  pol.  et  brig,  de  gend.   dd 
Baîgorry,  à  8  kil. 

P.  agr.  ^  Maïs,  froment,  légumes  secs,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  St-Etienne-de-Baïgorry,  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

Nol.  —  M3I.  Eyherabide- llarispe ,  Epliélé. 

Bidarray, 

POP.  :  1,241, 

SiL  et  R.  —  Commune  accidentée  5  arrosée  par  la  Nive  et 
divers  petits  ruisseaux. 

C.  N.  —  Une  grotle  dans  laquelle  on  remarque  une  forme  hu- 
maine incrustée  dans  le  roc  et  toujours  humide^  elle  est  appelée 
la  Grotte  Sainte  et  visitée  en  pèlerinage  de  plusieurs  lieues  à 
la  ronde. 

Àdm.  —  M.5  C.5  Inst.  com.^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Baï- 
gorry  à  13  kil.  ;  com.  de  pol.  de  Baïgorry  ;  brig.  de  gend.  d'Ossès 
à  7  kil. 

p.  Agr.  —  Maïs ,  froment ,  haricots ,  fèves. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port ,  Baïgorry,  Hasparren,  Espelette. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port ,  Hclette ,  Hasparren,  Espelette. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Nol.  —  MM.  St-Jean,  llalçartégaray,  Orhatégaray. 

Lafonderie. 

POP.  :  1,064. 

SU.  et  R.  —  commune  dont  le  bourg  principal  est  situé  dans 
un  ravin,  et  quelques  habitations  sur  une  élévation;  trav.  par 
trois  petits  ruisseaux. 

C.  N.  —  Il  existait  autrefois  dans  cette  localité  des  mines  de 
cuivre  dont  Texploîtation  était  activement  poursuivie  durant  le 
siècle  dernier,  ainsi  que  le  témoignent  encore  six  galeries  pra- 
tiquées par  les  mineurs  allemands.  —  Deux  cascades. 

Adni.  —  M.  ;  C.  ^  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Baïgorry^  com.  de  pol.  de  Baïgorry  à  8  kil.j  brig.  de  gend. 
des  Aldudesà  6  kil. 

26 
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P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  châtaignes,  pommes  de  terre; 
élève  du  bétail. 
JUar.  —  Baïgorry. 
F.  —  St-Jean*ied-de-Port. 
F.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 
Nol.  —  MM.  Bidar,  Sallaberry,  Erramouspé,  Etchart. 

Iroiilég;iij. 

POP.  :  403. 

SU.  et  R.  —  Commune  en  plaine ,  mais  entourée  de  montagnes, 
arrosée  par  le  ruisseau  Sahologa. 

Adm.  — M.;  G.^  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  St-Jean- 
Pied-de-Port  ;  com.  de  pol.  de  Baïgorry  à  o  kil.  ^brig.  de  gend. 
de  Baïgorry. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port ,  Baïgorry. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Vincent ,  le  22  janvier. 

i^o(.— MM.  Errecart,Gorriateguy,  Minondo  ,Riouspeyrous,Ilorry 

Lasse. 

POP.  :  678. 

SU.  et  B.  —  Sur  un  plateau }  arrosée  par  les  ruisseaux  Arneguy 
et  Ohalbide. 

Cur.  —  Un  château  en  ruines  ancienne  propriété  des  comtes 
d'Ëchauz. 

Adm.  —  M.;C.;  Inst.  com.^  dcss.  quot.  dub.  de  poste  de 
Saint- Jean-Pied-de-Port;  com.  de  pol.  de  Baïgorry  à  8  kil.  ;  brîg. 
de  gend.  de  Baïgorry^  brig.  de  douane. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port ,  Baïgorry. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Martin ,  le  11  novembre. 

JSoi.  —MM.  Bigot-Etchart,  Etchepareborde  etUrruty. 
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Ossès. 

POP.  :  2,018. 

SU.  et  R.  —  Commune  située  dans  la  pittoresque  vallée  de  son 
nom  ;  trav.  par  la  Nive  et  arrosée  en  outre  par  la  Nivelle  et  le  Laça. 
Deux  paroisses  ;  Tune ,  celle  de  St-Julien  sur  la  rive  droite  de  la 
Nive,  l'autre,  celle  de  St-Martin,  sur  la  rive  gauche  de  cette 
rivière. 

Mon.  —  L'église  de  St-Julieu,  construite  en  grès  rouge ,  cons- 
titue un  monument  d'architecture  assez  remarquable  et  compte 
parmi  les  beaux  édifices  de  ce  genre  que  possède  le  pays  Basque. 
Son  ornementation  intérieure  ne  répond  pas  à  son  aspect  imposant. 

,Adni.  —  Maire;  un  Curé  et  un  Vicaire  (ce  dernier  pour  le  ser- 
vice de  la  paroisse  de  St-Martin  )  ^  2  docteurs  en  médecine  ^  1  of- 
fler  de  santé;  1  notaire^  2  inst.  com.  et  6  inst««*  religieuses,  dont  3 
dirigent  une  école  communale,  et  les  3  autres  une  école  privée  s 
dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Baïgorry^  com.  de  pol.  de  Baï- 
gorry  à  10  kil.^  brig.  de  gend.  sur  les  lieux. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vin 5  élève  du  bétail. 

Mar.  —  Baïgorry. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Julien,  le  11  octobre^  St-Martin,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Etcheverry ,  Borlheiry ,  Larre,  Laugier ,  Dihursu- 
behère ,  Merchot ,  Iriart ,  Bordenavc ,  Lacoste,  Vanhore ,  Iribarne, 
Beyrines,  Etcheverry,  Dclgue,  Ansala-Etcheverry ,  Chutchurru. 

S^-Etienne-de-Balgorry  (  chef-lieu  de  canton  ). 
POP.  :  2,760. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  la  Nive  de  Baïgorry , 
rispéguy  et  divers  petits  ruisseaux. 

Adm.  —  M.^  trois  dess.  pour  les  sections  du  bourg,  de  St- 
Martin  d'Arrossa  et  d'Urhepel;  2  inst.  com.;  école  religieuse 
de  filles 5  justice  de  paix  ;  bureau  de  poste  ;  perception  des  con- 
tributions directes;  com.  de  pol.;  brig.  de  gend.;  2  notaires; 
1  médecin;  1  officier  de  santé;  1  huissier. 

p.  ^gr.  —  Maïs,  froment,  légumes  secs. 
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Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  lundi  par  quinzaine. 
F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

Not.  —  MM.  Etcheverry ,  Larre ,  Borlheyrî ,  Mariçh ,  Ithur- 
ralde,  Jaureguy,  Dihursubehère ,  Bercetche. 

CANTON  DE  S^-JEAN-PIED-DE-PORT. 


Ahaxe-^dette-Bascassan. 

POP.  :  830. 

SU.  et  R.  —  La  section  Ahaxe  est  sur  une  élévation;  celles 
d'Àlciette  et  de  Bascassan  se  trouvent  en  plaine. 

Mon.  —  Un  bâtiment  en  ruines ,  de  forme  cylindrique,  cons- 
truit sur  le  point  le  plus  culminant  du  village  et  ayant  vraisem- 
blablement servi  de  forteresse;  ses  murs  sont  d'une  grande 
épaisseur ,  sa  hauteur  est  de  25  mètres  ;  on  ignore  Tépoque  de 
sa  construction. 

Adm.  —  M.;  C. ;  Inst.  com. ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  St-Jean-Pîed-de-Port,  à  6  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  Agr.  —  Maïs,  froment,  pommes  de  terre,  châtaignes, 
lin,  vin. 

Mar.  —  St-Jean-Picd-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P. —  St-André,  patron  de  Bascassan,  le  30  novembre; 
St-Julien,  patron  d' Ahaxe,  le  6  janvier;  Exaltation  de  la  sainte 
Croix,  le  14  septembre,  pour  Alciette. 

hid.  —  Une  fabrique  de  couvertures  de  laine,  occupant  de 
90  à  100  ouvriers. 

Not.  —  3IM.  Ch.  Etcheverry,  Mendiry,  Marsal,  Bassaistéguy . 
Iriberry. 

Aincille. 

POP.  :  336. 

Sit.  et  R.  —  Sur  un  plateau  au  pied  de  deux  montagnes  de 
peu  d'élévation ,  appelées  Hendia-Mendi  et  Ipharscoa.  Ruisseaux 
Garriteneco,  Cohaby  et  ItbUrrahilo. 
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Adm.  —  M.;  C;  Inst.  corn.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Jean-Pied-de-Port ,  à  5  kiK;  Com.  de  pol.  et  brîg.  de  gend. 
de  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  agr.  —  Froment  »  maïs,  pommes  déterre,  vin. —  Elève 
du  bétail. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port ,  St-Jean-le-Vieux, 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août, 

Not.  —  MM.  Harguindeguy,  Bastagasteguy,  Etcheverry,  Gas- 
telu  et  Oyhagaray. 

iUnhice-M  ongelos . 

POP.  :  430. 

Sit.  el  R.  —  La  section  Ainhice  est  en  plaine,  celle  de 
Mongelos  sur  une  petite  élévation;  Clets  d'eau  insigniGants. 

Mon.  —  L'église  locale,  qui  n'a  d'autre  mérite  que  de  re- 
monter au  XIV^  siècle.  —  Le  bourg  de  Mongelos  parait  avoir 
été  jadis  une  place  fortifiée  ;  il  est  encore  entouré  de  profonds 
fossés  ;  on  y  remarque  deux  maisons  fort  anciennes,  construites 
en  pierre  de  taille  et  appelées  la  première  Fleurdelis ,  la  seconde 
Dorria  (tour). 

Adm.  —  M.;  C;  inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Jean-Pied-de-Port  ;  Com.  de  pol.  de  S*-Jean-Pied-de-Port  à 
9  kil.  ;  Brig.  de  gend.  de  Larceveau  ;  un  médecin. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin ,  fruits. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

Not.—  MM.  Etchebers,  Irey,  Iribarne. 

Arnéguy. 

POP.   :  907. 

.5t7.  et  R.  —  Partie  en  plaine  et  partie  sur  une  élévation. 

Adm.  —  M. ;  C.  ;  Inst.com.;  une  sage-femme;  Dess.  quot.  du 
b.  de  poste  de  St-Jean-Pied-de-Port,  à  8  kil.  ;  Com.  de  pol.  et 
brîg.  de  gend.  de  St-Jean-Pied-4e-Port. 
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P.  agr.  -*-  Froment,  maî^^  liiii  pommes  de  terre,  avoine. 
Mar*  —  St-Jean-Pied-dc-Port. 
F.  —  St-Jean-Pied-de-Port ,  Sl-Jean-le-Vieai. 
A6/.  —  MM.  Etcheverry  ,  Pebet ,  Recuiusa ,  Goyheoetche  , 
Aleyra,  Bidendo,  llabiadc,  Gastambide,  Uarriet. 

Béhorlég;iiy. 

rop.  :  256. 

5/7.  et  R.  —  Sur  une  élévation. 

Adîn.  —  M.  j  Insl.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  St-J.- 
Pied-de-Port  à  12  kil.  ;  corn,  de  po].  et  brig.  de  gend.  de  St- 
Jean-Picd-de-Port;  dess.  du  curé  de  Mendive. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs. 

Mar.  —  St-Jean-Picd-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port ,  St-Jean-le-Vieux. 

F.  r.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Cubiat,  Irola  ,  Jaureguy ,  Etchepare. 

BnManarits-Sarragqaette. 

pop.   :  V66. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;*  ruisseaux  Laxoco ,  Ouhalde-Aldeco , 
Libetalee. 

Adm.  —  M.  j  C.  ;  Inst.  corn.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Jean-Pied-de-Port  à  6  kil.^  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
St- Jcan-Pied-dc-Port . 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  pommes  de  terre ,  lin. 

Mar.  —  St-Jean-Pled-dc-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port,  St-Jean-le-Vieux. 

F.  P.  —  St-Jean-Porte-Latine,  le  6  mai . 

Nol.  —  MM.  d'Apat ,  Etcheverry,  Arbelbide ,  Sallaberry . 

Bostioce-Iriberry. 

POP.  :  255. 

SU.  et  R.  —  Située  en  plaine  à  Texccption  de  quelques  habi- 
tations sur  une  élévation  -,  arrosée  par  des  filets  d*eau  sons  im- 
portance et  sans  nom. 
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Mon.  —  Un  château  sans  caractère  d'architecture. 

Adm.  —  M.  ;  Inst.  com.;  dess,  quot.  du  b,  de  poste  de  St-J.- 
Pied-de-Port  à  5  kil.;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend,  de  St-Jean- 
Pied-de-Portj  dess.  du  curé  de  Jaxu, 

P.  Àgr.  — Froment,  mais,  seigle ,  avoine ,  haricots,  fèves, 
pommes  de  terre,  prairies  naturelles  et  artific.  ;  élève  du  bétail. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  ~  St-Vincent,  le  22  janvier. 

NoL  —  MM.  Barraute ,  Domestèbe,  Etchevers  et  Naguila. 

Çaro« 

POP.  :  253. 

Su.  elR.  —  Située  sur  une  élévation  j  pas  de  ruisseaux. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.5  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  St- 
Jean-Pied-de-Port  à  2  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
St-Jean-Pled-de-Port. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  vin. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Martin  ,  le  11  novembre. 
Nol.  —MM.  Irigoyen,  Arbelbide,  Irigaray,  Espande. 

Estérençaby. 

POP.  !  862. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  ;  arrosée  par  la  Nive ,  qui  prend 
sa  source  au  mont  Béhérabi. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Jean-Pied-de-Port,  à  8  kiL;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  Agr.  —  Froment  et  maïs. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  Nativité  de  N.-D. ,  le  8  septembre. 

Not.  —  MM.  Inda,  Inçagaray  et  Arrossagaray. 
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Gamarthe. 

POP.  :  260. 

,  Si7.  et  R.  —  Le  bourg  est  en  plaine  ;  le  reste  de  la  commune 
sur  des  élévations. 

Mon.  —  Une  église  du  XIV*'  siècle. 

Adm.  —  M.  ;  Inst.  cora.  ;  Dcss.  de  deux  jours  Fun  du  b.  de 
poste  de  St-Jean-Pied-dc-Port ,  A  10  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  St-Jean-Pied-de-Port  ;  Dess.  du  curé  de  Lacarre. 

P.  agi\  —  Froment,  maïs,   vin,  fruits. 

Afar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port,  St-Jean-le-Vieux. 

F.  P.  ^  St-Laurent,  le  10  août. 

Not.  —  Eliçagaray ,  Oillarburu ,  Espondc- 

Ispoure. 

POP.   :  5Vi. 

SU.  et  R.  —  Partie  en  plaine  et  partie  sur  des  élévations. 
Ruisseaux  le  llarçuby  et  le  Lauribar. 

Biog.  —  Le  baron  de  Lalane,  colonel  de  la  milice  de  la 
Basse-Navarre,  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  S*-Louis, 
commandant  les  postes  de  Navarre  et  lieutenant  du  roi  pour  la 
citadelle  et  la  ville  de  St-Jean-Pied-dc-Port  ;  mort  vers  le  milieu 
du  XVI1I<'  siècle. 

Mon.  —  Le  château  du  baron  de  Lalane.  Il  n'eu  subsiste  plus 
qu'un  corps  de  logis  délabré.    - 

Un  ancien  chftteau-fort ,  bâli  à  Tépoque  féodale  et  tombant 
en  ruines.  Il  est  situé  sur  les*  bords  de  la  Nivelle;  les  murs 
ont  une  épaisseur  de  1™  65  et  sont  en  pierre  de  taille  ;  meur- 
trières et  mâchicoulis;  on  rappelait  autrefois  le  Palacio  de 
Loustau.  La  tradition  veut  que  la  famille  à  laquelle  il  appartc* 
nait  ait  fourni  trois  évêques  à  Téglise. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.;  Dcss.  quot.  du  b.  de  poste  de  St- 
Jean-Pied-de-Port ,  à  1  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend, 
tfe  St-Jean-Pled-de-Port, 
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p.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin,  pommes  de  terre,  lîn,  prai- 
ries naturelles  et  artiGciclles.  Elève  du  bétail. 
Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port, 
F.  ~  St-Jean-Pied-de-Port ,  St-Jean-le-Vieux. 
F.  P.  —  S»-Laurent,  le  10  août. 
ISol.  —MM.  Etcheverry,  Marsal,  Peyrot. 

Jaxa. 

POP.   :  431. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  arrosée  par  le  ruisseau  Jatsouby. 

Adm.  —  M.;  G.;Inst.  com.^Dcss.  quot.  du  b.  de  poste  deSt- 
Jean-Pied-de-Porl,  à  6  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  fèves,  pommes  de  terre , 
trèfles,  luzerne. 

Mar.  —  St- Jean-Pied- Je-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  Nativité* de  Notre-Dame,  le  8  septembre. 

iVof.  —  MM.  Etchart,  Fort,  Barnetche,  Barrandeguy. 

Lacarre. 

POP.   :  27i. 

SU.  et  B.  --  Située  sur  une  élévation  et  trav.  par  deux  filets 
d'eau  sans  importance  et  sans  nom. 

Biog.  —  Le  maréchal  Harispe  est  mort  eu  1855  à  Lacarre  où 
il  était  fixé  depuis  25  années. 

Adm.  —  M.j  C.^lnst.  com.^dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  St- 
Jean-Pied-de-Port  à  6  kil.  ^  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St- 
Jean-Pîed-de-Port. 

P.  agi\  —  Froment,  maïs,  vin. 

F.  P.  —  St-Martin,  le  11  novembre. 

Kot,  —  MM.  Duley  Harispe,  Irîgaray,  Cestau,  Gry,  Irouléguy, 
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Lecumberry^ 

POP.  :  602. 

Sil.  et  R.  —  Le  bourg  seul  est  en  plaine;  ruisseaux  le  Béhor- 
léguy  et  le  Lauribar. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  y  Inst.  privée;  1  off.  de  santé; 
dess.  quot.  du  b.  de  poste  de l5t-Jean-Pied-de-Port  à  8  kil.; 
com.  de  pol.  et  brig.  degend.  de  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  pommes  de  terre ,  haricots, 
légumes,  prairies  naturelles  et  artiflcielles. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Martin,  le  11  novembre. 

Not.  —MM.  Dutey,  Harismendy,  Escunjaureguy ,  Irîgaray, 
Etcheverry-Teillagorry . 

Bfendive. 

POP.  :  684. 

Sit.  et  R.  — En  plaine,  à  Texception  de  quelques  coteaux; 
arrosée  par  les  ruisseaux  le  Behorléguy  et  Lauhibar-Harané. 

Mon.  —  Une  chapelle  appelée  St-Sauveur  bâtie  sur  une  haute 
montagne;  lieu  de  dévotion  le  jour  de  la  Fête-Dieu. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Jean-Pied-de-Port  à  9  kil.  ;  comm.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs ,  pommes  de  terre ,  lin ,  vin ,  châ- 
taignes, fruits. 

Mar.  —  StJean-Pied-de-Port. 
F.  —  St-Jean-Pied-de-Port  et  St-Jean-le-Vieux. 
F.  P.—  Petite  fête  le  3.«  dimanche  de  juillet;  grande  fête 
le  1."  septembre ,  St-Giles. 

Ind.  —  Usine  métallurgique  employant  300  ouvriers. 
Not.  —  MMi  Esconjaureguy,  Aldave,  Irigoin. 
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S^-lean-le-Vieax. 

POP.  :  1,137. 

SU.  el  R.  —  Située  eu  plaine;  trav.  par  les  ruisseaui  le  Lau- 
ribar  et  TArçoubey. 

Àdm.  — .  M.  ;  C.  et  Vie.  ;  Inst.  com.  ;  1  médecin^  2  sages- 
femmes;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  St*Jean-Pied-de-Port  à 
4  kil.  5  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  Agr.  — Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  vins. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  Sur  les  lieux  les  3  février ,  26  avril  et  premier  dimanche 
de  novembre^  la  commune  se  rend  en  outre  aux  foires  de  St- 
Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  St-Pierre-ès-Liens,  le  l.«'  août. 

Nol.  —  MM.  Etcheverry  ,  dTrumberry  ,  Salaberry. 

S^-Jean-Pled-de-Port. 

POP.  :  1,752. 

SU.  el  /}.  —  Située  au  pied  des  Pyrénées,  sur  un  terrain 
accidenté;  arrosée  par  la  Nive. 

IJist.  —  La  ville  de  St-Jean-Pied-de-Port  peut  revendiquer 
une  glorieuse  part  dans  les  fastes  militaire  du  premier  empire  ; 
ses  habitants  concoururent  avec  énergie  à  la  défense  du  territoire 
français  menacé  par  les  bandes  espagnoles.  La  citadelle  soutint 
un  siège  contre  ces  derniers  ^  elle  se  glorifie  de  n'avoir  jamais 
été  prise. 

Biog.  —  Fargues,  trésorier  du  Sénat.  (  V.  la  Biographie  géné- 
rale, tome  1). 

Mon.  -^  Une  église  dont  la  construction  parait  remonter  au 
XIII*  ou  XIV«  siècle.  Elle  est  inachevée  et  possède  un  portail  ro- 
man assez  remarquable. 

Adm.  —  M.  ;  C.  et  Vie.  ;  juge  de  paix 5  Inst.  com.  5  un  pen- 
sionnat de  demoiselles;  une  école  comm.  de  filles  dirigée  par  les 
Sœurs  de  la  Croix  ;  4  médecins;  trois  notaires  ;  3  huissiers.  Bu- 
reau de  poste;  commissariat  de  police;  brig*  de  gend* 
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P.  Agt.  —  Froment  y  maïs ,  pommes  de  terre ,  haricots ,  lin , 
foin,  vin. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  lundi  de  chaque  semame. 

F.  —  Sur  les  lieux  les  mardis  de  Pâques  et  de  la  Pentecôte,  et 
le  6  décembre. 

F.  P. —  L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  St-Martin,  Mendiry,  Salaberry  ,Schilt,  Marreins, 
Saurel,  Laurens,  Darrieus,  Lebrun,  Elissonde,  Ibamegaray, 
Barbaste. 

S'-Michel. 

POP  :  565. 

Sil.  et  R.  —  Sur  une  légère  élévation  ;  traversée  par  la  Nive 
et  arrosée  en  outre  par  trois  cours  d'eau ,  sans  nom,  qui  pren- 
nent leurs  sources  dans  les  montagnes  voisines. 

HisL  —  La  décadence  de  cette  localité,  autrefois  prospère , 
date  de  l'invasion  Espagnole  de  1814;  ses  habitants  ne  purent, 
malgré  une  défense  énergique ,  s'opposer  à  l'entrée  de  l'ennemi , 
ni  empocher  le  pillage  ou  l'inceadie  de  24  maisons. 

Jlfon.  —  Les  ruines  d'une  église  et  d'une  chapelle  détruites 
vers  1660. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  St-Jean-Pied-de-Port ,  à  3  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  Ayr.  —  Promeut,  maïs,  vin. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F..  P.  —  St-Giles,  le  1"  septembre. 

fsot.  —  MM.  Idiart,  Caseoave,  Hiriart-Matcharde ,  Etchepare, 
Hointo,  Sallaberry. 

/?.  G.  —  Passage  iacessant  de  muletiers  et  commerçants  Es- 
pagnols. S^-Michel  est  situé  sur  la  route  des  mines  d'Orbayceta, 
eu  Espagne. 

Uhart-Cize. 

POP.  :  601. 

Sil.  €i  n.  —  Sur  une  élévation  ;  arrosée  par  le  ruisseau  Ar- 
neguicoboura. 
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jédm.  —  H.;  G.;  Inst.  com.;  Dess.  quoi,  du  b.  de  poste  de 
St-Jean-Pied-de-Port,  à  1  kil.;  Corn,  de  poL  et  brig.  de  gend. 
de  St-Jean-Pied-de-Port. 

P.  Jgr.  — Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre,  vin, 
châtaignes,  lin. 

Mar.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  —  St-Jean-Pied-de-Port. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Nol.  —MM.  Irouleguy,  Etchebarne,  Apesteguy,  Laco. 

CANTON  DE   S'-PALAIS. 


▲icirits. 

POP.  :  252. 

SU.  et  R.  —  Partie  en  plaine  et  partie  accidentée;  arrosée  par 
la  Bidouze  et  le  ruisseau  Espherachar. 

Adm.  —  M.  ;  dess.  d'un  Vie.  de  St-Palais;  Inst.  com.  5  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  St-Palais;  com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  St-Palais  à  2  kil. 

P.  Ayr.   —Froment,  maïs,  lin,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  St-Palais  et  Garris. 

F.  —  St-Palais  et  Garris. 

F.  P.  —  S*-Martin,  11  novembre. 

Not.   —  MM.  de  Salha,  Dabbadie,  Laborde. 

▲mendemx-Oneix. 

POP.  :  389. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau;  trav.  par  la  Bidouze  et  la  Joyeuse 
qui  se  joignent  sur  son  territoire. 

Adm.  —  M.;  dess.  du  curé  de  Gabat^  Inst.  com.  ;  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  St-Palais  à  3  kil.;  com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  St-Palais. 

P.  Agr.  —  Vvomeni,  maïs,  vin. 

Mar.  —  St-Palais,  Garris,  L»baslide-dc-Béarn. 
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F.  —  St-Palais  etGarris. 

F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin. 

NoU  —  MM.  Franck  d^Ândurain ,  Angueles  et  Apbalo. 

Amorots-Succos. 

POP.  :  402. 

sa.  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  le  Laharane  et  le  ruis- 
seau Lascouestaco. 

Mon.  —  Les  vestiges  d'une  vieille  redoute  élevée ,  croît-on  ,  à 
répoque  des  guerres  de  religion. 

Mon.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Palais  à  10  kil.  ;  corn,  de  pol.  et  brig.  de  gend.  deSt-Palais. 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  vin,  légumes,  lin. 

Mar.  —  St-Palais  et  Garrîs. 

F.  —  St-Palais  et  Garris. 

F.  P.  —  Ste-Luce,  le  13  décembre. 

Not.  —  MM.  Berdeco,  Iriart,  Soulé. 

▲rberats-SilIègue. 

POP.   •  308. 

SU.  et  R.  — Sur  une  élévation  prononcée;  sans  ruisseaux. 

Adm.  —  M.  ;  C;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Palais  à  4  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs,  lin ,  vin. 

Mar.  —St-Palais,  Garris,  Navarrenx,  Sauveterre. 

/T.  _  St-Palais,  Garris,  Sauveterre,  Navarrenx. 

F.  P.  — St-Laurent,  le  10  août  pour  la  section  Arberats; 
St-Pierre,  le  29  juin  pour  la  section  Sillègue. 

Nol.  —  MM.Etcheverry,  Dirdoy-Chahouret,Lupade-Mangis, 
Esconjuzou ,  Tocoua. 

▲rbouet-Sussaute  • 

POP.    :  479. 
SiL  et  R.  —  Sur  une  élévation  ;  traversée  par  le  Laubirane. 
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Mon.  —  Un  chftteau  et  deux  églises. 

Àdm.  — M.;  C;  Inst.  corn.  ;  Dess.  quot.  du  b,  de  poste 
de  St-PalaiSy  à  6  kil.  ;  Corn,  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
St-Palais. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  pommes  de  terre,  lin. 

Mar.  —  Garris,  St-Palais,  Sauveterre,  Labaslide-Villefranche. 

F.  —  Garris,  St-Palais,  Sauveterre. 

F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin;  St-Jacques,  le  24  juillet. 

Not.  —  MM.  Daguenet,  Chapar,  Uhalde. 

▲roue. 

POP.  :  506. 

SiL  et  R.  —  Accidentée 5  arrosée  par  le  ruisseau  Lafaure. 

Adm. — M.;  G.;  Inst.  com.^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  St-Palais,  à  11  kil.;  Gom.  de  pol.  de  St-Palais;  brig.  de 
gend.  de  Mauléon,  à  14  kil. 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  vin,  lin,  foin,  avoine,  pommes 
de  terre.  ^ 

Mar.  —  St-Palais. 

F.  —  St-Palais,  Navarrenx,  Garris. 

F.  P.  —  St-Etienne ,  le  3  août. 

Ind.  —  Sandalerie,  occupant  150  ouvriers. 

NoL  —  MM.  Behotéguy ,  d'Etcheverry ,  Etchebajr. 

A.rraate-Charritte.  . 

POP.  :  686. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  le  ruisseau  Ouhanereco. 

Mon.  —  L'église  St-Pierre  renfermant  des  sculptures  intéres- 
santes. 

Adm.  —M.;  C.;  Inst.  com.^Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St'Palais,  à  12  kil. 5  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  pommes  de  terre  et  légumes, 

Mar.  —  St-Palais,  Garris,  Labastide-Villefranche,  Bidart. 

F.  —  Garris,  Bidache  et  St-Palais. 

F.  P.  —St-Jean,  le  24  juin  et  St-Pierre,  le  29  juin. 

;ïb(. --MM.  YilleneuYe,  Coptea,  Dubalde, 
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Béguios. 

POP.  :  595. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  la  Bidouze. 

AdîH.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Un  offic.  de  santé  ;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  de  St-Palais,  ù  6  kiK;  Com.  de  pol.  etl)rig. 
de  gend.  de  St-Palais. 

P.  i4^r. —  Froment,  maïs,  vin. 

Mar.  —  Garris  et  St-Palais. 

F.  —  Garris  et  St-Palais. 

JP.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 

Not.  —MM.  Berdeco,  Bidart,  Moustîral. 

Béhasque-Lapiste . 

POP.  :  328. 

SU»  el  R.  —  Accidentée;  trav.  par  la  Bidouze. 

yédm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  école  de  filles  dirigée  par  les 
Sœurs  de  la  Croix5  dess.  quoi,  du  b.  de  poste  de  St-Palais; 
com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais  à  2  kil. 

P.  /(gr.  —  Froment,  maïs,  lin,  vin,  pommes  de  terre,  lé- 
gumes  secs . 

Mar.  — St-Palais. 

F.  —  St-Palais,  Sauveterre. 

F.  P.  -  St-Picrre,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Darrieux,  Fitèrc,  Arrain. 

Beyrie. 

POP.  :  826. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  trav.  par  la  Joyeuse. 
Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Palais  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais  à  «  kil, 
P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  lin,  pommes  de  terre,  haricots. 
Mar.  —St-Palais,  Ostabat. 
/'.  —  St-Palais,  Mauléon« 
Not.  —MM.  Doxaran,  Etcheverry. 
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Gamoa-Mixe-Sahast. 

POP.  :  310. 

SU.  el  R.  —Accidentée;  Irav.  par  la  Bidouze. 

Mon.  —  Un  vieux  chûteau ,  propriété  de  la  famille  d'Abbadie. 

Adm.  —  M.  ;  dess.  des  curés  d'Arbouet  et  d'Arberats;  Inst. 
com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  St-Palais  à  5  kil.  ;  corn,  de 
pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais. 

P.  agr.  —  Froment ,  raaïs ,  pommes  de  terre,  lin ,  vin ,  plantes 
fourragères. 

Mar.  —  St-Palais ,  Garris. 

F.  —  Sl-Palais,  Garris. 

F.  P.  —  St-Picrre,  le  29  juin  pour  la  section  Camou;  TAs- 
somption ,  le  15  août  pour  la  section  Suhast. 

Not,  —  MM.  Gucrastague ,  Longy ,  Curutchet. 

Domezain-Berraate . 

POP.   :  1,005. 

SU.  cl  R.  —  Accidentée;  trav.  par  les  ruisseaux  Chichaïn , 
Ehaleco,  Artçaïn. 

Biog.  —  Les  seigneurs  de  Domezaîn  jouèrent  un  rôle  important 
dans  les  guerres  de  religion  du  XVI'*  siècle.  Leur  maison  s'étei- 
gnit avec  Valentin  de  Domezain  et  ses  titres  passèrent  dans  celle 
des  Montréal,  barons  de  Moneins. 

Mon.  —  L'église  de  celte  localité  est  bùlie  sur  remplacement 
occupé  jadis  par  le  château  des  seigneurs  de  Domezain.  La  tour 
de  ce  dernier  subsiste  encore  convertie  en  clocher;  on  voit  de 
nombreux  vestiges  de  ses  anciennes  fortifications.  —  La  chapelle 
de  Ste-Félicie ,  lieu  de  dévotion  où  le  service  divin  est  annuelle- 
ment célébré. 

Àdnij  —  M.  ;  Ci  ;  Inst.  et  Inst."  com.^  ;  1  sage-femme  ;  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  St-Palais  à  7  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  St-Palais. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  déterre, lin,  vin, 

Mar.  —  St-Palais,  Garris.  —  Domezain  possédait  jadis  un 
marché  qui  subsista  jusqu'en  1794  environ. 

27 
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F.  —  St-Palais  et  Garris. 
F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin. 

Not*  —  MM,  Soustrat ,  Bidegaray ,  Dabbadie ,  Diribarne , 
Etcbelecu. 

Etoharry. 

POP.  :  414. 

SU.  et  fi.  —  Accidentée  ;  traversée  par  le  ruisseau  Lafaure. 

Adm.  —  M.  ;  Dess.  du  curé  d'Aroue  ;  Inst.  cbm.  5  Dess,  quot. 
du  b.  de  poste  de  St-Palais ,  à  10  kil.  ;  Coro.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  St-Palais. 

P.  Jjr.  —  Maïs,  froment,  légumes  secs. 

JUtar.  — Mauléon,  Sauveterre,  St-Palais. 

F.  —  Sauveterre ,  Mauléon. 

Not.  — •  MM.  Hauret,  Chibitat-Bidegain. 

Gabat. 

POP.  :  365. 

SU.  elR.  ^  Sur  un  plateau  ;  trav.  par  la  Bidouze  et  les  ruis- 
seaux Cloqueté,  Lagouarde,  Sarby ,  Ithourry. 

jidm.  — M.  ;  G.;  Inst.  com.  ^  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  St-Palais  à  6  kil.^  com.  de  pol.  etbrig.  de  gcnd.  de  St-Palais. 

P.  agr.  —  Froment,  mais,  vin,  châtaignes  et  fruits. 

Mar.  —  St-Palals,  Garris,  Sauveterre,  Labast.-Villefranche. 

F.  —  St-Palais,  Garris,  Sauveterre. 

F.  P.  —  L'assomption,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Liafaurie ,  Ihingous,  Barbon,  Sallaberry, 

Garris. 

POP.  :  390. 

SU.  eiR.  —  Sur  une  élévation  ;  trav.  parle  ruisseau  Sabiague. 

]jgon.  *-*  Un  ancien  château  construit  selon  la  tradition  par  les 
rois  de  Navarre ,  ayant  jadis  servi  de  prison  pour  les  criminels  du 
pays  de  Mixe  et  aujourd'hui  affecté  au  service  de  la  maison  çom-* 
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rnone.  —  Une  ancienne  redoute  mise  en  état  de  défense  par  Tar- 
mée  française  en  1814. 

Adm,  -<-  M.  ;  G.^  Inst.  et  Inst/»  com.^  ^  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  St-Palais  à  4  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend,  de 
St-Palais. 

P.  Jgr.  —  Froment,  maïs,  lin,  pommes  de  terre,  vin, 
plantes  fourragères. 

Mar.  —  Sur  les  lieux ,  le  vendredi  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  les  lieux,  le  1."  août;  St-Palais. 

F.  P.  —  St-Félix,  le  31  juillet. 

Not.  —  MM.  de  Vivié,  de  Goyeneche;  d'Alguerre. 

» 
Gesta». 

POP.    :  197. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  trav.  par  le  Saison  et  un  petit  ruis- 
seau sans  nom. 

Adm.  —  M. 5  G.;  Inst.  com.^  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Sauvcterre  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais 
àl5kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vin. 

Uar.  —  Sauveterre. 

F.  —  Navarrenx,  St-Palais,  Sauvcterre. 

F.   P.  —  S»-Jeon-Baplistc ,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  de  Beuste ,  Brousse ,  Gasamajor 

Ilharre. 

Pop.   :  364. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  la  Bidouze. 
Adm.  —  M.  ^  G.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Palais  à  10  kil.  5  com.  de  pol.  et  b.  de  gend.  de  St-Palais. 
P.  agr.  —  Froment,  maïs,  lin. 
Mar.  —  Sauveterre,  St-Palais,  Labastide-Villefranche. 
F.  —  Sauveterre,  St-Palais. 
F.  P.  —  St-Laurent ,  le  10  août. 
^p(^  _  Mft(.  Etchart,  Beloscar. 
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Ithorots-Olhalby. 

POP.  :  263. 

SU.  ei  R.  —  Accidentée;  arrosée  par  les  ruisseaux  Tellleriaco, 
Larresca,  Heurqué  et  Lechanabié. 

Mon.  —  Un  beau  château ,  propriété  de  M.  d'Abbadie.  Trois 
anciennes  redoutes. 

Adm.  —  M.;  C;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  St-Palais,  à 
8  kih;  Gom.  de  poK  et  brig.  de  gend.  deSt-Palais. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin ,  foin,  lin ,  pommes  de  terre\ 
légumes  et  fruits.       ^ 

Mar.  —  St-Palais. 

F.  —  Garris  et  St- Palais.  '  ' 

F.  P.  —  L'Ascension,  pour  la  section  Ithorots  ;  St-Justi  le 
8  août,  pour  la. section  Olhaïby. 

NoL  —MM.  d'Abbadie,  Algalarrondo ,  Dufau  ,  Sauzède. 

Labets-Biscay. 

POP.  :  453. 

Sil.  et  R.  —  Accidentée;  limitée  par  la  Bidouze. 
Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Palais,  à  7  kil.  5  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais. 
P.  Agr.  —Froment,  maïs,  lin,  pommes  de  terre, 
i^ar.  —  St-Palais,  Garris. 
F.  —  St-Palais,  Garris,  Bidaclic. 
F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 
iVo/.— MM.  Darthez-Lassalle,  Dartigaux,   Etchevers. 

Larhibar-Sorhapara. 

POP.  :  385. 

SU.  c//?.  —  Sur  une  élévation;  traversée  par  la  Bidouze  et 
le  ruisseau  Astabia. 

Adrn.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  du  curé  d'Uhart-Mhe; 
Dess.  quot.  du  bur.  de  poste  de  St-Palais,  à  5  kil. 3  Gom.  de 
pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais. 
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P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  plantes  fourragères* 

Mar.  —  St-Palais, 

F.  —  St-Palaîs,  Sauveterre,  Mauléon. 

F.  P.  -^  L'Assomption ,  le  15  août. 

Nol.  — *  MM.  llharrebordc ,  Ainciné, 

Lohitzmi-Oyheroq. 

POP.  :  531. 

SU.  el  R.  —  Accidentée^  arrosée  par  les  ruisseaux  Lambaraco 
et  Souhi. 

Adtn.  —  M.;  C. ;  Inst.  cora.;  Dess.   quot.   du  b.  de  poste 
de  St-Palais,  à  10  kii.;  Com.  de  pol.  et  brig.  degend.   de 
St-Palais. 
..  p.  Jgr.  —  Froment,  maïSj  pommes  de  terre,  lin,  vin. 

Mar.  —  St-Palais. 

F.  —  Gorris. 

F.  P.  —  S»- Jean- Baptiste ,  le  24  juin. 

l^ol.  —  MM.  Mongaston,  Casenave  et  Sarcabal. 

Lax6-*SomberraQte . 

POP.  :  363. 

'  Su.  et  R.  —  Très-accidentée  5  arrosée  par  divers  petits  cours 
d^eau  sans  importance  et  sans  nom. 

HisL  —  Luxe  fut  dans  le  passé  une  seigneurie  de  la  maison 
de  Montmorency. 

Adm.  —  M.;  C. ;lnst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Palais ,  à  5  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais. 

P.  agr.  —  Vin ,  peu  de  grains. 

liiar.  —  Garrîs,  St- Palais. 

F.  —  Garris,  St-Palais,  Bidache*  ^ 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août  et  St-Martin,  le  11  novembre. 

AW.  —  JUM.  Berrogain-Noguez ,  Pées,  Heguito. 

».  • 

Masparrante. 

POP.  :  587. 
SU.  et  R.  —  En  plaine  j  traversée  par  le  ruisseau  Mihourleta. 
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Àdm.  —  M,;  C. ;  înst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  St-Palais,  à  40  kiL  ;  Gora.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
St-Palais. 

P.  ^gr.  —  Froment,  maïs,  vin,  légumes  secs,  pommes  de 
terre, 

Mar.  —  Garris,  St-Palais,  Labastîde-Villefranche ,  Bidache. 
'  F.  —  Garris,  St-Palais,  Bidache. 

F.  P.  —  S»-Etienne,  le  3  août. 

NoL  —  JAM.  Mendisco,  Othacéhé,  Sallenave. 

Orègue. 

POP,  :  1,001. 

SU.  et  li.  —  Accidentée  5  traversée  par  le  Laharanne. 

Biog.  — Jean  Héguy,  peintre  distingué  du  XVII«  siècle. 

Mon.  —  Une  église  dans  le  style  de  la  renaissance,  en  bon 
état  de  conservation ,  possédant  trois  tableaux  peints  par  Jean 
Héguy. 

Un  vieux  château,  propriété  de  la  maison  noble  de  Hosta. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.^  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  St-Palais,  à  14  kil.5  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
St-Palais. 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  vin,  lin,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  St-Palais,  Garris,  llasparrcn,  Helette,  Bidache. 

F.  —  Garris,  Helette,  Bidache,  St-Palais. 

F.  P.  —  S»-Jean,  le  21  juin. 

Noi.  —  MM.  de  Hosta,  Sabarats,  Errecart,  Ducassou. 

Orsanco. 

POP.  :  242. 

SU.  el  R.  —  Sur  une  élévation  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
Elhordoy,  Laphits,  Ilhorcco  et  Babaix. 

Adm.  —  M.;  C.;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
St-Palais,  à  5  kil.  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais.. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  foin,  pommes  de  terre,  lin,  fruits. 

Mar,  —  StPalai». 
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P.  —  St-Palais,  Carris« 

F.  P.  -^  St-Martla,  le  11  novembre. 

Not.  —  Etcheçabar,  Roiignon,  Orpitalleta. 

Osserain-Rîvareyte . 

POP.  :  456. 

SU.  et  /{.  —  Accidentée;  trav.  parle  Saison  et  ie  ruisseau 
Lahuirane. 

Mon.  —  Une  ancienne  église  dont  quelques  croisées  sont  dans 
le  style  gothique.  — Un  vieux  château  seigneurial,  récemment 
restauré ,  avec  sa  tour  crénelée. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Sauveterre  ;  comm.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  St-Palais  à  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  lin,  plantes 
fourragères. 

Mar.  —  Sauveterre,  St-Palais,Garris. 

F.  —  Sauveterre,  St-Palais,  Garrîs. 

F.  P.  —  Ste-Magdéleine ,  le  22  juillet. 

Ind.  —  Une  marbrerie  occupant  35  ouvriers. 

Nol.  —  MM.  le  général  baron  Janin,  Cantat,  Rivère. 

Pagolle. 

POP.  :  454. 

SU.  el  R.  —  Accidentée;  trav.  par  les  ruisseaux  lihuitné  et 
Laphitze. 

Adm.  —  M.;  C.5  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Larceveau;  comm.  de  pol.  de  St-Palais  à  15  lui.  ;  brig.  de  gend. 
de  Larceveau. 

p.  agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  pommes  de  terre,  haricots. 

Idar.  —  St-Palais,  Mauléon ,  Ostabat. 

F.  —  St-Palais,  Mauléon. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Etcheberry ,  Casenave,  Laco. 

S^-Palais   (cuep-lieu  db  canton). 

POP.  .  1,645. 

SiL  et  B.  —  En  plaine  avec  quelques  coteaux  ,*  trav.  par  la 
Bidouze  et  la  Joyeuse. 
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Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Inst/^  com^^  ^  lastitution  religieuse 
de  plein  exercice  ;  siège  du  tribunal  de  première  instance  de  l'ar- 
rondissement de  Mauléon;  justice  de  paix;  perception  des  contri- 
butions directes  ;  recette  de  Tenreg.  et  des  domaines  ;  recette  des 
contributions  indirectes;  bureau  de  poste;  corn,  de  pol.  ;  brig. 
de  gend.  ;  3  médecins^  3  notaires  ;  4  huissiers. 

P.  Agr.  —  Froment 9  maïs,  lin,  pommes  de  terre,  lég.  jccs. 

Mar^  —  Sur  les  lieux  le  vendredi  par  quinzaine. 

F.  —  Sur  ks  lieux  le  25  mar^  et  le  26  décembre  ;  Sauveterre  ^ 
Uauléon. 

Nol.  —  MM.  d'Etchepare ,  Darthez ,  Vivier ,  Galand,  SiJaymew 
Diriart,  Darthez-Lassalle ,  Carsuzàa,  Ganderats ,  Pradct-Batade , 
bupouy ,  Villeneuve ,  Basterreix ,  Sallaberry ,  Diriart ,  Feraud  , 
hoques. 

Uhart-Mixe. 

POP.  :  380. 

SiL  cl  R.  — Très-accidentée  5  trav.  par  lo  fiidouze  et  le 
ruisseau  Ispachourry. 

Biog.  —  L'ancienne  maison  noble  dThart ,  qui  compte  encore 
des  représentants  dans  le  pays. 

Mon.  —  Une  église  datant  du  XV*  siècle.  —  Le  château  de  la 
famille  d'Uhart,  construit  à  deux  époques.  Sur  le  fronton  de  l'en- 
trée principale  de  la  première  partie  du  bâlimeut  se  trouve  cette 
inscription  :  c  L'an  '1525 ,  Armand  d'riiart.  »  Sur  celui  de  la  se- 
conde ,  cette  autre  •  t  Structa  Clementîs  d'Uhart  et  Margarîlœ 
moneins  curft ,  anno  1699.  > 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quoi,  du  b.  de  poste  de 
St-Palais  à  6  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend^  de  St-Palais. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin. 

Mar.  —  St-Palais,  Garris,  Ostabal. 

F.  —  St-Palais,  Garris. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin. 

ini.  —  Ëlève  du  bétail. 

^otj  —  MM,  Berdoly,  Pochelu,  Gastelarry,  Aguerre. 
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CANTON  DE    TARDETS. 

Abense -de -Haut . 

POP.  :  339. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  traversée  par  le  Saison. 

ytdm.  —  M.;  C;  Inst.  corn.  5  Dcss.  quot.  du  b,  de  poste  de 
Tardets;  Com.  de  poL  et  brig.  de  gend.  deTardets,  à  1  kil. 
,  P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  vin,  plantes 
fourragères. 

Mot.  —Tardets. 

F. .  P.  —  St-Julien ,  le  7  janvier. 

Ind.  —  Une  papeterie  sans  importance. 

Nol.  —MM.  Iritchy,  Detchandy,  Galend. 

AIçay. 

POP.  :  710. 

SiL  et  R.  —  Composée  de  trois  sections,  AIçay,  Alçabéhéty 
et  Sunharette;  traversée  par  le  torrent  Aphonero. 

Mofu  —  Un  vieux  château ,  propriété  de  la  famille  de  Çaro. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.   du  b.  de  poste 
de  Tardets,  à  5  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Tardets. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  châtaignes,  pommes  de  terre, 
Un ,  vin ,  fruits ,  plantes  fourragères. 

Âlar.  —  Tardets. 
.  F,  —  Tardets,  Mauléon,  Oloron. 

F.  P.  —  S'-Pierre,  le  29  juin  pour  AIçoy;  ^•-Agnès,  pour 
Alçabéhéty^  S*- André,  le  30  novembre  pour  Sunharette. 

Noi.  —  M*"»  veuve  de  Çaro,  MM.  Bertrand  et  Larramendy. 

AloS'Sibas. 

POP.  :  307. 

SU*  e<  A.  -^  La  section  d'Alos  se  trouve  en  plaine  au  pied 
d'une  petite  élévatioQ  sur  laquelle  est  située  celle  de  Sibas.  — ' 
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Arrosée  par  les  ruisseaux  le  Saison  et  Apbôûre,  qui  font  leur 
jonction  à  Alos. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  De68.  quôt.  du  b.  de  poste 
de  Tardets ,  à  1  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Tardets- 

P.  Àg7\  —Froment,  maïs,  pommes  déterre,  châtaignes, 
plantes  fourragères. 

Mar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —MM.  Baslerrèche,  Etchebarne,  Carrîque, 

Gamoa-Cihigne. 

POP.  :  345. 

SU.  et  R.  —  l,a  section  Camou  se  trouve  en  plaine;  celle 
de  Cihigue  sur  une  élévation  ;  traversée  par  le  ruisseau  Guessala. 

Adm.  —  M.;  C;  inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Tardets,  à  5  kil.$  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Tardets. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  haricots. 

Mar.  —  Tardets,  Mauléon. 

F.  —  Tardets,  Mauléon. 

F.  P.  —  L'Ascension ,  pour  la  section  Camou  j  TAssomption , 
pour  la  section  Cihigue. 

Not.  —  MM.  Baratçabal ,  Etchebarne. 

Etchebar. 

POP.  :  272. 

Sit.  et  R.  —  Sur  un  versant. 

Adm.  —  M.  ;  dess^  du  curé  de  Licharre  ;  Inst.  com.  5  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Tardets  à  5  kil.  ;  com.  de  pol.  et 
brig.  de  gend.  de  Tardets. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  déterre. 

Mar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  ~  La  Conception,  le  8  décembre. 

Not.  —  MM.  Irigoyen ,  Hibilbéhésy ,  Uthurriague« 
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Haux. 

l>op.  :  320. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  les  ruisseaux  Aphaniché, 
Lastchourra  et  Anthocouhaitça. 

yitdtn.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Tardets  à  6  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brîg.  de  gend.  de  Tardels. 

P.  /fgr.  —  Froment,  maïs,  plantes  fourragères. 

Mar.'—  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  —  S*-Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

^oi.  —  MM.  Darhampé,  Erreçarret,Irigoy,  Harispe. 

Lacarry-Arhansus-Charritfe-de-Haut. 

POP.  :  636. 

SU.  cl  R.  —  En  plaine;  trav.  par  le  ruisseau  Apphoura. 

Adm.  —  M. 5  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Tardets  à  7  kil.  ;  Com.  de  poK  et  brig.  de  gend.  de  Tardets. 

P.  Àgr.  —  Froment ,  maïs,  pommes  de  terre,  lin. 

Mar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  —  St-Etienne ,  le  26  décembre ,  pour  la  section  La- 
carry  ;  St-Saturnin  ,  le  28  novembre ,  pour  la  section  Charritte  ; 
St-Vincent ,  le  25  janvier,  pour  la  section  Arhan. 

Not.  —  MM.  Arhanégoïty,  Agucr,  Elchebame. 

Lagning^e-Restoue . 

POP.  :  340. 

SU.  et  R.  —  La  section  Laguinge  est  en  plaine  et  arrosée  par 
le  Saison;  la  section  Restoue  se  trouve  sur  une  élévation;  trav. 
par. le  ruisseau  Aphaniché. 

Jdm.  —  M.;  C. ;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Tardets  à  4  kil.  ;  com.  de  pol.  et  Brig.  de  gend.  de  Tardets. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  seigle, (H*ge^ légumes , 
fruits ,  vin ,  plantes  fourragères. 
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Mar.  -—  Tardets,  MauléoD. 

F.  *~  Tardets. 

F.  P.  —  St-Sébaslien,  le  âO  janvier,  pour  ta  section  deLa- 
guinge;  St-Etienne ,  le  26  décembre,  pour  celle  de  Restoue. 

Not.  —  MM,  Borthiry,  Genevois,  Elchebarne,  Inchastoy, 
Iriart. 

Larrau. 

POP.  :  1,307. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  Irès-prononcée  ;  divisée  en 
cinq  sections  et  arrosée  par  les  ruisseaux  Saguiarte ,  Olhadu , 
Etchelu  et  Hourhandia. 

jidm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  corn. 5  Inst.  et  Inst."  privés;  recette 
des  douanes;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Lîcq-Atherey ; 
com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Tardets  à  16  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  orge ,  avoine ,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets,  Mauléon,  Aramits,  Nnvarrenx. 

F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin. 

Ind.  — Forge  et  haut  fourneau.  (  V.  à  Tarticle  Industrie yUn]^ 

Not.  —MM.  Basterrèche ,  Penin ,  Topino ,  Elichabe,  Doronde. 

Lichans-Sunhar. 

POP  :  250. 

Sit.  et  /?.  —  En  plaine;  trav.  par  le  ruisseau  Léchançaco. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  1  médecin;  dess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  Tardets }  coro.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Tardets 
à  4  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre ,  légumes  secsi^ 

Mar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  —  St-André ,  le  30  novembre. 

Not.  —  MM.  Althabégoïty ,  Irigoycn,  Jaureguiber. 

Licq-Atherey. 

POP.  :  834. 

Sit.  et  B»  —Bourg en  plaine,  hameaux  accidentés;  arrosée 
par  le  Saison  et  les  ruisseaux  Sasselgue  et  Aphanèche. 
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Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.  et  Iml**^  privée 5  B.  de  poste  sur 
les  lieux;  com.  de  pol.  et  brig.  de  geud.  de  Tardets,  à  7  kil. 
.  P.  Àgr*  —Froment^  ma]^,  pommes  de  terre,  vin»  fruits  et 
légumes. 

Mar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.   P.  •—  St- Julien,  le  7  janvier. 

Nol.  —  MM.  Agout,  Costes,  Houx. 

MoBtory. 

POP.  :  1,160. 

Sil^elR.—  Accidentée  ;  arrosée  par  des  ruiss.  sans  importance. 

Àdm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  etinst."  com.^  ;  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Tardets  à  5  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Tardets. 

P.  Agr.  —  Maïs,  froment,  légumes  secs  et  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Tardets. 

jp,— Tardets. 

P.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Nul.  —  MM.  Lhande,  Adoue,  Salenave,  Jaureguiber. 

Ossas-Suhare. 

POP.  :  344. 

S  il.  et  R.  —  La  section  Ossas  se  trouve  en  plaine  ettrav.  par 
les  ruisseaux  le  Saison  et  le  Guessala  ;  la  section  Suhare  est  sur 
une  élévation. 

Adm.  —  M.  ;  dess.  du  curé  de  Menditte;  Inst.  com.  ;  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Tardets  à  5  kil.;  com.  de  pol.  et  brig. 
degend.  de  Tardets. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  lin ,  châtaignes, 
plantes  fourragères. 

Mar.  —  Tardets  et  Mauléon. 

F.  —  Tardets  et  Mauléon. 
.    F.  P.  —  St-Cyprien ,  le  16  septembre. 

Nol.  —MM.  Urruty-Garay ,  Oapdepont,  Larralde. 
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S'^-Engrace. 

POP.  :  1,229. 
Stl.  et  R.  —Accidentée;  trav.  par  le  Saison  et  divers  petits 

cours  d'eau. 

Mon.  —  Une  église  classée  parmi  les  monuments  historiques. 
(  V.  au  chapitre  Archéologie ,  tome  I  ). 

y/dw.  —  M.  ;  C.  et  Vie.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Tardets  à  17  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Tardets. 

P.  Jgr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre. 

lUar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  —  Ste-Engrace,  le  16  avril. 

Ind.  —  Fabrication  de  cercles  à  tamis,  30  ouvriers;  fabrication 
de  fromages,  100  ouvriers. 

Nol.  — MM.  Baratce,  Etchecopar,  Aguer,  Halcopo,  Soccoras, 

Sangois-St-Etiemie . 

POP.  :  425. 

SU.  et  R.  —  En  plaine 3  trav.   par  le  ruisseau  Cerraco. 

Àdyn.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Tardets  à  5  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Tardets. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  vin,  plantes 
fourragères. 

Mar.  —  Tardets.  »• 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  —  St-Martin,  le  11  décembre. 

Ind.  —  Elevage  du  bétail. 

Nol.'^  MM.  de  Lassalle,  Cuginc,  Ulhurricq. 

Sorholos. 

POP.  :  589. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  arrosée  par  le  Saison  et  le  ruisseau 
Begué-Uhurry. 
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Adm^  —  M.;  C;  Inst.  et  Inst.««  com.x  ;  i  sage-femme;  dess. 
quot.  du  b.  de  posté  de  Tardets  à  1  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  Tardets. 

P.  Agr.  —  Froment 9  maïs,  vin,  pommes  de  terre,  légumes 
et  fruits. 

Mar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  —  Ste-Luce,  le  13  décembre. 

Noi.  — MM.  Mendiondo,  MarmissoUe,Darhampé. 

Tardets  (  chef-lieu  de  canton  ) . 
POP.  :  443. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  située  sur  la  rive  droite  du  Saison. 

Àdm.  —  M.  ;  C;  Inst.  et  Inst"  cora.^t  5  justice  de  paix  ;  com. 
de  pol.  ;  brig.  de  gend.  5  bureau  de  poste  ;  perception  des  con- 
tributions directes;  recette  de  contributions  indirectes;  1  notaire; 
1  médecin;  1  off.  de  santé  ;  2  huissiers. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Tardets. 

F.  —  Tardets. 

F.  P.  —  Ste-Luce,  le  13  décembre. 

ISot.  —  MM.  Darhampé,  Basterrèchc,  Darhan,  Galand, 
Dubalt ,  Daguerre ;  Sans. 

Tr  ois-Tilles. 

POP.  :  327. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  trav.  par  le  Saison. 
Mon.— Un  beau  château ,  propriété  de  la  famille  deMont-Réal. 
Adm.  —  M.  5  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Tardets  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Tardets  à  2  kil. 
P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre. 
Mar.  —  Tardets. 
F.  ~  Tardets. 

F.  P.  --  St-Jean-Baptiste,  le  29  juin. 
Ifot.  —  MM.  le  comte  de  Mont-Réal ,  Lambert ,  Incbauspé. 
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ARRONDISSEMENT    D^ORTHEZ. 


CANTON   D'ARTHEZ. 

Arga^oo. 

POP.  .  515. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  Gave  et  les  ruis- 
seaux Sautourès  et  Rance. 

Mon.  —  Un  château,  propriété  de  M.  Larrabure. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.^  Dess.  quot.  du  h.  de  poste 
d^Orthez;  Com.  de  pol.  d'Arthez,  à  9  kil.  ;  brig.  de  gend. 
d'Orthez,  à  8  kfl. 

P.  j^gr.  —  Froment,  maïs,  orge,  seigle,  pommes  de  terre, 
légumes,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Arthez,  Orthez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Larrabure ,  Cazaux ,  Mirarou ,  Lamatabois. 

Amos. 

POP.  :  226. 

5*7.  et  R.  —  Accidentée 5  traversée  par  le  Lech. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.^  un  médecin.  Dess.  de  deux 
jours  Tun  du  b.  de  poste  d' Arthez,  à  7  kil.  ;  Com.  de  pol. 
et  brig.  de  gend.   d' Arthez. 

P.agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  châtaignes. 

Mar.  —  Arthez. 

F.  —  Pau,  Orthez. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

^oi.  —  MM.  Petron,  Lamy,  Coustet. 
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Arthez  (ghisf*ubc  pe  canton]. 
POP.  :  1,600. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  de  peu  d'élévation  ;  limitée  au 
nord  par  le  ruisseau  T Aubin  et  au  sud  par  le  ruisseau  Lageule, 

Mon.  —  Arthez  possédait  il  y  a  quelques  années  encore 
les  ruines,  aujourd'hui  disparues,  d'un  château  de  Corisande 
d'Andoins. 

Âdm.  —  M.;  C;  Inst.  et  Institutrice  com.  ;-Inst.  privé;  Jus- 
tice de  paix;  Com.  depol.  ;  Brig.  de  gend.;  Recette  de  l'en- 
registrement et  domaines  ;  Perception  des  contributions  directes  ; 
2  médecins  ;  2  sages-femmes  ;   1  notaire  ;  3  huissiers. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  pommes  de  terre, 
légumes  et  fruits. 

Mot.  —  Arthez. 

F.  —  Pau,  Orfliez. 

F.  P.  —  S^-Etienne,  le  3  août;  courses  de  taureaux. 

htd.  —  Fabrication  de  clous,  12  ouvriers. 

Nol.  —  M""  d'Andoins  et  de  Ségure;  M5f.  Lestapis,  Houlia, 
Debaig- Baron,  Labordenave,  Minvielle,  Dufourcq,  MayaHe  , 
Marcamalva,  Lalanne,  Barbarrous. 

Artix. 

POP.  :  742. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  5  longée  par  le  Gave  et  traversée 
par  l'Alouze. 

Adm.  — M.;  C;  Inst.  et  Institutrice  com.  ;  une  Institutrice 
privée;  une  sage-femme;  Bureau  de  poste  et  brig.  de  gend. 
sur  les  lieux;  Com.  de  pol.  d'Arthez,  à  9  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  seigle,  légumes  secs.' 

Mar.  —  Sur  les  lieuf,  le  mercredi  ;  Pau ,  Honein*,  Lescar , 
Arthez,  Orthez. 

F.  —  Pau,  Monein,  Lescar,  Orthez. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Galos,  Cazaban,  Lasserre ,  Curtan ,  Toulet,  Bou- 
baben,  Pourteig,  Cassou. 

28 
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Audejot. 

POP.  :  285. 

SU.  ef  A.  —  Accidentée;  trav.  par  les  ruisseaux  Laguet  et 
Lhinx. 

Mon.  —  Un  château  sans  architecture. 

Àdm.  —  H.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Artix;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arthez  à  4kil. 

P.agr.  —  Froment ^  mais»  vin,  avoine,  orge,  légumes, 
plantes  fourragères. 

Jf ar. —Arthez,  Orthez. 

F.  —  Pau ,  Oloron ,  Orthez. 

JP.  P.  —  St-Vincent ,  le  22  janvier  ;  Ste-Agathe ,  le  5  février. 

Noi.  —MM.  Forsans ,  Touya,  Chalan ,  Lamarque. 

Boumourt. 

POP.  :  261. 

SU.  dl  H.  —Accidentée  ;  trav.  par  les  ruisseaux  Ayguelongue , 
Gossou  et  Capdepon. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  d* Arthez  à  10  kil.;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d' Arthez. 

P.  Agr.  — Froment,  maïs,  avoine,  orge ,  pommes  de  terre,  lin.  * 

Mar.  —  Arthez. 

F.  -Pau,  Orthez. 

F.  P.  —  Ste-Magdeleine,  le  22  juillet. 

Not  —  MM.  Bagué ,  Hourade ,  Lacoudanne ,  Prat-Labaig, 

Gastelde-Camy. 

POP.  :  286. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation;  trav.  par  le  ruisseau  Lageole. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d^Artix;  com.  de  pol.  d'Arthez  à  10  kil.  ;  brig.  de  gend*  i'Artin 
à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs. 
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Mar.  —  Pau,  Arthez,  Lescar. 

F.  —  Pau ,  Lescar. 

F.  p.  —  St-André,  le  30  novembre. 

Nol.  —  MM.  Gapdevielle ,  Ferrau,  Laniu-Bilhé. 

GMteïda-Candau. 

POP.  :  395. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  le  Luy. 
Adm.  —  M.  ^  G.  ^  Inst.  com.^  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d*Arthez  à  7  kil.  ^  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d*Arthez. 
P.  Agr.  —  Maïsj  froment,  lin,  pommes  de  terre. 
Mar.  —  Arzacq ,  Arthez ,  Orthez. 
F.  —  Orthez,  Pau. 
F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin. 
tfot.  —  MM.  Dupouy,  Gamousset,  Davant. 

Gastillon. 

POP.  ;  W7. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation. 

Jdtn.  —  M.;  G.;  Inst.  com.  ;  Dess.  de  deux  jours  l'un  du 
b.  de  poste  d' Arthez ,  à  4  kih  ;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
d' Arthez. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  châtaignes. 

Mar.  —  Arthez. 

F.  —  Orthez* 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin. 

Noté  —  MM.  Lamarque,  Betbeder,  Gamguilhem. 

Cesoau. 

POP.  :  504. 

SU.  et  R.  —  Partie  en  plaine  et  partie  sur  une  élévation  peu 
prononcée;  traversée  par  le  ruisseau  Lagettle. 
Jdm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst,  com.;  un  officier  de  wnté;  ttoe  sage- 
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femme;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Artix;  Com.  de  pol. 
d'Arthez,  à  12  kil.  5  Brig.  de  gond.  d'Arlîx,  à  7  kil. 

P.  j4gr  —  Froment,  maïs,  lin. 

Mar.  —  Pau,  Lescar,  Arlhez,  Arzacq. 

F.  —  Pau,  Lescar. 

F.  P.  —  Décollation  de  St-Jean,  le  29  août. 

NoL  —  MM.  Bourdalé  dit  Dufau ,  Vignau-Mariette ,  Mayalle» 
Chaury,  Bourdalé,  Aurianne. 

Doazon. . 

POP.  ;  373.    . 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation. 

Biog.  —  Le  général  Lamarque  baron  d'Arrouzat.  (Voir  à  la 
Biographie  Générale  y  tome  I"). 

Adm.  —  M.;  C;  inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du  b.  de 
poste  d'Arthez,  à  6  kil.3  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arthez. 

P.  Agr.  —  Ft-oment ,  maïs ,  lin ,  vin ,  châtaignes  et  fruits» 

Mar.  —  Arthez. 

F.  —  Orlhez. 

F.  P.  —  St-Martîn,  le  11  novembre. 

P^oL  —  MM.  Bordenave,  Casaubon,  Sarrabaig,  Bouet. 

Hagetaubin. 

POP,   :  879. 

SiL  et  R.  —  En  plaine;  traversée  par  les  ruisseaux  TAngos 
et  TAubin. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.  et  inst.  suppléant  à  la  section 
Marcouette.  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  dWrthez,  à  7  kil.  5 
Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d' Arthez. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  vin,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Orthez,  Arthez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Loup,  le  l*^"^  décembre. 

Not.  —  MM.  Lestapis,  Minbiole,  Laberdesque,  Feugo,  Es- 
courra,  Pandellé. 
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Labastide-Cézéracqr 

POP.   :  627. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine^  Irav.  par  le  Gave  et  le  ruiss.  TAIouse. 

Adm.  —  M.  ;  C.  5  Inst.  et  Inst.  com.^  ;  dess.  quot.  du  b.  de 
poste  d*Arlîx  ;  com.  de  pol.  d'Arthez  à  12  kil.  ;  brig.  de  gend. 
d'Artixàikil. 

P*  agr.  — Froment ,  maïs ,  orge ,  avoiac ,  seigle,  lin,  pom- 
mes det  erre . 

Ma)\  —  Arthez,  Pau,  Lcscar,  Monein. 

F.  —  Pau ,  Arthez ,  Monein ,  Lescar. 

F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Lacoudanne,  Pley,  Saloy,  Clarîget,  Cazaux, 
Larrieu ,  Fauric. 

Labastide-Monre  jau . 

POP.  :  289. 

SU.  et  R.  -^  Sur  le  versant  sud  d'un  coteau  dominant  la  plaine 
du  Gavej  trav.  par  les  ruisseaux  Castagnoles,  Borapé ,  Hatarret , 
Goucié,  Antoure,  Diboureide. 

Mon.  —  De  nombreuses  ruines  de  forts  et  d'habitations  qui  ont 
donné  lieu  de  supposer  que  Labastide  se  trouve  bâtie  sur  l'empla- 
cement autrefois  occupé  par  Tancienue  Benéamum. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  1  ofF.  de  santé;  dess.  quot. 
du  b.  de  poste  d'AYtix;  com.  de  pol.  d' Arthez  à  12 kil.  ;  brig.  de 
gend.  d'Artixà  4  kil. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre,  lin. 

Mar.  —  Arthez. 

F.  —  Pau ,  Orthez ,  Lescar ,  Monein. 

F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Balagué,  Monguillot,  Castetnau,  Lagouarde, 
Garindu. 

Labeyrie. 

POP.  :  222. 

SU.  el  R.  —  En  plaine  et  sur  une  élévation. 

Adm.  —  M.jC.;  Inst.  com.;  dess.   quot.  du  b.  de  posté 
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de  Kault-de-Na vailles  ;  com.  de  pol.  et  brjgt  de  gend.  d'Arthef 
A  10  kil. 

P.  agr.  ~  Froment,  maïs,  lin,  pommes  de  terre,  châtai- 
gnes, vin. 

Mar.  —  Orthez ,  Sault-de-Navailles ,  Artbez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Jean ,  le  21.  juin. 

iVb/.  —  MM.  le  baron  de  Crouseîlhes ,  Feugas,  Gachu,  Lubet- 
Guiiiiemou. 

Lacadée. 

POP.  :  235. 

SU.  et  /?.  — •  En  plaine^  trav.  par  le  ruisseau  TAubris. 

Adm.  —  M.  ;  C.  5  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Sault-de-NavailIes  ^  com.  de  pol.  et  brîg.dcgend.  d'Arlhez  à9k0. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs ,  lin ,  vin. 

^ar.  —  Orthez,  Arlhez,  Sault-de-Navailles,  Hagetmau  (Landes). 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Julien,  le  21  août. 

Not.  —  MM.  Larrîeu-Gramont ,  Melion-Gnau  ,  Costedoat, 
Lartigau. 

Mesplède. 

POP.  :  581. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  les  ruisseaux  Ber- 
tranet.  Bachot  et  Condou. 

Adm.  —M.;  C.j  Inst.  com. 5  Dess.  quot.  du  b,  de  poste 
d'Arthez,  à  4  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arthez. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  lin,  avoine,  légumes  secs. 

Mar. — Orthez,  Arthez. 

F.  —  Orthez ,  Pau ,  Navarenx ,  Moncîn ,  Lescar. 

F.  P.  —  St-Germain,  le  25  août. 

Noi.  —  MM.  Lucats-Bousqué,  Pedeutour,  Prat-Dabao^  Caft- 
tadoat,  Fourcade-Boy ,  Teraboury. 
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St-Médard. 

POP.  :  CiO. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  forte  élévation;  traversée  par  le  Luy 
et  le  ruisseau  Jurène. 

Mon.  —  Une  église ,  ancienne  chapelle  d'un  couvent  détruit 
autrefois  occupé  par  une  corporation  religieuse.  - 

Un  vieux  château ,  ancienne  propriété  de  la  famille  éteinte 
de  Forbissas. 

Un  retranchement  fortifié. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  corn.;  un  officier  de  santé;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  d'Ârthez,  à  8  kil.  ;  Gom.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  d'Arthez. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  lin,  pommes  de  terre. 

Atar.  —  Artiicz,  Orthez. 

F.  —  Pau,  Orthez. 

F.  P.  —  S»-Médart,  le  8  juin. 

A^o^— MM.  Laborde,  Gantegrit,  Gostedoat,  Labarrère. 

Serres-S^VMarie* 

POP.  :  402. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
Lageûle  et  I^ayes. 

Mon.  —  Une  antique  église  et  un  vieux  château. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Arthez,  à8kil.;  Gom.  de  pol.  d'Arthez;  Brig.  de  gend. 
d'Artix,  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin. 

Mar.  —  Arthez. 

F.  —  Pau,  Orthez,  Lescar. 

F.  P.  —L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Dulilh-Plassy,  Serres-Poublan ,  Fourticot. 

Urdez. 

POP.   :  275. 

Sit.  etR.  —  Accidentée;  séparée  par  le  ruisseau  I^geale  de 
la  commime  d'Audéjos. 
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Adm.  «»•  M,;  Inst.  com.;  Dcss.  du  curé  d*Audéjos;  l)ess.  dô 
deux  jours  Fun  du  b.  de  poste  d'Arthez,  à  3  kil.j  Com.  de 
pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arthez. 

V.Jgr..—  Froment,  maïs,  orge,  seigle,  avoine,  fruits  et 
légumes.  « 

Mar.  —  Arthez. 

F.  —  Orthez,  Pau,  Monein. 

F.  P.  —  St-Barthélemy ,  le  24  août. 

Nol.  —MM.  Mongiiillot,  Bertrls,  Péré. 

Viellenave. 

POP.  ;  227. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  avec  quelques  coteaux;  arrosée  par 
rAyguelongue  et  rUzan. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  corn.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Arlix;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arthez^  à  13  kil. 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  légumes  secs. 

Mar.  —  Lescar ,  Arthez,  Arlix. 

F.  —  Lescar ,  Pau ,  Morlàas. 

Nol.  —  MM.  Mirande,  Bousîcq. 

CANTON  D'ARZACQ. 


Arg^et. 

POP.   :  282. 


Sit.  e(  fl.  —  Sur  une  élévation  peu  prononcée  5  trav.  par  le 
ruisseau  TArance. 

Adm.  —  M.  ;  dess.  du  curé  de  Montagut  ;  Inst.  com.  ;  dess. 
quot.  dub.  de  poste  d'Arzacq ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
d*Arzacqà  12kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  pommes  de  terre,  fruits 
et  légumes. 

If ar.  —  Arzacq,  Arthez. 

F.  -*  Orthez. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  18  août. 

Notn  —  MM.  Fourquet ,  Lafoorcade ,  Lapiace. 
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Arzacq  (cHEF-tiEtt  de  canton). 

POP.  r  1,319. 

Siu  et  R.  —  Sur  une  élévation  5' trav.  par  les  ruisseaux  le 
Luy-de-France  et  le  Lous. 

Mon.  —  Une  église  dont  quelques  parties  sont  dignes  d'intérêt. 
Les  vestiges  d'un  ancien  château  fort. 

Ad7n.  —  M.  5  C.  5  Inst.  et  Inst*^*  com.x  5  un  pensionnat  de 
garçons^  justice  de  paix^  perception  des  contributions  directes  ; 
recette  de  Tenreg.  et  des  domaines,  com.  de  pol.5  brig.  de 
gend.  ;  bureau  de  poste  ;  2  médecins  ^  1  notaire  ;  2  huissiers. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  avoine,  pommes  de  terre, 
haricots. 

Mar.  «—  Sur  les  lieux  le  samedi  par  quinzaine. 

F.  —  Orthez  ,  Pau ,  Morlàas. 

F.  P.  —  St-Pierre,le29juin. 

Not.  —  MM.  Boulin, Lasmarrigues, Hayet, Castetbert,  Lauzin, 
I^vie,  Hamel,  Courbun,  Lapeyrc,  Dabran. 

Bouillbn. 

POP.  :  308. 

StV.  et  R.  —Sur  une  élévation;  trav.  par  les  ruisseaux  Ségalas, 
le  Geus  et  le  Luy-de-Béarn. 

Biog.  —  Le  baron  de  Loubouey ,  colonel  dinfanterîe ,  cheva- 
lier de  St-Louis. 

Adm.  —M.;  C;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Uzan;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arzacq  à  10  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  haricots,  p.  déterre, 

Mar.  —  Morlanne,  Arzacq,  Arthez,  Pau ,  Orthez. 

F.  —  Orthez,  Pau. 

F.  P.  —  St-Martin ,  le  11  novembre. 

Jnd.  —Fabrication  de  poterie  de  terre,  occupant  environ 
SCO  ouvriers. 

Not.  ^  MMt  Baradat,  Bourda-Labartesse ,  Duplàa« 
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Gabido8« 

POP,  :  369, 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation;  trav.  pai*  le  Luy-de-Béarn. 

Adm.  —  M.;  dess.  du  curé  de  Malaussanne;  Inst.  com.  5 
dess.  quoi,  du  b.  de  poste  d'Arzacq  à  5  kih  ^  corn,  de  pol.  et 
brig.  degend.  d'Arzacq. 

Mar.  —  Ârzacq,  Arthez. 

F.  —  Orthez ,  Pau. 

F.  P.  —  L* Assomption ,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  le  baron  de  Trubessé ,   le  chevalier  de  Trubessé. 

Coublaoq. 

POP.  :  281. 

SU.  et  ff.  —  Sur  un  plateau  ;  trav.  par  le  Lovrs  et  le  Gabas« 
Adm.  —  M.;  C.  ;  Inst.  corn.  5  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d*Arzacq  à  4  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arzacq. 
P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  lin,  pommes  de  terre,  avoine. 
Mar.  —  Garlin ,  Arzacq. 
F.  —  Pau,  Morlàas. 
F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  tfoût. 
Not.  —  MM.  Darrivère ,  Gouze ,  Lacaze,  Bussy. 

Fichous-Wamayoïi. 

POP.  :  416. 

Sit.  elR.  —  Sur  une  élévation;  traversée  par  les  ruisseaux 
TArance  et  le  Riumayou. 

Àdm.  —  M.;  Inst.  com.;  Dess.  du  curé  de  Lonçon;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  d' Arzacq,  à  8  kil.;  Com.  de  pol.  et 
brig.  de  gend.   d' Arzacq. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  seigle,  pommes  de  terre, 
vin. 

Mar.  —  Arzacq  et  Arthez. 

F.  —  Pau,  Morlàas. 

F.  P.  —  St-Girons,  le  9  décembre.  * 

Not.  —  MM.  Ducasse,  Laborde^  Gasseignau,  Lafore« 
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6fir09. 

POP.  :  676. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  ruisseau  TArance. 
'  Adm,  —  M.;  C;  lust.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Arzacq,  à  7  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arzacq. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  châtaignes,  vin,  avoine.  Un. 

Mar.  —  Arzacq,  Arthez. 

F.  —  Pau,  Orthez. 

Ind.  —  Fabrication  de  poterie  de  terre. 

F.  P.  —  S'-Barthélemy ,  le  24  août. 

Not.  —  MM.  Despruets,  Galos-Bidet. 

Geus. 

POP.  :  250. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  traversée  par  le  Luy  et  TAyguelonguc. 

Adîn.  —  M.;  Inst.  com.;  Dess.  du  curé  d'Uzan;  Dess.  quot. 
du  b.  de  poste  d'Uzan;  Oomm.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Ar- 
zacq,  à  2  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  avoine ,  lin. 

Mar.  —  Arzacq,  Arthez,  Morlanne. 

F.  —  Pau ,  Orthez. 

P.  P.  —  TAssomption ,  le  15  août. 

Not.  — *  MM,  Dublanc-Laborde,  Loustau,  Cazenave-Lasoignane. 

Larreule. 

POP.  :  478. 

SU.  et  R.  —  Accidentée 5  traversée  par  le  Luy. 

Adm.  —  M.^  C;  inst.  com.  et  inst««  privée  5  Dess.  quot  du 
b.  de  poste  d'Uzan;  Com.  de  p.  et  brig.  de  gend.  d'Arzacq,  à 
11  kU. 

P.  ^^r. —Froment,  maïs,  orge,  avoine,  lin  et  vin. 

Mar.  ~  ArMcq,  Orthez. 

F. —  Pau,  Orthez. 

F.  P,  —  St-Pierre,  le  S9  juin, 
'  Noi.  —  MU.  Bretoui,  Lam«rqiie,  B^yliiucq. 
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Lonçon. 

POP.  :  315, 

Sit.  et  R.  —  Sur  une  élévation  ;  trav.  par  le  Riumayou. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Arzacq  à  8  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brlg.  de  gend.  d*Arzacq. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  pommes  de  terre, 
vin ,  châtaignes. 

Mar.  —  Arzacq. 

F.  — .  Orthez ,  Pau. 

F.  P.  —  St-Gemme,  le  12  novembre. 

Not.  —  iiM.  Pédeupé,  Hau,  Lartigue,Dubourdieu,Navarrou. 

POP.  :  407. 

SU.  e/  R.  —  Accidentée;  trav.  par  le  Luy-de-France,  le  Riu- 
mayou et  TArance. 

Mon.  —  Les  ruines  d'un  château  fort,  ancienne  propriété  de 
là  maison  de  Gramont. 

Adm.  —  M.  ;  C;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d*Arzacq  à  6  kil.  f  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d' Arzacq. 

P.  agr.  —  Froment ,  maïs ,  orge ,  pommes  de  terre ,  haricots, 
avoine,  vin. 

Mar.  —  Arzacq,  Arthez. 

F.  —  Pau,  Morlàas. 

F.  P.  —  St-Martin,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Laforcade,  Laporterîe,  Casenave,  Loustau. 

Malaussanne. 

POP.  :  990. 

SU.  et  R.  —  Très-accidentée  ;  limitée  au  midi  par  le  Luy-de- 
France,  et  trav.  par  un  grand  nombre  de  petits  ruisseaux. 
Biog.  —  d* Aubin,  colonel  dans  [les  gardes  de  Looîs  Xffl. 
Adm.  —  H.  ;  G.  ,*  Inst.  com#  ;  Inst.«f  privée;  dess.  quot*  du 
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b.  de  poste  d'Arzacq  à  6  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
d'Arzacq. 

P.  arjr.  —  Lin,  froment,  maïs,  avoine,  orge;  vin,  lég.  secs, 

Mar.  —  Arzacq;  dans  les  Landes,  Samadet  et  Hagetmau. 

F.  —  Pau,  Morlàas;  dans  les  Landes  ,  St-Sever. 

F.  P.  —  St-André ,  le  30  novembre. 

Nol.  —MM,  Daubin-Loustau,  Gaye-Perautucq,  Gastelbert,  Bop. 

Mazerolles. 

POP.  :  697. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  les  ruisseaux  TUzan  et 
TArrieutort ,  longée  par  le  Luy-de-Béarn. 

Mon.  —  Les  vestiges  d'anciens  fossés  qui  se  trouvent  encore 
sur  quelques  points  de  la  commune  fout  croire  qu'elle  fut  autre- 
fois fortiGée. 

Àdm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  et  Inst.«*  privée ^  1  sage-femme; 
dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Uzan;  com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  d' Arzacq  à  14  kil. 

P.  agr.  —  FYofficnt, maïs,  avoine,  haricots, orge,  p.  déterre, 

Mar.  —  Arthez,  Arzacq,  Lescar. 

F.  —  Pau,  Orthez,  Morlàas,  Lescar. 

F.  P.  —  St-Martin,  le  11  novembre. 

Nol.  —  MM.  Poey,  Tressailh. 

Méracq. 

POP.  :  499. 

SU.  et  IL  —  Sur  une  élévation. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  dcss.  quot.  du  b.  de  poste 
d* Arzacq  à  4  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d' Arzacq. 
P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  vio,  châtaignes. 
M(rr.  —  Arzacq. 
F.  —  Pau ,  Morlàas. 
F.  P.  -^  St-Julien,  le  28  août. 
Isot.  -^  MM.  Bonnefemme,  Ducos,  Lalanne,  Loustalot, 
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MSalos. 

POP.  :  364. 

SiL  et  R.  —  Accidentée;  longée  par  le  Luy-de-France. 

Adm.  —  M. ,  dess.  du  curé  deSéby  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quoi, 
dub.  de. poste  d'Arzacq;  com.  de  pol.  et  brig,  de  gend.  d'Ar- 
zacq  à  5kil. 

P.  agr.  —  Maïs,  froment,  pommes  de  terre,  lin,  foin,  châ- 
taignes, fruits. 

Mar.  —  Arzacq. 

F.  —  Pau,  Morlàas. 

F.  P.  —  St-Martin ,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Dufau,  Cazenave,  Labarthe-Lafltte ,  Labazée- 
Surden. 

Moii<ag;at. 

POP.  :  342. 

Site  et  B.  —  Sur  une  élévation  ;  trav.  par  tes  ruisseaux  leLuy 
et  TArance. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quoté  du  b*  de  poste 
d* Arzacq  à  10  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d' Arzacq. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  avoine ,  pommes  de  terre ,  châ- 
taignes, vin. 

Mar.  —  Arzacq. 

F.  —  Orthez,Pau. 

F.  P.  —  St-Martin ,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Lannux,  Planté,  Cassou. 

Morlanne. 

POP.  :  1,000. 

Sit.  et  R.  —  Accidentée  ;  trav.  par  le  Luy. 
Mon.  —  Les  ruines  d'un  ancien  château  fortifié. 
Adjn.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  école  de  filles  dirigée  par  les 
Sœurs  de  la  Croix;  chef-lieu  de  perception  ^  1  notaire  ;  1  médecin; 
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1  huissier;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Arzacq  à  13  kil.  ;  com. 
de  poL  et  brig.  de  gend.  d'Arzacq. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs  ,  via  ,  pommes  de  terre,  lég.  secs. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  vendredi  par  quinzaine. 

F.  —  n  existait  autrefois  à  Morlanne  une  foire  tombée ,  qui  se 
tenait  le  22  juillet.  La  commune  se  rend  aujourd'hui  à  celles  de 
Pau  et  Orthez. 

F.  P.  —  St-Laurent,  le  10  août. 

Not.  —  MM.  Lalanne,  Rigoulet,  Oucos ,  Gassiot ,  Teuler. 

Piets-Plasence^Monstrou . 

POP.  :  4V4. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  TArance. 

Àdm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Arzacq  à  10  kil.  ^  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arzacq. 

P.  Agr.  —  Froment,  avoine ,  maïs ,  légumes  secs,  p.  de  terre. 

Mar.  —  Arzacq ,  Morlanne ,  Orthez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  L'Assomption  ,  le  15  août ,  pour  les  sections  Piets  et 
Plasence  ;  St-Michel,  le  29  septembre,  pour  la  section  Monstrou. 

Not.  —  MM.  Lagreulet,  Lalanne,  Loustau. 

Pomps. 

POP.  :  430. 

SUé  et  R.  —  En  plaine;  trav.  par  le  Luy-de-Béarn- 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Uzan;  com.  de  pol.  d* Arzacq  à  15  kil.;  brig.  de  gend.  d'Arthez 
à  6  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  lin. 

Mar.  —  Arthez,  Arzacq. 

F.  —  Orthez ,  Pau. 

F.  P.  --  St-Jacques,  le  25  juillet. 

NoL  — <  MM.  Yignancour,  Larqué,  Làa. 

Poursiagues-Boucoue . 

*   POP.  :  403. 
SiU  et  R.  —  Accidentée}  arrosée  par  le  Gabaj  et  le  St-Germés, 
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jédm.  -—M.;  C. ;  inst.  com. ;  Dess«  quot.  du  b.  de  poste 
d^Arzacq,  à  3  kil.  ;  Corn,  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arzacq. 
P.  Jgr.  —  Froment,  maïs, 
Mar.  —  Arzacq. 

F.  —  Pau ,  et  dans  le  Gers  Barcelonne. 
F.  P.  —  S*-Laurent,  le  10  août. 
Not,  —  M5I.  Lafont,  Bilhère,  Duparcq,  Lesearré,  Cfainon. 

Séby. 

POP.  :  278. 

SU.  el  /?.  —  Sur  une  élévation  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
le  Luy  de  France,  TAuga  et  le  Mialos. 

Âdm.  —  M.;  C. ;  Inst.  com. ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d' Arzacq,  à  6  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d' Arzacq. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  avoine. 

Mar.  —  Arzacq. 

F.  —  Pau  ,  Morlàas. 

F.  P.  —  S*^Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

Not.  —  M^^Labatj  MM.  Lespoumadères,  Laborde-Barrère. 

Uzan. 

POP.  :  329. 

SU.  el  R.  -  En  plaine ,  traversée  par  le  Luy  de  Béarn. 
Adm.-^M.,  C.'^  Inst.  com.5  b.  de  poste;  com.  de  pol.   et 
brig.  de  gend.  d'Arzacq,  à  12  kil. 
P.  «jfr. —Froment,  maïs,  vin,  fruits,  légumes. 
Mar.  —  Arzacq ,  Arthez. 
F.  —  Ortliez,  Lescar. 
Not.  —MM.  de  Lalanne,  le  vicomte  de  Nays,  Bourdiu« 

Vignes. 

POP.  :  438. 

SU.  et  R.  —  Accidentée 5  traversée  par  les  ruisseaux  le  Luy  , 
le  Lqus  et  TArrlU. 
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Adm.'-M.;  €•  ;  InsU  corn.;  Dess.  quot.   du  J).  do  poste 
d*Arzacq;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Arzacq. 
P.  agr.  —  Froment ,  maïs,  ovoine,  lin,  vin. 
Mar.  —  Arzacq. 
F.  —  Pau ,  Morlàas. 
F.  P.  —  L'AssompUon  ,  le  15  août. 
Not.  —  MM.  Rebeillé,  Descompts,  Lasmarrigues-Coucheiou. 

CANTON  DE   LÂGOR. 


Abidos. 

POP.  :  237. 

SU.  et  R,  —  En  plaine  ^  trav.  par  le  Gave  de  Pau  et  les  ruis- 
seaux Lapeyre  et  Luzoué. 

Mon.  —  Les  ruines  d*un  ancien  château. 

Adm.  —  M.  ;  dess.  du  curé  d'Os-MarsilIon^  Inst.  com.  ;  dess, 
quot.  du  b.  de  poste  de  Lagor;  com.  de  pol.  d'Orthez  à  14  kil.  ; 
brig.  de  gend.  de  Lagor  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  orge,  avoine,  haricots ,  fourrages. 

Mar.  —  Arthez,  Moneîn ,  Orthez. 

F.  —  Monein ,  Oloron,  Orthez,  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Saturnin,  le  28  novembre. 

Not.  —  MM.  Lembeye-Boy ,  Casenave ,  Mesplé ,  Prué. 

Arance. 

POP.  :  420. 

SU.  cl  R.  —  En  plaine  ;  trav.  par  le  ruisseau  Laumette. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ^  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Artix;  com.  de  pol.  d*Arthcz  à  4  kil.  ;  brig.  de  gend.  de  Lagor 
à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  seigle ,  orge ,  avoine ,  maïs ,  lin,  légumes 
secs  et  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Arthez,  Orthez,  Monein. 

F.  —  Orthez,  Monein. 

F.  P.  —  St-Barthelémi ,  le  24  août. 

Not.  — MM.  Pées,  Lasserre-Maulocq ,  Dufau. 

29 
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Béûngrand. 

POP.  :  102. 

SU.  e(  A.  -— En  plaine  ;  trav.  par  le  Gabat  et  longée  par  le  Gave. 

Adm.  —  M.  ;  dess.  du  curé  deTarsacq;  Inst.  corn.;  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Lagor;  corn,  de  poK  d'Orthez;  brig. 
de  gend.  d^Artix  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge  ,  avoine. 

Mar.  —  Monein. 

F.  —  Honein. 

F.  P.  —  S'-Jacques ,  le  25  juillet.    ' 

Not.  —  MM.  Bernède,  Campagne. 

Biron. 

POP.  :  369. 

Sî(.  e(  il*  —  En  plaine;  sans  ruisseaux. 
Adm.  —  M.  ;  G.  ;  école  mixte;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Orthez  à  3  kil.  j  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Orthez. 
p.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  pommes  de  terre ,  vin. 
Uar.  —  Orthez. 
F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  S'-Jean-Baptiste,  le  24  juin. 
Not.  —  MM.  le  comte  de  Barbotan ,  Bcrgereau ,  Crampot. 

Castetner. 

POP.  :  306. 

SU.  elB.  —  Sur  une  élévation. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d^Orthez  à  6  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Orthez. 
P.  agr.  —  Froment,  avoine ,  maïs ,  pommea  de  terre,  via, 
Mar.  —  Orthez. 
JP.  —  Orthez. 

F.  P.  —  Ste-Marie-Magdeleîne ,  le  22  juillett 
Aol.  —  MMt  Baure^  Galos,  Gauhapét 
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Goiize. 

POP.  :  ^8. 

SU.  et  A.  —En  plaine  5  trav,  par  le  Gave  de  Pau. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.5  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d*0rthez5  com.  de  poL  d^Orthez  à  10  kil.  ;  brig.  de  gend. 
d'Artix  à;  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  seigle,  orge,  avoine,  p.  de  terre. 

Mar.  —  Orthez,  Arthez. 

F.  —  Orthez ,  Pau ,  Navarrenx. 

F.  P.  —  S^-Pierre,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  le  vicomte  de  Poudenx,  Josié,  Bordenave, 
Lourteig,  Naulé,  Laborde,  Dufau. 

Làa-Mondrans. 

POP.  :  351. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  le  ruisseau  Làa. 
Mon.  —  Un  vieux  château ,  ancienne  abbaye. 
Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Orthez  à  4  kîi.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Orthez. 
P.  Agr.  —  Froment,  mais,  lin ,  avoine ,  p.  de  terre,  haricots. 
Mar.  —  Orthez. 
F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  S*-Etienne ,  le  3  août. 
Ind.  —  Un  moulin  à  huile ,  occupant  3  ouvriers. 
Not,  —  MM.  Prévillc,  Monbeig,  Mondran. 

Lacq. 

POP.  :  684. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  de  peu  d*élévation  ;  trav.  par  les 
ruisseaux  Lacle  et  le  Lheux ,  et  longée  par  le  Gave. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.;  inst.  et  inst'*  privés;  un  médecin; 
un  notante;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d*ArUx;  com«  de  pol» 
4'Orthez;  brig.  de  gend.  d*Artix^  à  4  kil f 
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P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  orge,  seigle,  lin ,  pommes  de  terre. 
Mar.  —  Orthez,  Arthez. 
F.  —  Pau,  Orthez. 
F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin. 
Ind.  —  22  métiers  de  tissage  à  la  main. 
Not.  —  MM.  Jules  Lestapis ,  Laheuguère ,  Coudannes-Bellocq, 
Lavigne ,  Coudannes . 

Lagor  (cuEF-LiEo  de  canton). 

POP.  :  1,356. 

Sit.  et  R.  —  Sur  un  plateau  incMné  et  trav.  par  les  ruisseaux 
Luzoué,  Gui  et  Soularieû. 

Adm.  —  M.  ;  C;  2  inst.  com.  ;  Inst.  et  Inst.««  privés  ;  justice 
de  paix  ;  perception  des  contributions  directes  ;  receCte  de  l'enre- 
gistrement et  des  domaines;  bureau  de  poste;  brig.  degend.; 
2  huissiers  ;  com.  de  pol.  d'Orthez,  h  17  kil. 

p.  Agr.  —  Vin,  froment ,  maïs  ,   orge,  lin,  avoine. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  vendredi  par  quinzaine. 

F.  —  Monein  et  Orthez. 

F.  P.  —  St-Mîchel,  le  29  septembre. 

Not.  —  MM.  Forsans ,  Gascoiii ,  Cette,  Poulicart,  Cazenavc , 
Lascostes,  Noguès,  Duperche,  Camadau,  Begué. 

Lendresse. 

POP.  :  240. 

SU.  e/  R.  —  En  plaine^  trav.  par  le  Gave  de  Pau. 

Adm.  —  M.  ;  dess.  du  curé  d'Arance;  Inst.  com.;  dess.  quot. 
du  b.  de  poste  d'Artixjcom.  de  pol.  d'Ortbez;  brig.  degend. 
de  Lagor ,  à  5  kil. 

p.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  lin,  seigle,  pom- 
mes  de  terre. 

Mar.  —  Arthez,  Orthez. 

F.  —  Orthez,  Monein. 

F.  P.  —  S*-Martin ,  le  11  novembre. 

Nul.  —MM.  RoucoUe,  Lauhire,  Ponblan. 
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Lonbieiifi^. 

POP.  :  1,093. 

SU.  et  /î.  —  Sar  diverses  élévations  ;  trav.  par  les  ruisseaux 
Làa  et  Lalas. 

Àdm.  —  M.;  C;  Inst.  cora.  et  1  Inst.  privé;  dess.  quot.  du 
W.  de  poste  d'Orthez  à  7  kil.  ;  cotn.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
tfOrthez. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  vin,  pommes  de  terre,  vin, 
avoine,  plantes  fourragères. 

Mot.  —  Orlhez ,  Navarrenx. 

F.  —  Orthez  ,  Navarrenx. 
^  -F.  P.  —  St-Martin,  le  11  novembre. 

Not.  —  MM.  Candau-Thîl ,  Candau ,  Majou. 

Maslacq. 

-  POP.  :  916. 

SU.  et  R.  —  Bourg  en  plaine ,  hameaux  sur  des  élévations  ; 
longée  par  le  Gave  et  trav.  par  leGeti. 

Mon.  —  Une  église  peu  remarquable.  —Un  beau  château, 
ancienne  propriété  de  la  famille  d'Abbadie  d'Arboucave,  appar- 
tenant aujourd'hui  à  M""^  de  Darbotan. 

Adm.  —  M.  ;  C.  5  inst.  com.  ;  école  de  filles  dirigée  par  les 
Servantes  de  Marie^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Orthez  à  7 kil.; 
com.  de  pol.  et  Brig.  de  gend.  d'Orthez. 

P.  Agr.. —  Froment,  maïs,  orge ,  pommes  de  terre ,  vin. 

Mar.  —  Orthez,  Monein,  Navarrenx ,  Arthez,  Lagor. 

F.  —  Pau ,  Oloron,  Orthez ,  Navarrenx ,  Monein. 

F.  P.  —  S*-Jacques,  le  26  juin. 

Ind.  —  Une  importante  papeterie;  élève  du  bétail. 

Not.  —  M"»«  de  Barbotan,  MM.  de  Laussat,  de  Baradiu. 

Mont. 

POP.  :  470. 

SU.  e«  lîé  —  Accidentée  ;  trav.  par  les  ruisseaux  LageOle ,  le 
Gave-Mendez  et  le  Lheux. 
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Adm.  —  M.  ;  C.  ;  ÎQst.  corn,  et  écolo  religieuse  de  filles  ;  desâ* 
quot.  du  b.  de  poste  d'Artix;  com.  de  pol.  ni'Orthez;  brig. 
de  gend.  d*Artix  à  8  kih 

p.  Âgr.  —  Froment,  maïs,  orge,  avoine,  lia,  p.  déterre. 

Mar.  —  Orthez,  Arthez. 

F.  —  Orthez,  Pau. 

F.  P.  —  St-Pierre ,  le  i9  juin. 

Vol.  —  MM.  Lestapis ,  Dufourcq ,  Blancq. 

Montestrucq* 

POP.  :  496. 

SiL  et  R.  —  Légèrement  accidentée;  traversée  par  TOzenx 
et  le  Saleys. 

Àdm.  —  M.$  C.j  Inst.  com.5  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Orthez  ; 
com.  depol.  et  brig.  de  geûd.  d'Orthez,  à  7  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  avoine ,  orge ,  légumes  sec. 

Mar.  —  Orthez. 

F.  —  Orthez,  Navarrenx. 

Nol.  —  MM.  Loustau ,  Roux. 

Mourenz. 

POP.  :  369. 

SiL  et R.  —  En  plaine;  trav.  par  les  ruisseaux  la  Bayze,  la 
Lèze  et  le  Luzoué. 

Adm.  —  M.j  C;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Lagor;  com.  de  pol.  d'Orthez;  brig.  de  gend.  de  Lagor  à4idl. 

P.  Agr.  —  froment ,  maïs ,  orge ,  avoine ,  p.  de  terre,  légumes. 

Mar.  —  Monein. 

F.  —  Monein. 

F.  P.  —  Ste-Magdeleine,  le  22  juillet. 

Not. —  MM.  Moureu,  Tercq-Nougué,  Pucheu,  Condesse. 

Noguères. 

POP.   :  174. 

SU.  et  H.  —En plaine;  tray.  par  les  ruisseaux  Luzoué,  La- 
bayze  et  la  Lèze. 
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Aihti.  —  M.  ^  dcss.  du  curé  de  Mourcnt  ;  Ins(.  (ïom.  ;  de^^« 
quot.  du  b.  de  poste  de  Lagor  à  6  kil.  ;  corn,  de  poh  et  brig. 
de  gend.  de  Lagor. 

P.  a^r.— Froment,  orge,  maïs,  avoine,  légumes  secs,  p.  de  terre. 

JUar.  —  Monein. 

F.  —  Monein. 

F.  P.  —  St-Laurent ,  le  10  août. 

Noi.  —  MM.  Peyrou ,  Bordenave ,  Pussacq  aîné ,  Pordegeu , 
Peyrou-Casenave. 

Ofl-Marsillon. 

POP.  :  350. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  trav.  par  les  ruisseaui  Labayze  et  le 
Luzoué. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  corn.  ^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lagor;  com.  de  pol.  d'Orthez;  brig.  de  gend.  de  Lagor  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  orge ,  avoine ,  pommes  de  terre , 
vin,  légumes  secs. 

Mar.  —  Monein ,  Orthez ,  Lagor ,  Arthez. 

F.  —  Monein ,  Orthez. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin;  renvoyée  au  !••*  août. 

Noi.  —  MM.  d'Abidos,  Moureu ,  Eordenave. 

Oienx. 

POP.  :  333. 

SU.  et  R.  —  Dans  un  vallon;  trav.  par  le  ruisseau  Ozenx. 
Adni.  —  M.;  C.  ;  Inst.  com.;   dess.    quot.   du  b.  de  poste 
d'Ortbez  à  5  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Orthez. 
P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  avoine ,  lin ,  pommes  de  terre. 
Mar.  —  Orthez. 
F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Jean ,  le  29  juin. 
NoL  —  MM.  Leclercq ,  Poey-Capdecoste ,  Pédehontàa. 

Sarpoureax. 

POP.  :  298. 
SU.  et  A.  -—  En  plaine ,  trav.  par  le  Gave  de  Pau. 
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thez  à  3  kil. }  com.  de  pol,  et  brig.  de  gcnd.  d'Orthez, 
P.  Agr.  —  Froment ,  maïs,  avoine. 
Mar.  —  Orlhez. 
F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Pierre ,  célébrée  le  1."  aoCit. 
Not.  —  MM,  Planté,  Pourtalé,  Aussat. 

Sanvelade. 

POP.  :  2i9* 

Sit.  et  /?•  —  Accidentée;  traversée  par  le  Làa  et  divers  petits 
ruisseaux. 

liist.  —  Sauvelade  posséda  jadis  une  célèbre  abbaye  dont  le 
nom  se  retrouve  à  chaque  instant  dans  les  pages  de  notre  vieille 
histoire  ;  fondée  en  1227  par  le  vicomte  Gaston  IV ,  elle  subsista 
jusqu*en  1793  et  quelques-uns  de  ses  abbés  jouèrent  un  rôle 
important  durant  les  troubles  religieux  du  Béarn. 

Mon.  —  L*église,  ancienne  chapelle  de  Tabbaye,  construite 
dans  te  style  Romano-Bizantin  et  sur  le  plan  d'une  croix  grecque. 

L'abbaye,  monument  construit  dans  les  premières  années  du 
XVII*  siècle  sur  les  ruines  de  Tancien  édiOce  détruit  durant  les 
guerres  de  religion. 

Mm.  —  M.  5  G.  5  Inst.  cora.  ;  Ecole  de  filles  dirigée  par  les 
Servantes  de  Marie;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Lagor;  Gom. 
de  pol.  d'Orthez,  à  13  kil.  ;  Brig.  de  gcnd.  de  Lagor,  à  5  kil. 

P.  ayr.— Vin,  froment,  maïs,  avoine. 

iJf ar.  —  Orthez ,  Navarrenx,  Arthez. 

F.  —  Orthez ,  Oloron. 

F.  P.  —  St-Jacques ,  le  25  juillet. 

Not.  —  MM.  Dufourcq-Salini8,Casanavc-Lacomme,  Gazanave- 
Hourquet# 

Tiellesegnre* 

POP.  :  823. 

SU.  elR.  —  Accidentée;  limitée  par  le  tk  et  trav,  par  dlverj- 
jpetits  rulsseciuxi 
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Atei.— M.  ;  C.}  Inst  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Lagor;  com.  de  pol.  de  Navarrenx  à  9kH.;  brig,  degend.de 
Lagor  àSkil. 

P.  Agr.  — •  Froment,  maïs,  pommes  de  terre ,  vin. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx ,  Moneîn ,  Oloron ,  Orthcz. 

F.  P.  —  St-Bertrand,  le  16  octobre. 

NoL  —  MM.  Guilhou ,  Seguabachc ,  Laulhère. 

CANTON  DE  NAVARRENX. 


Angons. 

POP.  :  351. 

SU.  et  /?.  —  Sur  une  élévation  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
Serrot  et  Lasserre. 

Mon»  —  Les  ruines  d*un  vieux  cbàteau,  ancienne  propriété 
de  la  famille  de  Faget*Pomps. 

Adjn.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  Dess.  de  deux  jours  Tun  dub. 
de  poste  de  Navarrenx ,  à  6  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  Navarrenx. 

,P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre,  Ho, 
vin ,  fruits  et  légumes. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —Navarrenx. 

F.  P.  —  St-André,  le  30  novembre. 

Not.  —  MM.  Daufy,  Parfouby,  Lagogarde. 

Araujiizoïi. 

POP.  :  549. 

Sit.  ci  R.  —  Acciderttéc  ;  traversée  par  divers  petits  ruisseaux* 
Adm.  —  M.;  C.^  Inst.  com.;  dess.  de  deux  jours  Tun  du  b« 

de  poste  de  Navarrenx ,  à  8  kil.  j  com,  de  pol.  et  brig,  de  gend, 

de  Navarrenx, 
P.  Ajir.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre. 
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Uar.  —  Navarrehî. 

F.  —  Navarrenï4 

F.  P.  —  S'-Martin ,  le  11  novembre. 

Nol.  —  MM.  Suberbie-Dufaur,  Puyou,  Agest,  Sarrailh. 

Arant. 

POP.  :  287. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  Lausset. 

^dm.  —M.;  C. ;  Inst.  com. ;  Dess.  de  deux  jours  Tun  du 
b.  de  poste  de  Navarrenx  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Navarrenx,  à  6  kil. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre. 

Mar»  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  S^-Jean,  le  24  juin. 

NoL  —  MM.  Cameigts ,  Lapeyre ,  Lafargue* 

Audanx. 

POP.    :  457. 

SU.  et  R.  —  En  plaine. 

j^dm.  —M.;  Inst.  com.;  Dess.  du  curé  de  Bugnein;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Navarrenx ,  à  5  kil.;  com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  Navarrenx. 

P.  jégr.  —  Froment,  maïs. 

lUar.  —  Navarrenx. 

F.  ~  Navarrenx. 

F.  P.  —  Le  27  janvier. 

Not.  —  MM.  Labourdette,  Gabanne,  Saubot. 

Bastanés. 

POP.  :  271. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  avec  quelques  élévations;  trav.  par  un 
ruisseau  sans  importance. 
Adm.  —  M.;  dess.  du  curé  deHériteinj  Inst.  com.;  dess. 


Digitized  by 


Google 


quot.  du  b.  de  poste  de  Navarreni:  à  3kil.  ;  Cùtû.  de  pol.  tt  hfigé 
de  gond,  de  Navarrenî. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  harîcotâ , pommes  de  terre,  lin. 

Mar.  —  Navarrenx, 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Laurent,  le  10  août. 

Not.  —  MM.  Parcade,  Larrieu,  Geyres. 

POP.  :601. 

Sit.  et  /?.  —  En  plaine  5  limitée  parle  Gave  et  trav.  parle 
Sale}  s. 

Àdm.  —  M.  ;  0.  ;  Insh  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Navarrenx  à  4  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  p.  de  terre,  lin,  vin. 

Mar.  —  Navarrenx, 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  S»- Jean  ,  le  24  juin. 

Noi.  —  MM.  Soubercase,Bignalet,Casadavant,Lafargouette, 
Lahore,  Payran. 

Gastetnan-Camblong;. 

POP.  :   692. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation. 

Mon.  —  Quelques  vestiges  d'ouvrages  de  castramétation. 

Àdm.  —  M.;  C.;  Inst.  com.;  dess.  de  2  jours  l'un  du  b.  de 
poste  de  Navarrenx  à  3  kil,  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de 
Navarrenx. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs ,  avoine,  p.  de  terre ,  orge ,  vin. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx. 

Not.  —  MM.  de  Gleizes ,  Gabaston ,  Pommarès ,  Croharé ,  Sar- 
raillet ,  Lapeyre ,  Espiaubes ,  Hiilau . 

Charre. 

POP.  :  530. 
Sit.  et  R.  —  En  plaine  ;  longée  par  le  Sdson  et  traversée  par 
TAphaure. 
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Monk  ~  Le  château  de  Mongaston ,  construit  sur  le  sommet 
d'une  élévation  dominant  le  village. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  corn.  ;  dess.  de  2  Jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Navarrenx  à  10  kil.  ;  corn,  de  poK  et  brig.  de  gend* 
de  Navarrenx. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs»  avoine  »  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Navarrenx,  Mauléon,  St-Palais. 

F.  —Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 

Nbt.  —  MM.  Gasaux ,  Capdevielle ,  Bergeret,  Manpas,  Bdr- 
rère,  Gerbehetty. 

Dognen. 

POP.  :  510. 

Su.  et  R.  —  En  plaine;  Irav.  par  le  Gave  et  les  ruisseaux 
Layons  et  Laûs. 

Mon.  —Une  église  et  deux  châteaux  modernes  sans  importance. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  5  école  de  fllles  dirigée  par  les 
sœurs  de  la  Croix  ^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Navarrenx 
à  5  kil.;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gcnd.  de  Navarrenx. 

P.  Agr.  —  Froment. ,  maïs. 

Mat.  —  Navarrenx,  Oloron. 

F.  —  Navarrenx,  Oloron. 

F,  P.  —  S^.Jean,  le  24  juin. 

Voi.  —  MM.  de  Candau,  Gampagne,  Maysounave,  Lestelfe^ 
Capdepon-Forcade  • 

611M. 
POP.  :  723. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  de  peu  d'élévation 5  traversée 
par  le  Lausset  et  limitée  par  le  Gave  d'Oloron. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  et  institutrice  com.  ^  Dess.  quot.  du  b. 
de  poste  de  Navarrenx ,  à  6  kil.  ;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gendr 
de  Navarrenx. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs. 

Mar.  —  Navarrenx. 
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F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-MarUn ,  le  11  novembre. 
Not.  —  MM.  Mirande ,  Laplace ,  Laborde ,  Lacurle ,  Bartbet, 
Labarrère. 

Jasses. 

POP.  :  353. 

SU.  et  M.  —  En  plaine;  arrosée  par  le  Gave  d'Oloron  elles 
ruisseaux  Layou  et  Laous. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Navarrenx,  à  2  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brîg.  de  gend.  de  Navarrenx, 

P.  Âgr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Navarrenx, 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Barthélemy ,  le  24  août. 

NoL  —  MM.  Pelleport,  Pauque,  Supervielle. 

Lay-Lamidou. 

POP.  :  293. 

SU.  el  R.—En  plaine;  traversée  par  le  Layou. 

Adm.  —  M.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  du  curé  de  Dognen;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Navarrenx,  à  6  kil.  ;  Com.  de  pol. 
et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  légumes  secs. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  S»-Pierrc,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Pédelaborde,  Sahorcs,  Lahore,  St-Andreu,  Cla- 
verie,  Laplassotte,  Hargories. 

Lichos. 

POP.  :  166. 

SU.  el  R.  —  En  plaine;  traversée  par  TArrecq  et  longée  par 
le  Saison. 
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Adm.  —  M.  ;  Dess,  du  curé  de  Charritte-de-Bas;  Inst.  com.5 
Dess.  de  2  jours  l'un  du  b.  de  poste  de  Navarrenx,  à  13  kil,; 
Com.  de  poL  et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx. 

P.  Àgr.  —  Froment,  maïs,  lin,  vin. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Just,  le  6  août. 

Not.  —  MM.  Dufau,  Gaspelu,  Barhume. 

Méritein. 

POP.  :  397. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine  avec  quelques  maisons  sur  une  élé- 
vation; traversée  par  le  Lucq. 

Mon.  —  Vestiges  d'anciens  ouvrages  de  castraraétation. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Na- 
varrenx, à  2  kil.  ;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx. 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  S*- Jean-Baptiste ,  le  24  juin. 

Not. — MM.  Pouyanne,  Sapervielle,  Faurie-Claracq. 

Nabas. 

POP.  :  299. 

sit.  et  R.  —  Bourg  en  plaine,  hameaux  sur  des  élévations; 
longée  par  le  Saison. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b. 
de  poste  de  Navarrenx,  à  12  kil.;  Com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  Navarrenx. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre,  vin, 

Mar.  —  Navarrenx,  Sauveterre, 

F. — Navarrenx,  Sauveterre. 

F.  P.  —  St-Laurent,  le  10  août. 

/Vo^  —  MM,  Palas,  Montesquiut,  Bergereau,  Lacoste* 


Digitized  by 


Google 


—  468  — 

Navarrenx  (chef-lieu  de  canton). 
POP.  :  1,551. 

SU.  et  R.  —  Dans  la  plaine  ;  trav.  par  le  Gave  d'Oloron  et  les 
ruisseaux  d*Ânglade  et  Larroder. 

Nist.  —  Le  nom  de  la  ville  de  Navarrenx ,  place  forte  du  Béarn, 
se  trouve  intimement  rattachée  à  Thistoire  des  guerres  religieuses 
de  la  province. 

Biog.  —  Houfcastremé ,  auteur  de  poésies  Béarnaises. 

Mon.  —  Un  pont  sur  le  Gave  de  construction  très-ancienne. 

Adm.  —  M.  ;  C.  et  Vie.  ;  Inst.  et  Inst."  com.  5  2  Inst.  privées; 
justice  de  paix;  perception  des  contributions  directes^  recette  des 
contributions  indirectes ^  b.  de  poste;  com.  de  pol.  etbrig.  de 
gend.  ;  2  médecins  ;  2  notaires  3  4  huissiers. 

P.  Agr. —  Froment,  maïs,  fourrages. 

Mar.  —  Sur  les  lieux ,  le  mercredi. 

F.  —  Sur  les  lieux,  le  mercredi  qui  précède  le  dimanche  des 
Rameaux  et  le  9  décembre,  durent  2  jours. 

F.  P.  —  S*-Germain ,  le  31  juillet. 

Not.  —  MM.  Darralde,  de  Vergeron,  Dufaur,  Castera,  Pac- 
card,  Dourbès,  Vivent,  Vilain,  Ducros,  Magenc. 

Ogenne-Gamptort. 

POP.  :  531. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  ;  traversée  par  les  ruisseaux 
Lavies  et  Lashouargues. 

Biog.  ^  Palassou,  auteur  de  divers  ouvrages  sur  les  Pyrénées. 
(Voir  à  la  Biographie  générale  y  tome  I"). 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  dcss.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Navarrenx  à  5  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx. 

p.  Agr.  —  Froment ,  maïs,  p.  de  terre,  lin,  légumes  et  fruits. 
,  ^ar.  — Navarrenx. 

F.  —Navarrenx. 

F.  P.  —  S'-Jacques,  le  25  juillet,  pour  la  section  Ogenne; 
St-Etienne,  le  26  décembre ,  pour  la  section  Camptort. 

ffot.  —  MM,  Roby ,  Bambalère ,  Lacave ,  Capdepon,  Cawnavo, 


Digitized  by 


Google 


—  464  — 

Préchacq-Josbaig. 

POP.  :  482. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  ;  arrosée  par  le  Gave  d*Oloron  et  lé 
ruisseau  Jôo9. 

Jdm.  —  M»;  C.  ;  inst.  et  Inst/<^  corn.  ;  dess*  quot.  du  b. 
de  poste  de  Navarrenx  à  8  kih  j  corn,  de  pol.  et  b.  de  gend. 
de  Navarrenx. 

P.  i4yr.  —  Froment ,  maïs. 

Mar.  —  Navarrenx ,  Oloron. 

F.  —  Navarrenx,  Oloron. 

F.  P.  —  S*-Pierre$  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Magendie ,  Annccou  et  Calorce. 

Préchacq-Navarrenx. 

POP.  :  400, 

SU.  et  R.  —  En  plaine ,  à  Texception  de  quelques  habitations 
sises  sur  une  élévation  ;  trav.  par  les  ruisseau  Layou. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  corn.  ;  dess.  quot.  du  b.  dô  poste  de 
Navarrenx  à  0  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx. 

P.  Âgr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre. 

Mar.  —  Navarrenx ,  Oloron ,  Monein. 

F.  —  Navarrenx,  Oloron  ,  Monein. 

F.  P.  —  S'-Magdeleine,  le  22  juillet. 

Not.  —  MM.  Lanusse-Mouras ,  Larroudé,  Lassalle. 

Rivehaute. 

POP.  :  365. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  les  ruisseaux  Larrast, 
Larranduig  et  le  Saison. 

i4dm.  — -  M.  ;  C;  Inst.  com.;  un  oflBcier  de  santé;  Dess.  de 
2  jours  l'un  du  b.  de  poste  de  Navarrenx,  à  12  kil.  ;  Com.  de 
pol.  et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx* 
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P.  Agr.  —Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  haricots,  vin. 
Mar.  —  Navarrenx. 
F,  —  Navarrenx. 
F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Noi.  —  MM.  de  Marquèze ,  Burat ,  Maysonnave ,  Labarthe  , 
Laleulade. 

Sus. 

POP.  :  493. 

SiL  et  R.  —  Accidentée  ;  longée  par  le  Gave  d'OIoron  et  tra- 
versée par  le  ruisseau  Lausset. 

Mon.  —  Un  château  moderne. 

Adm.  —  M.;  G.;  inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Navarrenx,  à  2  kil.;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx^ 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  légumes,  fruits, 
plantes  fourragères. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  Le  jour  de  TAsccnsion. 

Ind.  —  Fabrication  de  tuyaux  de  drainage,  occupant  10 
ouvriers. 

Nol.  —  MM.  Jullian,  Pradal,  Supervielle,  Grabitës, Clarguet. 

Snsmiou. 

POP.  :  192. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  traversée  par  le  ruisseau  Lausset. 

Adm.  —  M.  ;  G.  ;  Ecole  mixte  ;  Dess.  de  2  jours  Tun  du 
b.  de  poste  de  Navarrenx,  à  1  kil.  ;  Gom.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  Navarrenx. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre ,  légumes. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —Navarrenx. 

F.  P.  —  Ste-Gatherine,  le  25  novembre. 

A'o/.  —  MM.  Dufaur,  Dalen,  Gassou. 

Viellenave. 

POP.  >316. 

SU.  cl  R.  —  En  plaine;  longée  par  le  Gave  d'OIoron  et  le 
ruisseau  Lausset. 

30 
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i(im«-<-  M»;  Inst.  com.^  Dess.  du  curé  d'Araux;  Dess.  de 
2  jours  Tua  du  b.  de  poste  de  Navarrenx,  à  5  kil.;  Gom*  de 
poh  et  brig.  de  gend.  de  Navarrenx. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  haricots,  fruits. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Pîerre,  le  29  juin. 

A^o(.  —  Lacoste ,  Poey,  Laclau,  Barrère,  Fligt. 

CANTON   D'ORTHEZ. 


Baigts. 

POP  ;.  1,010. 

SiL  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  le  Gave  de  Pau  et  le 
ruisseau  le  Hours. 

jidffi.  —  H.  ;  G.  ;  Inst.  com.  ;  un  ofT.  de  santé;  dess.  quot. 
du  b«  de  poste  de  Puyôo;  com.  de  poh  d'Orthez  à  7  kil.  ;  brig. 
de  gend.  de  Puyôo  à  8  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  prairies  naturelles 
et  artificielles. 

Mar.  —  Orthez. 
•  F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  StBarthélemi,  le  24  août. 

Not.  —MM.  Vidal,  Souvira,  Bernet,  Régis ,  Pées-Gay  ou , 
Mondraa,Balagué. 

Balansnn. 

POP.  :  374. 

SiL  et  B.  —  Accidentée;  trav.  parles  ruisseaux  Deguillé , 
de  Larzagué  et  de  Menant. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Orthez  à  6  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d^Orthez. 

p.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  orge,  pommes  de  terre, 

Mar.  —  Orthez ,  Arthez. 

jP.  -^Orthez. 

Ft  Pf  —  L'Assomption ,  le  15  août, 
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Nù(.  —  MM.  Mooreu ,  Lescurat,  Bousqué ,  Daugarou-Debaigt, 
Paraige. 

Bonnut. 

POP.  :  1,124. 

SU.  el  R.  —  Accidentée;  trav.  parles  ruisseaux  Loursôo  et 
Labeyrie. 

Adm.  —  M.;  C.  ;  2  Inst.  com.  et  une  Inst.««  com.  ;  2  off.  de 
santé  ;  dess,  quot.  du  b.  de  poste  d*Orthez  à  8  kil.  ;  com.  de  pol. 
et  brig.  de  gend.  d'Orthez. 

P.  Agr.  —  Froment ,  avoine ,  lin ,  maïs ,  p.  de  terre  ,  vin . 

Mar.  —  Orthez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août;  St-Martin ,  le  11  novemb. 

Not.  —  MM.  Sereys-Loustau ,  Ducournau ,  Pédeboscq,  Laca- 
zedieu ,  Lapouble ,  Ilourquet. 

Castetb. 

POP.  :  540. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  trav.  par  le  Gave  et  les  ruisseaux 
Clamoudé-Hourcou  et  Peré. 

Hist.  et  Mon.  —  Castctis  se  ressentit  du  passage  des  troupes 
de  Montgommery  à  Fépoque  de  nos  querelles  religieuses.  —  Son 
église  fut  brûlée ,  son  château  rasé ,  et  Jean  de  Candau ,  son  sei- 
gneur ,  fait  prisonnier  dans  la  tour  Moncade  d'Orthez ,  périt  assas- 
siné avec  d'autres  seigneurs  Béarnais  dans  la  grande  salle  du  châ- 
teau de  Pau  ,  le  24  août  1569. 

Il  existe  encore  dans  la  commune  ime  porte  d'ancienne  cons- 
truction qui ,  défendue  par  un  pont  levis ,  donnait  entrée  dans 
une  position  fortifiée  dont  il  ne  reste  plus  que  quelques  fossés 
assez  bien  conservés. 

Dans  le  quartier  Boarriû  se  trouve  une  église  ayant  appartenu 
aux  chevaliers  de  Malte  ;  leur  écusson  se  voit  encore  au-dessus 
de  rentrée  de  Tédifice. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  ;  école  de  filles  dirigée  par  les  Ser- 
vantes de  Marie  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Orlhez  à  5  kil.  ; 
com,  de  pol.  et  brig.  de  gend.  d'Orthez. 
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p.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine  »  légumes  secs,  plantes 
fourragères,  vin. 

Mar.  —  Orthez ,  Arthez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Laurent ,  le  10  aeût. 

Ind.  —  Quelques  métiers  de  lissage  de  toiles  de  coton ,  occu- 
pant environ  25  ouvriers. 

Not.  —  MM.  le  comte  de  Nays-Candau ,  Montet ,  Layus ,  Vi- 
gnolles ,  Melion,  Loustau ,  Guthalongue. 

Lanneplàa. 

POP.  :  430. 

SU.  et  A.  —  Accidentée;  traversée  par  deux  petits  ruisseaux 
sans  importance  et  sans  nom. 

Mon.  —  Les  ruines  d*un  vieux  château,  ancienne  propriété 
de  la  maison  de  Montagut. 

/idm.  — M.  5  C.5  Inst.  com.j  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Orthez,  àCkil.;  Com.  depol.  et  brig.  de  gend.  d'Orthez. 

P.  u4</r. —Froment,  maïs,  avoine. 

Mar.  —  Orthez. 

F. —  Orthez,  Salies,  Sauveterre,  Navarrenx. 

F.  P.  —  St-Jacques,  le  25  juillet. 

Not.  —MM.  Assat,  Goeytes,  Bétoing,  Pommé,  Poey. 

Orthez  (cbef-lieu  d*abroni)issement.  ) 
POP.  :  6,694. 

SU.  et  R.  —  Située  en  partie  sur  une  colline  et  en  partie  dans 
une  plaine  ;  longée  par  le  Gave  de  Pau ,  trav.  en  entier  par  le 
ruisseau  le  Grec. 

Hist.  —  Incorporée  au  Béarn  par  le  vicomte  Gaston  IV  vers 
les  premières  années  du  Xl^  siècle,  la  ville  d'Orthez,  qui  dût  à  ce 
Prince  une  complète  restauration ,  devint  sous  le  règne  deGastoa 
VII  la  résidence  des  vicomtes  de  la  province.  Ce  Prince  Gt  édifler 
le  château  de  Moncade  qu'habitèrent  ses  successeurs  jusqu'à 
Gaston  XI.  C'est  à  Orthez  que  fut  tenue  i  en  1290,  la  cour  plç^ 
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nière  dans  laquelle  Gaston  VII  désigna  la  maison  de  Foix  pour 
succéder  à  sa  race  éteinte.  Là  aussi  ^  Gaston-Phœbus  offrit  à 
Froissart  la  brillante  hospitalité  qui  lui  valut  une  si  belle  place 
dans  les  écrits  du  célèbre  chroniqueur  et  ternit  Téclat  de  sa  vie 
chevaleresque  par  les  meurtres  de  son  frère  et  de  son  fils,  — Dans 
le  XVI«  siècle ,  Orlhez  prit  une  part  active  aux  luttes  religieuses 
qui  ensanglantèrent  la  vicomte;  tour  à  tour  catholique  et  protes- 
tante ,  elle  passa  à  diverses  reprises  dans  les  mains  des  deux 
partis  y  soutint  un  siège  douloureux  contre  les  armes,  de  Mont- 
gommery  et  devint  plus  tard  le  lieu  de  réunion  des  états  de  la 
province  soulevés  par  les  ordonnances  de  Louis  XUI  relatives  au 
rétablissement  du  culte  catholique  et  à  la  main-levée  des  biens 
ecclésiastiques. 

Orthez  posséda  autrerois  une  université ,  une  sénéchaussée  et 
divers  collèges  religieux  de  Jacobins ,  Trinitaires ,  Cordeliers  et 
Capucins.—  En  1814,  l'armée  française,  commandée  par  le 
maréchal  Soult ,  et  marchant  en  retraite  sur  Toulouse ,  engagea 
sous  les  murs  de  cette  ville  une  brillante  action  avec  les  troupes 
alliées  qui  la  poursuivaient. 

Biog.  —  Faget  de  Baure  ;  le  général  Dessein.  (  Voir  à  la  Bio- 
graphie générale ,  tome  I  ). 

Mon.  —  La  tour  Moncade.  (  Voir  au  chapitre  de  V Archéologie^ 
tome  1  ).  —  Le  pont  sur  le  Gave ,  de  construction  très-ancienne , 
au  milieu  duquel  s'élève  une  tour  irrégulière  d'une  hauteur 
d'environ  12  mètres.  —  L'église ,  édiGce  de  construction  gothi- 
que ,  remontant  au  XII^"  siècle. 

Adm.  —  M.  5  Archiprêtre  et  2  Vicaires  pour  la  paroisse  prin- 
cipale ^  2  Dess.  pour  la  banlieue  ;  2  pasteurs  protestants;  une  ins- 
titution secondaire  libre  ^  écoles  communales  et  libres  catholiques 
et  protestante  ^  2  pensionnats  privés  de  filles  ;  6  institutrices  pri- 
vées; —  sous-préfecture  5  recettes  particulière  des  flnances;  ins- 
pection et  recette  principale  des  contributions  indirectes;  percep- 
tion des  contributions  directes  ;  vérification  des  poids  et  mesures; 
conservation  des  hypothèques  ;  vérification  et  recette  de  l'enre- 
gistrement et  domaines;  contrôle  des  contributious  directes; 
garde-général  des  forêts;  ingénieur  ordinaire  des  ponts  et  chaus- 
sées; 4  médecins;  2  officiers  de  santé  j  3  sages-femmes 5  —  tri- 
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naoce  et  brigade  de  gend*^  com.  de  pol.  j  —  b.  de  poste. 

P.  .4//r.— Froment,  maïs,  avoine,  orge,  légumes  secs  et  fruits. 

Mar.  —  Sur  les  lieux ,  le  mardi. 

F.  —  Le  1."  mars,  le  l."juin  et  le  !•«' octobre,  dur.  2 jours. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juînj  elle  n'est  célébrée  que  religieuse- 
ment. Il  y  a  souvent  dans  le  courant  de  juillet ,  mais  à  date  va- 
riable ,  une  fête  en  renom  avec  courses  de  taureaux. 

Industrie.  EUblisscments.  Ouvriers. 

Tannerie 24  47       - 

Mégisserie. 3  19 

Papeterie 1  20 

Huilerie 1  16 

Fabr.  d*allum.  chimiq.  1  50 

Fabr.  d'étoffes  de  coton  1  80 

Prép.  de  jambons >  40 

Prép.  déplumes  d'oie.  3  30 

Poyèo. 

POP.  :  672. 

SU.  et  R.  —  Bourg  en  plaine,  hameau  sur  une  élévation; 
traversée  par  le  Gave  de  Pau ,  les  ruisseaux  Lataillade  et  le 
Saubagnac. 

Mon.  —  Une  vieille  tour  surmontée  d'un  couronnement  de 
récente  exécution  et  servant  de  clocher  h  l'église  qui  dépendait 
elle-même  autrefois  d'une  abbaye. 

Deux  redoutes  appelées  casleras  et  remontant  selon  la  tradi- 
tion aux  guerres  de  religion. 

Adm.  —M.;  C;  Inst.  com*;  une  sage-femme;  Bureau  de 
poste  (distribution)  et  brig.  de  gend.  sur  les  lieux;  Com.  de 
pol.  d'Orthez,  à  13  kil. 

P.  agr.  —Froment,  maïs,  lin,  vin,  prairies. 

Jlfer.  —  Orthez,  Salies,  Habas  (Landes). 

F.  —  Orthez,  Salies,  Habas  (Landes). 

P.  P.  —  St-Jean ,  le  24  juin. 

Not.  —MM.  de  Lescar ,  Giiiraubon,  Garni,  Bareille,  I>lttSaat« 
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POP.  :  559. 

SU.  et  R.  —  En  plaine,  avec  quelques  coteaux  de  peu  d'éléva- 
tion ;  limitée  au  sud  par  le  Gave  et  traversée  par  divers  petits 
ruisseaux. 

Adm.  —  M.  ;  C;  Inst.  com.  ;  Ecole  de  filles  dirigée  par  les 
Sœurs  de  la  Croix  3  Dess.  quot.  du  bureau  de  poste  de  Puyôo; 
Com.  de  poh  d'Ortlicz,  à  10  kil.  ;  Brig.  de  gend.  de  Puyôo, 
à  2  kil. 

P.  i4^r.  —  Froment,  maïs,  avoine,  seigle,  lin,  pommes  de  terre, 
légumes  secs. 

Mar.  —  Orthez ,  Salies. 

F.  —  Orthez ,  Salies. 

F.   P.  —  St-Aignan,  le  17  novembre. 

Not.  —  MM.  Labaste-Condesse,  Casteigt,  Dulamon. 

Saint-Boés. 

POP.  :  534. 

SU.  el  R.  —  Très-accidentée  ;  sans  ruisseau  important. 

Adm.  —M. 3  C.3  Inst.  com.  3  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
d'Orthez;  Com.  depol.  d'Orthez,  à  7  kil.  j  Brig.  de  gend.  de 
Puyôo,  à  10  kil. 

I*.  Agr.  —Froment,  maïs,  avoine  ,  lin,  légumes  secs. 

Mar.  —  Orthez. 

F.  —Orthez. 

F.  P.  —  Nativité  de  N.-D. ,  le  8  septembre. 

Not.  -^  MM.  Longe,  Lucasson,  Laulhé,  Laporte. 

Sainte-Suzanne. 

POP.  :  691. 

Sit.etR.  —  Accidentée;  traversée  par  le  ruisseau  le  Làaet 
longée  par  le  Gave. 
Biog.  et  Mon.  ~  La  famille  de  Faget  de  Baure  â(mt  Fantlque 
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chAteau  subsiste  encore  avec  une  vieille  tour  armée  de  meur- 
trières. 

Adm.  —  M.;  C.;Inst.  com.^  Ecole  libre  de  Biles  dirigée  par 
les  servantes  de  Marie;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Orthez ,  à 
3  kih  ;  Corn,  de  pol.  et  brig.  de  gend.   d'Orthez. 

P.  Agr.  — Froment,  maïs,  orge,  avoine,  vins. 

Mar.  —  Orthez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  S»«-Suzanne,  le  11  août. 

Not. — MM.  Faget  deBaure,  Pei;guilhem,  Aussat,  Capdevielle. 

Saint-GiroDs. 

POP.  :  267. 

SU.  et  R.  —  Accidentée;  frav.  par  les  ruisseaux  de  la  Taillade 
et  de  la  Lande. 

Adm.  —  M.;  dess.  du  curé  de  St-Boés;  Inst.  com.5  un 
médecin^  dess.  quot.  du  b.  de  poste  d'Orthez j  com.  de  pol. 
d'Orthez  à  10  kil.  ^  brig.  de  gend.  de  Puyùo  à  10  kil. 

P.  Agr.  —  Maïs,  froment,  vin,  lin,  orge,  avoine. 

Mar.  —  Orthez. 

/'.—Orthez. 

F.  P.  —  St-Marcel,  le  16  janvier. 

Not.  —  MM.  Bourretère,  Lalapy,  Ducasse. 

Sailespisse. 

POP.  :  833. 

Sit.  et  R.  -—  Sur  une  élévation;  sans  cours  d'eau. 

MofU  —  L'ancien  château  des  barons  de  Laur. 

Adm.  —  M.  ;  C;  Inst.  et  Inst."  com.»  ;  un  off.  de  santé;  dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Sault-de-Navailles  ;  com.  de  pol.  et  brig^ 
de  gend.  d'Orthez  à  7  kil. 

P.  Agr.-^  Froment,  avoine,  orge,  lin,  maïs,  haricots^ 

Var.  —  Orthez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Jean,  le  24  juin. 

Pfot,  —  MM.  Arnous,  Trinerot,  Daubagna-GuHlo'uraté 
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Sault«*de-Navaîlle9. 

POP.  •  1,408. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine  ^  arrosée  par  les  ruisseaux  le  Luy- 
de-Béam,  le  Labuig  et  Lescloisie. 

Mon.  —  L*antique  église  de  St-Nicolas ,  autrefois  chapelle  d*un 
chftteau  fort  dont  on  voit  encore  les  ruines. 

Adin.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Inst."  com.x  ;  2  médecins ,  2  sages- 
femmes;  b.  de  poste  sur  les  lieux;  com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  d'Orthez  à  14  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  haricots,  lin. 

Mar.  —  Sur  les  lieux ,  le  mercredi  par  quinzaine  ;  Orthez. 

F.  —  Orthez. 

F.  P.  —  St-Macaire,  pour  la  section  Marcadieu;  Notre-Dame 
de  septembre ,  pour  la  section  Bourgneuf. 

Not.  —  MM.  le  baron  de  Sault,  Grabos,  Benzin,  Sahuqué. 

CANTON  DE  SALIES. 


Anterrive. 

POP.  :  320. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;   longée  par  le  Gave  d'Oloron. 

Mon.  —  Un  ancien  chftteau  et  des  vestiges  de  fortifications 
détruites. 

Adm.  —  M.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  du  curé  de  St-Dos;  Dess. 
quot.  du  b.  de  poste  de  Garresse;  Gom.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  Salies,  à  7  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  lin ,  vîn ,  plantés 
fourragères. 

Mar.  —  Labastide-Villefranche  et  Salies. 

F.  —  Salies. 

F.  P.  —  St-Michel,  le  29  septembre. 

iVo^  — MM.  St-Macary,  Dumhrailb,  Uedembaigt, 
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Bellocq* 

POP.  :  1,017. 

SU.  et  R.  —  En  plaine,  sur  la  rive  gâuc^he  du  Gave. 

Bist.  —  La  ville  de  Bellocq,  aujourd'hui  faible  commune, 
joua  un  rôle  important  durant  les  guerres  de  religion.  Elle  fut 
prise  et  ravagée  par  les  troupes  de  Montgommery. 

Biog.  —  La  famille  de  Lescar.  (  Voir  au  supplément,  tome  II). 

Mon.  —  Un  château  gothique  qui  sera  décrit  au  supplément. 

L'église  dont  le  chœur  renferme  le  tombeau  d'une  demoiselle 
de  Lescar. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  deux  Inst.  com.  ;  Ecole  religieuse  de  Glles; 
Dess.  de  deux  jours  Tun  du  b.  de  poste  de  Salies^  Com.  de 
pol.  de  Salies,  à  6  kil.  ^  Brig.  de  gend.  de  Puyèo,  à  1  kil* 

P.  Agr.  —  Vin,  froment,  maïs,  avoine,  lin. 

Mar.  —  Orthez,  Salies;  dans  les  Landes,  Habas.  La  commune 
possédait  autrefois  un  marché  qui  se  tenait  le  samedi. 

F.  — Orthez,  Salies,  Habas. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Bareille ,  Mirande ,  Sallefranque. 

Bérenx. 

POP.  :  810. 

Stt.  et  R.  —  En  plaine ,  avec  quelques  élévations  ;  traversée 
par  le  ruisseau  le  Goardère. 

Adm.  —  M. 5  C;  2  inst.  et  1  hastitutrice  com.  5  Dess.  de 
2joursrundu  b.  de  poste  de  Salies^  Com.  de  pol.  de  Salies, 
à  7  kil.;  Brig.  de  gend.  de  Puyèo. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vm,  pommes  de  terre ,  avoine,  lin. 

Mar.  —  Orthez,  Salies. 

F.  —  Orthez  et  Salies. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin. 

iVo(.  —  MM.  Lagelouze,  Poey-St-Poey ,  Saubade. 

Caresse. 

POP.   :  608. 

SiLetR.  —  En  plaine^  longée  par  le  Gave  d'Oloron  et  tra- 
versée par  le  Saleys. 
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Àdm.  -^  M.;  G.;  înst.  com«;  Ecole  privée  de  âUes  dirigée 
par  les  Servantes  de  Marie  ;  un  officier  de  santé  ;  une  sage^ 
femme;  b.  de  poste  sur  les  lieux ^  Corn*  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  Salies,  à  7  kih 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  déterre. 

yar.  —  Labastide-Villefranche,  Peyrehorade,  Salies. 

F.  —  Salies. 

F.  P.  —  St-Etienne,  le  26  décembre. 

Nol.  —  MM.  le  comte  d'Echauz,  Loustau,  St-Martin,  Pinsun. 

Cassaber. 

POP.   :  342. 

SU.  et  R.  —  Sur  un  plateau  de  peu  d'élévation  5  traversée  par 
le  Saleys'et  limitée  par  le  Gave  d'Oloron. 

Adm.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Carrosse  ^  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Salies,  à  8  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  vin ,  prairies ,  plantes  fourragères. 

Mar.  —  Labastide ,  Salies ,  Peyrehorade  dans  les  Landes. 

F.  —  Orthez,  Sauveterre,  Salies,  St-Palais. 

F.  P.  —  St-Jacques ,  le  25  juillet. 

Noi.  —  MM.  le  comte  et  le  vicomte  de  Baillenx. 

Gastagnède. 

POP.      454. 

SU.  et  R.  —  En  plaine  au  pied  d'une  élévation;  limitée  au  sud 
par  le  Gave  d'Oloron  et  traversée  par  le  ruisseau  des  Augas. 

Mon.  —  Les  vestiges  d'un  camp  retranché. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  ;  dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Carrosse;  Com.  de  pol.  et  brig.  de  gend.  de  Salies  à  7  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  lin,  vin. 

Mar.  — Salies,  Labastide-Villefranche. 

F.  —  Salies. 

F.  P.  —  St-Jean  ,  le  24  juin. 

Not.  —  MM.  Lestage ,  Balesta-Bergé. 

Eacos. 

POP.  :  540. 
SU.  et  /l«  — *  Sur  une  élévation  ;  longée  par  le  Gave  d'Olorao. 
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Ifôfi» -^  Une  église  d*ancieane  construction,  avec  un  clocher 
fortifié  par  ordre  de  Catlierine  de  Navarre,  pour  repousser  les 
attaques  du  parti  catholique. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  école  de  filles  dirigée  par  les 
Servantes  de  Marie  3  dess.  .de  2  jours  Tnn  du  b.  de  poste  de  Sàu- 
veterre  ;  com,  de  poL  et  brig.  de  gend.  de  Salies  à  9  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  légumes  secs, 
vin,  plantés  fourragères. 

il/ar.  —  Labastide-Villefranche . 

F.  —  Salies,  Sauveterre,  St-Palais,  Garrîs-,  et  dans  les  Landes, 
Peyrehorade. 

F.  P.  —  St-Jean ,  le  21  juin. 

NoL  —  MM.  Laffanous ,  Lauhirat ,  Carrère. 

Labastide-Tiiiefranche. 

POP.  :  797. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation  assez  prononcée;  arrosée  par 
19  petits  ruisseaux. 

Jlfon.  —Une  tour,  classée  parmi  les  monuments  historiques. 
(Voir  au  chapitre  Archéologie ^  tome  1). 

Àdm. — M.;  C.  ;  Inst.  com.;  un  médecin  5  un  notaire; 
bureau  de  poste  (distribution);  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Salies,  à  9  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  avoine,  vin ,  légumes  secs, plantes 
fourragères. 

Mar.  —  Sur  les  lieux,  le  lundi. 

F.  —  Bidache,  Orthez,  Salies ,  Sauveterre ,  St-Palais. 

F.  P.  —  Le  jour  de  T Ascension. 

Nol.  —  MM.  Noutary ,  Larroque ,  Laborde. 

Lahontan* 

POP.  :  1,130. 

Sit.  et  R.  —  En  plaine  avec  un  coteau  ;  longée  par  le  Gave 
et  trav.  par  trois  petits  ruisseaux. 
Mon.  —  Un  château  construit  en  1787.  —  Une  église  en  rui- 
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nés,  ancienne  propriété  des  Templiers.  Dans  un  mur  de  cet 
édifice  se  trouve  une  statue  de  la  Vierge ,  objet  de  pèlerinage  de 
la  contrée  d'alentour,  qui  vient  le  15  août  prier  à  ses  pieds  et  se 
baigner  dans  des  fontaines  longeant  ce  même  mur. 

Adm.  —  M.;  C.^  Inst.  com.;  école  de  filles  dirigée  par  les 
Servantes  de  Marie  ;  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de  poste  de  Salies; 
com.  de  pol.  de  Salies  à  10  kil.;  brig.  de  gend.  de  Puyèo  à  5  kih 

P.Agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  pommes  de  terre,  vin. 

Mar.  — Labastide,  Salies,  Orthez. 

F.  —  Salies,  Orthez,  Peyxehorade. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

Noi.  —  MM.  d'Abbadie,  Cazaubon,  Ducasse. 

Léren. 

POP.  :  446. 

SU.  elR.  —  Accidentée. 

Adm.  —M.  3  C.  $  Inst.  com.  \  dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Labastide- Villefranche  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Salies  à  13  kil. 

P.  Agr.  —  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  avoine,  lin,  vin. 

Mwr.  —  Salies,  Peyrehorade,  Labastide-Villefranche,  Bidache. 

F.  —  Salies,  Peyrehorade,  Labastide-Villefranche,  Bidache. 

F.  P.  —  St- Vincent ,  le  22  janvier. 

Noi.  —  MM.  Lassalle ,  Larrègle ,  Prebendé-Saffores. 

Saint-Dos. 

PCM».  :  284. 

Sit.  et  ii.— En  plaine  ;  trav.  par  le  ruisseau  Langlés  et  limitée 
par  le  Réglât. 

Adm.  —  M.  ;  C.  5  Inst.  com.  5  dess.  de  2  jours  l'un  du  b.  de 
poste  de  Labastide-Villefranche  5  com.  de  pol.  et  brig.  de  gend. 
de  Salies,  à  9  kil. 

P.  agr.  —Froment,  maïs,  pommes  déterre,  vin. 

Mar.  —  Labastide-Villefranche ,  Peyrehorade. 

F.  —  Salies,  Orthez,  Bidart,  Sauveterre,  Garris. 

F.  P.  —  L'Assomption ,  le  15  août. 

JioU  —  MM.  Sallenave,  Vigneau,  Garayt 


Digitized  by 


Google 


—  W8  — 
Saint-Pé-de-Léren. 

POP.  :  438. 

SU.  c(  H.  —  En  plaine  5  limitée  par  les  ruisseaux  Réglât 
et  Caplas,  trav.  par  divers  petits  cours  d'eau. 

jldm.  —M.  5  dess.  du  curé  de  Léren;  Inst.  com.5  des$.  de 
2  jours  Fun  du  b.  de  poste  de  Labastidej  com.  de  pol.  et  brig. 
de  gend.  de  Salies,  à  10  kil. 

P.  Jgr.  —  Maïs ,  froment ,  vin ,  foin  ,  pommes  de  terre ,  lin. 

Mar,  —  Peyrehorade ,  Salies. 

F.  —  Bidache ,  Salies. 

j».  p.  _St-Pierre,  le  29  juin. 

iVof. —MM.  le  comte  de  Baraute,  Roby,  d'Armana,  E.  Boutoey . 

Salies  (Chef-lieu  de  canton). 
POP.  :  5,503. 

SU.  elR.  —  Accidentée,  trav.  par  le  Saleys. 

Mon.  —  Deux  églises  catholiques  et  un  temple  protestant. 

Adm.  —  M.;  C;  2  vie.  ;  Inst.  et  Inst."  com.  ;  2  inst.  privées^ 
4  frères  de  la  doctrine  chrétienne  ;  école  de  filles  dirigée  par 
les  sœurs  de  la  croix 5  just.  de  paix;  perc.  des  cont.  dir.;  rec. 
deTenreg.  et  desdom.^  un  conlrôl.  un  rec.  partie,  sédent.  et 
7  com.  des  cont.  ind.^  b.  de  poste^  com.  de  pol. 5  brig.  de  gead. 
2  médecins,  2  sages-femmes 5  3  notaires^  3  huissiers. 

P.  Àgr.  —Froment,  maïs,  vin,  foin. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  jeudi. 

F.  —  Sur  les  lieux  Tavant  dernier  jeudi  de  février  et  le  dernier 
jeudi  d'octobre. 

/T.  p.  —  St- Vincent,  le  22  janvier  et  St-Martin,  le  11  nov. 

Ind.  —  Exploitation  de  sources  salées.  (V.  au  cbap.  de  Tind, 

tom.  II.) 

Nol.  —  MM.  le  baron  de  Crouseilles ,  le  comte  de  Caumia- 
Baillenx,  le  comte  de  Nays-Candau,  le  général  duc  de  Talley- 
rand-Périgord.  —  En  résidence  dans  la  commune  :  MM.  de  Lail-* 
lacar,  Coulomme,  Lapadu,  Mondran,  Dupourqué,  Molia,  Pées- 
Beigfreçonne,  St-Macary,  Laborde, 
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Salles-Mongiscard. 

POP.  :  304. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  5  longée  par  le  Gave  et  traversée  par 
le  ruisseau  Darrieit. 

Mon.  —  Un  temple  protestant  en  mauvais  état. 

Adm.  —  M.  5  C.  ;  Inst.  com.  ;  dess.  de  2  jours  Fun  du  b.  de 
poste  de  Saliesj  com.  de  pol.  de  Salies,  à  9  kil.;  brig.  de  gend. 
dePuyôo,  à  8  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  avoine,  pommes  de  terre, 
lin,  haricots. 

Mar.  —  Arthez ,  Salies. 

F.  —Arthez,  Salies. 

JF.  P.  —  St-Laurent,  le  10  août. 

Not.  —  MM.  Pecaut,  Mousqués,  Tuyàa. 

CANTON  DE  SAUVETERRE. 


Abifain. 

POP.  :  290. 


SiL  et  R.  —  En  plaine  ;  longée  à  Test  par  le  gave  d'Oloron. 

Adm.  — M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Sauveterre;  Com.  de  pol.  d'Orthez,  à  24  kil.;  brig.  de  gend.  de 
Sauveterre,  à  6  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  haricots, 
avoine,  lin. 

Mar.  —  Labastide ,  Sauveterre. 

F.  —  Sauveterre,  Garrîs,  St-Palais. 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  20  juin. 

Nol.  —  MM.  Tartas ,  Peyré ,  llaget ,  Supervielle. 

Andreip. 

POP.  :    327. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation. 

Motif  — »  Un  vieux  château  propriété  de  la  maison  de  Baillenx, 
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Adm.  —  M.  ;  C;  Inst,  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Sauveterre;  Com.  de  police  d*Orthez  à  20  kil.;  brîg.  de  gend.  de 
Souveterre,  à  4  kil. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  vin,  lin,  avoine,  pommes  de 
terre,  légumes  et  fruits. 

Mar.  —Sauveterre. 

F.  —  Sauveterre.  • 

F.  P.  —  St-Pierre,  le  29  juin. 

Not.  —  M"»"  veuve  d*Espalungue  et  Castalng-Haurie*  —  MM. 
Hourcade,  Tilbet,  Daurade. 

Athos-Aspis. 

POP.  :  390. 

Sit.  et  R.  —  Accidentée^  traversée  par  les  ruisseaux  Agnès 
et  Riûtèque. 

Adtn.  —  M.;  C. ;  Inst.  et  inst*^»  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de 
poste  de  Sauveterre;  Com.  de  pol.  d'Orthez  à  25  kil.j  b.  de  gend. 
de  Sauveterre,  à  4  kil. 

P.  Agr.  Froment ,  maïs ,  pommes  de  terre ,  haricots  ,  Un, 
avoine. 

Mar.  —  Sauveterre. 

F.  —  Sauveterre. 

F.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 

Not.  —  MM.  Mirassou  j  Lasserre ,  Davant. 

Autevieile-S'-Martin-Bidereii. 

POP.  :  386. 

Sit.  et  lî.  —  En  plaine;  traversée  par  le  Saison. 

Adm.  —  M.;  Inst.  com.;  inst"  privée 5  Dess.  du  curé  d'Abi- 
tain;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Sauveterre  ;  Com.  de 
pol.  d'Orthez  à  24  kil.  5  Brig.  de  gend.  de  Sauveterre. 

P.  Agr.  —  Froment,  muïs. 

Mar.  —  Sauveterre. 

F.  —  Sauveterre. 

F.  p.  —  St-Martiu,  le  11  novembre. 

^6^  —  MM.  Carrive,  Larrique,  Bourde,  Barthe. 
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Barrante-Camu. 

POP.  :  371. 

SU.  et  R.  —  Ed  plaiae  ;  longée  par  le  Gave  d'Oloron  »  et  trav. 
par  deux  petits  ruisseaux. 

Mm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.^  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Sauveterre  ^  coin,  depol.  d'Orthezà  20kil.}  brîg.  de  gend. 
de  Sauveterre  à  5  kil. 

P.  agr.  —  Froment»  maïs,  pommes  de  terre,  légumes  secs. 

Jlfar.  — Sauveterre. 

F. —  Sauveterre. 

F.  P.  —  Le  26  septembre. 

Not.  —  MM.  le  comte  de  Barra ute»  Rachou. 

Burgaronne. 

POP.  :  220. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation;  trav.  par  les  ruisseaux  Labar* 
touelle»  Laborde  et  Larochelle. 

Adm.  —  M.  ;  dess.  du  curé  d'Andrein;  Inst.  com.  ^  dess.  de 
2  jours  Tuu  du  b.  de  poste  de  Sauveterre  ^  com.  de  pol. 
d'Ortbez;  brig.  de  gend.  de  Sauveterre  à  3  lui. 

P.  agr.  —  Un»  plantes  fourragères,  froment, maïs. 

Mar.  —  ëauveterre. 

F.  —  Sauveterre. 

F.  P.  —  St-Etienne  ,  le  26  décembre. 

Not.  —  MM.  Lavie,  Matsonnave  -  Labantouelle ,  Bouyrie, 
Hourcade. 

C^stetbon. 

POP. 


SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation;  trav.  par  les  ruisseaux  AQs- 
salés  et  ArriQgrand. 

Adm.  —  M.;  G.;  Inst.  com.;  dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Navarrenx  ;  com.  de  pol.  d'Ortbez  ;  brig.  de  gend.  de  Sau* 
veterre  à  15  kil. 

31 
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P.  Agr.  —  Froment 9  avoine,  mats  ,  lin  ,  vin. 

Mar.  —  Orthez,  Navarrenx. 

P.  —  Orthez,  Navarrenx. 

F.  P.  —L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —  HSf*  Sauvejunte,  Ghicourret-Seré,  Landau,  Campagne* 

Espiule. 

POP.  :  260. 

SU.  et  R.  —  En  plaine ,  trav.  par  le  ruisseau  Lafaure  et 
longée  par  le  Saison. 

Mon.  —  Un  vieux  château. 

Âdm.  —  M.;  G.;  Inst.  com. ;  dess.  de  2joursrundu  b.  de 
poste  de  Sauveterre;  com.  de  pol.  d'Orthez;  brig.  de  gend. 
de  Sauveterre. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  pommes  de  terre,  haricots,  lin,  fèves. 

Mar.  —  Sauveterre,  Labastide-Vilef. ,  Monein,  Navarrenx. 

F.  —  Sauveterre ,  Mauiéon ,  Navarrenx ,  Garris ,  St-Palais. 

F.  P.  —  St-Barthélemi ,  le  24  août. 

Noi.  —  MM.  Sarpetorry ,  Cassou  ,  Lamazou. 

Oninarthe-Parenties. 

POP.  :  290. 

Sit.  et  R.  —  Sur  deux  plateaux  ;  longée  par  le  Saison. 

Adm.  —  M.  ^  Inst.  com.;  Dess.  des  curés  d'Osseraih-Rivareyte 
et  de  St-Gladie$  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Sauveterre; 
Com.  de  police  et  brig.  de  gend.  de  Sauveterre,  à  3  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  pommes  de  terre,  vin ,  légumes. 

Mar.  —  Sauveterre. 

F.  --  Sauveterre. 

F.  P.  -»•  St-Pîerre ,  le  29  juin ,  pour  la  section  Parenties  5 
St-Etienne,  le  26  décembre,  pour  la  section  Guinarthe. 

Not.  —  MM.  de  Ségure,  de  Baradiu,  Saffores,  Puyôo,  Carrive, 

Forcade, 

Laas. 

POP.  :  595. 

Sit,  et  Af  ^  En  plaine  avec  quelques  habitations  sur  des  cO^ 
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teaux;  traversée  par  les  ruisseaux  Gamères  et  Laharguesj  longée 
par  le  Gave  d'Oloron. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  et  iustitutrice  libre  ;  un  oflScîer 
de  santé  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de  Sauveterre  ;  Com.  de 
pol.  d'Orthez;  Brig.  de  gend.  de  Sauveterre,  à  7  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  vin. 

Mar.  -—  Navarrenx ,  Sauveterre, 

F. — Navarrenx,  Sauveterre. 

F.  P.  —  St-Barthélemy,  le  2V  août. 

/nrf.  — Taille  des  pierres  et  fabrication  de  poterie  de  terre, 
occupant  25  ouvriers. 

Not.  —  MM.  Labat-Labourdette,  Cazamajor. 

L'Hôpital-d'Orion. 

POP.  :  503. 

SiL  et  R.  —  Bourg  dans  un  vallon ,  hameaux  accidentés  ;  tra- 
versée par  le  Saleys. 

Adm,  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  et  Institutrice  com.  ;  Dess.  de  2  jours 
l'un  du  b.  de  poste  de  Sauveterre;  Com.  de  pol.  d'Orthezj 
Brig.  de  gend.  de  Sauveterre,  à  8  kil. 

P.  Agr. Froment ,  maïs ,  avoine ,  haricots ,  pommes  de 

terre,  vin,  légumes  et  fruits. 

Mar.  —  Orthez  ,  Salies  ,  Sauveterre. 

F.  —  Orthez,  Salies,  Sauveterre. 

F.  P.  —  Ste-Magdelaine,  le  22  juillet. 

Nol.  —  HM.  Frescoigt,  Lacoste,  Couture. 

Montfort. 

POP.  :  411. 

SU.  et  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  le  Gave  d'Oloron  et 
les  ruisseaux  Ploû  et  Hargouet. 

Mon.  —  Une  église  gothique. 

Adfn.  —  M.  ;  C.  ;  inst.  com.  ;  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Sauveterre 5  Com.  de  pol.  d'Orthez^  Brig.  de  gend. 
de  Sauveterre,  à  9  kll. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs ,  pommes  de  terre,  avoine,  haricots, 
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Mar.  —  Sauveterre, 

F.  —  Sauvetcrre. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Not.  —  MM.  Bourguet-Poeys ,  Païssa ,  Peyré ,  Casteret, 

Narp. 

POP.  :  254. 

SU.  et  R.  —  En  plaine;  longée  par  le  gave  d'Oloron;  tra- 
versée par  le  Salcys. 

Ad7n. —  M.  ;  C.  ;  Inst.  corn.  ;  Dcss.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Sauveterre;  Com.  de  pol.  d'Orthcz;  brig.  de  gend.  de  Sau- 
vetcrre, à  10  kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  avoine. 

Mar.  —  Navarrenx. 

F.  —  Navarrenx,  Sauveterre,  Salies,  Oloron. 

F.  P.  —  St-Pierre ,  le  29  juin. 

Nol.  —  MM.  Dufaur,  Maysonnave,  Crouts. 

Oràas. 

POP.  :  539. 

SU.  ci  /?.  —  Accidentée  ;  longée  par  le  gave  d'Oloron  et  le 
ruisseau  d'Arbus. 

Adm.  —  M.-  C.5  Inst.  com. 5  Dess.  quot.  du  b.  de  poste  de 
Sauveterre;  com.  de  pol.  d'Orthez;  brig.  de  gend.  de  Sau- 
veterre. 

P.  Agr.  —Froment,  maïs,  avoine,  lin,  pommes  déterre. 

Mar. — Labastide-Villefranche ,  Salies,  Sauveterre. 

F.  —  Salies^  Sauveterre. 

F.  P.  —  L'Assomption,  le  15  août. 

Ind.  —  Une  saline.  (V.  à  Tarticle  Industrie^  tom.  II.) 

JVoL  —  MM.  Carrèremayou,  Molia,  Vicassiau,  Laplace. 

Orion. 

POP.  :  436. 

SU.  et  R.  —  Sur  une  élévation,  traversée  par  divers  petits 
ruisseaux. 
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Mon.  —  Un  château  sans  caractère  archîtectoral ,  ancienne 
propriété  de  la  maison  noble  d'Orion. 

Adm.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b.  de 
poste  de  Sauveterrof  Com.  de  pol.  d'Orthez;  Brig.  de  gend. 
de  Sauveterre. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  avoine,  vin,  légumes 
et  fruits. 

3/flr.  —  Sauveterre ,  Orthez,  Navarrenx,  Salies. 

F.  —  Sauveterre ,  Orthez ,  Navarrenx ,  Salies. 
'  F.  />. —St- Jacques,  le  25  juillet. 

Not. — MM.  Larrouy,  Dabadie,  Lavie,  Lamazou. 
« 
Orriale. 

POP.  :  400. 

Sil.eiR.  — Sur  une  élévation;  arrosée  par  les  ruisseaux 
Correûsort,  RiQgrand,  Salebè  et  Laspèces. 

Àdin.  —  M.  ;  C.  ;  Inst.  com.  ;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Sauveterre;  com.  de  pol.  d'Orlhez;  brig.  de  gend.  de  Sau- 
veterre, à6kil. 

P.  Agr.  —  Froment,  maïs,  lin,  vin,  fruits. 

Mar.  — Sauveterre. 

F.  —  Sauveterre. 

F.  P.  ^  St-Laurent,  le  10  août. 

Ind,  —  Exploitation  de  diverses  carrières  de  pierres  occupant 
environ  30  ouvriers. 

Not.  —  MM.  Laurent,  Lasbires,  Lavie,  Nicole. 

Ossenx. 

POP.  :  220. 

SU.  el  B.  —  En  plaine  ;  traversée  par  le  ruisseau  de  Moncaut 
et  TEspieuguère. 

Adm.  —  M.;  Cj  Inst.  com.;  Dess.  quot.  du  b.  de  poste 
de  Navarrenx;  Com.  de  pol.  d'Orlhez  ;  Brig.  de  gend.  de 
Sauveterre,  à  12  kil. 

P.  agr.  —Froment,  maïs < vin,  lin,  pommes  de  terre, 

Mar.  —  Navarrenx ,  Sauveterre. 
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F.  P.  —  TAssomption,  le  18  août. 

Nol.  —  MM.  Bordenavc ,  Peyrous,  Prat,  Piarrou,  Sarthou. 

S^-Gladie-âLrrive-Manem. 

POP.  :  413. 

Sit.  et  R.  —Fm  plaine;  traversée  par  le  ruisseau  Lacrouts. 

Mon.  —  Une  église  du  XIP  siècle. 

/îibn.  —  M.;  C;  Inst.  com.;  Dess.  de  2  jours  Tun  du  b. 
de  poste  de  Sauve  terre  5  Com.  de  pol.  d'Orlhez;  Brig.  de 
gend.  de  Sauvelerre,  à  4  kil. 

P.agr. — Froment,  maïs,  ppmmes  de  terre,  lin. 

Mar.  —  Labastide,  Navarrenx,  Sauvelerre. 

F.  —  Navarrenx,  Sauvelerre. 

F.  P.  —  S'-Jcan-Baptîste ,  le  24  juin. 

NoL  —  MM.  Monlesquiut,  Malherles-Castera ,  Pussacy. 

Saaveterre    (cbef-ueu  de  canton). 
POP  :  1,606. 

SiL  et  R.  —  Sur  un  plateau  ;  traversée  par  le  Gave  d^Oloron 
et  le  ruisseau  Labruste. 

Hist.  —  Sauvelerre,  autrefois  Tune  des  cités  principales  du 
Béam,  prit  maintes  fois  une  part  active  aux  luttes  politiques 
de  la  province.  Elle  possédait  avant  la  révolution  un  couvent 
de  carmes  et  une  sénéchaussée. 

Mon.  —  Une  église  décrite  au  chapite  de  Y Arcliéologie ^  tome 
!«'.  —  Les  ruines  d'un  château  construit  par  les  soins  de  Jeanne 
d'AIbret. 

Aém.  —M.;  C;  2  inst.  et  2  Institutrices  com.;  justice  de 
paix;  perception  des  contributions  directes;  recette  de  Tenre- 
gistrement  et  domaines;  recette  des  contributions  indirectes; 
1  médecin;  1  sage-femme 5  2  notaires;  2  huissiers;  brig.  de 
gend.  sur  les  lieux. 

P.  agr.  —  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre,  vîn. 

Mar.  —  Sur  les  lieux  le  samedi. 
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'P.  —  Sur  les  lieux  le  dernier  samedi  de  mafs ,'  (e  3^  samedi 
de  septembre* 

F.  P.  —  St-Audré,  le  30  novembre. 

Not.  —  MM.  Lafont ,  d'.Vrripe ,  Frémont ,  de  Laville-Hélio , 
de  Noiivos,  de  Lacarre,  Barthe  de  S»«-Fare,  Mirassou,  ^e  Ca- 
samajor,  .Barbaste^  Bérard,  Fourcade. 

Tabaille-Usquain . 

POP.  :  134. 

SU.  el  R.  —  Accidentée  ;  traversée  par  la  Nivelle  et  longée 
par  le  Saison. 

Àdm.  —  M.  ;  C.  5  Inst.  com.  ;  dess.  de  2  jours  Tun  du  b. 
de  poste  de  Sauvelerre,  à  7  kil.  ;  com.  de  pol.  et  brig.  de 
gend.  de  SauVeterre. 

P.  agr.  ^  Froment,  maïs,  haricots,  pommes  de  terre,  lé- 
gumes secs. 

Mar.  —  Sauveterre. 

F.  —  Sauveterre. 

F.  P.—  St-Jean,  le  24  juin,  pour  la  section  Tabaille;  St- 
Laurent,  le  10  août,  pour  la  section  Usquain. 

Not.  —MM.  Capdepon,  Peyré,  Sorhouet. 
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SUPPLÉMENT. 


BECTinCATIONS. 


ToMB  P' ,  page  81 .  —  Etablissement  Ihermal  des  Eaux 
Chaudes  : 

c  Leur  Etablissement  thermal  >  un  des  plus  beaux  édifices 

>  de  ce  genre  que  Ton  rencontre  dans  les  Pyrénées,  est  dû 
9  aux  plans  de  M.  François ,  ingénieur  en  chef  des  mines , 

>  chargé  de  la  direction  des  travaux  des  sources  minérales.  > 

>  Lisez  ;  «  Est  dû  aux  plans  de  M.  LatapiCy  ex-architecte  du 
*  département.  » 

Même  Tome,  page  241.  —  Nomenclature  des  entrées 
de  la  noblesse  aux  Etats  du  Bcarn  : 

FIEF.  *     possesseur. 

Monbalour  de  Navarre,...        Bcrgerou. 

Lisez  : 
Monbalon  de  Navarrenx.. . .        de  Vergeron. 

Le  fief  de  Monbalon  de  Navarrenx  était  une  propriété 
de  Tancienne  maison  noble  de  Vergeron  qui  possède 
encore  aujourd'hui   la  terre  de  ce  nom. 


ADDITIONS. 


Tqmb  I•^  —  Nomenclature  des  entrées  de  la  noblesse 
aux  Etats  du  Béarn  : 

Gazadavant,  seigneur  de  Camptort* 


Digitized  by 


Google 


^  490- 
ÂRC!HÉOLOGl£. 


Château  de  Belloci^^ 

Dans  la  commune  de  Bellocq  se  trouvent  les  ruines  du  châ- 
teau de  ce  nom  ,  autrefois  importante  construction ,  connue 
sous  le  nom  de  Casteigt  Royal  et  flanquée  de  sept  tours  rondes 
ou  carrées  dont  six  subsistent  encore.  L'une  d'entr'elles  a 
une  hauteur  d'environ  40  mètres;  deux  autres  ont  conservé 
leurs  mâchicoulis.  Sous  une  des  tours  du  sud  se  trouve  Tuni- 
que porte  d'entrée  du  bâtiment,  voûtée  en  ogive  et  jadis 
accessible  par  un  pont-lcvis  ;  une  poterne  ouverte  sous  une  des 
tours  du  nord  met  le  ch&leau  en  communication  avec  le  gave. 
Cet  édifice,  dont  quelques  parties  oHVent  un  véritable  intérêt 
archéologique  et  dont  le  style  d'ensemble  permet  de  faire  re- 
monter la  construction  aux  premières  années  de  l'époque  ogivale, 
fut  donné  par  Louis  XIII  à  un  vieux  gentilhomme  du  nom 
d'Abraham  de  Pilles ,  en  récompense  de  ses  services  militaires. 
Ne  voyant  pas  la  possibilité  de  se  loger  convenablement  dans 
cette  forteresse,  celui-ci  l'abandonna  pour  se  faire  construire 
à  peu  de  distance  une  petite  maison  plus  commode  qui  subsiste 
encore  et  est  connue  sous  le  nom  de  la  Royale. 


REVUE  OÉNËALOGIQUE  ET  BIOGRAPHIQUE. 

Belloo  (de).  — Ancienne  famille  parlementaire  du 
Béarn  dont  quelques  membres  ont  aussi  rempli  d'honora- 
bles emplois  dans  l'église  et  l'armée. 

Un  acte  de  dénombrement  fourni  vers  le  milieu  du  XVII.* 
siècle  devant  M.  de  Vauxbourg  par  Messire  Pierre  de 
Belloo ,  conseiller  du  roi ,  établit  ses  titres  de  baron  de 
Lespourcy  ,  seigneur  d'Urost ,  Maubec  et  Espechède ,  sei- 
gneur dixmier  de  Sedzère  ,  St-Laurent  et  terre  et  baronie 
d'Andoins ,  avec  droit  d'entrée  aux  Etats  de  la  province. 
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N.  de  Belloc  ,  baron  de  Lespourcy ,  conseiller  aa  pût^ 
lement  de  Navarre  ,  fut  comme  M.  de  Mosqueros ,  son 
beau-frère ,  un  des  membres  les  plus  ardents  de  Toppo- 
sition  aux  réformes  du  chancelier  Maupéou.  Il  fut  arrêté 
et  conduit  à  la  citadelle  de  Bayonne  ,  où  il  subit  une  cap- 
tivité de  quelque  durée. 

N.  chevalier  de  Belloc,  fils  du  précédent,  entra  d'abord 
dans  réglise  et  plus  tard  dans  le  corps  d'officiers  du  régi- 
ment de  royal  marine.  En  1789,  il  occupait  en  même 
temps  que  son  père  les  fonctions  de  conseiller  au  parle- 
ment de  Navarre.  Fidèle  à  ses  principes  monarchiques, 
il  refusa  d'émigrer  et  fut  jeté  dans  les  prisons  de  Bayonne. 
Sous  la  restauration ,  le  chevalier,  devenu ,  par  la  mort 
de  son  père ,  baron  de  Belloc ,  représenta  le  canton  de 
Morlàasau  conseil  général  ;  il  mqurut  en  1833  à  Lespourcy, 
emportant  le  nom  de  ses  ancêtres  dans  la  tombe ,  où  son 
fils  l'avait  précédé.  De  ses  deux  filles ,  Tune  entra  dans  la 
maison  de  Lescar  ,  et  la  seconde  fut  unie  à  M.  Charles  de 
Salinis ,  de  la  maison  de  Salies ,  ancien  garde-du-corps 
du  roi  Charles  X. 


Crouseilhes  (  Dombidau  de  ) ,  ancienne  maison  appar- 
tenant au  corps  de  la  noblesse  du  Béarn.  Des  documents 
anéantis  pendant  la  Révolution ,  mais  dont  La  Chesnaye- 
Desbois  signalait  au  XVIII*  siècle  l'existence  dans  les  ar- 
chives d'Oloron ,  établissaient  ainsi  qu'il  suit  son  origine  : 
Alors  qu'au  XI'  siècle  le  vicomte  CentuUe  s'occupa  de 
reconstituer  la  cité  d'Oloron ,  détruite  durant  l'invasion 
Normande ,  il  promulgua  des  fors  et  coutumes  accordant 
de  grands  privilèges  à  ceux  qui  viendraient  l'habiter.  Les 
premiers  qui  se  rendirent  à  son  appel  furent  sept  braves 
hommes  de  Camfranc ,  en  Espagne.  L'un  d'eux  s'appelait 
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Dombidau  et  il  devint  le  chef  de  la  maison  de  ce  nom 
qui  a  fourni  au  pays  maintes  illustrations. 

Des  titres  authentiques  déposes  au  trésor  de  Pau  cons- 
tatent la  longue  possession  d'état  de  noblesse  de  la  famille 
Dombidau,  (Slat.  gén.y  tome  /•',  p.  403  et  404.J  Par  lettres 
patentes,  en  date  d'avril  1753,  le  roi  «  voulant  donner  au 
sieur  Jean  de  Dombidau,  conseiller  en  la  cour  du  Parlement 
de  Navarre,  les  marques  d'estime  et  de  distinction  qu'il  mérite 
par  son  attachement  et  par  l'ancienne  et  longue  possession  de 
noblesse  dont  jouit  sa  famille ,  qui,  dès  l'an  ]%^(i,  passa 
du  royaume  d'Aragon  en  ladite  province  de  Béamy*,  érigea 
sur  sa  tête  les  terres  et  seigneuries  de  Crozeilhes  ,  Hayet 
et  Lapèdes  en  baronnie  sous  la  dénomination  de  baronio 
de  Crozeilhes. 

Les  termes  de  ces  mômes  lettres  patentes  nous  per- 
mettent d'étabHr  ainsi  qu'il  suit  la  généalogie  de  la  famille 
de  Dombidau  de  Crouzeilhes  depuis  le  XV®  siècle  : 

Daniel  de  DoMBmAu ,  quatrième  aïeul  de  Jean  de  Dom- 
bidau ,  capitaine  dans  les  troupes  de  la  reine  Jeanne 
d'Albret. 

Noble  Guillaume  de  OoMBmAu ,  petit-fils  du  précédent, 
gouverneur  du  château  d'Olorou. 

Samuel  de  Dombidau  ,  son  fils ,  capitaine  et  apôtre  au 
régiment  de  Barrois ,  «  lequel  après  s'être  signalé  par 
des  actions  de  valeur  pendant  les  guerres  du  dernier 
siècle  où  il  reçut  différentes  blessures ,  donna  encore  en 
1709  quoique  retiré  et  dans  un  âge  avancé  de  nouvelles 
preuves  de  son  zèle  pour  la  défense  de  l'Etat  à  l'occasion 
de  la  descente  des  Miquelets  dans  la  vallée  d'Aspe ,  fron- 
tière d'Espagne  ,  qu'il  força  jusques  dans  leurs  retran- 
chements avec  quelques  troupes  de  milices,  après  plusieurs 
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combats  très-vifs,  ce  qui  garantit  la  proviace  de  Béarn 
des  malheurs  dont  elle  était  menacée  (1).  » 

Jean  de  Dombidau  ,  baron  de  Crolzeilhks  ,  par  lettres 
patentes  d'avril  1753  ,  marié  à  N.  de  Capdeville,  doîi  : 

(Voir  pour  la  suite  de  cette  généalogie,  tome  P\  p.  404j. 

Lafitole  (Pujo  de).  — Ancienne  famille  noble  dont  le 
nom  se  retrouve  dans  Thistoire  de  la  province  depuis  le 
XIV.®  siècle  et  qui  se  distingua  toujours  par  une  loua- 
ble fidélité  aux  traditions  d'amour  et  de  dévouement  do 
la  noblesse  française  envers  ses  souverains. 

Noble  de  Pujo  de  Lafitole  ,  conseiller  d'Etat  de  la  reine 
de  Navarre  en  1388. 

N.  dePdjo,  gouveruour  de  Vic-de-Bigorre  en  1590. 

Antre  N.  de  Pcjo  ,  chargé  en  1592,  par  lettres-patentes 
d'Henri  IV  ,  de  lever  cent  hommes  de  guerre  pour  le 
service  de  l'Etat. 

Autre  N.  de  Lafitole,  sous  aide-major  et  lieutenant  des 
gardes  françaises  ,  chevalier  de  St-Louis ,  tué  dans  une 
bataille  en  1707. 

Noble  Emmanuel  de  Pujo  ,  seigneur  de  Lafitole  et  juge- 
mage  au  sénéchal  de  Bigorre  ;  de  son  mariage  avec  dame 
Marie  Delong,  naquit  le  22  octobre  1715  , 

Clément  de  Pujo  ,  seigneur  de  Lafitole ,  conseiller  du  roi, 
cinquième  titulaire  de  son  nom  aux  fonctions  de  lieute- 
nant-général ,  juge-mage  en  la  sénéchaussée  et  siège  royal 
de  Bigorre ,  en  faveur  de  qui ,  par  lettres-patentes  de  mars 
1741  ,  les  terres  et  seigneuries  de  Lafitole  ,  Bordères  ,  La- 
motte  et  Espagnette  furent  érigées  en  marquisat  de  La- 
fitole. -^  Par  autre  lettres-patentes  de  mars  1751  et  en 
faveur  du  même  Clément  de  Pujo ,  marquis  de  Lafitole  f 


(1)  Lettres  patentes  portant  érection  do  la  terre  de  Croseilhes  en  baronnie. 
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lieutenant-général  do  la  sénéchaussée  de  Bigorre ,  prési- 
dent à  mortier  survivancier  en  la  cour  du  parlement  de 
Navarre  ,  les  terres  de  Castetvieilh  ,  Suyeaux ,  Marguerie 
et  Boueilh  furent  réunies  sous  le  nom  de  baronie  do 
Castetvieilh.  De  son  mariage  avec  dame  Catherine  de  Doat, 

Henri  de  Pdjo  ,  marquis  do  Lafltolc  •  baron  de  Castet- 
vieilhe ,  président  à  mortier  au  parlement  de  Navarre ,  par 
dispenses  de  onze  ans  d'âge  et  cinq  ans  de  service ,  en 
vertu  de  lettres-patentes  du  7  février  1781  ;  marié  à 
demoiselle  Jeanne-Marguerite  de  Lusignan  ,  fille  de  messire 
Etienne  de  Lusignan ,  écuyer  ,  conseiller-secrétaire  du  roi, 
et  de  dame  Marguerite  de  Laborde.  De  cette  union  : 

André-Antoine  de  Pcjjo  ,  marquis  de  Lafitole  ,  baron  do 
Castetvieilh,  ancien  officier  dans  la  garde  royale  ,  repré- 
sentant actuel  de  la  famille  ,  né  durant  l'émigration  de 
1793  à  Jacca  en  Espagne. 

Parmi  ses  nombreuses  alliances ,  la  maison  de  Lafitole 
compte,  aux  termes  d'un  contrat  public  du  28  janvier  1786, 
celles ,  bien  connues  du  Béarn ,  des  Doat  de  Gabaston  ,  de 
Courrèges  de  Doumy,  de  Casaux ,  de  Jasses,  d'Artigue- 
louve ,  de  Gayrosse ,  de  Bordcnave  d'Abcre ,  d'Esquiule  , 
de  Mesplès ,  de  Faget ,  de  Laborde.  —  Elle  porte  «  d!azur 
au  chevron  d'or  accompagné  de  trois  croissants  du  même , 
deux  en  chef  et  un  en  pointe,  »^ 

Lescar  (de).  —  Ancienne  famille  Béarnaise  qui  porte 
pour  armoiries  :  d'azur  au  chevron  d'argent  accompagné 
de  trois  étoiles  du  même,  deux  en  chef  et  une  en  poijiteÇi). 

Dans  la  première  année  du  règne  de  Louis  XIII ,  quatre 
frères  de  la  petite  ville  de  Bellocq  en  Béarn ,  Menaud  , 
Pierre ,  Jacques  et  Jean  de  Lescar  entrèrent  comme  vo- 


(4)  Voir  à  PArmorial ,  tome  i ,  sous  la  désignation  orthographiquement 
erronée  de  Ima^ 
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loQtaires  au  service  du  roi  dans  le  régiment  de  St-Luc 
des  gardes  françaises  et  firent  avec  honneur  les  guerres 
d'Italie ,  d'Allemagne  et  d'Espagne  durant  lesquelles  deux 
d'entr'eux ,  Jacques  et  Jean  ,  périrent  glorieusement  sur 
le  champ  de  bataille* 

Pierre  de  Lesgar  ,  cavalier  dans  la  régiment  de  Gassion 
cavalerie  en  1638,  cornette  dans  le  même  corps  en  1641 , 
lieutenant  au  régiment  d'Âlais  en  1644  et  capitaine  en 
1649,  devint  en  16S2  lieutenant-colonel  du  régiment 
de  Monclar,  cavalerie. 

En  1663,  des  lettres-patentes  du  roi  Louis  XIV  ac- 
cordèrent l'anoblissement  à  Pierre  et  Menaud  de  Lescar  sur 
la  production  de  certificats  de  service  signés  des  prince 
de  Condé ,  vicomte  de  Turenne  et  duc  de  la  Meilleraie. 
Depuis  cette  époque  cette  famille  compta  toujours  quelques 
représentants  dans  les  armées  françaises  ;  elle  s'unit,  vers 
la  fin  du  XVII.*  siècle  ,  par  le  mariage  d'une  de  ses  filles , 
à  la  maison  de  Montmorency-Bours. 

Jean  de  Lesgar  ,  fils  aîné  de  Menaud ,  se  distingua  dans 
la  Catalogne  et  les  Flandres  en  qualité  de  capitaine  de 
cavalerie  du  régiment  de  La  force. 

N.  de  Lescar,  mousquetaire  dans  la  garde  ordinaire  du 
roi ,  devint  plus  tard  conseiller  au  parlement  de  Navarre  ; 
il  épousa  M.lle  de  Péfaur ,  abbesse  de  Puyôo,  et  petite- 
fille  de  M. me  de  Treslay,  des  Béarn-Sardos  par  sa  mère  , 
et  mourut  au  commencement  de  la  restauration. 

La  maison  do  Lescar  est  aujourd'hui  représentée  par  les 
petits-fils  du  précédent ,  MM.  N.  de  Lescar,  maire  do 
Puyôo,  et  N.  de  Lescar,  rentier  à  Pau. 

Mosqoeros  (de).  —  Famille  éteinte,  qui  tint  une 
place  honorable  dans  le  corps  de  la  noblesse  Béarnaise , 
ou  elle  figurait  dès  le  XV,*  siècle ,  et  dont  diverses  al- 


Digitized  by 


Google 


—  496  — 

liances  portèrent  les  titres  et  les  biens  dans  les  maisons 
de  Crouseilhes  et  de  Bellocq. 

Après  avoir  fourni  de  zélés  prosélytes  au  culte  réformé 
pendant  les  dernières  années  du  XVI.'  siècle  et  la  pre- 
niière  moitié  du  suivant ,  la  maison  de  Mosqueros ,  à  qui 
Tardeur  déployée  par  quelques-uns  de  ses  membres  en 
faveur  des  protestants  avait  acquis  droit  de  sépulture  dans 
le  temple  de  Salies ,  rentra  dans  le  sein  de  l'église  ro- 
maine et  obtint  un  droit  de  chapelle  de  M.gr  d'Arboucave, 
évêque  de  Dax.  Elle  s'assit  vers  la  même  époque  au  par- 
lement de  Navarre  et  se  distingua  daps  cette  compagnie 
par  sa  constante  pratique  des  hautes  vertus  du  magistrat. 
Plus  tard ,  elle  prit  une  part  active  aux  évéjdements  qui 
agitèrent  les  parlements  du  royaume,  et  l'un  de  ses  mem- 
bres, Pierre  de  Mosqueros,  après  avoir  rempli,  en  1762, 
les  fonctions  de  rapporteur  au  parlement  dans  l'affaire  des 
Jésuites,  fut,  en  1765,  violemment  arrêté  et  incarcéré 
au  château  de  Foix,  Il  dût  à  l'élévation  de  son  caractère 
de  se  concilier  durant  sa  captivité  l'estime  et  l'affection 
des  personnages  les  plus  cousidérables  du  pays. 
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